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Vainqueur du C. S. A. R. - Sauveur de la République. 
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Quelle est la femme qui ne souffre pas 
de temps à autre de migraine, névral

gies, maux de tête? 

Il suffit de prendre 1-2 comprimés 
d'Aspirine pour que ces douleurs 
disparaissent plus vite encore 

qu'elles n'ont surgi! 

! LE PRODUIT DE CONFIANCE l 
~ Tube de 20 comprim6s1 fr. 10.·, petit embolloge fr. 3,75 tous ~ 
~ deux munis de Io Croix ·:8~·, gorontissont l'origine. V ~ 

~ 1 
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.\1, ArchainbauJ, député radical socialiste, qui 
doit peul être so /crt'lf:ur Jémocralique au /oil que 
physiquement ri rcoacrnble à /' hommr des cavernes, 
a ~crit graL·cment c:es jours·c1, r~pretlant un mot fa· 
meux. 1 .Vou• l'auons en dormant, .Wadame, ichop· 
pé belle "· L.e• mr/1eu..- o//rcids et aurtout les jour· 
naux du Jronl populaire, en e/lrl, ont l'air convain· 
cw que aon• /'interL'enlion éncrgit/Ue de ,\/. \farx 
Dormoy el d" la Sûreté nutionalt!. Io tra11ièrne Répu· 
b/ique aurait ~té élrontlée comme ct!lle Je 18-18. On 
en est encore à chercher le Prmct! pré&rdenl, le 
Morny, le Sainl·Arnaud dt! ce deux décembre hypo· 
thétiqut!, mors le• 1ournali1lt!• en quête de pr.!bendca 
en 1onl déjà à écrire leur • H11101re d'un crime•. A 
Io vérité, sr le m1lllont de prolJlnCt! tremble rétros· 
pectillemcnt pour Io Démocrolre t!I Io l.iberlé, le Pa· 
risien sceptique t!I rigolard Prend tout cela comme 
une énorme blague et M . Mor< Dormo11 e•t deL'enu 
pour lui, Fantomorx; le nom lui rellero. 

Et d., Jort, cela commença por I' of foire dts • co
goulorch • Le nom mime, rncenté, porail·il, par 
Maunce Pu10. de r A. r., al)oit quelque chose de 
i:audeorlle1que. On arr;to quelque• 7eunes fen• qui 
jouaient aux con•Prrateura ai>ec une na1veté qui e-ût Jait 
aourrre leJJ préfet. de police ondenne ma'lrère et Io 
miniatrca Je l'lntérr"ur a11ont qudque peu /., pied 
parisien, ma .. M. Marx Dormov e1l de Montluçon. 
D1uiclenu de l' A ciron /ronça11e ou dei liguea drs
aoules qu'ils accu•arent de t1éclcur, ces défenseurs 
de l'ordre par le moy,•n du dlaordrc. détenaient chez 
eur Jes cois•<"• d<' grenade•, d"' collcctiona de reuol· 
Vera et même de• milru1lleuses et autres objets qui 
peuvent dil/icrlement pauer pour Je• obi<"t. Je col
lection. Détention d'armes pro/1ibfra /;crJemment, 
c<!lo tombait •OUS le coup de la loi fü puis, le gou· 
vernemcnt avait inconlc•tablcm••nt le droit et le de· 
uoir de dcmand<'r à ce• jeune• écerL'<·lc!s ce qu'ils 
avaient l'intention de Jarre Je ton• ces instruments 
de mauocr<! \fars lea inculp<'a étaient du 1i menu 
fretin qu• l'o/Jaire 1emblort tomber dan• /,,. oubliet· 

le•, quand tout à coup elle rebondit Il parait que 
ce sont des cartouches tombées cl' un camion qui 
mirent Io Sllrelé sur Io piste. Touioura est·il, qu'il 11 
a une quinzaine de jours, on apprit •oudain qu'on 
ef/ectuoit de /rudueusea perquisitions d Por11, don• 
Io banlieue ainsi qu'en province. • C' cal beaucoup 

plus grave QUt! t:OUS ne le c;fOycz , Ji1aient lt:.1 ren• 
du gouuememenl dans le• couloir• de Io Chcrnbr<!, 
el quand quelque député p!ai•antrn appelait .\f Dor
moy mon vieux cagoulard , le ministre /' entraî
nait dans un coin dont le Jit députe' revenait la mine 
con.ternée. • La Sûreté lient une piste, di1oit-on, 
attendez-vous à des arre•tations a<·nsoliannellea. 
C est un nai complot. Je i:ou1 assure que c' CJI sé· 
rieux, tout à JaîJ sérieux 11 

L'ai/aire des o:agoulords devenait l'ai/aire du C.S. 
A.R. Le C.S.A.R.' Cela /oit d'abord pen•cr d la 
T.C.R.P., à fo C.G T. ou même à la SD.iV . moi• 
cela sonne mieux Czar ou Taar, c'est l'ancien nom 
de l'empereur de toutes les Ruuiea. Vive le Csar ou 

GLACES DE SÉCURITÉ 
s A. GLACERIES REUNIF.S, à jE!\1EPPE·Sl R-SAMBRF 
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à baa le C1ar, c' eal quelque choie comme vive le 
Roi ou à ba• le Roi, 

' ' ' Et le fait e1t que c'était assez 1érieux tout de mé· 
me. On n'a pa1 encore découvert la trame du com· 
plot moi1 on a décout•ert dea orme1, des muniliona, 
de quoi faire beaucoup de détât Ces arme• ce1 mu· 
nitiona, à' où viennent-elles } Beaucoup aoni de pro· 
uenonce étrangère, allemanda, anglai•e, ifalienne et 
belte. -Pourvu qu'on lea paye compfanf, no• /abri· 
conl• d'ormes el lei courtiers qui se /ourniuenl chez 
eux •ont prêts à armer 1' E•pafne rouf<, /' Espafne 
blanche, la Chine, le Japon, le Secour• rouge inter· 
national ou lea cagoulards. - D'autres armes, ce qui ••I plu• trave, ont été dérobüs dans des arsenaux et 
dei ca1erne1; enfin - ceci ne 1e dit Pa• encore ou
uerlernenl, mai• cela L'iendra au procèa - d'autre• 
ont éld oudacieu•emenl dérobée• aux communiste• 
qui, eux aua1î, ,·armaient et 1' arment peut .. être en 
core. 

Jfoi• pourquoi ce• accumulotiona de milrailleu1:1, 
de /u1il1 el de frenadea ? Au profil de qui cello 
conspiration contre la aûreté de l'Etat.> A qui /erail· 
on croire que le futur dictateur était /'industriel De· 
lande, dont le nom était généralement inconnu, l'or 
chilecle Parent, plu1 obscur encore, le duc Poz:o 
di Borio. ennemi particulier du colonel de la Roc 
que, ou même le 11énéral Duaeitneur} " Chut, dit· 
on, i/1 travaillaient pour un outre, pour le comte de 
Paria.» . 

En vérité, le moment e1I mal choisi pour imput~r 
une con1pirolion ou.,i ab1urde à la ,\foison de 
Franc•, au moment même où dans un moni/e1te re· 
tenti11anl, elle uienl de rompre ouec /'Action Fran· 
çaiae iutée trop brouillonne, trop révolutionnaire el 
trop porlil<Jne. Toul dons l'attitude, dan• l'action, 
dan• le• c'crila du 1eune prince. rend improbable qu'il 
•• •oil jeté el même qu'il ait permia à •e• omis de 
,. jeter dan1 une aventure auui ab1urde. Alara, 
quoi } La main de l'étranger } li y a dei tens qui 
&>oient l'ombrs da .\1uuolini ou d'H'tler partout, 
oomme d'autre• uoienl l'ombre de Staline .•. 

Lo uérilé, c' cal que pour comprendre ce que c' esl 
que celle ~spèc,c de con1pirotion /or!JJe, il faut re· 
monteor . d l annee dernière, aux première.a 1ema.:tt'• 
du min11tère Léon Blum. li y eut alora quelque• mo· 
mcnl1 auei trouble•. Le fOut·ernemenl lui-même 
eut peur.d'un ,Pulach dea communiale1 à qui le petit 
père Stolrne n at•a1t pas encore recomrnand.! la pru• 
dence el le polrioli•me. Le• 1lrèvea "' multipl1aient, 
on occupart les u1rnes el Blum, plu1 prophète que 
mrn11lre, déclarait à la tribune que ce• occupation• 
étaient 1llé11olea mois que 1omais il n' emploirail Io 
force pour les /aire cesser. A /or• lea bourgcoi1 ne 
•e •entant plus dé/endos, prirent peur, //, entrecÎrcnl 
le mom••nt où il1 1eroienl zi11ou1llés comme en E1po· 
tne, comme en Ru,.ie. Lei 1ndu•lriels, aurtoul le• 
petita indu1triel1 - les groa a' en tire ni touiour1 -
se dirent : puisque le gouvernement ne défend pas 
no& usines, nou. les défendrons nou1 même•. De là 

cea or11anisalion1 d'auto-défense onlicommuniale1 
qui le 1onl armée• comme cl/ea ont pu, c'e•t·à·dirs 
illé~alement. 

Evidemment, aucun gou.,uncment ne peut toU
rer qu'une cloue quelconque de cito.11cna s' oriani.o 
el s'arme pour /aire elle-même aa police . Mais •On· 
fez ou bel effet de plaidoirie que lei avocall pour· 
ront lir•.r de la phraae du camarade mini&lre. 

? ? ? 

Toujours est-il que M . . \farx Dormo11 avait le droit 
et le deuoir de •évir. li esl d' aillcura certarn que 
parmi ces anticommunÎ$ICs, il en est beaucoup qui 
ne portaient po1 dons leur cœur la républiqu<' du 
front populaire, même à direction radicale, et qui, 
s'i/1 011oienl trouvé un chef. eussent ~M tentés de 1e , 
•erlltr de leurs armea pour la renveraer au profit de 
n'importe qui ou de n'importe quor, Seulement •.• 
Voilà .• \1. le mini•lre de l'intérieur en a trop mis. Per
quisitions plus ou moins arbitraires el trop mufti· 
pliéea, - on cite nombre de ca1 où la Sûreté a bap· 
ti1é milrailletle1 ou porabcllum1 de 1implc• ret·ol~era 
d'ordonnance, où 1' on o aaisi comme de• armes sé· ditieu1e1 de vieux fusils mauser rapportés de la 
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fuerre. De 1implea cavu 1ont devenue. dei cat1e1 blindéea, dei ca1emate1 : lu aouterrain. aménagb par ce /ou de Cot11 daru 1a villa de Lou11ecicnne, -I' ancien château d. la Dubarr11 ~ pour 11 1n1taUer 
un• plMdne, Ptu•cnt pour un repofrc de con1piraleure. On o accueilli lei d1!nonciation1 lei plu1 1augrcnue1; 
IU raconle-t-on pao qu'un mauL>ai1 plai•ant, a11ant oi>ertl la Sllret4, par lettre anon11ma, que 1a foue J' aJaœu:e conf.enolt J .. 04/uu de rrcnade1, a trouvé ina11en .U la faire curer ow: frai• de r Etat ~ Et pu11 .. • complot • e1t révélé un peu trop opportunéinenl pour r4veiller la m111tique défaillante du front populaire et de la d~cn•• républicaine. Tout le monde dit cl Pari1 que la police judiciaire connai1-.,.it l'a/Jaire d., Cagoulard1 et mêm• celle du C.S. lA .R. depui1 longtemp1, qu'elle en al.lait auf!rti la 
Sllrolé, maie qu'on lui auail en1oint de 1e m8ler de ca qui la regarde, qu'on lui avait fait 1avoir qu'il 1'a1iuait d'une a/faire d'Etat concemanl uniquement r1ntérleur. On remarque ,,nfin qu'au moment où le cartel du 1ertlice1 public1 mf!naçait de 1e mf!llre "n 1r~V•, le fouuerncmenl at1ail be1oin de l'appui ou au moiru de la neutralité dei communi1te1; cc aerait pour leur complaire qua l'on aurait déclenché ce "4ndale • de droite •- On aurait 11oulu y impliquer tou1 lei ennemia le• plu1 notoire• du front populaire : VacquH Doriot, André Tardieu, Jean Chiappe, mai• ula n'a />41 pria; ce 1onl du ra• qui ont de la dé/erue. Parmi lei plu1 ucitéa dea gen1 d'extrême-.. 
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gauche on a même osé murmurer lei nom1 du général ~Veygond et du maréchal Pétain .\fai cette foi•, le public a cusé de rire. Il .. e11 1nd1gne el on n'a P<I• m•islé. Ce n'eat tout de même pas le moment de dé1organiaer l'armée En vbité, tout cela eat un peu trop atalinien pour te goût français , 

1 ' ' 
Ma/1 alora ce Dormo11, c'at donc un nou•eau Fouchd, un t11pe dans l1t fenre de Peraign11 ou de ... Conlfans ~ Pa1 du foui. C'est un parfait honn2te homme et même un broue homme, dans la meaurc oil peul l'être un fanatique. C' elf un politicien 10; cioli1te qui croit que c' ell arrivé, qui o foi dana le aocialiame, c<11 qui df!tlient ouez rarf! dan• lu paya oil le aocialisme est d4'venu un parl1 de 1ou11ernf!ment. II eal le fila d'un modeate el /er1Jf!nl •militant • pour 

qui r auteur du Copi toi a était Dieu et fuie• Cue•de• •on prophète De là ce prénom di: Jfarx qui lui fut infligé f!t qui doit être OU<!: difficile à parler. V 011f!z-t1ou• la petite amie diaont dan• le.s moment. d'expansion : " bise-moi, mon petit Marx chéri, en Dormoy• De pro/euioll. il n'est ni O<'ocot, ni iournol11te, mois employé de commercf!, plus exacte
ment comptable. Mai• par aa naiuancf!, il était uoud à la politique. Il militait aur le• trace. de ion père et, comme aon p~re, il dei;int. jeune encore, con ... uiUer municipal de 10 uille natale, Montluçon. pui• conuiller général de l'Allier, f.uia maire. Et ce /ul un excellent moire, soigneux, z' é, bon administrateur, 
entiché d' œuure• 1ociole1 comme il conuient à un maire 1ociolille, mais tans démogo11ie. Aprè• deux 
échec• honorabl"' au'< élections l.!~,./ati•e•, il /ut élu pour la première foi• dan• une élection partiel/" en 1931 el toujoura réélu depui1" A Io Chambre, il •• lia tout de 1uite avec Léon Blum d qui il al.lait &>ou4 une admiration 1an• borneo. Léon Blum a un c614 HnUmcnt4' 1 Il aime qui l'aime Auui, lora de la formation du premier mmialère de front pop.Jaire, 
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En 8 miallle&. montre ea m.aln.. Yciu.a santu l'étau se de• 
1ene11.. C'..t fiD1. déja 'IO\la .~ Et quel soulagemana 
durable: apal.•Uf!lea am&., agilsaat sur toat l'org&ni•me 
à la maa16" ,._ rirUùle aaùseptique illteme, «As pro• 
11e •• cGateate pas d.'eJlgourd.ir la douleur; il la chuse 
en s'attaq.aat aux causes mim•• du mal. Quiconque 
peut prendre c Alpro » MM arnère-pensée : jamais il 
n!affecte le cœur, ni l'estomac. C'est s1 vrai que même 
un enfant peut en prend.ra. 

10 minutu après l'ab
o: .. l!!L cette.cP sorption d'1< At pro» il ne 
~- reste plu• trace de rna 
~' rni&raine. 

.. ,, 'Ill J. ..... ,,,,. co..w..c. n,eL&L ~- cl:. Aopro " J'ai oouve..t ""'1 
r .:Do cl Io ui.. ;•.,. pr....i.. d 
~Jw ~ ~ 10 minute• oprU ;c niai plue 
~...- ~ mol. J'm aui& tria i:tc0:1J.D4ia· 

.._,,. •ant. 
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POURQUOI PAS? 
~~~~~~~~~~~~~~~~~ ~~~~~~~~~~~~~~~ 

en fil·rl un sou• •ecrétaire d'F.tat à Io pré.,dcncc du 
Co,,uil, pui•, oprè• le suicide de ce paut're diob!.: 
d., Salen1ro, un ministre de l'lntbieur. On Jugeait 
qu'il fallait à ce po•te de confiance un •ocial11te d" 
1triclc observance et d'une honorabilité incontc1tée. 
Peut citre aurait-il fallu qu'il fût é1alement habi/., 
homme et qu'il connût un peu le milieu pariaien 
Or, ce bon .\t. Dormoy a beau ~Ire internationaliste, 
il est lerriblem1tnt de .\fontluço" Déjà, /or• de la 
bagarre de Clichy, il donna l'imprcu1on de /'affole· 
ment. Un peu d'énergie cl d' initiatÎL'e PerJonnelle 
du ministre eu .. cnt ~tJité /' ellu•ion de sang el, dan• 
l'affaire des Cagoulards ou du C.S.A R • il a débuté 
par une énorme maladre .. e : ce communiqué o/ficid 
qui aL'ait l'air d'un réquisitoire "' dans lequel le 
mini•tre, pour se donner le p/ai•ir de dire qu'il avait 
•autJé la république, dénonçait' un complot contre 
la •Ûrrlé de l'Etat, une enlrcpri•e de dictature des· 
linée à rétablir la Monarchie Dèa lors, à moins de 
donner au Droit français une terrible entorse, c'.,•t 
d ·ant la Haute Cour ou det'ant la Cour d'a.,11c• 
que doivent ètr. traduits les prfrenus. Or, comme 
/., gouvernement, dans cette affairc, craint autant la 
juatice du Sénat que le jury populaire, c'est d'as-
1ociation de malfaiteurs que l'on implique le géné· 
rai Deseigneur, Commandeur d., la Lé11ion d'lfon· 
neur, héro• du Chcmin des Dames el autre• licux. 

Dan• cette inculpation, le ridicule le d,.pute à 
l'adieu• mai•. depuis le communiqué où le gouver· 
ncmcnl lui·mêm" d<'clare qu'il ,'agit d'un complot 
con Ire la sûreté inl<'rieure de /'Flot, d'une 1Ja1le Or· 
ganisalion calqui.i sur celle de /'armée ., elle ne 

Symbole de la qua· 
lité française, le por· 
!&-plume BA YARD 
donne à celui qui le 
possède un bravet 
d'éléqance, de luq&
ment, de bon qoût. 

lient plu• d<bout et aL'ant que /'al/aire ne ao1I ioJée, 
on peut a' attendre à de 1olre• compl1cahon• juridi· 
quea Décidément, \I, Dormoy o 1ro"d tort de ne 
PO• être OL'OCat el, ne létant Po•, de ne Pa• en 
con.ulter un aoa,,t de rédiger se• communiqu~• 

? ? ? 

T oui cela rappelle bien do sou•·eni,. hutorique•. 
Quand un goucernement faible se •ent menacé •ur 
•o droite et •ur •a 1ouchc, il frappe d'un côté pu11 
de l'autre, di•pose en pend ont un complot de droite 
et un complot de gauche, tâche de mettre 1ea ad· 
ueraairet aux priaea pour qu' ila te aupprrment lea 
uns le• outres, C etfe manière eat .-fo1lle comme le 
monde. Ce n'ut paa lrè• moral; cela fait partie du 
scandale permanent de l'lfisto~e, moi• cela s'est 

toujoura fait et dans toua le• pays. C'était la maniire 
du Directoire, maia le Directoire a mal fini .. 

Et la •ondusion de tout cela, c' ut M. Pierre Do
minique, dont le zèle ri publicain n<" •aurait être mi• 
en doute, qui la donne dans l'Europe ~ouvelle : 

" La conclu•ion de tout cela, écrit-ri, c'est qu'il 
faut que la France ait un gouuernemenl décidé à 
maintenir l'ordre à tout prix. I.e• agitation• de droik 
el d' extrème gauche ne p"ucent que •e d~t·elopp<!r 
si elle• trouvent decant clics un Etal faible Au con
traire, rien ne dit qu'un f:"tat forl, capable- d'inoen· 
lions politiques et sociales, ne paruicndra pas à 
faire l'œu1Jre de synthi!ac que l'Europe attend de 
nous. C'est notre grande chance d'échapper à un 
bouleversement intérieur qui, dans /'étal actuel de 
l'Europe, risquerait de prot•oquer l'im•a11on 

Cette œuL•re de •ynth~se, .\1 . . lfary Dormoy, oucc 
les complot•, n'est cc ries pas capabl., de /'entre
prendre Mais peul-être JI Camille Chautemps.. ,/ 
commence à /cire figure de grand politique, cet 
homme •ouple aux mani~res pateline• de concilia· 
leur .. 



---

GROS : A. & E. VAN DEN HOVE & Cie 

29 15, Chaussée de Wovr1> . BRUXELLES. 
TEL. : 12.46.71 • 11.72.72 

L E champoqne Sczint.Mœceoux o, le premier, 
fcdt b6nél!der le conaommCJteur belqe des 
deux dlmlnut!ona de prlx auccesaiTes renduea 
posalblH cette onnée par Io dévcùuCJtion du 
franc frcmçcds. 

C ETTE lnlllcrtlT• pro••• un aoud conatant 
de donner Io qucùlté • Scrlnt·Mœc8<1\1.X • pour 
le mlnlznwn de prlx. 

TA'RT F 
~vée spéciale dem!-sec, sec et très sec 33,50 
Carte blanche demi-sec e! sec . . .. . . . . . 36,50 
Royal · Extra dry • Union Jack · Brut . . . 45,-
Brut 1928 ......................... ........ 50,-
Brut 1923 ................................. 52,-
Brut 1929, Grand Vin du Centenaire ... 60,-

GRAND CHAMPAGNE 



POURQUOI PAS? 

~ 
O('flj 

A M. le chef de gare du Midi 
ou de Kinga Croaa, ou du Nord 

ou de Paddington ... 
Voua avez. eu, lautre aemaine, Mon.sieur le Chef lie aar•, la vï.ite d'un paroiatien bien mù et d 'aapect 

- qui Youa a tenu oe langaae (Parenthèse 1 aow ne revicndriona pa.s .ur cette hi.atoue si elle ae venait de .., reproduire quelque part en paya balkanique.) Donc ce paroiaaien vow a dit : • Mon. lieur le Cl.ef. j' aima Ica looomotivca, donnez-moi 
une looomotive, j. veux me griaer avec une k>comotive. me l!Jieer de vitease. bien entendu, exclu..ive
ment. •• • Vow regardiez à droite, à gauche, un peu Inquiet ..W. le paroia&ien n'avait paa r air m&:.hant. Cepe~t, il .Joutait avec modeatie : • Je 1ui1 le roi de ~ari.e ... •.Alon vow vo .. êtca dressé d'un bond. vow avn prit la porte, voua avez couru 
Pourquoi faire ) Pour chercher de9 infirmiers ? la po6 ) Non, pour chercher Wl<I locomotive, une locomotive am laquelle ce monarque pOt utouvir .., 
J?.llM!On. Heureux lea peuplea, dil'ait le révérend père W>bo, qui préfèrent Ica 6ocomotive1 aux Pompa· dour ..• Oui, d'accord. Cependant. .. Cependant on Pr. au roi da Bulgarie (ça eo paaae en Angleterre) .,. jeune looomotive, fringante et bien moulée, ai- 11 vierge, et qw traînalt apr6& elle un train de je Do_. oombien de waeona dana l'un deaquele noua MDiona pu fort bien nou. trouver, voua, lectei1r, 
et moi. 

Louie XV était plus d:..crct quand il ribouldrn suait avec aa Pompadour; il ne conviait pas ion 
peup)o à l.a fête . 

lA roi de Bulgarie cat bien aympathique (con· 
nal.ez-.oua un roi qui ne aoit paa sympathique et 
- du moina tant qu'il eat 1ur le trône - doué de toutea i- qualitéa n maïa il tient de famille un aoGt ~cr, Son illus1re p~re. Ferdinand, a~ai.t a6;l L. même. penchante. Now le vîmea au début de lavion. là·ba.9 vera Dieat, expédier aea goues en 
r zin4 1 dana la direction do lia stratoaphère avec de laminne. De Lam.inno lea lui ramena intacta, ce dont leur auteur fut ravi. Aprè. quo>, dépité sana 
doute de ce que aa l(fandeur ne lui permit pas de fali. de laviation. il a uaouvit sur une locomotive. Il 
- k>ut t. monde à Bruxellea à un train d'enfer, ., trabi. qui OODHDtit pourtant - bcure.-n<nt, car 

il Y &\•ait un mur et le statue de Maaui - à a' arrêter dans la gare du ;o.;ord. Les journaliates n·avaient paa été admis dana ce train, ila ne protestèrent pas trop. Ce 6Qnt là )Cwt de prince. t\ou. n'y avona pu été initiée ... Il noua aemblo cependant qu'il «1 pl .. agréable d'être mécanicien dana un tendeT que chauffeur , Encore que le chauffeur ait I' occ:.uion de 
ae faire dea bicepa ... Il noua aemble auaai qu'il doit 
~a plua facile (on aiffl.e. on tourne une manette, on poUMe un levier et ça part. Pour arrêter, on aiffle et on tourne la manette da111 r autre acn1) de mener une locomotive aur rail1 qu ·une auto dan1 ce bien
heureux Bruxellea où les a;:enta. aux carrefoura, diri.. gent ai bien votre baanole sur une auue baanole, non aan• vous avoir engueulés ... 

L'avion, de son côté, nous parait exiaer de aon praticien dee qualités bien marquées et des 1'.eatea bien appri. et coordonnés ... Il y a auui le aki, le 
toboiigan, et à Spa le aploion et à Bruxelle.s le ra· sebountje .. . Voilà des spolls, et pour pcraonnea di· versement douéea et il y en a pour toutee Ica bow1es. 
Mais la locomotive ... Ahl Monsieur le Chef de aare, vo..,. n'auriez pu, n'est-ce pas, été plw étorrné ai 
ce paroi11ien. au lieu de voua demander votre locomotive, avait sollicité un moment d'entretien avec votre épouae } 

Et eat-ce que cet exemple va êue con!Aaieux ) On voudrait eavoir. Pouvon•·nous DOUi pré.enter aux guichets de !.a gare et y demander, non pu une troi,ième classe. bien tuaée, pour Herclc.la-Ville, 
maa une locomotive pour Pepin1ter... Noua est d'avie que le prépoaé (en françaia ou en flamand) 
n'obtempérerait pa• à notTe requête. Pour avoir droit 
à w1c locomotive, il faut être roi. Ce eport elt ré1ervé 
awr têtes couronnécs. Eh bien, nous n'héaitons paa à 
le dire, c'est contraire aux principe• d'une vfu-itable démocratie. Je vaa écrire à Louis Piérard pour lui demander de protcater, d'exiger la locomotive pour toua . 

~lai. en attend&J\t ? ~ow toua. f.'ÎI d' ~mulation, exci!éa par un exempkl royal. aou evéa d'une léa:i· time ambition, qu'allons-noua faire? ... 
Oisons ici que noua ne .ommea pu, en général, 

ernba.lléa par Ica compétillona aportivet; il n'y a peut-être qu'un aport intelligent, c'est l'eacrime, il y en a d'amusante, nage et sport• d'hiver. maie il noua a toujours paru que le. grands •pc<taclee apor. 
tif1 faisaient deux sortea d'abrutio : 1) Ica acteura; 2) les apectateura ... Le aport de la locomotive est à étudier. !\laù en atie.ndant ) 

Eh bien, ai en attendant que la S .!'li. C. F. B. entre dana noa vue•, noua pouviona noua entendra avec les t?arnwaya, disona, par exemple, lee 11am· waya vicinaux } Savez.voua quc aur lei lignea du 
littoral, l'été. on tient facilement un joh petit 70 à l'heure. E.t-.;e du aport, ça ? Tout le monde n'est 
pa deo princee et ne pew mener à 140 à l'heure 
une locomoti\•e arand sport à 200 cylindre1 et échappement Kbre .. . 

!\e aoyoN pas llop ambitieux pour commencer ., Qui demande à mener le tramway 15 qui contourne 
Bruxellea du Nord au Midi par la porte do Namur 
à la porte de Flandre et dcaaert la rue du Houbloa. ) 

Taverne Royale Ouvert après les spectacle. 
Son petit soupez froid à 15 fr. 

Servi au Roataurant 
THE DANSANT AL.A Vo LIÈRE 0 E 4 l / 2 A 6 1 /2 



CHANGEMENT DE RÉGIME 
- Et voici le dernier point de notre programme : 
après noc: réunions. chacun de nous recevra un 
excellent Stout Léopold. Il vaut les meilleurs 
Stouts étrangers. 

., 
: .. - • :.·. ! .. 



L'Homme Distingué 
porte toujour1 un vêtement impeccable 

qui rehauue sa personnalité. 

Seules les plus belles draperies de 
qualité alliées aux lourniiures de 
choix, travaillées par des ouvriers 
délite sous la direction de coupeurs
essayeurs de réelle valeur, produi
ront du tout beau vêtement. 

Chaque détail dans le montage a 
son importance pour réussir un vête
ment sur mesures, impeccable et 
harmonieusement adapté à votre 
conformation. 

MARCHAND· TAILLEUR DE 
GRANDE CLASSE A DES 
PRIX TRES RAISONNABLES 

BRUXELLES 
30, Rue des Colonies 

32, Rue Morché·oux·Herbes 

ANVERS 
5, Ploce Teniers 

GAND 
15, Rue du Soleil 

NAMUR 

82, Choussée d'lxelles 

LIÉGE 
8, Rue de !"Université 

CHARLEROI 
25, Rue du Collège 

21, Rue des Croisiers 



POURQUOI Pl.S? 

Le Ministère et sa déclaration 

Donc DOWI a•ooa entin un muu11~re. 
La penonnallte de 1an cb<I est on ne peut plus ra...>u· 

nnt.e. li n·es~ pu d'homme pollt!que en B•lilque qui bt'
n~l\cJe plua que p,.uJ.Emil<t Ja.."laOn de 
la ayml*Ull~ de a.es potni, n q ie,qul' 
parti qu'lla 1Lpparueru1ent ~ 

A 
La comJ>O"ltion de l'~ulpe !'St mol.rul 

sauat&loante. On rearelte le dtpart de 
M&....,1-Hcrtrt JIU<P<&J' qui rut un b<\D 
mlnl.ot.re des TraruiPorta. •t l'av'>'<
ment du atn:~tre Marck_ un do.s na
mJncantl les pbs taul& .. ques ·~ c ~ 
plua putntua du parJ. On r~ette 

alail le malnt.ien du pauvre t)-ptt q\U aou,eme nos l'.T T. 
PaUl-Emlle Janaoo n'a pu pu lt.IN toUt ce qu1l voU!alt • 
Il I~ doler. con~ntu to\lt k! monde et 1<1n père. être 
mlddelm&\lque. comme dlsalt !'Amond Picard. tl !allai: 
obl;el'\'er la rqle du Jeu 

Le mlnlst.e~ n·•n a 1JU moau é:é très ben ac<"JetJ. 
pu la Clwnore; tea bachlbouZoul<a de b ltdën.llon 11"'
rale bnudlot.se en ont otê pour ltur courte b()nte; les •'0-là 
dét•miués par tout le monde Cc 1><t1 m:iluu 11-0nent 
.. mordre 1 .. OOS• ... 

Lu leaders des trola sn.nds parUs tradJUor.nela. M~ 
Van C&~••laer-. - mals oui. les atfalrn du Boerenbônd 
ne le et ne nt plus -. Vanden elde et OC\'tzr. ont rt«>U
''nt du man•rau de l eloQuence parlement&!.re. dlt le 
manteau de Sot, les peUU march.tndai;es. ln pet.tus corn· 
bmea. lea 1><Utts aall'Us du mols troublé que nous uooru 
de travel$tt Il aacl>!alt de g3uver la fac" aux yeux des 
èlecteuns. Ces Mes!JCUl'll SllYtnt dorer la pilule ' Tout est 
pour le mieux dar.a le meilleur des monde parlementalres 
et M. Van ZO<"land lul-m~e. al cniclltment làchë Ion de 
la rrande d~blcle, a reçu un • aatl&lcdt 1 du c•J11&1.n.de 
Em11e Vandervcl<le. unan!numcnt appl:iud. par la Cham· 
bre r"l>"ntante. 

c E t'lnlta la comma-dia' • 

Aux amateura de White Star 

Lei. etab:J..>O .:men~ c .ode-oua ..t. re-....'Qmm:Lndent. aux ama. 
teun de White Sia.r Leop.,:d . 

Lea Au11ualin.s, 2~. bou:evard Arup.ich. 
Le Coll.set, 14, ru• d<a Pnncea <~lonn•te>. 
Concordla·Bo>urse, ~. rue Henri M•~. 
Concord.la·lxel:es. 1, avcnur Mam1x, 
Concordla-Nutd, 10, boulevard U<>tanique, 
1..«>po:d-~hdl, 218, ooukvard Maurice umonnler. 
La Made:eine. 4. rue de la MuntaiJIC. 
Normandie. 8. rue &;rcval rnuur1e>. 
Rel&la-Nord. 4 avenue des Bou.rvards. 
Au Grand Roi. e. rue A"suate On& (Bvurael, 
La Sca!a, 18. place de Brouckùe, 
S:&r-Bouroe. a. rue de b Bourae. 
Co:ir IW)a!e, a. i-Je des Prlncls.. 

De PARIS tout t issu nouveau 
Gr-..oJd lJ..Xe. Oni'..n.a.. wu .;Jl.I ... Ute fAnt&ls1e. Ml &.rOUTe à a 
0- LyOll.lla:.oe, u :.tarcAc aca He:1lea. Bruxel.ea 1Bourae1. 

La déclaration ministérielle 
E...c a paru en pe~ :..nie et = peu lnq~tantc li ne po~

Yalt en !tre *"'""m'°'- Tr\panlsme 1 D lall31: ccnten• r 
t.out le mondè et aon père et promettre beat.lllO'JP &Tee • 

ctnltude qu'aucune pnimeae ne scr .ilt te11ue. 
Le DOt.'Tea:J mlr.!stere • c<intlnue l'œuvre du prtcl;dent » 

- par1>:e:.:. !! lui reuemble comme un !rue -. Il fera des 
ré!'orme& scx::1i.!u c )\Lites et ctn~reuses » - cela. c Cit ri· 
tue! et cela vom dore : co:itnbuables à \'OC poches -. U 
pol!lSUlVra la Polltlqce d'indépendance et de neut.nah:é 
du pr<cMent C&b:net - ou ne peUt pas cllAn~cr l<ln fusil 
d'epe.ule xo~ les trois DIOIS- Ce qlll est UlQUl<tant dam 11' 
declaratlon mlnlsi.<nelle. C'est ce qui concerne la put ll
que l!ntpllSUQue. r.l nou. $0lWllCS en pl• n amph!Courl. 
c On maln:J<:.ndn. l'u!Uté du paya 1; bien &!Ir, mais nu 
minl.>tere de !'Instruction PubltQU< Il IS<'ra crtt dtu oon• 
seUs culturels - ah. le beau motl - Eh bien• cela, comme 
la division de l'armee en reg'\menta !lo.mand.s ei. wallons. 
c·e.st la Porte ou\'erte à la stll6ratlon et au ffiléral~e. 
Ce qUI faisait le cim•nt de ce pay>. c'était IB llllli'·C lran
çai.se, commune à toutes nos elll<>•. auul bl• 11 • 1<l1te 
namande qu'à l't!lii.< wallonne. O,•puis le Juur ou leJ Wal
lons <t les Bruxellols ont commis l'ènonue aotuse de la 
laJ.sser pro.scrtre de la partie nama11de du PoY•. où cl'e 
n'est plus qu'une la~ie ttra!lll<'re. Ils 011~ lrrl rnld111blt
ment comprollllS l espnt natl~nal. Ils ont Pl'~Pllrt le mo
ment ou u n·y aura plus de B<lces. mals des Ylamands • t 
des Wallo~ ~1 Janson pen.e probablement C<lmtne nous. 
Mll.IS en polluque on fait ce qu'on doit quand on !ait ce 
qu·on peut.. n a dû prendre la situation telle qu'elle est et 
le saiJstre Marù comme collaborateur. 

ALBUGO 
v trou s'tst agTillldl 1 li avait trop.d'am:itcurs 1 
AJSsl qt:el!e chère dt!lrct&blc ! tO rue du Marais 1 

Le$ pJug courtes sont les meilleurei. 
A .in de ses 1n.im... Po. ... -i: ~c annon.,alt Il y n quel

ques Jours. que sa declarauon mlnlatërlrll• rait r • 
courte n em'~"""8it !exposé d"Un prlJirlll1lDlcdordr J nf
ral. une syn:hèse de l'a:u\Tf q~e aon i;o1l\ cmcment pro
posait de ré~r. 

La déclaration qu'il :u~ à la Ctwnbf1' est en rl!et cot CY., 
tntre toutes now l'a vc ns comp:i~ aux prtcédentes. ll;m>
mttre en main. elle det.mt le record de Ill brlt>e~t 

Ma!s sa concision remarqusble c:omportf' c perdant u:> 
ctrtam nombre de dé,·c!oppement5 extrtmcment p tels SI, 
en matlère ,ocl3le. ceruunet résérus sont !ait si qu 1-
ques verbes sont mis au conditionnel. Il n tn ~ pas de 
m~me lorsqu'il est question du probl~mo Un&w!Stlque- Lil, 
11 est proce<lé par af11rtT1at.1ons caté'.:onquc~. nm)Jb!t,-our:-
<;J«''" mais dèfUll!h'es. 

c Le Qounmement entend rtsoudre le prvblèm• cultu
rel 1 ce n"est pas trt's di!!!clle. M. Pv.Jl·Emlle Janson, 
hélas. a pris le progmmme mmimum drs K V V et l'n fait 
sien li ra lncorPoré dons sa déclaratlott. Tout y est. ab.so
lument c.out. 

Quelques phrases. officielles à &<>uhatt et dont on ne P• ut 
que sourire sur «le gou\'ernement drc!dé à prendre !outra 
les mesures de nature à mamtr.nir 1'1Jnlt<\ du PAY• l't u 
renforcer l'esprit national par la concorde entre les d,.ux 
communautes lmgulSttques • lcctte phraso e~t &li;tJ<e Paul
Emtle Janson. mllls elle n'est pas de lul. li n'eût Jamais 
écrit : c renforcer l'esprit par !3 concorde•. il co1U1olt Io 
français•. et pUIS l'enumtrat•on de. m.su:ea à prtndre pour 

l
qt:e cette unité ne soit plu• un \aln mot c• pour que 
Wallons et Flamands ne se r.oumrnt pl~ d~"î!Ulls le dos. 

POur passer une heure arr~ab:e. ncn ne aurp:lM<l l'intime 
et Unpeccab:e c G-iea' \Une 1, 11-13. r . Antoine DanPcrt, 
Brux, que <lln11e avec tact la sym;iatb. Alice Q 11 dlmentir:i.? 



POURQUOI PAS? 

BLJSS ~:ousR CADEAUX 1 Perles de culture 
.-.O•C:c.LAINU. 0•1 IVlltUUlf. oa..1ns o·ART 

U , MARCHE AUJt HVIBES, 84 - BRUJtELLES p;.....,..::z de ma cllen:.. &'tun: plain:.& d'f!re lndU:ta m 
er.e'1!", Je :eur l>l;>;>el. • Que Je 11'&1 qJ'Ull.e lelllo Dl&loeill.. 
fon<:oe en :924, !'\le G~UT. 37, i llruxet:r. L d 

• l P. BERTRAso. es eux a.rmees Ccnce:s.s!oC!IA!.."e d<'a C.il:.tvutcu.'"' s Sak&l 37 
At!.en;Jc,11 &:.1 D' 

n 1 a <:ualc;uu JJIQb, t. 1a Cll&mbre, le c&:Ua? Dell!s com-
banaa le proJe; Man:lt, &dosU par la a«Uon centrale, = 
l'emploi dea lanraes • l'ann~ Tml &dro:t~11t, M. V&11 Nos deux communautés 
Zeeland, &entant que ça ne mordait PB-'. fit reporter la 
IUJte de i.. c1llcuss!oo i une date ulttrleure. 

Le couvemement Janaon, h~ ttl>~nd. • fort peu de 
choaes prèo, le proJet Marcle et M. Dlnla est tou)ourg DUnJa.. 
l>'e de Ill Oê!ense NaUonale; U est naJ que il. Marck est 
devenu :>en cher couque. 

C'eat la d!\'IS!on Vertlealo do l'année en uni!<!.. wallonnes 
~ unir.ta tlamMdte qui, qu'on le •·euWe ou oon. seront 
complètement autonomes. Ce 10nt deux écoles militaires. 
d•ux tt-011'3 de cucrre, le triomphe de la médlocnte et la 
sépara ion à brève khblnce. 

S• s des ot1iclen flamnnd1 &eront admis dans ies unl
it. n .. mnndu quJ rtprûcnteront à bref d~lai le.> deux l.tcrs 
de i •rmee. On fabtlQucia dM 01J1cier& tlamanda à la 
fl'O.'-"" ln dfcl•ratlon mtnl&t.tr1elle Je dit : 1 touies _les d~ 
PQoiltlons aeront prises pour que les établW.ement& d Instruc
t ion !ournJMtnt le plw. rapidement possible le nombre d'of
t l.cie"' sull!Mnt pour Nwadrcr iu wutés ù'apr<s lei; exi
renc..a de leur nliJme iln\ful.&tlque ». Cela slgl\Ule qu'e11 
1ectlon fiam1mde, un candidat oora t\dmla &\'ec la cote 10.1 
el que l'examen aura ét6 très faclle, t..ndls que dans la 
&ectlon tnu:1ç>lbe, un 14 ~ J>OWTa Hre une cote d'exclusion. 
L'encadrtmcm dea unltü d'arUllule et du &éme eiit def>
llltlvement compromla. 

lt Van Cau'l•elaert a t.rou,6 que ce n'étalt pas as&e2, 
encore 1 

Pour vœ cadeaux de St.lnt-s !colas, adre5$CZ·\'ot:s à la .. 
~Ganterie ,--;: 
J~,rWI 

-•'"'Alti wmu 11 ..a caa 
Les 1:&1118 l"3 pl.u beaux, les tnod< lea les pl"" no;iveanx. 

la qu JJ~ la melllcun-, let prtx :~ plu. arantaseu.-.. 

Quant au reste 

Trois ou <;'Jatre Iota, U est qucsUOn dan& cdte dklaratlon, 
de nos deux oommunau~ dJ>nos 4-Wt rtaîma ll11;uw1. 
ques. de nos deux gra.ndts cultUtU naUont.lea, du c:ar.etm 
Enruist!Que et de l'eaprlt d• chaque P&rtt• du paya, C est 
la premier" fols. croyons-noua que, dans un document 0111. 
ciel de cette tmpo~. ll e.st atnr?M que la Be;g:que e.l 
constituée de d•ux '1W!eni.s at.olument diltlncl.S •t 1 auto
nomes»; le mot a)' trouv~. 

Et U n'y a de place là-dedaru, nt pour la wne fronuere, 
nt pour Bruxt-lJes. Il est vro.t qu·on noua annonce la mas.e 
en app!icnuon, stricte et Joyale, de& lots lln11111St1qu1,., de 
ce.s lo.is qui c doi\ltnt amPntr automat.tqutmcnt. et ltaale
ment la flamandlsatlon mteiralo de 1·111Ioml!ratlon bru
xeJ101se » - dlx.it Van Cauwtl&t"rt. 

Quant nux minorlt<'a rruncopho1wa det Flandrea - Cl· 
ment de l'unlW belg" disait Mç M1•rclrr - li D'en rat 
plus question. Eiles t'taknt m1il~natrea, eilu avaltnt fait 
la splendeur de h< Flandre. Lt1lal•m•nt. ellta ne eont plua. 

•Pas un mot, rien pour al!'lrmt·r le prtnclJl(' de la libert~. 
Et un parlemcnta:re llbt'ral QUI n' .. t POUlt de &rco11de 

tone et qu1 a Joué un r6lt Important rlana le parti •t m~me 
dans Je pays, nous disait: •Je votoral la confiance i 
J1:.n~.on. U n'y a rien d'autre l fat~. mat.a U tut mh.·ux valu. 
que œ gou•.-ernement a, ... cc Pl'Ollramme, !Ut Prhl~ J>t.r 
Van Cau•·•laert. ou var de Man. NI l'un nt l'auhe n'au
rai~ acœpté •· Paul-Emile Jansi:.n "t de bonne fol .. Il ae 
Jette à 1 eau avec un coµrt.i• admirable et une v~rltable 
aboegatlon. c:ir Il n'a Tien t. at:endre de la dU!let:e rnl&
s;an qu'il a accepttt. Mal& ~ m111111~re n'tn po~nutt paa 
moins, qu'il le veul!le ou non, la lin de la S..lrlau• uni· 
taire 

ON 
pour 
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(coin n1• d· Fr ·ll• · rai 

M. Van eau, ... •r: \ottra certes la conf!An~ au cabliiet 
Janson - la manee est plus belle qu'il ne pouvait !'"'* 
rer - macs il fait dea rk<-rn• parc~ qu'un naml11pnt ne 
peut jalna!s s'a!Ji,rrntr ut.Iatalt, m~e al on lui apportait 
la lune sur un Plat d 'urg111t, 

Dan& toutea les &dnùnlattatlona de l'Etat. comme dans 
i..a ora&11tsmes cpanatatauu on •elllera ooiitletisement à ce 
que la proportion &Olt lq~.:abletncnt reapectêe entre a;;ents 
de& deux réi1me.s llng1 .. ;<ttques. C 'est encore la fameuse 
&éparMtlon veruc..le, récinmëc p~r le K V. V, C<Jmme par le 
V. N. V. Pas question de compttences . encore mow de 
CODl\&l.ssa.nœe un Wl!Jlon - ou BrtJx•l•ota - un vla.amsch
C~d. Un non llamand connalsw>nt la la111111• de Vondel 
m1e11X quo M Vcrbi.st - ~• qut n'est pas tres dL'T1c1I•. ou 
&u.ssJ bien que M K. lill)'Wl&llS - ce qui c.r;t mieux - doit •t.r• kart.6 d'o!Jlce. 

En voiLl uaez 

Un dépuW d'extr6me-cu.uche Crançl\ls commence tou
Joun aJns.1 ... petit& dl&co1 • ill•<>Ddla!:·cs à la tnbune 
d e la Chamb:-. : 

Il luJ faut l3 fameuse ~p:iratton >erttcal•. •n tout. pre!!e, 
radio, musé.,, théâtres, iusoclationa, &clld~mtes, etc., etc. 
La dèclarauon mlnlStl'rtelle •n ce qui concerne l'atm~ 
n'est. pas as..'\èt cutègor1qut>. Van Ca11~tlaert acct>pte sana 
doute ce que M. Janson lui olfre. nrn4 comme un pl.I alter. 
un hors-d'œune. n lui faut plus encor. 1 

Et li y a surtout Bruxellea. 1 Il faut mottre fin à l'appJI. 
cation ddecmeu.'le, provocante Qui ut faite du Iota lin· 
gutsUques dans J'agglomérallon bruxellot1e. Ne pu •ilr 
dans ce domaine avl'C rap1d1t6 ne serait pu repondre à 
l'ell'ort que les Flamands ell'eetuent en ce moment pour 
sau•er l'uru!.é du pays•, 

Nous n'ln•entons nen. Cette déclaration a ft6 faite i 
la Chambre, par M. Van Cau ... elaert. aana qu'\Jn formida
ble éclat de r.re a.it S<'COU6 l'a.'8<-mb!Ni. Ce IOn~ lea Fla. 
mands du cal:bre Van Cau ... •laert qui !ont un •ll'ort pour 
sau•~ l'un!:.! du piayst Et 11 on ne m~ PM. dans le plu.t 
bref déllll, les Bnuelloi• à la ral.scn, Ct.re la c:aue, Ils Ml 
tàclleront. leo Plamand& 1 

• En -roc;. ._ 1 • 
O'tft .. qu. ,,. c1.l8ct Jam&.& .lea tlnea h<>achea Qui on: 
~ de c J&eq\Wll • l•ur t.ml da chaque Jour l 
~ .., bitœ, oc en croque un &un Polll'QUOI a·en 

• ._ pulaql.t'U n._, 006!4 qu'U11 franc pour délr.i..:er Jll 
l.Xlcom~:e bà:Oll .,. 8UJ)e?'Cboco:at. Le J>l$ c'es; que Il ce ro~-.rnement-ct ne donne pu Pleine 

e~ en!!ère satWacUon à :!.t Van Cau11datn, le proclial!J, 
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quel qu'il IOlt, lai a.ccardc:a bien davan:acc •ncore sana 
pan-enlr d aWeur& t. le conlentu. 

!.l. Van Cau ... <l&at Ht le l_,.ytur de la BeliriQUe unl
l&lre. A moU'.11 QU• ko Wallom g lea ~-n ne ae rlalClltnt 
• ~ de5 dl<lfe:la de l«Olll!• cluac. 

Le bon tab&C PD1U la p!pe 1°adltle tn IDUte can.fl&llU au 
D'JJOt d"APPELTEHRE, 77. COln rue du Ch&nmlX-

Monnaie d'échange 
{A Partl OUnier Bcl;e U<Jl\ ~DUelltmellt à ~ Q\le aoll 

prOinJlllDI lœlal .oit rtallU d&lll l• pl.:..t brt! dtlal. ll 
,·,,.u da .. roJll"~\01 dl!va:it UJIC'~ur •ac \:Il blla.n w· 
aement Wœt c1alr•. en lHO. ou plu. t.61. 

Et, animé d"Ulle ardeur jtn"tnll•. le Patron r~ chaque 
aemaln• : c Le ~ r1cll que le pt<>Cf&nun<!, ma.a 
tout Io programm• 1 1 li n"est pl111 question que de • pro
l•t M>Clal marchant 1 cran~ cnJamtltt• >. de 1 nouvollu 
étapes à !ranclllr 1, etc~ etc, C'est.. pan.11.-U, ce qui •

0

1.1>" 
pelle ccm\lnuor l'œ-J>"' enl.Amée )lllr l• couvemnnent Van 
~cland. suivant le Pl'Oil'&mme du 1~36. 

Mals, quoique le• llOOl&ll•t.u constituent le i!'OUl>t num._ 
rlqocment le plua uombreux de 1• Chambra - l'ont-Ill 
a=t répétt! - 111 ne dls!X>M·nt p..a cependant d'une UI&· 
Jorlt6 su!!lsante pour Imposer l0t1t procramme. Ils doivent 
donc reclwrrh{"r dis vol.X d'apPOmt. 

EllOI aont toute; trouvles ; 1 le Pl'Oiramme. !Cr1t Emll .. 
J eanne. &au1 a y !&!JO de commun accord. des addition&, 
notamment en ce qui concerne la qu<'StlOn llni\ÙJltlquel ... • 
Précédemment dejà. M. Vnndervclde avait décl&rè qu'en de
hora du l>f011'1'11lme. le reste è\alt l«'OOda.lre. ~tle folS, U 
est phlS prkls. Q ie la drol!e llamo.nde et les democl'1lt .... 
chréUena acceptent le& ~tonn~ aoclal .. qui ne oont Il"" 
pour leur faite pour, et lt:1 socialistes ndmetten1 toutes 1 .. 
rev.ndlcat:om d'ordre UniUISt,qu• 

D y a là mallè"' t. un nou,tau Compromla des Belau. 
~ dl!!érent du ~r:it ot qu1 ne .. ,. p&a de nature 
t. platre à toila le& aoclallstes. Malo la d~lplme de parti 
n"a paa été lnrentfo llOW' les chltt 

Sport. d'hiver. Sporu d'aujourd'hui 

M-.. 6.,ul~ pour les Spon.a d Hh·er Pl"' Van SCll~pon.l, 
18, ni.. de Lo%Uill, nnixcllt=; 30. av= de Ktyur, AllVer&. 

Menaces 
Et le Patron mrnace Il a délà tait a!!:JSlon à la colke 

de l3 clalole ouvrit?• qui tciateralt 51 on n·honora<t pu 
la tn..<e quelle a tir.:c JUr le poya au \lite de crè&ncler 
prlY!léglé~ li a t\OQU6 IOI trouble& &ra\N qui &e produ1· 
raient. AuJourd hUI. U n'a plua que :e mot du.solution t. la 
bouche. Elle ne lui lait pu peur, a-t·ll délt. d!I. Il en re
met. • Oo 1e com;>tcra sur le proeramme, proclame-vu. 
et s'il le faut, on n atlcldrll pc.a )llSQu'a 1940 pour donner 
la parole •u PAY• ' • 

Evidemment.. la dla&olutton ne serait pea une mauvaise 
affaire pour ùlut le monde. Il y a le& vlnct sltses rextstes 
à prendre, ou tout au motna à w \Mrtaier. à moins que ... 

Et plaJcnoru Pa<tl·Emllo Janson qui ie t.roUve entre l'en· 
clume 8QCi 't•~ el le murtcau !lumlnpnt. 

PHOTO ECHANGER VOTRE APPAREIL 
ltENOIRTF., 30, RUE GRETRY. 

Le camarade De Man 
I' y heure ment le camarade d• Mnn aux Finance~. 

C'est un peu un ot. 1c li est comptable d<• den1en d• 
l'Et3t.. U Uent la catsoe Le • Pronamme 1 ,.,,. arn1.> 
implique ru Mpe11'1<.'S tormldables QUI a·u NUI rëali'-!. 
nawµorn!cnt &.out l(ln bud&•t phr l<rr~ C est Il luJ à aerrer 
lei cmdOna de la büune tt cl., rtfrtner l'udeur de aes 
cx;relii1':1D.naltts. Lu! a..111 J:>OW'r& leur !;l.lre en~endre rai· 

, 
&Oil et leur pemiader de remplacer les • 1u.ndes tnJ•m• 
bées • par les c étapes succ"""1ves et prud<nt .. adaptt"" awc 
P05Stbllif.és bud&étai.res •· A motns qu'•n bOll marxliltt, U 
ne décide d'augmenter le.s 1 poog1b1lltes b~d&étalres • en 
donnant quelques t.0un de vis supplomtntalres au pros.soir 
llscal, l\UVant la formule qui >eut qu'on prtnn• l'&!'i•nt 
là oil il esr.. 

JEAN POL 
Majorité 

!"as dt la coupe, l'adresse la mtWeura 
pour ..n pardeaua parfait et elfiant. 

Des mailltenant, m"1iire le mkonttntem<ht à peu prea 
i;enèr&l ~ PauJ..Enu:e Janson ~ .....:iré d'une mal<>
rllé qui paraitra confortable t. premlm \'Ut li y a .ua 
peut-étre qœlques dlss!dent.s de la m3Jor1\è qui passeront 
à roppù>lll<>n O'J q•JI se réf\likront dans 1 a~ntton Mal.I 
de• rn..:ntenant le Premier m~nlstre a partit cacnée Il 
fllUI, en et!et. ~oter les bud&ct.s. ce qUl pr•n dra du tm>~ 
et nous m<nera JU11QU0 3U début de 1938. Après ça on \trrL 
o·aucuns ,-0:1draient que le m.inistPrr &.1mr.c. 'a14l<" c.iu• 
nille, Jusqu'aux élection~ communales. histoire de \Olt 
d'ou soufflera le \0111. Mals on n'obtltndra ce délai que •I 
les partis se montrent bten sases. attendant la re.allsauon 
de leur prognimme et des ternps mclli"Ufl, ce qui rentre 
d'ailleurs dans le domaine de> pœslb11ités On crlrrall l>c•U· 
coup, mais on agirait peu. 

Mais jusq'l'à ce que les bcd&et.s soient 1 oit., M Jan'!<ln 
aura. sa majorité qui vaudra ce quelle vaudra. Il ne •• !ait 
d'allleurs guère cl'illusion. Les premiers conseil< cte Cuotnrt 
tenus. pour prendre contact et ndi~cr la di-cù1rat1on mlnla
terlelle l'on édifié. SI ces reUJûons. limité••· •nverrnt tu• 
multueuses et nettement cont10dlctotres. avant mme que 
le fiOU\'ern e!lleni ne &Olt entré en piste:. cPla promtt pour 
l'avenll'. 

Et Jan.son. déJà, confie a ses intim"' qu il n'eat pas sur 
un ht de rooes. Cela ne fait que conum·ncer 1 

Saint-Nicolas, Noël, Nouvel-An 
Le ca<1ea11 on :m..I oe tru 1vt M .a ~L\TSON BUL-OARE, 

1
23. rue de l'E'léqu• t~ro la Pùste Cet.ltal<J ; blJOUX. 
~ de rase. brOdtrics, fan~~. ~etl.., et<:. 
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PLUS DE COMPARTIMENTS NON-FUMEURS? OUI SAIT? LE 
JC?U~ OU TOUT LE MONDE AURA ADOPTÉ L'ONCTUEUSE BOULE D'OR 
LEGERE OU L'AROMATIQUE BOULE D'OR DEMI-FORTE EN PAQUET VERT, 
DE SEMBLABLES COMPARTIMENTS DEVIENDRONT INUTILES. PUISQUE 
CES CIGARETTES DE CHOIX CHARMENT SANS JAMAIS INCOMMODER. 

Cette vieille Fédération 

eeu. mua F6d6n.tlon Llb6ral1 1'&-t-ell• conoaltre ie. 
~- de sa ~ r6rma1De cathoUque, la Péduatl<>o dea .u.oc1auone et del OerclM. qui n'm mèDe plus larse 
depula Uon Decreu. " depuj.t d'~emont.-L)>nden? Cela 
n 'et.t PM lmJ)œS!ble. car, à 1~1 où noua ~livona ces J.lines. !el bk!ona ne IOllt nt'"-ent racoommo<S"- eni.r1 la 
7éd6r&Uon et leo t.rola ~ d'Zi&t brwcellol.s, MM. Hymana. O.• èze ei Adolphe Max. 

ll let Yral que COUX<! n'avalent !)Oint \out à b.lt tort 
lor.squ.e, ~ un noble mouv1111ect d'1ndJcnatlon, Us ont 
envoy• au Jeune Ch&rlea Jll.DSMD.I leur d&nlaa!on de mtm
brea de la dite f6dert.llon qui avtJt. an termea tormeU. et 
a vec a coutumière 'brutallul, d6avou6 le cabinet pre.idc 
p&r Ill. Janacn. D'abotd. cette t.act.lque a tW auprm.ement 
maladroite Ce n'eat pu au moment o~. p0ur la premlere 
lo!a dopu,!a un deml .. l~cle, un llWral a«ède à la pr~61· 
denu du Consell, QU'U CODVtDalt do Jeter Cl tomudabl1 
pav• dam la ID&ro P<>lltlque. Ce n'Nt pu non plus au len
demalD de sa conaututton. et ...,,. ~e quo l'on ait l>U 
~Uift' OOD J)l'Olr'MDIDe, ~ 'll e.t pd'Dlls de Jucer une nou'Yelle 6qulpe lZlln.lioWrlelle. 

L'ordre du Jour caloéfor1que dt la Féd6ratlon Llb6n.l1 
de l'arrondlaelnent dt Bruxell .. manquait du kilS po!JtJQ"• la p:.a ~n:.tre. ED ouore, Il coostttllà1t, pour 
~ Paul-Emue J&n1an, un camoufle< lmmér1W. Un membre 
de la P6dératton, le plU6 rabique et un dea plua falots d'ail
leurs. un certain M. Braun, que l'on appelle le M. Homala 
de Hal, t'ut tait applaudir en afllrmant que l'oncle allalt 
entrer, ••te l<lD ne-\eu Spaak. d..na la dan.te de>ant l• 
portweu!IJa. L'a.r=ent eat rross:er, et l'lmllie est 1tu
ptde. Cela n'empêche qu'U a·en trouvé troll bonoes cto· 
\alnee d• bons llt><·ru.ux bruxeUo!a pour acclamer une pe... 
nille !manlté et pour refuser leur confiance à M Janson 
qul cl aU:cws, ne b leur &\'ait Plia demand«.. • 

Mesaieun 
Pour vtt•mrnts ac so1r~e. adreMn·\'OU.S au 

tailleur B<irWU'd, arlLlld spklallste, 
101. chaus.ote d'lx•lles. 101 

PRIX A\'A. .... "I'AOEUX. 

Leur grande cou~re 

La "' de nais J(S puni d'~nl:e lta purs. :es mW
tanta aol mm.en: ont jeté l'lnterdlt aur :1.1 P.·E. Janaon et 
llOD Mln!sttre. Lei! l<'Pt cent clnqu.mto con\ alncu.s de !a 
Jl\!dératlon Llberalo d<• rüallOml•r&llOn bruxello\se, ont rt• 
t \IU leur con!tancc à un mmiattre qui ne repond p.u â 
laura up:ntlonL 

C'• Ç&H, ça. PcllS<'Z done, Ils tta!ent t= sept cent 

~w~ r~~...,.1!Wt"~:.,..~<. ~+-~'Wi-<te4 
iÎ 5amedi 11 décembre 1937 et p' quelques jours : 

~ AIJIAMBRA Lucienne BOYER < 
~ PILLS et TABET ij IÏi rien que des vedettes BOUCOT, etc., 

·· et tMe;;. !BEL~~ cSAolSà~N da s 

Opérette de Jean de letraz ~ 
·.~ - ~ -~A:·..-i 

CtDQUllllte alor:. que c1Ilquante-c1Dq mille cent cinquante et 
un èkcteun;, qUI oe aoot paa neceaalrement lnicrlta dans 
les &aooclaUOns ùbéroJes. ont, 1..,. du demJcr 6C1'1l!lll. 'i>tè 
pour 1A liste libérale. &CCC>nlant un llOmlln mu.s.tI de •«a 
de pré!énmee à MM De\'t'Ze, MltJ( et HYmllla, <eUX·!à m!me 
que •ttamatlse la Fédéra~o 1 

Et Il Y a des ~en& pour prendre ça au lrl\flque el m~me 
au Sérieux 1 Sept cent cinquante Zlgotoe d'une part, cln· 
qua.nte<Ulq m!llo électeurs d-..utre pan, Le rapprochement 
de ua deux chUtres IU!.!it l>OUJ' ramener l'lncldent à -Justea pro;>ortions qui aont Infimes. 

Cette Fédération bruxellolu qui fabrique des rrandl 
homnu:a en serle et à qui nou.. devona déjà l'a.scensloo 
de )4. PèULJean. quJ. d•J>Uls. connut <le. ()cstlnées bœl.llcs, 
o.ppone l'élément ccm:qu., dans notzo •le po!i.t!Q'Je. Quo 
d ml.el'dita n·a-lrelle pas delà laru:ts t Que de ~ tn o.ccu
sat.lon décrétées 1 i'.'to.15 le.; gcna qu'elle t.ue 60 portent ir~né
ralement bien. On n'en peut dire aut&nt de ceux qu'elle 
hisoe, ~iodlquement, sur le 1)6vu!a.. 

Et chaque élection dlsslpe aes espèracJc<a. T.,. candidat. 
mU1tant ayant l'œtllle des membnle act.t!a de i.. f ... 
deratloo, oe claue perub:ement en ordu utUo au poli, 
son élection lui IJ&lt,!t cerniuie, quolqu'U eQt espéré la t~te 
de u..t... Et le IOU' du acruUn. U constate avec at.upeur quo 
!es électeurs. 1 .. clnquan~q mll:e, ont. par leu.ra votes 
de p~fére:ice_ ~ê la ll6te o!flclelle « Ils tavœu do la 
Fèdérll\Jon res:tnt sur le CJUTC1W, t. leur rorotond 61<>1lil• ment 

Aprèt l'alphabet, l'histoire 

AJ)l'al !'A. B. C. le o'-U<Lo STUART a ouvert - p01tes: 
u:i cadre ra.lllné, un con!cm aboolu, WlG atm01>plle10 vcn-
1.lléO et chautfée automat1quem~nt. c·es1 wcoro une lns:.al· 
latlon automatique œrac. - Cbllc, brU!eura •t cbaudtùes 
au:.omatlqUes au peta cbarboc pour cluuttse œnt:ul, 
qWU'lll\\<' h"lt, b<l. Bd. max.., bruxtll<s. 

Les ministre• et les jeunes Turcs 

D n, a·,, ... ~ QU"UD muu.stre A c. '! '"""-.. .se &tance et ce 
lut M. Olerckx. le doux Oscar Io Monsieur Pruclhomnio du 
parti, qu.I se lit d'aUleurs coµte\l6Cment huer et t.entn a 
peille - mais poutquoi dont - de dékndre la combl-
na!aon auni.stér1tlle dont U p.<rue. PUls M. D~rckx 
1·eo tu~ 'a:.ssan;. la p.iro!e am. \ ':le;. au ra )tc..ntS Turcs.. 

Quant aux chc!s du parti ·r. oruxe!\ol>, Us aetatent 
prud~mm<nt abs~nus. ll1aia lun.qu·i.;s apprtr\:Dt, par '.& 
st.:.lte. ~ bçon don~ ~eur Fedcration aval! dtaa\'OU:é M. P&Ul· 
Emile J&ni()n Ils en•o;-erent leur demllslon i. cet O'ia
nlsme Ce fut une belle ""'ayo ~ des années, la Ft
d.éraUon tlVa.t accoutume - un pe-J a la manièe rul5!~ 
- d cn11ulrlander tous les hommes du p11rtl, de &llller 
M. Hymans, de hi.Ier M. O,,•·èze. Seul, Ju.squ'lcl, M. Adolphe 
Max avait, comme p;lr miracle, tchapptl t. ces cabales. 
Mals ce•te lois. U " t 60lldarlsé avec ].! J&I:MJD et &He 
lt> d~• a Jtres mlnl5"res d'Etat. On cro.t bien que les cho-
ses r,,ngC'ront ma15 ralcrte a 1 1r"" éte 11'..-ieuse. 

Du nouveau pour les SOURDS ! 
c -uell=•nt des Ullc 1>0n• . ,je 3S gr <plU6 

! · rs 1"un bracel<.•mon:re) Ia """t mlUum•nt plU6 p<!&s
sants Q\ll" Jamnts. rrnd:mt l~s 50n.g pa.r conduction 016CUt.e 
r.u par l 'ùie!lle Orm bl\X'hure 1 B 1, Cie Be!io-Amértc&lne 
ée !"AC-OU.St.con, :IS, bOul B;.c)Jotfdlolm, Brux. Tél 17.$7.H. 
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110 11.L ou Rn l.l n. 3. rue AMa <p:Uo Anneei;.se:i.sl. 
i:au CIO'.mm:e. chaW!111e centr. P:1l: modl:rb. Tél. 11.28 06. 

Dégoùtés 

ED rt:ili:é. MM r.tn, H1J1Wl.I et De"Vèze aoct d4<t.l:& 
do leur Fédellltlr.ln qu'ils boudent depiils looiumpg, us 
Jocaux do la rue <l•:a Echelles retentls;ent trop IOU\ent des 
dll putes. souvent ordurl!rcs. qui ecl3tent entro le& Uberaux 
bruxello1'. on ae traite de IOUS lt;J noms d'oiseaux. on re
prend IO\lt le vleliX vocabulaire anUcltrlcal. les slogans 
~ et nttns do la.van~. cm Tiile du ordres du Jour 
rablq,_ et on croit q-~ on a bit de la '1"1'11d• po!ttlque 
).1. ctarles Ja.:u>SmJ pr6&1de. oourtant et sec;>tlque - W

nb:e=t malin, d'âlllears. œ pe>~ J&ma<'!IS 1 - t. -
quuellcs tntermlnab a. n ré=t à louvoyer, t. éviter le 
pire. Mal> u arrive d•1 moments oil tout croqLe. 

Il noU> aouv1cnt d'uvolr entendu M. Al\Jen Devèze lltté
r~!cmrnt conspué par les mcmbt'e$ do aa FMératlon. L'an· 
clt'll mllllatre de la O.!ltnM nt.uonale aime l.>ltD la lutu. et 
cea cns et ces gCSUCU\aUcns ne l'!ntmlld:1lent guère. Mals 
tout de mtme le opc..;<..&e:e étaU ecœurant.. n le fut pl;JS 

~re. lorsq'~. VOICI qUt. que ckux ans. la fan&Uc;'les de 
la f'tdtratlon •en :irlrmt ,;. M. Paul H11tWl5. qç Da tnsul· 
ùrent avec une ApreW halceuse. Plus tard. ce fut le t0ur 
do Victor de Laveleye et ce )our·!à. U làllut btll.sser le 
rldea.u de la salle de ll>fct.&cle de la Cour d'Angleterre, 
pour empêcber que l'ancien président du part.! fùt passe à 

t.abac. 
De 1<:11 .. pnea ne pouval•nt "' rQl:tor t. l'ln!uù. Les 

ministres d'Etat ont flnl ;>ar ètre dé;otltés. 1'.s ont enro;é, 
lroldemm!. r. po!lmd, l«ll' ~ • 1e11.... ~teo.:rl 
~ Oo &!firme meme que, si 11 malenteodll. "" ~ 
loog<lllt. le& trois minllires d'Etat en~ralent l'éven· 
tualll.6 de c p:aquer • carrément le p&rU llbtnù. et do 
constituer un ll"rtl naUonal démocratique dans l'esprtt 
p1i.<:0nls<' pe.r M. Spcia.lt. Mala cecl est loin d être fait. 

Le malentendu 

D'où vient ce malcntl'ndu entre la Fédération et ses 
'lua? Dl tout premi.r lieu. de l'excluslve qua 1"" libéraux 
bNXellols ont lancto contre les extra·;>a.rlcn>en~ quels 
qu'lla soient. Ils n·en \eulent p:us. à a\ICUn prix. Et. voilà 
qu'co leur en a fourrt tro1o èa.ns le mlllls1he actuel : 
J.O.!, Ja.nson, Rooto et le ~t!léral Denis. 

J.1al.I, al les parlementaltts t-.a;ent entr~ dans le gounr· 
nement. l'accueU aurait été 1ibsolument I• mtmo. Les llbé
raux bru•ellols leur auraient reproché de pacllser avoo 
M. Henri de Man et avec le& fiamln~ant.a. SI bien que, déel· 
d4mcnt. les d P\lt& et lœ sénateurs libéraux ne savent 
plua 1ur quel pied damer. 

Que noua résene demain 1 To1it lait prévo!r que l'on 
~ la :>0rcelalne. Mala la l'édérnUoo LIWrale r.stera. 
dUOrm&la. f.!ngul~remcnt •'1Sl>eCte. Eli• demeure le type 
parfait de l'a.ssdnl).te L-ttspoo.sable. compoeée de tout pe
Uts amate..n do la pol!UQue. et qul ne comprennent que 
t:'à pou de chose &W< grands problemes du aioment. En 
lace des Braun et do.. Bienaimé des ~· mo1ennes. les 
Deveu, les Bymon•, l .. Ma.x. votre Ica D!erckx. les Mot.z 
et loe Loumaye .. oentcnt dfPQYsés et, pour tout dire, un 
peu kœurl:s. On comprend celz.. 

PLAZA 
Rappelez-voua que ~Le PLAZA a p~ssé 

les plua grands films, entr'autre.1 
les meilleurs films étraniiera 

SYMPHONIE INACHEVElt 
FRA DIAVOLO 
CATHERINE 11 

LES HORS LA LOI 
TROIS JEUNES FILLES A LA ~AGlt 

et 
voici un autre film sensationnel 

«DEAD END» 
LES COSSES 

TERRIBLES 
Passionnant ... 

Dramatique ... 
Inédit ... 

Le PLUS GROS SUCCES de BROADWAY 
2 ans à l'affiche, 50 millions de recettea 

Un singulier président de fédération 

L·.• bammes les pl\11 tnsu!.hsanta aont &OUtent ceUJC 

qui moo~t le plus de ru!D.sance. 
A preuve. le président Cha.ries Jan.ssena, qui prmdo, 

depul1 de longs moi& déjà .. à la destruction du parti liW
ral. 

.M Cbarles Jaru.>CDJ ne t&i~ pas de dlt!êrence entre le 
rOle du président ot celU1 du m:nlstère :iul>l!c. Alan que 
la mmlon esoentielle du président est de faire liltler lAI 
calme Ionique sont dlscut~ea de• ques:Jons lrrltantes. on 
'"" M. Cb.. Januens prendre pan: pour telle o!>IDk>n nant 
mtm• que la d:sclW!on aolt ouverte; 1l tolere lei d!Atr.œa 
lea plua violentes, pour no POi dlre les Injure& lea plua déll· 
Wrtea, quand elies s'adr0$S<'nt à teUu pereonnalltés qui 
ne Ml 1<>nt pas a..._ emprcméei. d'obéir aux cria <I• c Place 

aux Jeunes 1 •. Car Il est lnooo\·enant que : .. mandataire• 
du Ul>tralisme ne ae mettent par sur l'accotement ~ la 
route et ne s'aplat.:ssent paa le dos au remblai pour lal.s
&er p&Seer la cobor.e hurlante et frén~Uquo des fédé - rat& 
qui. pour une bonne moltJé, constltu<:nt les usemblêes <!.:tes 
cént-1•s. 

Perles de culture 

Cer'-inea ma"""1.> ,IJ ent des per!t$ do p:ovenance quel. 
cooqua IOU5 Io nom do Nùa.I. e..5&1Mlt &lDlt de pro!Uc de 

:a r~utatlon dot - pet°M. 
EXliU :e p:omb dé 'uantle NP. 0\1 &dttalleZ•VOUS <i:.reo

tement au sou! coDCcss!onna!re &<n~-al <cros et dc:.a:ll 
P. BERTRA..'\'D. 

37, 37, 31, rue Orélry, Bru.~eues, n. 37, 37, 
G estes hétérogènes 

On .._ SOUVlem ::>euWttt d'un Incident, qu'il n'; avait Le petit garçon 
p:>a ueu de cb.uwl~ d'aU!e-..irs, mst.s lt:.I' leqi..el l'Jnsis

la pe:lte ll!le, ont renti:nent réa!lsé dta koDDm!es sur Ulnce du prés.déni Ch. Jan.ssens à s'en expl!quer dans les 

l'aficnt de leurs l- reM\'"$, et lls vont o!Trtr d cadeac à Journa x llnlt pa.r att rer l attention de l'homme dans la 

p~pa :e jou.r de sa IC:-0. Holaa t Tout coQ•, c'her av.x bours&> rue. C'était le iour ou van Zeeland mit knoc:k-0ut Uon 

plu.. que rr.od<,.:es 1 Qu• la!re? Otfrtr t. papa un étui de Oe~rello sur le rlllll el.etOnll. Le soir venu, dans un des 

clia.rl!lœ BEU.L~A : vollà un cadeau 6conomlqu• et qul oal~ de la place de Brouckère, Ch Janutno. 11e trouva en 

1ra d.-o.! au cœur de toc.& !el papaa q:ù aiment k:.rs l pl'Uenu de 0elP'f!Ve et lui serra la main 1pect.aculai:e

entanta. _ et :es ci&J,r'Jlos de choJ.X. ment.. On lu! ta obSéner q1.;e, pour el.ro l<:D\6 de c:lleval .. 



rie, OO aes:e D'ét.&14 po.u~tre 1)411 !Dd..iu' daiu I• chef d'un 
homme qul, rel)J'ésentaot le parti Ubéral, semblait a1D•I talia bon mnrobé d• la campe.ane d'lnJuru dont ce paru ""-al' é!<i l'obJ~ peoclant la pir1o<1e éleetorale, qu• ce geste 
pouvait 6tz-. d'&:lleun lnterprtW comme un aliDe d'l.lll· Zl.laUo ou d'aooorwnodement; br&, quo M. J&nael1$ et'lt aa~ douto mieux !ait de s'en absunlr. 

M. Janssoia rtpondlt wr un r.on pillœ, aur un ton .. suf· 
t l&ant, à c Pourquoi Pt.a 7 • oownment, eraotant. parl&llt de I& d6!4rence du• au va!DCU. de la néoeaolt6 mort.Io <oil U a'6tatt t.rouv6 de te!Tel' la main à celui qu'U combat.&alt la veWe. 
~ l'hom.m.o de la rue :peœa de ""tto at!al.ro ce q u'il 

'°'1lu1. C. q\11 Mt certain, c'•t qu·eua oo l'empkha pea d• dormir. 
Mala oo que le dit bomme dt la rue, 1e rappelant au· 

Jourd'hul ottto anecd<>ta. Do manquera pea do trouver 
mettou ort;toal et p.ttoresque, c'est le tait de ce meme prlsldeot do Fédération libérale QUI, après s'etre vanté 
d'avoir oerri la main au chef du pe.rtl reldste. reruse w. oontlanc<! et towno le dos l l'un des chrl1 du p&rtl llberall 

Bien de. comparaisom 

el<>cheo;, L -" on "" .. trom _ pu le mo!.ns du monde k.nqu'on 11.!rlrme qu.e le clg&r\!:o BELLINA est comparab:e 
par IOD a.rumo à un ciiia.re da cholX. 

L'opinion de premier ministre 
n a'ee& uouv• à la c Ftdéralion libérale • un orateur 

poar dlr• que P.-E Janaon n'a\'a!t Ji)<l.i d'<>piruon pol!t.iQU• 
lA même JTl)%'OChe !Ut f&lt • Arlslldo Bl1a.Dd, un jOl:l' 

qu'il unau de constituer un mlnlstèr•; c'était en 1909. 
Uo partlaan du préltdent du coiueU répond!! : 
- Paa d op:n!oo. h1detnmtnt 1 Brt&nd est un &\'OC&I 

ri.en <:u'uD avocat. Or, un •'érlt.ab!e arocat n'a Jama.s d'au-
1.ro opl.nJon quo cene qui oonv1~nt à 10n client. Pour le moment, 10n cUent, c'est la France. 

c Mutatla mutandl.I • ... 

Apprendre ou se perfectionner 7 
v ..... pou:ns ttJ.ro l'\ln à l'aut.ro à 11Ccole 8u1- de 81<l "- r. Oiacltre, Brux. LeQona IJreod .... vous. TIL 37.37.U 

lA YOY!li• de loOI. Obautamj)I ~ Delboe l Londr .. av-.lt tW eol8D_,eot pr6pe.r4. O'<et pourquoi U a dO!Ul~ del 
*'1!tat. ·~ Ji:rcel.:.ente atmœphère "°"- a>&u~ et Delboe l<>llt det F'ranÇA:S moaa brll· 
lit.Dia, molria oratoura. molDll c le cœur IUr la main • que u.noc, ma.:. dont l& clJacrêtlon de ton plait beaucoup plua 
t.wl llr!tannlQUM. 

Oa • d'.iiœd coa.w.t QlM la France et l'Alli:e'.erre 

ét&lent d'aoard IW' tous les point& Eillle.cn~. ~ Ctt.· tra:e. Extrém~tient. Colon!~ Ce dcm:er point ~tait pour 
l'Anile!.orre le plus lmporUllll. Un !ort parti britannique 
\Oudralt, pour '""Ir la paix, donner al.WactlOn à l AU.
~-

).t.oJs on aa.lt que leo Dom!nlona de l'A.rrlque du Sud ne 
\'eUleut rien ••noir. On ne peut tout de me.ne psa demAn· 
der aux Prançala de raire t<>ut ICUll :e. !rala du llOUVttll 
~·do l'Atrlque.. l'i aux Bd&.., n'est-<:e PM? On peme 
b!ec aux P<>l'llJlia!a, doot lœ colnn!es sont ton mal adml· nlS!rê<.a. Mata ... 

Bret, la que.s1.lon n'est pas slmp1e. Elle dol! ê~ ttud~ 
de conœrt a'ec les au:.ra ~ ~t. le com
~ rèc11'é de concien n'o;>pœe aucun c non l)OllOU· mua • aux récrtminaUona du Fûhra. On a no~ &\'8C lflt• faction qu'il a dit à Lord Halifax qu'U ne désirait P6» reoour.r a du aveoturet1 mWta!:u. 

Bret, all.>SI bien à Parla qu'a Londres, on d&.;re cau.wr 
&\'ec l'~l~ le plua amlcalemcnt po661b!e. L'AllemAitl• s'y prêt.e,.,..L-elle? 

Le Zircon d 'Orient 

seule p:81Te !ln naturel:e, Jolrnant &UJ: qua!J.U!& chlmlqu .. de l'EmeraUde, :'éclat du brlllant.. 
Dép6t otLceJ des l&liler.es de Ban;kok 37 

Rue Grêày, 
BROXELUl9, 

Méfiance italienne 

La perspecuve d'\ln raDP vchement franro.""'l<ra!Jo 1&nd ;nqllleu beaucoul> les lt&llm.>. li arr!Te IOU ent aW< f <Da 
uop bab!les de a em.bro'1Wer d&n6 leurs tlccl:e . C.le. polll'
ra.lt amver à M. MU"'IOlllll. On commence è. munnurer • 
Rome que ce n eat •Talment pea la pei.ne d &\'O!r """"'°' à exercer une !:lfluence en Euro;>c C<'Iltral~ POUr M 'fOlr sacrUler par Hi1.ler à un ~a.ln d'..m!t.ié anglaae. 

L'axe Rome-.Berllil ""t plus soMe que Jamala, <llt-on à Rome. O!rlclell<'n1"nt c·eat vrai. Mals oo sent parfalt•~nt que le dit axe n'est paa popu.Ja:re en Al!<map>e o~ l'on 
n·a pu oub~ la c trahlaon • de 1915. et ou l'OCI a tQUJoura 
au tond !'opinion que BIMn&rclt av&1t de l'armée Italienne. 

Porte-Bonheur gratuit 

Balu• fétiche ollerte rratultement à tout acheteur e.wt 
Bijwù. ~. Jullcn Lit., 1e apécùilisle en Joa!l!tr.• lmltAtlon: 
61. ooul rra.rd Adolphe MU: 51 rue des Fripiers; 31, Passage du Nord; 49b, annue de la Toison d'Ot. 

La presse italienne déchaînée 
Dans IC's paya ou rèiJle la ce114ure, !a p~ n'a aucune 

Importance, Dl en ce qui oooœrne le reflet eu.et de l'op!
nxm du paya. n! com.zr.• 1ma1e d.e la ver:~: :. proPf'I des aou•em6men:.&, c'eot de men'JJ'. Par cool.l'e, er:e m e. 
bea~ooup qu.aod U s•aalt de savolr ce que veut le maitre 
ou les malt.rel de l'heure. Or, en ce moment, la p rease lta:!ezule est decll&lnff c<.nt.. ... la !"rance. c:e at~ l 
!>!. Camplnchl d.,. J>lll'O:.,. qu'il o'a pea prunoncées et qu'll 
ne peut pas avoir prononœes: tout de meme, ce mlni.tre 
!rançaUI n'est pu un idiot 1 Puis el!e publlAI rorce papiers 
pour démont.. ... r Q'.le l'année t=~ o'a e.ucune Yalt'.U-. Es!rCe pour d<>oner du coumse à ceux qui n'en ont paa 
du tout, colllllle dit la chanson ? Et a'agit-U de ft.lre croire 
a.ux 110ldats lt.&Uens qu'une ruer:e contre :.,. P'rança11 aeralt au..'51 racl!e qu'une i;.ienc con:.re le& Ab)'MlnS 7 

Et pull, on en apprrnd d'tnorm~ à Ure cet:e Pl'l'SH 

PUIOL guérit et embellit la 9eau 



POURQUOI PAS? 

LE COQ S MER Lr OROSVE.SOR CLUB Ca.a bJJ 
• • CS~ Ollftr. - Te.!épbone : 79.230. 

oc:-~-'- v ... _ ~rora peu~~™ que la su•:te " t:.ë ir.i.cnù 

•ur 1 Yser, '"' 1.,. mon~ de F'landu, a:ir la Marne tl aur 
l.,. v- qur c·~.a· 1'oll'ondttmtnt du frool bul1ue qUl 
donna ;e aliJUJ de la ~ e d,. emplrea ~t.raux ? Eh 
b.e:i l pu du IOUl c e&t '"' la Piave. C'est a Vlttono 
\'e:ieto que l'A emagne a é:.é Y&l!IC"~ 1 Q.wit a l'a!raltt 
do e&po:e::o, C ncn es: p~ quea~ b!en en:eoo~. 

Et d1re qu•a;-,,n~ ~ fa.sdamf!. le c Coniere d~U• Sera 1 

fl&lt un dn mellleura et d .. p!ua honnêtes joW'tlaW< du 
mun<lel ' 

Anthracite 20/ 30 spécial 
Ill> antbr&clte mt.'<' cion• ·· • ·'-'l a &a roi.. pour !ta ftwt 

continu.a et la CUWne &U pnx de 340 fr. la tonne, ttm:.se 
t n cave. Sac d'eM!LI <le 50 lr.lloa t. 18 francs en cave. 

Chantiers Detol, us. av. du Purt, Bruxelles. Tél 28.98 96. 

Veut-il la 1ruerre ? 

O. dechaln<m<nt ~ fureur co1llc1d.. cur .. uaement avec 
le voyage de l\L\l Cbau~ps •t Yvon Delbol ..a Anl:e
terre, de sorte q·•e l'on a de plua en p!us l'lmpreo.&lon 
que :e plu.a dan&urewc des trouble·p&!X. ce n·<-'t ptua Hitler, 
c 'eat Mu.ssollnl. 

Se:al:-!l donc vrai que '.e ~me f....,:.s:.e. aux abol.I par 
~1~ d'une &ituaUi:n kvr:œniq.ie et nnancit:-.: 10irneu.se
ment u.mOllllù, n'aurait p.us d autre chance de .,. tirer 
d'atl&lre qu'en pi:t.voquan1 une oontlagra\lon 1rénera'.e 7 
No-.. nou.a rdu.slon.a a .e croire - U y a !on11tem!J'I que 
... adversalrea prt'dlacnt del cuta.at.rophes qUl ne le SODI 
pù produJtes - mals cec sufhSllncca matamorcsque.a, comme 
dll nottt ami le lxlron E:r=r. :!1ntn1len: par ~. ft.lre croire. 

Ca!f.Rest&urant '\l'iT-mcuu., 41. rue Neu'•· Bru· 
xeUes La nou\elle ulle LA Bl'l.LE Al.'RORE. 1 place des 
Martyrs. Diners a pnx ruce •1 • la carte, dan.a un cadre 
moderne, de bon août CUlslne eo1gnée. - Bonne cave. 

Balle pour rtunlons. banqu•·ta. Au premler . 5 blllards. 
Parqua11e facile pour autos Pour le. réveillons de Noe! et 
Nouvel An : bon on:h....tre l\lrl)rl .,._ meni. apè<'Jal. 

Après le voyage de lord Halifax l 
Alnal que noua le P"'voy1oru. d~n.a notre dernier numéro, 

on n'a pas, olllcJelicment, apprl.I vrand chœe ooncer
nant :e voY•&• d'in.lonnatlon de lord Hallfu en Alle· 
11'A;!De. n •n a cepmdant tn.nsp:r6 - pour qu'oo aache 
q\MI :.e RelCb ne a·ea: !MS P'oc::.sement mon::re prét • aban
dooner - Pl'é~Uo11.1 au a~t dea mauerea premiùes. 
dee oolonia. dee mU10rltes et de :.vut le tremb!emenr 

Trop de )<iumaux de ches noua .., 10nt emptt.>.>o'I de 
proclamer que, p&r oonsequ«it, le voy"lfe du noble lord 
61.&U un flaaoo et que La oonvel'l&tlon ne merlt&U pa.s 
d'tt.t. pourawv1e. Metlona, plu. euetement, qu'il aerait 
cl&nioreux de :a p.iuracù.,,.. E~e :e aera pourtant e: nous 
n'a'f'loœ pu •.ori de p.-ol..,..r Ullt eertalne m<.ft&ne. • 
l'éiard d·.i chhnichouw.me brtt&rul!qu.. et de :a t<O<lance 
de l'Anai•t.en'e t. LiD<'f des accorda b~raux. aan. a·oocu· 
~ de la l"nnct et de ea "6oun~ oolleedve, quand cela 
lUI p&ralt pouvoir au-. proftta.blt a l'Empire 

Oen.ea. noua n'c eommea pu t. croire i.. bruita de 
dl~ de ,...... pro!ondel &Q ""ln du 11ouHmement 
4 'ex!)6dl:loo a Llm<>cea de :i.t ldl'll. 4~ sor~ de oonJu
ratlon pnw.:lerr.a.nde entre Ch&mberl&ln. H&:.Uu '.e duc 
<le Wm<lsor, M Hlll'at... Toutea cea bls:oirea procèdent 
d'une fantaisie dtbli<lee et. 1><= ~e prt'llellt lmmMlat tl J 

motn.s. Il $elllble bien que la rl'-.•llt<! soit tout autre. Mals. 
enl\n, U n·y a p.a de fulll"r "'"" teu et U t:Sl certain 
qu'il y a.. en Alll! .e:ure. dt'I 11<!0.I qui souhalt<'nt un rap
proch.,_,,t anilo-&!:•m&nd a'J do:r.mmt des a<:<:orda avec 

1& Pra.nce, dt.a l~ni qU! on:. dca )e"llX et qU! oe \·oient 
pulot. .. 

L( g(St( 

qu( l'on 
n( fait 
plus 

FR 1 T Z, S p é ci a·I i s te 
29, rue St-Michel, 29, BRUX ELLES 

(entre rue Neuve et Bd. Ad. Max) 

La défense républicaine 

C1 ... Q. Le fo..S qu'en f": net! UD i.J-'1Vtrntment se t?'Ql;.l'e ID 

cWr~ult.e, fût.-ce en dUHcu.lte mu.nétatrc, C invoque t. 
néce:islté de de!endre la ~publique oon:re la réaction. Cela 
reu.aatt une prem1~re Iola au iempS du boUlanll'\Sme, et 
alora, la menace otal: léneuse ; une aeoonde fo1a, lora 
d~ l.Ulllulte de !a Patr.u f'rlnça:.se et du ministère Wa'.declt· 
Rol:.saeau, pu:s apreo .e 4 Uv::er, qUl noua valut lavh>e
men: <lu front popu:•lre. !i'o"" ret.:vuvam aujourd'hal ' • 
m~rne procedt.. M Mlll"X Dormoy prétend. et peu:~tre •., 
cro1t-ll, que le gené..,.I Duae1gneur et 90n redoutab:e ae<:r~ 
taire, M. Deloncle, l'architecte P..-en:. un antiquaire et 
sa .œur. que:qu~ tn~preneurs et det.'.'< ou troll &.rb1' 
aans d·lU'.e a.~:és pour faire le nombre, alla.en: ren•el'Hr 
:a ~b:lque. Oo !a croyait p:u &<>:ode. 

En ttall'.é. el!• eo: ll'U aolide. E:..e a beau commet:re beat· 

coup d~ fautes. comme tous les ~.~u\ememen:a d :al!:en..,, el:e 
eat !let à beaucoup trop d'nterèt.. pour qu'U ooit posslb!• de 
ls ~nve-rser à. mot.ni d~ catast..rophe tx.t.éneure ou aocl.uie. 
81•0 plu.a que ce.a pauna oonsplrateura en ca''e, ce 11<:>nt 'ca 
syndlcata de foncUonnalrœ, ces pm1l~Jf:o du r~une qUl 

vknnent de mettre Ir sou•ememmt en pértl On a be:>u l<ur 
~ : c L'E'.A• fait pour vous ce qu'il peu•; s'il f$Sayal~ 
de fa1ro davantac•. I! dltnara.t s.JD bodge:, rul .t 
son crêcht, sera~t amen~ â une nouvelle dé-valuat.~u.i :1~ 

franc et peut-e:re à la banqueroutt'. 1 Il.a ne veu:•n nen 
entendre · c Il nou.a taut nos œnt cinquante franc.a. na . 
Perwe la France, pér!Ue le monde, poUrvu qu'on nuu.a 
doDDe n.- ccn: c.nq-.iante l:-ancs '> Et pend&nt ce te:ni;.la, 
:eo A:emands et ltS l:a.lens se flel'nnl le ven:re pour q"' 
le·.ir paya a.1t dfo.s canons 1 

Leb commum.s!es ~u.x·memes qui, cependant. ;;e ft.ltt.tnt 
de recueillir aux prochaw"" é'.ection.a :..a votx de. !unc· 
Uonnalres, n'ont pu le• soutenll' Ju.squ'au bout. Lu com
munistes ont. tout <le même. quelque ldù de ce que c'ut 
~ l'Etat. Et les !onctlonn~ !alsalent lli'JrO d'cnfante 
boudeun a·en:,t.ant dana une récàmsUon ob6:m6e "' 
dtra.:..tonnab:e Ls ont ftn1 p.lr ~ ral!kr aJ ,iùt;Verr.emen:. 
Dana :ea conJonctatta ac'\ôellee. U eat ID~m...ant de là\'Olr 

Il les ayndlcallltea du cartel dea servie"' publlca J)l>Ul'rollt, 
ou1 ou non. oontlnuer à Jouer à la 1>e:otte. 

La Saint-Nicolu de Madame 

&-mb:ab:e.. à la Dota <le Oav1<1 Coppertle.d e:~ea eont 
nombreuatti le5 c femmt:-;~nran~ 1. aux approches de :a 
Saint-Nicola. Nous t'll connalSS<ln.• beltucoup qw m•:tront 
~•ur soallera dans la cheminee. ~lon.at .. ur remplir• aur~ 
ment IOD r0:e d~ bon Sa:nt en vo:rau: dans l'àtre i.-1 
flnea cha=ures de ao!J'ff de chu P .F Q n rr-5...>ter&>t • 
t·~:teanu de ce chtt-d·œuvre <!e bun i;oCt. <!e ;;olidlté • 

e; cl<! bun ma.rcbt 7 ~c>dèlea en nl)'()llné • pamr de fr, n 93, 



ON LA REGARDE... ON LA CARESSE . ON LA RESPIRE ... ON L'ENFLAMME ENFIN!... QU'EST-CE DONC? TOUT SIMPLEMENT UNE BOL· LE D'OR LÉGÈRE, LA MEILLEURE CIGARETTE EN TABAC NOIR DOUX ET HYGIÉNIQUE. ET SI L'ON PRÉFÈRE UNE CIGARETrE ESSENTIELLEMENT AROMATIQUE, ON OCTROIE SES FAVEURS A L'EXCELLENTE BOULE D'OR DEMI-FORTE EN PAQUET VERT. 

Lavage de linge sale 1 rait admettre aa dfmwion pu le P'Uhrc-. ou 11 ce lùnt G< :'\ni et Gœbbe!a qui l'ont obtenue, Mala ce qUl NI 61 le iiouvo~t du Cront populaire n'a p.., mon~ de cert&tn. c'est que l'ex-ministre, qUl a de la aUl~e cbns l•a 
tou:<s pleœt la<Otl5Plra~on des -Ill.nia ou dea C.S.A R., ldéca, ne poun!t ;>a& awlr chan11<1 d avla au •u.Jet du p:an 
il l'a mo!ns fort i.:en monu-e en èp!nile. Il a gonflé cette quadneon!LI. IOW1a MlOOUChée d'une monl.al"" Jw;qu'& en faire un De SDn cl>~. le Fuhnr en a auaat. &- la l'llte d&n$ 'ea 
•poirraata.U. J!: . .a.lt.o(:4 b . .,n la pein. de .. nner le ralliement ldOOI. S.."Ulement, &'Il per:.J.Stalt, en d•plt de toute.\ lu 
ol&Mlque de la défense républlca.IJle? Les p .rtls de droite manœ>JVTI'S de <UboU:Onnaee. & rnaln:enlr aa c:ont1UIC<I a 
donnmt la p&rlJe 11 be!'.o au gounrn•=ent: .'équllibr1&te monrtalre dont l'hab1'.eté avait ... uvé 1 .. tlnan-

Cette J>Seudo oonsplrauon Qul a l'air d'une oonsplraUon ces du Reich d'un nouveau dtsaatre - et. partant. ;e 
de boys scoutb! Et ce procill de la Rocque! ~ !u.-mëme du chaos. alrul q•ie <e national-eoclallame 

On ne peut paa lire les oomptea rendwo S&ll4 un haut de l'•ffondrem<'nt - Il ll'mut aus.-;! au auadit plan, m:a en 
le cœur. ToWI cea anc.e!U aillé$. ces anciens amis qUl se œuvre oontr" 1.,. ar'.s de SchuM r' trop vante au peup:e 
.._ -"'llt, se dénoncent lœ uru. lt'S autres a>ec une aorte pour qu'U soit possible de faire machlne-am~re. de sauvagerie! 

Ce serait au dtmeuran· blm mal conn:ûtre !a •o'.on:6 
Le CO:oncl èe la Rocque ae dé!end aaiez mal n manque oi.::née d1iit'.tr que de croire qu'il pu'- seu\em1mt <>nVI· 

de c pectus • et donne à pcn.,.r <111• son CM n'est pas clair. sai('r de recu'.er. une fo!.s enga~~ dans une entrepr!Je 
Maa quel lnû~t le dw: Pœzo de Borce le oolœel Oull- comme celle.cl E:le donnera ce qu·e::e donn"1'a. Moins, 

laumin et tutti quanti avalent-lJ.t a r~pandre toute leur sûrcm<>nt qu'on no l'e•péralt et non '8n5. peut~<". ctr
boue? 

tolus rèpercusslona d~b'.es, pul!que Sdlacl\t l'afllr-
Q\ant l M. ~ ~. c'<!$t toujours l'antl-t.out.. me. Mala si les choses ne vont JamlW aussi bien qu·on le 

n déballe WU.\ cea fonda de tiroir jW1qu'à donner le c1ù11re voudrait, ell<3 ne tournent Jamal.s non pl1a &UISI mal qu'on 
dt> tonds qo U a >trsâ & son anelen ami YDarnecnray ll"Ur le craignait, disait Frédéric JI. Dèa lors. en avant 1 Par la 
&0n é:eçtlon. 81 t.ou.\ los mlnlatrœ qui ont d.\aposé de.\ fond.\ suite. on a.Wra.. a«reta en fals.a.lo!nt autAnt. Il n'y auraa p!WI qu'& fermer i. Pala!.a Bourbon. /qlrta IQUt, c·œi peu~tre oe que désire M. Ta.rdieu. 
~ leur wa Joreux, C"S dl•tn- re&Semlllent aw: lmprêcatlon1 de Camille: c Voir le d•mler Romain l llOll de.mler eoup;r. J.tol aeU:.O en 6tre cause et mourir de pla!slr.- » 

Ce qui- ou c'qui ... ? . 
NI l'Ul'I ni 1·aut.rc, m.a.la dt& 6ltla de qual!Ul. En vente chn van Sdlèl.1...Spor.a. 18, rue de Loxwn, Bnatlles; 30, aftnue De ltf')'U!r, AnV""-

La démiuion - acceptée, cette fois - du . 
D' Schacht 

Pour combl.en de tanJll, noua demand.on&-OOWI, vo!cl molna d'un moa, le Dr. Scbacbt reate-t.-11 mlnJ.>...,... de l'rcoaom!a 1 Ne •a,..lrll pu. d"lm )our à l'autre, dire de DOUVO&n : C ZUt 1 .. eD r6pon.M à un• ln'6alls&ble exigence de plul dit la pen de am «DOOmbrant co::.tcuot et c aml • Ooerl.na. 
No\l.I l&'1lOroill 11 le Dr, Schacbt - délnlM!onnalre pour 4- boa, d9p\l1I l*l de joun - " dit : • Zut 1 • Noua Dt • .,.. pu DOD. p:.,., li o'Ml IUI, t.u JU.lte, qui a llnalement 

Samedô 11 décembre 1937 et p' quelqucs jours ~ 
1 ALHAMBRA Luc;en11e BOYtR f j PILLS e t TABET ~ · rien que des vedettes BOUCOT, etc., M et toute la troupe de la création à Paris dans ~ 

LA BELLE SAISON ' 
Opérette dt Jean dt Letrax ~ 

A la COTELETIE, l'on fait 
bonne cb~re et l'on y d!S',L.\te de de ic1eu.t-01 Tarte ••·.es 

A la COTELETIE, ao. ·~~d~:~~:b• ... 
Départ en douce . 

Dans ces concht lnl 1l ne tt&talt qa'à acceptez !& dl!n:.. $fon rel~rée du Dr. Schacht, puJJ!Qu'll ne voulait ab8olu· ment pu.a &MOCier 10n oom à la 1raDde tentaUff d'autarcie du m• ~!ch 
C'est à quoi le PUhrer l'Cllt lln.a.lement rœo:u. ,,_, hab.:ement, d'ailleurs, en ae prcbnt d'écoutn Doub'.epa~:. et Patachon - nous voulona dJre Ooertne et Oocbbe:.a, -qui crl.ILlmt à la haute trahi.Ion. o·abo:od. l'estime qu·11 pol't<! à aon ex-grand arcenuer l'lnelte à la compréb•M:on et l !'indqcnœ : :e mo~ c :.rahJ.IOD » :w a. paralr.-il, fan hau.uer :es ~pau: .. en d.laant : c Kwat,,ch 1 • - ce qul alinllle. l pou P.~ : c ZJeTua&e •. en bruXel!o!.s. 
Ensuite. sa fol en lui-même, du point de vue llnander, est plutllt u~e. A fortlort ~e nulle en Ooertni tout d:cta:.tur économ!Que que dcv!enne l'ancien aviateur <r1en de tel que l'aol&Uon pour former des konomJsta>. c.r..., Il 1 aura à cl>t4 du iro& Hermann le oouvoav, dôtenteur du portefeu111e de Schacbt. itala ce M. Walter 1"UnCk. qul rut un des prtnc1paux redac~:ll'I de la c Boel'900 2'.eltuni >, De s'est guàre a!l!Dal6 que oomrne démo!iaaeur, eu t.ttaquant la po!ltlque llnanc!ere de !'Ail~ répub:JetJne. ee:t. lui valut do du..nlr l'un de.\ conseillera é<Qnomlquœ du ttstme hlt'.~nen. puls chef de pre.sae du gouverne.men~ e~. eu d~m!tt t.eu, &f!C.reta~re d'E'...at l ·• Propagande. n re.ite à voir s'U Mit aua& oonatntire. dana :e dl1!1c!!e domaine qu1 redt>r,ent le alen. et Il Nt pennla do ae demander queUea lnltl&U•ea ce personnage de second p!an. à la dôvo'.·>n ~ mal:- de l'h"'Ule. pou:ralt bien avoir clans l'ombre épaisse de Ooerlni. Auaal HU.Ier .. :..11 jud.lc!euaement jleDU qu'il pouv~ et:. 



JEAN POL I• ta!ll•ur w l'Ol\lt. llC, r~• de Namur, Oll 
&'&ehtta le p&rdeuua Idéal et~ I" cl.UM. 

bon de 11ard•r la sc!enoo lprouvu du Dr. Schacht ~.n 

rMeJW. Sea am rea:=t ma'rr• :out prl:c!eux e: al dea 
ctrcor.;stanca. crit.q-.. es l c: 1e-a:.en:. "~ Je rappellerait.. En 

bon Al!ttna.nd, • dé!aut d e:re un nl.Zi connc:cu. U rtpon

dralt aùrement : c Prisent•• 
Enlln, U •'ar\M&it de pcillltr la mauvaise lmpreu1on qut 

le départ du p~re du Mar~ ne pouvlllt manquer de prov~ 

quer, alllll bien dan.a I"' mW.-.llt modûta de l'lntérle"ll' 

q;a da.a.a :e mond• des an~ t. l'étran1er. 

POKr l'Hl~•r 
HU!Llt PURP'INA 

Motortonlo 

Chez Netta Ouchateau 

<J. t'Me cü 1 .. v."""'"'· sa plus Jolls cadeaux. 

Et maintenant ? 
De IA . .,. <W'e !". oonne!:e et u lla:ttu.e du FUhrer 

t. oe:w q~ ~ ID<lû<le d< :raUt"de en le remercLant d '&\O!.r 

acœi:u de m11er *>n co~•r personnel. en le mam:tnant 

t. la p~:dmce de la ~chsbank et en l<'I nommant mlnllltre 

uns poNl<ullle. 
Quelle Mt wute!ola la por\k prr.t!qt:e d• ce lkmolrna~e 

do con>:dtratlon? Q'.J<,llj.., ~ de rena pu1-nt te nn~r 

de poaat-der une ~:tre .emblab:e - Hitler n'knt pas .-olo.n· 
t.~ rs dota chCJrrlel: de ~ genre et noua ne conn.si.ssû.na Q le 
J.1. von Papen qUI, en ret.,mbanl S'J.r aœ pattes, au l<ndt

maln du 30 JU!n 1934, emporta un brevet du m~me ton

neau en eon ambe.sSade vltnnoise, - on se montre t.n 
1•neral ac ·pt:que quant t. la va:eur elfectlve de !'épitre en 
q_...Jon. 

Saœ être mLD.l.stre de l'Eco:lo:nle, :e D". S<:hacht ne peut 

mn. à la tt~ de la Relchsb&nk, si ce n·•at obéir, et J 
ut même po.'\llb:e qu'U n'y re&te pag Jonatemps, Pour ce 

qUI est du rOle de conselUtr personnel. avec le tltre Pllrt

mnt bonor\llque de m:.nlst,.. du Reich, n·en par:.Oœ paa 
al ce:a dnaU être qJclq;e the.se de llêrteux. au moUllo 

Jll&Q:ft. nouvel ordtt. autant .C.t 'l'alu mainte= S<:haell\ 
dana sea anclen.nea fonctlom 

Brel, l'avelllt 1'conorruque de l'AI!emaane n'est PM sana 

cau.ser une certaine appr~henalon, non pa.r unlverset:e solll
cltude pour '.t w• Relch mals en rai.Ion de !a pert .. rba Uon 

qu'une chu~ du met en:r&l~ralt aur Ica marchés lnttr

natlünaux 
On n ·en eat pas !A D.tt1 merci. K p:u. encore q~ a 

promesse faltt au peuple p.\f :e Fùhrer. de ne ps.s deva.luer 

la monnaie - à la rtrueur u la devalueralt tout de meme 
en expliquant qut c'at unt mesure anUoommuruat.e -

l'A::emaane a Intérêt a m&L'l:emr ç:e·.ie la bs.se de calc:il 

pour ses tehatlçca. du moln.s aussi lon~mps que l'autarcie 

dun~ O::e "''" n aara pou ce;.;é d'être ane u:op.e. 
Les 11.iu fonnœ par S<:hacht doiven~ a'en douter un peu 

et, al Ooerln11, <l<>ebl>cls et compagnie - qUI trtomphént, 

"'1demment - ne font pu trop de !*List'~. les llnancea du 

R.lcb. qtoC:. que s.>:ent leura impedimenta. pourrait'!'" 

bi.n ne pu a'embolorl>.:< :out de s-.llle - l'tlCOre qi:e pareU.e 

mfâ&Tentu.n. paraJase fatale. tO ou r<t. a·u ne .aJ"1t>nt. 

u.n ~ 
Mals ceo.I eat une autre hl.st<>lre, que nous n'aborderon.s 

pu aujourd'hui. 

BELCOKE Essay.., adoptea charoon de 
quaUté. - Tél; 21.64.0S 

La guerre d'Espagne demeure espagnole 

Du c6' du rentrai f ''" o. U ll< "' 'er btc .uC<>'.lJl 
d'•bwi. mi..b ~ ne au.."'"" pas d'au•onu- e: d'imlt~ Le 
panJ oftlcl•l, l'lmlq.1•. atfl"'"' que: • 11 a.MUme. <n commu· 

Illon de vol<>ntl e: de croiance, !a tàche de rendre t. l'E.1-

~ .le lllDll profond d'une lndes=tlble u.nlté da dAl&tlll 

1 TAVERNE PALACE ~ 
l ~rkà un TAVERNE PALACE li 

Mn•mem TA VERNE PALACE 
sen1•t1onnel, 
Place. Rei er, 11 
r'°'-'vrrture, aprh 
transtorm1t1on com- TA VERNE PALACE 1 
plèt•, du plus moderne 1 

du tu1blissemtnu. Ce sera 
une sorte 1noubl11ble, ·• tri<>m· 

pho de l;i techn•~ rnodetn• 1 TAYlll't rALACl 

Souper d• c.: •. 0.-che.tt• Paul Goldw•n. 
Attractions p1r dts Ve<fttt« du Mu11c-HaH. 
S1 vous n'avez pas rettnu votre ''ble pour te 
1111 d'ouve!ture, vous aurtz tou10Urs la cons.oltt lc:n 

r1 d'alftr 1dm1•er dt'm11n ces merve1tlt1 tt d'y pas.set !Lint 

het.1rede iCM• Yér1t•bte C'est ritellem.nt "'"crue à 8ruxt'ln. 

el. la rot résolue da.n& sa m!Mlon cathollque et !mpérl.ale 

comme protaeonls'.e de l'hlsU>lrt • c,,:a ne aera peu~t.re 
pas du coOt de tout lt moode. M&ll U !aut ~ltre qoa 

c'est clair •t que tout ·• IDOD<le peut camprmdre ce c;ue 
cela T<!Ut dire. 

Mamttnanl, quand finira le conna? On n'en l&lt rte:i. 
On alt aoutement qu'entre tes deux partls toute conclll&· 

Uon est lmposslble. C'est une i\Jtrrt d'Esparne qui demeu

rera ru~rre ~oie. 

LE DETECTIVE J. MEYER 
ENQUETES. RECHERCHES. CONTROLES 

~la. r d• 14 Lot. - Ttl li .JZJS rco J. dt Z-5 "· 14U/ Jam.edlJ 

Que disent les revenants de Madrid ? 

Lee dépœ!l!ons de, revenanta de Madrid ne aont pas 

tr.., encouraeean'.6S pour la ""UM! dt-a rougeo. A p.irt le 

vénérab!e M de Bro•cl<tre U ne "'ur reste P:us bu:>t<>u? 

de pa.rtllaœ en E~ et Mme Wbe!:e B!::me a ln~rTOio 

des mLheureux qui ~nt de u:. en.ter. ma1a ne Mt 

diSP<J6a.rnt Jlll$ à y retourner avec beaucoup d cnthou.sla.s

me. A Barœlone, h.• rrand soue: eat toujours le cuuchemu 

anarch.late; or, l'exp!011ton d'un mouvement anarcl1b'.e r1.\o 

que d'aliéner à lb~ rouae l'amitié dœ E!ata de

mocraUques, OOl!Ulle la sa!sse et la Hollande, qlll ne lui 
on~ Janl&lo mon•c• beaucoup d am.t•lé, JlllS p::.s que :es 

Et.at<i acand..naves Ceat M. A:•areL del Vaio qui s·.,.; 
entremls ~e 8 ma1 dernier, entre ':e gouvernement n lœ 

factlOM llberta1res. a!mp!ement parce que M. del Vayo rev• 

nait do Parl.s où il avait vu du monde. 
Le WD cénêra.l du aouvemenwnt de va·enœ de\&nt les 

étranaera eot donc tuut • la modéntlon. Et lai ~e.nt.11 
sovil:t:quea l l'étrancer ont ttÇU la me~ c~l!rne. D fa:n 

expllquer que cts gena de Valence .ont d 'honM:..S petl:& 

m-1eura, qUI deviennent de bon> admlnlstrawura. 

En marge de la crise 

c On devrait bien d...,lt une bonne lme, alloue une 

Indemnité spédale aux personni\lltc-s chargo!<>s de tonner 
les min~t~res. Ne filt..,r. comme à l'anni'e, qu'une lndem

ru~ d~ cha~urea ! • N'f'..s~~ pu ahu..~t. d'tnttndre 
çs dana le pays ou 1.r'6ne P'.F. 1 Q·.iand tout lt moode sal~ 

q:..;t- :e. F:..-xi Sh<>e' e: .r Ro:Z: &l:t de ce~!e ma ... .ri so:it 
muni& de aeme:tes ooup:es. chaud.._ imperméab:C., e\ qlli 

durm' deux fol& plus Jo.nilem~ 



POURQUOI PAS? 

P arc Zoologique de Berchem-Bruxelles 
-.. ~ qu. A P&:e Zoo. ,O:que ouvert à Berchem ......,. W:t'I, q111 ,.. tut qu'un .....i. • ferm6 aes pana depWa .lie octobre pour !alre :ea ~en:a ., t.tlJla.. tormatklal ~; nou•elle !auver.e, !oMe aux ours, <leux 1 nou..U. 11.Deer'leo. bf.t.!monto pour ~es. blppoPQ<ame, ~ - pour pr69eot4'" joW'tle:lement d<s numero. 1 ci. tauTos 41-. un o1rqu4 enl&DllD. un zoo pour enlanu, llll4I ~ a•eo orcbeat,.., elc. toUJoun 200 ~ eoo tau- • ammawt d.lvera. La réouver.ure &e !•ra le 1 16 •nll 1931. Lo pri:r des eotreee n'est pas encore êt.a.bU. ma.li dje maintenant i: - m:a à ;a <L.lpœlt!OD de4 !e.m.ltte un DOmbr9 1lmlW de e&r..ee d '&bonnement donn&Dt droll duranl tout. l& &&lloQ 1938 à l'entrée Joum.all•re du pazc au per.. à l& m6rt. à t.oua a en1..i: :.a en-<les&:>llS de 17 aœ. que: qu.e ec»t leur nombre et à une servante et ce au prix Iota! de 60 tr&DCa. La e!O~ do-.• ab< onnemento aura lieu krélll6Clia.b;emem :. 15 )an•.er proch&ln. Venll'• 50 fr. au Cl. Ob. IJO'tal n• 2i2'183 de R. Henry, Parc zoo!o1Mu.e. Ber· cbem·Bnlllella. ., ù:>d:Q. nocna. JlhDOm& de& paren:a. nom· bre, '"""'· '41• d• enl&Dta. A titre auo.<l exceptionnel, de.t &bonn61Den1& penonM!AI <pour 1 oeule personnel pour :a Ml8oD 1911 oonl acoepe.eo au pnx de 20 fr. juoqu'au 1~ Jan· 'Tl« procbaJn. F&ll<!M!n pa.r\ à voo ami. et conna~ 

Vivent lea modérés, ma mère 
O. """Dl""-' de po:ltlqu.e eut.raina la chute du C&bln• L&rao ~ La -.i~ a'unl)06'LI depuis lonSt=pl d'éco.rt.er :'lnll;.;enoe del """"""" pour en rel'enlr a.ux p&l"~. C'Cl6lo a.Jara qu.e :e !&m6UX IArgo Cabt.llero ~ l& main ... ~ Ne,p'!n. L&riO Oab&llero n 'êt&lt don.: pl.s le Leine 411P'iDO; cr.ie l'on 00\4 av&lt :&ni t.lln<lnCé. Le gou· ,.ernemen1 Neçin doit vivre W>S le secours des a.na.rchlltœ et cteo ·~ C'él.&IL la c'1oe la p;...,. d·...n: que :a Mpubllque &11 coanue depwa le fameux 18 JUU:et. Au m.emt - Bl'beo tomba. Na'.urelkment ~ &DArebistes y 

- 1111 prëuse. :a.L l.6J'1IO Oa!xù'.ero ne s·es~ Il"-' fa.lt faute de le rappe!er • M. Negrin. ll a proe~ : c JI! ne puis approu\-er \ille p.il>tlqtie <;\le )e Uena ;>our ent.ild>tt d'erreuza sur ie plan llU11:.&1re.. ni UD6 a'Ul.u<le de manque de tatOAl'ad•ne • l'~Md d'une p&r..!e de la masse ouvrlèze œ;>llillO!e. • 

Etre chic 

.. n'Mi pu Mu!ement. ae vêtir &vec t!éiane<1 et t.\'Olr l4 CO•P de cbapeau <ll&~tna"' : c'est ent'Ore • aur.QUI ~rtr à - am1a lei cJprfiloe BELLINA, fa.briqués de taltJ.CS de «>Dl.a Ml fOCU UQllla. 

Lee activité. dea Lords disponibles 
Lo 1QUV......-n\ britanJllQWI Dt p&r\aae pu IOUies 1H .,,_ de ~ 1or..i. aid>ltlo111. D t.Urll>ue leur M:l.IVIW ~ 8G 1a1t qll'lll Ilot IODl pt.a mlnlatru, 9' d~ alrenl 1- clnanlr ou Io radrrenir. A d4t&ut de .W.ux, U. ,..._.. MD ~ Influent&. Autour d'....,. l'011 dJ8tln.. su. la ~t.t !amlJle deo Rlndld&k, don& deus tua. bbltuéee del ~tio Dt.E!atee de NuremberJ, IOD' d'un• rera-wipbllte IDDM"--rt& L'lme dte deux ~ del emi..ii. "" -.i 411 ~ analAla, ., Oewal4 M.ool.ei:r· 

A PARIS z 

L'Hôtel Commodore 
U. BOULSVARD HAUBS:.11\NN <OPERA> 

16' ~ ..... b&ID - Noml>Hus a&lona 
a&BTAU!U.NT ORILL ROOM BAR 
..._ ~pAlque: QOKM(')[)()Q PARI8 IOI 

JEAN POL JEAN POL JEAN POL 
Deux autres fillcs.. ca:a...em.C'n~ rlehcs l"' 1.rdi:nto.. ..,. ' corn· munJs·• B~r. c eo.t """' !amWe cr.11 pra:>q.ie :a -..iq-.e ans mo<t<-rat.o.'1. 

On ne P"Ut pos <111'1' q~ tout Cé monde ait une inf!l:èDée pro!onée Ma;s t..•n! Astor nl ;>roprlétAitt da I' c O~n er • e t. eon f;Ue eai cop."PT1t:!.a.1re c:u c1'mes.t. Autour d'eax \'& et V\<nt Wl joum&!:st.e, COrrt'f>poDdllnt dlp1'lm:lÜj'.le de I' • E'v .. , "4 StAndard .. et qui &lin• A ::aur Cellll-<:l U\ vnlmeni mnu~·m. commL· :rw~l M O.\"l()n, rédatt~ur tn chef d~ c nmes •· oe:u! Qlt a b chatVe dé !a la:œi:oe ~ cent.ra..e. oe1le qui donne :e Ion au ;,rand )OUrn&l con:tt·rvatf'ur et qui d.l.st.r1bue aUx nûru6tre lea e...'t.com-. m'uuca!J<>ns •· te5 lndul&t-nccs plénltru. 

Pour la montagne ou le plateau recouverù de 

neige ..• 
un équJpement Van Schelle rou• donrwra entltre aatU>!aotlon. 18. r. Lcxum. sruxe.le.; 30 ""· De K<')7.tt, Am<l'I. 

Propagande allemande 
I>ans t.OUI ce nulleu, l& propac~ atemande a ttu mal reussi. M. voo R.lbben:rop a 11..t ces ll'l<>Ulli da.na u,.a e<.11 cbltœux, en patt.lculler dans œ!Ui do ~ndonderry, ,.., Ir:ande du :;orQ. Cela n a rien donm!, au con\r.llre. Le <lanier pour nous vient plutot des An&lalll qUl lvnt de trop a&reablea sejours en Allemagne, où Us sont tralûs comme des rois. Les Allemands. mau,~\s d!plom&tH. lûDt de trés bons ore•uù.sateurs do tour!o.me. Chacun ••L c.•la 0 e..I aoqwa mt.lnt.e!lant que le ver 05' dans le fruit. D ae trouve en Anl~lTe un milieu très r•muant qui prone Wl rapprochem•nt avec l'Al~mqtlè sur la bas<" <l'une D«OC!&UOn 1~era!e au au~~ de l'Alr',.,e Le &'OU •• m.,.. ment n'en eot pas. Mals il d.evra un Jour c<>!llp:.Or &\ec co mUleu. 

La Sdlt }\'Itunièrt 
~l. rue de la Fourche, lJnuelltt. Menua à prlX flXes et à la cane. 

Les ..une<!:& ot à.manches, dlners-conc~ SIUU augmon· ra Uon de Prix. 
"\ftme mrusnn à Anrr.s. rtie Appelmans, 17. 

Lu Anglais qui ne veulent pas se battre 
Tout • ~ en une qu.stlon ~ a!mple L'ADK·•:.e:Tt n 'œa pu fa1tt !.a rue.~ en ce moment et ne 111 tua que al on l'y contra.lnt. La TcMoœ!ovaqule l'Ull<'~. mai. à Cii.Te ,,_ p!&ton;.q~e C'eot un pars blen loln•atn. Q and 1'.Allemalne actuelle ,. oera •IJ'1Den ~· de 5lx mlllloo4 d'Autrlcblem. Mt-ce qu.e cela fera un i?and chanl<'mtnt dallS 1'4iq~ &D1t!&:s7 N..m J)\Ù!QUO œt tqJWbre <St tout entier en !&veur de l'Alltm.1gne. Ce ne sont pas cea a1x m11lloaa qui y cb&nllttont snwd'cbooe cet~ ~ Ma.la c._ de !)!us tard qu'I: 1 'lilt, "" i>:ua tard q,;e la ADSl&1a remettent tou)our.i à encore pla& tard. perœ qu 'Ils oomptct qu-un. &tmèe de paix c·err :o ;Joun une annee 61 1&11*. D'ici là. on ~a. Voilà dlll-neut &"'I que dure oett.e pelit.e plalanterle PoW'\'U qu'eli.: pu.l.abe durer cl.Ut· _.i Nl%lêe$ etloCOTI. 

Ne remettez pu à demain ... 
oe qu. •ous pouvez faore au,. rd'll· rendtz·\'0'11. ~IU bMlt&Uon, aus ATELIER.:; D'ART DE COE.'"E FRERl.'S, H6, rue Royale, à BruxeUH, al vous destrn étrt meabln •-~. conlort et n.trtnemen\, Pal..,..:; vO'..re choix, p;i.1lll la iamme oomp:è:.e de l<:W'i toutes de.•'l1'êres cr<.:a.tJ.Oœ. 
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Lea Anglais en Paleatine 

Aprk baxoui> d "&:ermo:emen~ la Angls!a ont déCl<M 
do romp1&cer en Pale&:lne la pol!Uq'JC do la careue dam 
le dl.- par œllè du ,,..."°' aac un po::ic de :er sam ra.nt 
c!e .-eloura 

cmc:oaion : Io iaun lb dle!a arabes i;tm.U Sll.I' :a p&l:le 
c:.ea cadlo:s cr~ a'œt p:.&nq Jê <-n exil. D ewt d'a!lle:ln 
compœé t. peu p:b CXC:us!..-ement de crands oeline'.ln 
~ieux ou l.enlt:1S qui TOUlalcnt mort a'JX Jul!a t. 
ca'lll! de la bD.1JS.1C del aa!a1r<s arrlco:cs. Oro1 80llS et haine 
de l1lll 

MA!&. IU!:e à ota lnèarcff&Uona. •"ZI consta:e une rec:u
clelcenœ de m~ de aoldala &:111ala de J~niaalem t. 
Nuan<tb 

D y aurait \111 moyen radlc&l de calmer oet~e ~te 
elferveae<=. ç., serait de cxmllu la polloe de la Pal~ 
a tu Ù'OUP<'$ a""l:rllllmn<a 

Toua le. Orientaux H rappel~Mt en elle\ a'ec terTeur 
J'UlœDdle du quartk.r réoerv6 <hum> du Ca~ &!lwné par 
dea .Aru.a<:a dédlalnœ. Et 1<>111 1- Orientaux •vent Ml""'1 
tri. bien que le ~ d'un MUI Auatn.lk--n eer&lt l.e 
al&n&I de la m1'lo à aac par - camarades dee q~ 
mu.sulma.na u·ec mlae à mal de cea damea muaulmana. 
o·ee~e la !ln de tout J)Our un Art.be, 

Le brave travailleur 

a·.1quel on olJre. en q11o :que clrc:oll3tance, un bon clrare. 
r<rrette que 1'0CC<1.&lon d'en t.ccep:er ne 1e f""'5e pu pl\.1$ 
!réq\lente. Mala notre excei:ent homme peut renouve:er 
6conomlqueroen\ :e p!al!lr, q·Jand U le voudra, rrf,ce aux rl
ran:io. BELt.lNA, q\IJ .,ni 6coDOllllquee et apportent avec 
eux au•:uit de prome&3ell de bon aoCit que lea c1rt.re1 coil:eux. 

En Afrique française 
A l" xU'tme O<lcldent de l'ts!am a!r\ca!n, k$ Français 
~nt. eux a·JS.11. • a'llpo:roe..-olr que la ma.~s.!<!tud4 
en pa:fll musulman .i une Calle politique de p~re 
srandeur. 

Il5 ~t dQ cepc:id&nt me rappel.er le <1&3.strellX p~ 
dent de; 1nlùs del Michels avec Abd-<l-Kadu au dibut 
de la co1M1utte de l'Al;ffie MAis lèXP'~ poUtlq.e n'a 
~ d6~ une 11~uon 

C<lnCluslon: Jamall U o.e faut oublier q\.'e pour tout 
;i.t;J&Ulman la talblessc des m:iltres chreùt'ns <5t la preuve 
qu'Allah leur a tourncl><>llle la cenelle. 

Or, de là l l'oppolltlon aratanaUque •~ au mauva:.S ~ 
perlé, ro!re aux trollb!a. U n'y a qU'u.'1 pu. vite franchi pa.r 

1 

loi fanatlquea <.DOC>"' lloOlllbreUX des pays m"ibrab:ns aux 
tnwsjOl'd.anlenl. 

GAND, l 200 m. de la Oare St-Pierre !Cil. de Courtrai, 203l 
Lo vi.uie-BarNft-t, le restaurant comme chez 001 se , .. 
commande par aon menu de midi et &œ finPS apèclalit~ 
du .,Ir, - 1 La V1c1I: Bam~re », a Qand·Salnt-Pterre. 

L'Angleterre et l'Afrique du Sud 
Son Exœl!<nœ M. !'1.row, Mlnlat.re &- '.a Ouerre au Cap, 

vient d'avertir 1' An&lel<'rre qu'en caa de auerre europé<>nne 
le Sud-A111.q11e ne man:h•n pl\ ... Et le dl.lœura du M:ru.s
tre P1r0w, " ce p.ropoe, a 61.6 a\Wl 1>ru\t.1 que ca~orlque. 

Décl<lèn>f'flt, le 11'-n qui Joint LOndre.. et le Cap se réduit 
l un m Holu, al ce IU caac, sare ;. notre Con&o. obiet 
dd <>onvoiU!<a non-déllu~ des Alttcaande~ 

POt.:R G.\.RUHl t:-0 ll0:-0 :.m1n ,1R 
de Yot.re st)oJur l Bruxelka, cbolslson l'e ROie! de la Cloche 
d 'Or•. E!~ranee dilcrete, confort parfait, wbtUl'.~ du aer
Tloe et le mellltur compasnon des heure.a Jo>l'eua<lS : te 
Obaut~ Hémlo~ 101, ru.e du MJd1. 

Pour 

guérir 

ses enfants .•. 

•.. d'un rhume 
de cerveau, 
de poitrine, 
ou d'une an-
gine, Maman 
n'emploie qut ;,t.____ 
Dampo 

guérit vite et b ien 
fq frs. 10... Boi\o fa.!!... Toutet Pharmacies. 

La révolution brésilienne 
Le Brésll a déc1dé de a'oUrtr, lu1 au.si, 90ll Fllb.rer. J ""1" 

qu'à présent l'O!)érat.lon a'est pa.-.sée .na ~ .t. a'•' 
119puyée sur Je grand sloga.n nouveau: la lutte oontr• 14> 
oommunlsme. 

Mals est-ce bien de œla qu'U a'ai;!t ou bien cc coup d'Etat 
n'est-il seulement qu'ull épisode de la lutte du S"4 oontre 
Je Nord. dans la grande republ:que Sud·Amérlcalnef 

L'un est en effet aux malJls d'EW'Opc<llll pora. t.raw.1:· 
leurs et prospere.s. et l'aut.re, de métis Indolents e~ cndettl.'I. 

8an'.os con Lre Bahia... ou blanra contro telntœ. es r 
dans le Nord les a.nciena Fa.senderos portugala a· l>Jent 
$0UVellt m:s trop de ca!è da.na leur crime. radq\l(lJIC!lt p.1r
L.nt, blm entendu. 

Détective GODDEFROY 
OF:FICIUI JUDICIAIRE ftl,..&IOHNI 

8 RUE MICHEi.. ZWA ... B yll'L. H oJ ?a 

La rentrée de la Chambre 
lA a!allce de -.·"""' <k la Ohamb:'t' rut abao:ume:t 

Inattendue. Tout un pUblic a'é:.att moblu.é pour us!l'.er au 
crand esclandre et au joli ta1>9'e tant a tenda. or. U n,'y 
eut pas de ~e. C'rst tr'.s:e l dire. mau c'est alml. An~ 
tnbur.e:> d:plomat!Ques on reç()nn&l!.s:Ut de nombre".:x sJc!. 
A.rnencalns. parce qu·en Aménqoo du Sud on a l'bab.Wd• 
de la vie par!ementa1re p:ulôt ac!tée •t des p1Jlllats IOla 
la couPOle. Le> Ball<aniqc.<3 au!sl cous ont co;ns1derh ix:n· 
da.nt loogtemJ:" comme l~ modèle du paya tranqu~le, ol} 
le Parlement ne &en\ J>"-' la poudre et ne finit pu en 
Plliil&t. Heureusem<'llt. tout cela ""t cbanlié. Lee ~put«• 
belges sont devenus de •Tàls d~putb, qui en viennent aux 
malDS et qui se tapent sur le crâne a•ec des appareils ae 
t.élepbone. 

Or, mardi dernier, ll sut'!lt que M. Ja.tl60ll mont.At l !1> 
tribune pour que le calme revint, C<' ne !ut PN trœ 11&1. 
mats ce tut Séneux. t.ncommensurablcm,·nt &t .... rteux, cmhmo 
sl tout le monde voulait se m«ttre a copier M. P>rrlut.. 

Tou jours plus vite 
Voilà un anat.eur IUl<mand qui a d~P<l"3ê en avion ter

re•tre les 600 kllomèt~ n l'heure. Quel progrb drpuls :1·s 
°"'"-.alS des !rerei Wright • Il en est do méme dnns le dn
!n'11ne de l'éclairage él..ct.rtque ou 110nt le11 lamll"I à car
bone et les rdlec·.eun; en tôle ? Pour app~r 1 é'rolutlOr\ 
du lumlnalre moderne '-isltez l'el<posltlori de.. Maitres 
Fi.set Frètts. 108. rue de n~uc:i.on t Bruxcll<$-Mlll.1, 
t.ous les jours de 9 à 12 b. et de 2 à 6 h. 
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NE QUITTEZ PAS LA TABLE SUR LA DERNI ÈRE BOUCH ÉE : VOTR E ESTOMAC. ET PARTANT VOTRE BONNE HUMEUR SEN RESSEN T IRAIENT 1 MESUREZ DONC LE REPOS NÉCESSAIRE APRÈS LE REPAS A LA LONG UEUR D'UNE . . EXQUISE CIGARETTE B 0 U LE D . 0 R LÉGÈRE. OU D UNE BOULE D'OR DEMI-FORTE EN PAQUET VERT. R EMAR QU A BLE P A R SA PLÉNITUDE D'AROME. 

Le beau voyage ! 
Una vhe .t&i.o MarlA dam les coulo!zs lo:squ'on ap. prit Q')e M. VlUl. Z..e!and p&rt&lt pour :es lndœ néttlan· c:laJses. en coog~. Tout le monde demandait: c Oomment. alors, li n'est pe.s malade? D n'<at pe.s ru!né? , 
S.. chalse demeurait v~. dana l'hémlcrcle, la f ameui;e dMùse qu'il a Cagnée le li avril d•rnler contre M. Ot!frrelle et dont on le crO)'&!t cltmi.;si~ Il n·en a ~ encoror ~. ;>aree que M. camil:e Huysman.a est venu le t rouver pré<:lp1tammPC.t pour lui demander de n'en rien f&tre. En ell'et. le Parl<ment n'a toujOun pa.s voté la fameuae Io! qui devalt noua préserver de ce renre d 'accldent. n s·~ra de 1a fa.Ire exp6dl~r en caumlnl. Alors ...W.ment on pourra re'.lrer la chai... Van Zeeland. Sana quoi :\1. J:>&. .,..,Ue - capab1a de la remettre tn queotlon, et tout ~t à recollUD('nœr, 

BANQ UE DE B R UXELLES 
8ocU é Anonyme 

Oomp1.e3 à vue et à terme aux condlUon.s 
.~ p!ua a.van:.aieu.s.» 

Gard e de tlt rea 
O:dlu de Bourae 

Slè~ca et succu."llàles d.<n3 t<>ut le pa;s 

La gloire d'hier et d'aujourd'hui 
A 1a ..r.b1 "' d<& at~ts d Cabl~et, on reconnal.ssa.lt M. LoW& c.unu, le c oom!nCm&n •de lA ~rorme adm!nJ6. t raUTe. Le <Wnes pu:ullalent, at~.dant 1 U><ldent. Mal.I M. de Man lul-lll(me, qui monta à la t~ pour parler en flamand, n'én!l!Ja aucune curiosité. 
Le UQt.iment .. ~~ral était aunout. c Noua y oommea mcoro. .. Nous y aouun.,. tout ck meme. Le rleuve est reto~ à son llt. Van Z..~land nt dëson!lê, nl&lS Dtcrelle a UM!. La 1.r!pan!te, c·es1. le sau,etqe ~Déral. M. Vandervelde peut falre un beau dJ.scoun. l.d communista s'a.ssag'.=t. Lu ~t.>a ne comp:en: p: :a. Tout V& tr~ b;en. Job.dame !a Mazqulzo >. 
Le ~nawur de Ortlnne 8'i1Jstalt, Ju haut d'une tribune. l I& ~ de la Qiambre. Son helW Da:sr"11e fllt bleJl ~. Sc:m frere, ;, C<J1Di. Eugçne, avAJt pour heroe M. Van ZeelaDd. Qui est t.omW ausst Alnsl lf;I deux ~- aont qµ1tu-. n ... ca..t P' U~.tt lemPI de l Il NCOOCJler. 

Le Paradis 

Ain.:;! JXll'la saint Pierre : 
- Duni.nd mon IUlll. vous lrft au c!el. b!en Q:>e 'ous ne eorœ !l'i$ J>Al'falt, Le Bon D•~u fou. fa.lt 11n1.<:e du pura ... tolre: ma"' llll fau'.es, meme lé11ères, doivent e:re expiéœ, U a lnvento! pour roœ un chàument qU.i. pcut..fttt, roua 

Rra dil. 
- Et quoi donc ? 
nc1 llD<JS d~ b.'!tl :.n~rcaler q,,e D.;..-and n'es! p&a toa)ouns charitable p<>ur I~ copains qui ne aont paa là.> - Qaol? Eh bien 1 v..let : pen<bnt 15 Jours. vous serei &a.a à une table aut®r de Jaq-~e:!e d4e dablotlna bo'1'ont de la JAGERBIER ROELA?>"TS et dlront du bien de \'OI amis. 

Petit malaise 
Un pe; . m.... s·m mipart d':l mln:sttre d/.s sa déb"t.. Il eat d'ordre bUdictaire et lntér..,,.. tout spèc:Ja:ement M de MA.Ji. Le mln!atre d<4 Ftn&Dces a d~ .ll 7 a plusleun ae!llalll<:S. un projet de c bud!;et en <q11111bre •· Dès qu 11 lut connu. un irrand homme de ~· droite se irut a le démolir de fond en cotnble. :1.1. De Wlnde est;maJt, en el!et. que l'équU1bre en question n'étajt qu'un rracltu.• euphémisme. Les événcmenta 1emblent lUl donner raison ch~que Jour da vantait'. 
Tri est du m .. lns oo q,;I ac dit dans les couloirs parlementaires. On alllrme a\WI ciue : .ip'lnl1'me Intransigeant de M. dft "1.an et de qnelques-una d1' ses amis n'a pu l 'heur de platre, même aux moins l>dl>lmlstts ct que lu pu>· chaine dlJcusalon des Votes et Moyens pourrait réserver des surpraes et pro\'Oq\ler dt3 conce:u dlSCOrdan:.S. Dès maln~t. on &V\Se aux moyens de boUchtr ka é'ei1tuel· les vo!ei; d'eau .. 

La relève de la garde 
A;:er à Londn , e· ·oc p.. \.'IS:alu au moins une Ms à la relève de la &ardc, c·est rater &<>n vo;.i&e n y a co:r.me ce!a dtA n:;,a q"'on doit accomp Ir dalla chaqoe paya vlslte. 
c;Nant aux étran1e:11 qui viennent en Bdglq'.>e, li.s 'le manquent pas, dès leur arrivée, de faire prov!A!on de qll<:qu"6 groe bâ.?.ora de Superchocolat • Jacquè:> • tqu'JIS ne peuvent tro::iver danl leU!' pa)s pulsq e • Jacqueu rtat:r.e sea ptertea aux B~ea e~c uslvtment l Et cœ ttranKCTS. comme tous le.s Belg<'S du reste, appr«:1ent :e b"n mOl'ché dea u ceUen:.o if(J$ bi!Ons de c Jueqcos • <r.:l ne eolltent '.01ljrurs qu't:n franc. 

Eloquence ministérielle 
Une ckml-4--= -"' m!nl.stres ont pris la parole a u co~rs du derruer weelr.~d. rèn11\11nt lllnsi la tradition inaugurée au.• Jours arden :s de la conttt-ortenst\e gouvernementale corure !œ relLAtn. Mals C" n es: pu de l.6c-n D<-rreUe qu'il s·~ Bi\. œttc fols. Ces mesoi. urs se plurent à touer l'œuvre du cublnct V11n Zeeland c'est-à-dire la leur. :O.f Dtlattre, qui se cro:t l.Dd!spenucle au b<lnhe-..,. des mmtur>, et .M. Hœte, qui s L'Utle peu b. peu aux BcllUX· Art.a, brillent dans ce renre, l'un en françaa, l'autre en fl&mand. 
M. P.erlot n'a rutre moins de .succès. Son :r.o le es\ IOU• chant. A 1a fau de to• te la Dro te, d nt 11 allait affronter m3.ldl et mercredi !e mk<>Dtro!emcnt à ~ vullé, n·a-t-11 pll6 all'lnné dimanche QU Il n'y à\Alt J;K\S de &llssement t. 11auc~. ce fameux gu..stment qui .si une aorte de leit.-11\0tlv chtz ks ca:hollqueo? Quc;q.os varues #'eetturl do Marclle, J:\'Un!s da& 1 .. ,...r,e du P3tronage, a l'occasion de la Salnte-Ccci:e, ss\!l erreur Cllllll&le. ont app!audl ces !ortes paroles. Mals à Bruxelles. daM l'hfmi· cycle, sous le péristyle et à !\•trin, un sa .. t dt'mandé pourquoi M. Pi~rlot dépcmait tant de ràflo chi'S à défendre une maunL-.e OU-"'C' 

Car il Rpparall de plns <'Il plu!'I, nll'! a.u :,Jarats. que les alles ro ,,.., d, marxisme pl=• t 1ur ;a rue C:e !;, Lol et que le 111-ment en question se m:>e en culbute à caucho. Seuls que1<1ues Isolé& C(>mmenccnt à dJre tout haut ce que tou~ le IIlllllde pense tout bas, et c'est IA nwon 
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T M • Dans un cadre cllarlnant et de la bonne averne armx hwnPUr, 18, r. Cbamp de Man, Bru.x. 

paur laqUclle le cou:> de Lrompett<:I lancé à Cbàte!et par !t 
\&b<lllon Wcbaux, à ~aut du D<>ble d'A.spremonW-.y1>
dcn. " fall •l mauva.a <!kt dllna lu mllieux blen pen
e.m!&. Sb.okini 1 meure alml la pieds dam le plat : 
<14 <;Uol le ~ doilc cet tx-parlcmc.nta:re 1 

Aroaa-Davos-St-Moritz, etc ..• 

Noms t>oca~ de sl&tloaa de cpor"- dbiver. oui l 
mali à COlldlUon d'être 6</'llll<l po.r VIU> Scilelle-llporu, 
18, rue <le Loxum. BrW<elles: 30, avenue De Keyzer, Anven. 

Heurs et malheurs de Philippe V an lsacker 

En et;>lt d<$ dé:llent.a P:ua cr..t ~-..... ,!Le • ..:.S. Qui IOolt 
!.r.11' du reste pour •Pon cz \:3C, u para!~ b.eo que :a 
ziouYelle &nille nous apporkra q"c que "'-"lmse du c6:6 

de la rue de :a Lol. i.. a:.ir

prllo teralt heureuse pour 
)(. Pbll:ppe V&ll lsacker. 
M. le mln.1$:..-e des A!la!rea 
Economiques serait ravi, dlt
on. de quJ.tter le aouverne
mon~ Non qu'il aolt revenu 
des crandeurs hwnaineoi et 
qu'U alt <l~:<lé <l'aller a'e& 
!4rrc à M&UDes. qw !e Vlt 
aoll.NI et prosperer, M . le 
m!nll"..re envosaae d'autns » 
nzom. Une carr.~:. m.:nist6-
1'1e:<t d<!Jà lolli\le !Ul a appna 
qlA .'-nomle <lomesUq\WI 

• dltlJct.e au ae'.n ci.. rp:endeWll 11ouvernementalea et qu. 
Uia p;us Jra.ndM !o~ lln!IHDt par a'épu:ser au aervtce 
d.e !'Eta:.. eunout lol'l!Que ~la.dame a une haut<! ld<e de 
aes devol.ra. 

De IOut ceh" u sembler&Jt résulter à brève échéance que 
M Van L>a<:ker ferait :.. aacrtllce de 1<>n lll&l'OQUlll pour 
CNU!Sler lœ pant.ou.!Je& de M. Va.n de Vyvere à la Soclé•• 
Natlan&le de C!édit à l'lndustne. M. le V>COm\<!, en elfe~ 
va fin aUelnl :var la Umlte d Ai• en venu de la nouttl:e 
rcclementat><m <les ~ta c para&:at&ux > çotée d•rnlt
ttmen' par le parle:ntn1 ~ par M Phlllppe Van IIM:ker. 
Ce ckrnla, QUl n" l>:tS de cumpé·- ai;>edales en !1na.nce, 
eeuine modeat4llll<lllt q~·u ne d~pa.ttrt.11 paa trOP le s;iaru.11e. 
Lu.1 au:W bien qulul a .. tre. n ea:.-U pa.s \'T'ai. en cea t.ernpe 
ou U autllt d'è~re llAmln11ant et democrate pour pr~U!ndre 
à t.out? 

M. le mlnls'..re ••rait d''1utant plus content de la combl· 
naoon qu'elle lui permettr&it. en eu~· de remerdem<lllt. 
d"&;>ala..>r l'ire <le - l>ù111 anua de la Dro1te. Ce:l<>-<:I. dlUll 
oon omseœble, n'est !>a& U'èa aal.is!alte de :a rep&rtltlœ 
cita port fcw:.e&. Elle pense, aana I• dire :rop haut. que 
U'Ola mm:..::-eo démoc:nlta.<hr6Uens et damanda cantre 
cieux mm:.a:n:s c.:.naenateura. M:M P'..er'.ot et du B11a de 
Wa.-n&lle, c·cst un peu 1-llCOllp. ll 'f aunit clone lieu. 
tveotuoi.cmect, de re•o:.: cela de plu pré.s à !'OQCU:on du 
<UP'U'\ de M. Van la3ck-r La F~éra:ton <les c..rc1ea tl•n· 
<ln .. t clè1orma:.s à n·~tre p;i.a u-al~ en parente pauvre, 
~• -1\lt fort m:onnall.sante à œa messieurs de !Ul !aire 
Wlo potl\4 place à côli d'eu.' : on eeralt ainsi à proximlt~ 
lea wia dea autres et U ne !au<lralt plus crler à tue-t~te 

P<>W' •'entendre. 

Encore du nouveau ... Encore mieux .. . 

l'Qur la p; ~ r:rande Joie de aa ··- s membree, MA Y A 
' ent d·en;-+ u • Kew CoU-Oa Cmb •· l1n00mpiui<ble 
JA:r;z Blnier • Betty R<>bbtna •• qui, chaqua 80lr, ac:compo.. 
cnee par le fameux Or<hestre Hot and SW!ng de Jean 
Rot>ut. timt """" oon rha.rmo une MS!Stance cbolsle lla.rll 
une ambt&nte lno\i"1.lée. 
/\eu.-Cotlon Club, 25, ru• du l'•'Pin, l'i• Namur. TtL ll.54.Jl . 
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Lu à peu-prèa de la aemaine 

"'- Abel Lurkin et le chien de aon dernler ll\Te; l'Abd 
tt 14 Btte. 

' ' ' Le procès-l'erbal de ca.renœ de la Con!erenu des XIX 1 
ù derruer four •ft.11e coll44w"'"'· 

' ? ' 
Le nouveau mlnlatre Marck conspué par les WaJ.Unaon1' 1 

Marck-honni. 
Le même pa.rtaccant lee Jeux gportl!s de aon coUécu• 

Spaak : Marck-au-polo. 

' ' ' Les &.(1t.és de la FtUration Libtrale: lu Bachf-BIUIOt/I 
du liWro.Unn• 

°" w ~ds ci. 14 ,.,.. 1U1 EcJunu. 

Les Choesels au Madère 
en dégustation tous les jeudis soirs 
au restaurant NOVADA, 22, r. Neuve 

Pour insulte au Roi 

On peut &\"Oll' t>...u oup de eympalhle pour :.t. l'abbt 
:Mahieu et pour son Journal. t X.. Wallonie l>ounlle •· ~ 
loque! u men& IOU\ent Io bon oombo.t pour ôo.'lendre 1.,. 
Wallons contre l'lmpér1allsme !J.amlnpnt. Force n·en tsl 

pa.s moins de reconnaitre qu·u a ~ un 
~u tort, dans l'art.lele qu ·u alill&lt la ,.. 
malne dernière et qui a valu à aon hrbdo
mad&re d'étre &als1 et à lui-même d'~Lr• 
lnqUlét• par le parquet de Charterol sana 
<!OUte, u y 1.v&lt <l&n5 cet arUcle beat>COup 
do choeea fort Ju..tes ""' le.s m~ de 
l'Allem~ et = la pol.tlque ftra.l>itre 
de noue pays, ma:s de là l repl"fiMr\ter 

11 roi Uopold m comme l'qmt. .. <l'Hlt:.l:' et l dire Qlle ce 
Q"1 n'était. pas l craindre du fils d'Albert Ier !'jt&.lt • da 
f~s d'Ell.sabetb von W1ttel.Sbacll >, U y a tout un mond.,. 
Et l'on se demande vra.unent comment l'al>W MA111eu a 
pu ae lalaser aller l de teb écart de laniaa• que la 
rumeur publique a bien vite awravéa encore en af!lnn&n• 
que al le rot était an• nacu~e à Londres, c'était... l)OU6 



POURQUOI PAS? 

21~er a\"ec 1< Ang. la r utiu .. ..ux Allemands du Ruanda d rto 1 Unind1. 
E11 tout cns. quollcs que ooien• les ru-o:l> cl< cet rt1cle -.irnlent • si roo peut lroag!ner dis motu. nc.so. nablea a )>Hn:ille 10rtie qul ne 1><u~ que diser('<llter Io mouvement l>llllon en provoquant ciallS les l'Spnla de !lt.chtuses c~n~ ra11-...:1ons -- le parquet de Cbarltr0l a·m •" mu. • fil!: 6al.,1r tous les exemp1a.irt!S qu'd a pu trouver d~ ce numéro de la • Wallonie Nouvelle • et a lncul~ l'abW Mahlffi qut au.ra a répondre en cour d'a.sal!a de - Imputation.• . Mma la Cour d. 5"iscs, d•t-<>n, est souvent un trvmplln pour la dc1>11tatton. E;t...:,. que pur hll&U'd 

Un oubli bien regrettable 
c ·ei. dt L lr ,,, !.V.., a r J.r sa ;,laces pour ce so1r au "1'la d Jver ure du plus modtme des et•bhssements. la TA\'1 K' l l' .\l,.\Cl\ rom;>ltlemen: transform~ aelon le. dc•n10 pe1 '.ectionnemonta de la technique moderne. Dt la bnJ' d• la j01e, de la muSlque. et quelles consom· mations ! et quel restaurant ! Tout y est parfait ... m~ "' les p1tx 1 

Et les autres insulteurs? 
En attt-ndant, force est bien dP conblnter que l'on a la main plua prompte po~r les joumau.' et J)<rtodlques de Wal· lcn que pour r< IX qui parals!ent rn P"YS flamand e: q111 font bien mr1ll•ur marche oncore de la dynasU~ belge dan la Gr11nde N~rlancle de leurs rhos. Est•1I plus Crau d"'" ltu le roi que de IUl déciM<"r qu'en se pw;senitt •·oloni 1.rs de lui et qu·11 ne compterait plus pour rrand'· chœe SI. d'a>entu.c, ces messleu" devenol<nt majorité e• pounlent tmpœer le!ll fol dans ce pays 1 ACIX t=ea près, ce &Ont là pourtant chos.œ qu'on a pu lue mamtu rois c:ans des lcullles flaminvantes autremrnt '"""rat1Sta qu~ h • Wallo."lle No'Jvc.:c 1 et aatremtnt ho.;:Uta à la c B-1-1 &:kl.1" .. 

Servicea médicaux modernes 
A a• rn rt de Cv!<.jlle, ~n a,·,on tri-moteur du type JLUU:e: b~ r.ent d •tre m.s en a< v.ce par la an.nd• f\nn• de produit.a th:\1111.lCtUllqtJes 1 Ha~er ». ~t avion t>at des-tmë à :.rnmporter d'urcencc dea mkhe:unen!s d.1n.s 'l'lS P-. , qui a'Jb.'ement sera ent envah!ll par dea ëpldH!'lles. I maHi;\lr.i• on dt· ce scn.ice rnédical nouveau a eu lleu d.v Lllt lei autorlt"' de1 vli!cs de Cologne et Leverkusen. 1ea, osu.:.s de nomb:e-.IX IXIJ~ étrancers e: les repr~nt.an·.a 1 d e PI'("S.1C :ntcma~ioria.?~. 

Un exemple entre cent 
:;.,..uère encore ce • D ;" A1enda • pour 1938, au· q~l nous a'i'Olll con.sac u nuette ,., n da1t Qu\ul le.ne en de hame L-ont.rC' lt• BcJglque. ne rendtut homma.ge ou'A la fanulle d'Orange rt ne ritalt en fran1;11is. la rtwe Ells:ù><th de S.!li;lq~e que pour lul dtcochu une flkhe '\·tmmeWif• dt.>nt on dc\me w&Emcnt l"inu•utiun. Ct"h\ '~ ~rouve à la date d· .i,, • maatid iond.. 16• o~ <hmancbe ' 

P a, Terre d!St. Od lu.•• d.. conr. rbam. ba"' ui. • - - :S et l5 tr Touj. dlsp. 0 , r. Lebuu tS•bl~n) 

16 )"11v1er. <. cda ae prflentt IO<l& lfll ~ dt cl'tt!O ch&tlon : • 14 Flamancl. dann•n~ b1e11 ou fil • n.i.ordre a mon m&1l, mato on saura le.a mAt.er. • 10.. B<trlXhe koningln Elmbtth onder dct1 OOl'l~ l 
L'injure n'nt peu\~tre Pl\S e&rllc~ mals l'intention y est bien de dre.o:.o;er le• t'lumand• contre b. Rein• Or, que noo.. i;acll1ona, aucw;e meo:>re n'a Jamais t~ décré!tt j>llr aucun Parquet contre de t<lll'I uouJat•rtes. Est...:~ que • Il\ n<!< . .,land1&atlon de la jusi.ce • &1gruf1trat• a1Wt que tout est permis aux plus r11bJqua dos tlamin11anta? En :ou: cas. c·est la qu<sllon qw "est lmlnMia1"mèn1 I'°'~ à Charleroi, où l'on s·e•t demandé pourquoi on l>OUl'IUlvait l'abbé Mahieu. alors qu·on a al SOU>tnt li lonstcmp& t.o!en aill<"Uts wulo les local1ad<s d'un t.as dt petlta YI· C&ll'ftl fiamlnRants . 

Anvers, Antwerp, Antwerpen 
ça ··~·nt d roi.o; f >0ns C:.l!t!ru •• :1.1 ce qul ne nne Janu.... c·ei., ."orttwcraphe e1 le S..t\'Kt lmprrrabl• du fameux Hôtel r CentutY ». vt!til.\ble point de mire de l'Unl· vera Q u..n au aura.nt dea Amt>.- \.1. ~ lt'nü<; trop :une • d !Cru "'""'> n vou.mème ·• m1·n .a. et \'~U.S dev1tndrez un hab1tu~. - A Anvers, le • Cen• -· .... 

Nuits et ennuis de M. Hubert Pierlol 
Il ·. •1t r· ndre a. Cl...., " qui apl)&l't . a C' or deptl)a qu'il ••tae place Qoetelet, mini.sire .... and 1en ou pualzeelandien. l'excelltnt M. PlerJot aura bten ru u prUte part de tabla:=. 
N'tvoquons p!us - pour y avolr rncort ~cri1it, vulc1 quelques scm•tnes. d;ins ce Journal - l'oraee vander Vae-

i 
ren qui !aUltt bien mettre le l<JUVemement 
Van Z.eeland tout f'nt.1er d.an..G unt drôltt de po.'lltlon. Nl le doryphol'f' do drama'lque 
mm.Oir~. contre qUI l"unpétueux • Hubert • dttlenrha une dt• ces ofttnsJ.\'( ~malaon qul aura sa ploc.! dnns lrs onnnlea de n<>tre 
airnculture contemporaine, nt la f~ne 
a~nklL><', laqueue. ppré• avoir paru un tan· 
tmet unpre-Monm\c par l'enervit min1C\1~ neUe, r~ aujourd'hui le.. corne:,, al nous <lll<lns dire, que c'en est b:en lnqulétanl. 

L'humble profane et c1wyen de deuxième cla.151! s'imatnne volcnti<r• qu•· le depertement dt !' A11T1culture. ~rce qu'il rtme avec swkure. es: une aor~ do ben froma;e qu J; suft~t de Ja~r marcher tout '1crul. Notre bon ami De Schrtjver, qlll n'<•t pour'.ant pq un •1&le. s·y était honn~ nemt'nt. oomponé E:. ~oua :Co:) au•res ann~ lui Nave·.a. carott•'S, bet~travee. mon Dieu ! du motnPnt qu.- ça PJll.&se! Unt polttiq1w agnC'Olt ? c·eat vite di!. Encore une d·· c,-s l<le< nes ronl\ant<a, bien p:oprea a lbnq"~' I• vn .ge \UX Jl"C"~eurs. maia qul se l f'SOlHnt te plus souvrnt dans un mode.ttt bout de lot conet>rnant la produetlon lait~ la va.ocrnat!on df'S taurrat..."t m baa Are ou le con!lngentemt>n:. des ~u.x d• lapm&. A c• compt<'·là. qui ne Je sent1rn1t pas d;ns le cœu.r un mm>stre de l'Arr.culturo qui 1ammell!it ! 
Alnil pen.&e l'humble profane et c.toy<n de deuxieme clas.e. 
Ce pensant, U ae peut QI!'>; n »: pmnt comP:~temen: tort. Mais Il n·a sOrtment P'.U non plus tout à rait ra110n. Il y a dM Joura oil, à la • Ctn.se Q ut'te!et •. ~irne Jn brarut-b.i.s po.a on1LM're 
Et des nuit.. oil ~! Pierl d<Hl avoir le 110mmeU OOUlf?e· ment agttt ... 

Le tabac a été donné à l'homme 
!>()u.r dOll p: ·= .... c ~oo BELl.l:SA .J perme:ten: de tlttr de cette p . .inte men«~ . ..,.. le profit :e plus «:0-nom!Qut et l'arome le plus délect .. ble. 
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1TER~tJDOR> 
A NTIGEL PURFINA -AGORA 

M. Pierlot contre les margarinien » 
E\ c'<St le cas, pro!c!IC "!l•n· dl>p1ola me lfl"I.""' hul!Alne. 

un oon!ll' qul, pour P"':' qi. i. prenn. •nco"' de la boU· 
tellle, ne arra pro1>ablemen1 pas loin d'6\rc ~lque. dre&e, 
tn e!Tct, ltll """ con\re l'aut....., nos fabrlcan~ be!JM de 
!Mrtarlnc e\ l'hono!'11ble M . P1erlot, chd IS\ttmtnt~ de 
notre A1rLc11l'Urf'. 

J.11qu'à l'instant ou noua N:rfrona. c'e&t .urtout par la 
•~Je d..a Jvurnatl.'< que ..,. m-t('U]S nous on~ mia au 
courant de Jeurs dol~noes. A an p;acard dtll • marta· 
rlnle1111 paN dall& toUle :a pres>e d~ Flandre et de Wa!
l<r.l!e, aam comp:Cr B:uxe!J..a, :e ='he de l'Atrlcul'ure 
• npondu par un commun.que de long-~ baleine ~ doct 
le moins qu'on pulMc tn dire er. <rl• celUl qui l'a rM11~ 
n"y a pas ~~ uec Je dœ d• la cull'er. M~r<! ft • nur
prinlcrs 1 !ont ap;>el à l'op:nlon pub!Jq·Je et U faut bien 
ttCOllllal~ que d<'Tant 1es deux thttt3 en ~. ::e 
l»n Salomon lui-mhn• n·.,n eflt PM mené large. 

- C'est Idiot 1 procàmnit, en substanc<', lea 1 mart•· 
rlnlera•. on nou.• lm~ dell con~gentemen~ de prodlle• 
Uon. aoua prétexte que ragnculteur doit bl'n vint, lul 
a.,..!. en vendant le beurre de ses vachea, mata le Oou
vemcment to1he. s'il ne l'encourage, l'tmpor!atlon mM
alve d•• bell!Tft! élranger& ! C'est donc que la production 
bP.Umt-re natlona!e e\t. ne~tement 1.n.~utJï.wnte. No11.s )' aup
i>J'oNI. Q wl mal ? On nous accuse dl" conc11rrel'••r un 
peu rudement l'agriculteur .. Brtm•-t-on Je br"'3CUr pour 
le tort qu'il !oùL au commerce des vUIS et se verrait-on 
d~ à lmpoacr une ?>'ductlon de la con.'IOmmaUon d'eau. 
pour te motif qn'WI Vt..'Te d'ea:i qu'on ava!e, c'est autant 
de perdu pour les br&S'e\trs ? 

Institut de Beauté de Bruxelles 
Poila. ver r.«a. tO. ro~ d< M · llneo.. Cc.ura 
d m Ch lrurrl• ulhctlquc. &in.s. Vllllae. 

L'autre aon de cloche 
- For b10n 1 r .. 1orque I<' ministère de l'Alll'ICulture, et 

nous ne voulon• pa& pendre les margarlnleral ... Mals le 
Jeu. a'U voua p)n\t, drs toonomles colle<:tlvea? li ('.'lt bien 
vrai qae 1• C'o<Juvem•ment a cru devoir diminuer .. n.•lble
mmt Ir.- dro!.U de llcence pour l'llllportatlon dœ beurres 
e~gera, mals c'ellt la mort dans l'lme, qu'on le aache; 
C'es• que al noua ne lui a<:het.ons plus de beurre, à l'Hran· 
ser, U menace de ne p:u.s nous acheter ni ralla. rll ma<:hllle1, 
ni matértaux de comtruc•tons ... El ce serait bien une atr.r: 
histoire 1 O"-s lors, pour ne n<'n clo&'er pourquoi le.s • mal'
prlnl<'ra 1 ntn~raier-è:.\ pas bra,·ement e: pall'loU
qaemcnt leur mtn:ie par: de sacntlce? 

Et le a:Ylo B~yard du ~JUStètt ajoute : 
- D Al!!eura, nous ne oocs opJ»!IOn& pas à la \'tnte d'WI 

• eiutz. 1 quelconq'Je d·J beurre, ré~t. par exemple. 
les qualllà de la margartM, ma.s. de gràce, qu'on chance 
Ja couleur ! Un •.raalZ de beurre, qui res.emb:c etran~emcnt 
1 du bCU.,..,, n'est MJà plus un ersatz et, par:ant, nous 
devon.• ve:ller •.. C'eat Ir cas des margarines. Une marga
rine d~lort'<?, une gra\Sse blanche, cela ne !eralt·U p&a 
au..i blm l'atT~lre? En quel cas, le Oouvcmrment renne
ralt les yeux. IAM l'ombre d'une rouspétance. Noua avo!UI 
en Bclgique, gràce Il Dieu et à l'honorable M. Plerlot. une 
politique de revaloriaallon de l'industrie laill~re. politique 
d tlliclence et de réaliaati<>ns. et nous ne permettrona pu 
à dea lnd:istrl~!s. t. des ~rus:s. d 'ameuter l•• popula:lo!UI 
par une pubUdté lnaen.tt qui aboutlr.I., si l'on n'y t~nt 
la ma:n, à une Y~rltab:e • ~choee • de la margarine. 
Depula 1932, la fabrlcat.on de cet 1 eru\u a PT'fllCIUe 
do\lbl~ . Oil allon.-nous ~ Où va :e pt'~ ainiculttur? OtJà. 
tn 193'1, oo COMQ111111e en Bei.-tq1;.. à peu de dl!fmnce 
prts. autant de ma~gar.r.e que de ~urre 1 

Et ceci. par paren!h~: 
- T0\16 !ca jou:-s, :e MlnlS::re de 1'-"'1'\cultwe reçoit da!ll 

EXOR..'IE Sl.JCCES ! 

VOGUES 
1938 

Comédie-rel'Ue en t ec1inlcolor. 
UN SPECTACLE MERVEILLE'OX 

UN FILM QUl A COUTE 
DES DIZAI"~ D& MTLLIO;o.15 

EXFA:-\TS AD)IIS 
PRIX : 5, 6, 8 l"RA:;cs 

aon courrier des lettres, de.1 ~!é;rammes de néi<)Clant.a. 
détaWanU<. de consommateurs, voire de Mputés, de ~ 
teurs. de bourgm.s•res. La alm .. •tude de la rédaction de 
ct'S communications indique aum.s •• mment quel:e en esi 
l'inap1ration. .. Vous \'Ojtz b~ que c'est un coup monté 1 

Et de fait, «es' un a.Mau' à lle\ltt't vU. contre le Oou· 
ve."ne."llent en général, et la poUUque a811co'e de M. Pier!o' 
m particulier, que les • m.srgarlnlers » \".ennen~ d·ouvrir 
avec un bea'.l lapai•· 

t'ne cenUnalre l'"aillan~ u p ~ a•tnbue sa robuste lcntt-
'~t~ à l'u.sa!Z'c annuel des 
e:emel:emen~ jeunes 

Papiers Peint• • a a 

Le point de vue de la ménagère 
n e.st sJIDple : 1 Ce n es p pour mon p~•islr ou pour 

eml>i'ter Je Gouvernement, que Je con.somme de la mariza
nne Le beurre est tmp cher e• la m~rvar.ne coùte à peine 
Je t10rs de son pruc. Le goflt en es1 asiez approximativement 
le même pour les palala pas trop v~ Weux . Faites ba~r 
:e prtX du beurre 1 Pa • le aurplus, vos hl.\tolres de con~1n· 
atntement. de licences, de rtnova• on &irtcole e~ aut:rs 
truc.s d:i m~m,e :onnca~ \"0:15 aavt'z. la m~agère s·en 
b&bnee un peu. s.uf vo•re rœpec• 1 C• q'1.I l~I Importe 
en ce bas monde :M P.eT'.ot ou M Tartemp:on c reanan:e • 
!elle a de.s Je••,...., la mtnaçère '> c est de nouer les deux 
bouts de son bud;~ qwind 10nne le tren'ltme Jour, d'~n
\'O) er le molli$ poo.'1ble les mou~rcà 1 l'ëcœe avec du 
pam sec dans le ventl'l! et de ac donner l'Ulus10'1, deYant 
le 1 ~er • rempli, qu·on n'est t.out de même pas si à 
plaindre que ça.. Tout le reste est !lttm•ure ' • 

Ainsi par!e la menagère •t ce n'es• sans doute PM 
M •• Spaak. qui doit s·y connal:.rc, QUI la contredira. 

Voici venir décembre 

voici YCnir décembft dm nos ~toma.c.s, mois de r&. 
«pt1on.s et de grand& dlnen Su.ssurons donc corû:dent\el· 
ltment à l'oreille des malttt= de ma.àon ce conseil qui 
•-aut son pesa.ni d'antl.mmne 

c Le f0<e gras le plus f:n le p!us frais, TOUS sera port~ 
1 domlcile, sur simple roup ~ ~lepbone à la • Ri>t.sser.e 
d'AlsM:e 1, l'étabK....,ment trb coté du 104. boul..v...-d Em. 
J&t'Qmatn. 1Tél. 17.09.7'1 Emp\aC ap«lauX pour autœ. 

H..Uru a lOM.t lu mnnu. Menu cl 35 /ranC!I. 
Btcaue Jtne ChamwP"U et-te le WKnu cl 15 /TanC!I, 



POURQUOI PAS? 

LA GRAMMAIRE A BIEN RAISON DE VOULOIR QU'ON ÉCRIVE : "LA BOULE D'OR" ... ET NON POINT : " LA BOULE DORT •· 1 ... CAR. LOIN DE D EM EURER INACTIVE. LA RAC E RENOMMÉE DE CES CIGARETTES NE FAIT QU E CROITRE ET S E MULTIPLIER: A COTÉ DE LA BOULE D'OR LÉGÈR E. A U GOUT DOUX ET ONCTUEUX. A PPARAIT MAINTENANT L A BOUL E D "OR DEMI-FORTE EN PAQUET VERT, QUI OFFRE LE MAXIMUM D 'ARO ME EXIGÉ D ' UNE C IGARETTE EN PU R T A B AC NOIR. 

M. le Miniatre ae frappera-t-il la poitrine 7 
D:.son.:e froidement : M. Pler lot était ~venu. Quand, a u moll de mara. U défendlt deYant le Pa.r:ement 10n prornunm• de d~!ODM de l'!ndu.s,r,e lal!l~ro. U n'T eut qu'une TOIJI pour l'applaudir. C'~tat.t net, c'~lt vlaoureux, d6nué de tout ~!ectorall.sm•. L'action bten ~ allait tnllJ1 ....,. o6<!<"T aux Yar•es paroli'$ d"encouraaement et noa &Jl'ICUI· wun. l1<1ss<'s en carafe depuis belle lurette, appau•rl.s, d o!eorlenu-s. chan:~• ··nt un !œ m•a:nU!que en l'bonneur du ~amant ' Roubert> J 

Mals c'ét&lt crop beau. C 'e&t Joll de cTl<T : c SU. a ux marae.'in!m1 1 • ·~ ~ :eur llanqi.er l ... ~:.e le boomel'9ni d ts con~lngent<'ments... Boomerang, c'est bien cela, pulaq·J• •olcl le proJ..,tUe ao•;vernemeni.I qui rappUque u ra eon expo'dlteur, dans un •ifr.ement qui n·annonce rien de bqn. A l'heure où nous traçoM ce• llgnea, un Important C114~ c margartn:er • Yl•nt de Ucenctor un demi mll!:er d·oum~ et ouvn~nos. ~ contlnaentementa aont épulséa, 11 n'y aura donc qu'à rermer !<'$ portea. Ce!a durera ce que C(>!a <t.ur.a et. ~Jà, le m.tn~~:T. trahwant une alniull~tt 1nqwètude, !alt un rocen.'l('ment de$ •t.ocb de beurre dans tl')Ut ~,. paya •• E• la ampa~ne d4'." ptt:S5t con•tnue, a\·ee une f:aea&S&n:e Apreté, a'-'èlnent a!lmen~ pa.r des capitaux qll! se porteni bien, on le devine 1 
En attend&nt. ~1 P1er!o~ aout:~t morcUrWJ. et non sa.na n~n. que - Ultrntlons M>nt pures. Et le beurre ee pavane au p!&lond dl! 1 ~ndrx à plll! dt 30 francs ~. k1lo 1 Et \"Olcl l .-c, l*node m' lrre pour la produ•:ion beurrtm, période q11! drvralt etro dor<-r pour lt• fabrlcan~ de marprtne .. E• . .a vo:el d3ru l'obllaatlon de .. croller les b,... 1 
P:bol.lrUtante sttu•t1on. rn vérité. Que l'honorable ministre. dans son ~le de bl•n !aire, n• l'ait i>a• prévue. nUI ne 1on~ttalt à lui en faire CTl•f. c Errare humanum est ... 1 M•ls voilà : M. Pl<"rlot e•t un homme qUl ne ae trompe jama:.a. SL demaLD. !• conlllt alimentaire l>'urn-maraanne .., tnmfol'?!le en confltt du travail, avec toutee - répercu.'>Afona dans une atmoaph~re d~Jà bl•n éne"~- et. a~ d~ab.. s! l!' eonM:nma·~ a·m ml-'.~. !~ conaommateur q JI se tout, lu\, el proprement, de la politique et de aes &;b• mua. non. M Pter:o• ne l"au.-a pas vOU:u ' 

Au iu:.e, quand paraitront ces notes, M. P•erlot aura d~JI\ eu l'occa•ton peu~tre d• !aire leu des quatre lera. aur ce •uJet. lora des Interpellations qu'on noua annonce à ,,. m•'1ute pour la rentrée d~ Chambra. 

Echos de tirage 

-n !>' ~l:c extra< rd1na1ttment de11.1e et enthousiaste ee proi111alt à !'Alhambra au dernier Ureae de la Loterie Cole>nlale. !.a émot!ona que procurent toujours aux apectateUns les opérauora QUI cons1•ttnt à déslaner le. gagnan .. de. l~ mJlUons rlpe.rtl• m•Mllellem•nt. ont eu leur p&roxys. me lors du tlra<ie des 500 Iota de 10.000 franca. Quand le. o;>ealcera eurent annoncé : 2. dizaine : l , ce rut déJl un murmlll"f' de c Ah 1 • d'étonnement dana l& foule. mali quand lls proclam~rent c centaine : 2 1, lu quelque deux mll!e •ptctateura poussérent un formldable c Oh 1 • de mrprue, pan.\Mant JaUllr d'une aeul• poitrine. 
Heureuaernent que la sol.rée H terminait par un l!PeCt&cle qui permit aux nerta de .. relicher, c&I' n n t )& JO:• d :a yeux et des oreUlea 

Rettitution au Tréaor 
De teinpa l autre le • Moniteur • noll! &;>pre:id qu'Un clt.oyai. r&oiwnent anonyme. a fait par.ml: au mlnllttn des l'lll&ncea. une oomme plll! ou molna ltnportante, au titre de c tt•titutlon au Trésor • et c que la dlte somme a lt6 ve..W dans I& e&lsse de l"Etau. 
On voit iru bien le mtnlStre en quesUon fa!Mnt oun1r en grande pompe la cat.ee de l"Etat et 1 venan:. d'Un geste rna)ell~;ewc les arr<n<a qui lui sont altll!I -parvenus. Cette cérémonie doit être touch•nl•. Eli• d0>T&lt ee d~rouler publ!quemeni. de façon que Dili! compab1otes ae rendent compte de la noblesoe du ge.,:e, soient lnelt~s à ttstl· tuer, eux atwl. lu .este,..,•s qu'U. p<>urraltnt aro:r dérobû, directement ou md1rectem•nt e: pour p=rer enfin, l l'anonyme qui y usis~tt lncoi;nlto. L.~ Joie "'reine qui Inonde le cœur du ~heur repenti. 
Et U s imposerait qae l"L .N R. d.l!u.sAt ce:te oolcnn1t.J qu·arr~menteraient des chants et une musique appropriée. 

Digne de l' Antique 
Et aongeon.. à ce• anonyme. n a rra ·dé, u ~tient dans ...,. coffres des tr0mmes qu!. an bonne justice, devraient se trouver dans ceux d• l'Etat. Pcut-<!t.- a·t-11 fait une d~aratlon ln""acte 1 I a !&!t pesse? à l'as des ttvtnua quit aurait dù d~clarer 1 Bientôt.. le remord.& le TOJ"lie, Le budaet de l'Etat es~ en dé~ulllbre. La Dtlense naUCinale Mt compl"'mlse 1 De ~rands tmnux aont amlés 1 Lea alloca!lons de chômage n ont P"" encore été Jl<'réquatéesl Nœ m.mi,,1,..,. w.<en~ leurs hab!ts brodés J ~u·• la co:de, tant ti. aont mal paJ b Et lui, lraudeur anonyme. Il est respon•ablt, part1~llcment. de cette situation 1 C'est sa 1-.itel Sc. ·m gran.i., fau'.el L'E".a• à bo\lt de~ va dOTOl.r emprunter. Horreur 1 

Et, un Jour, Il se dkide, U ouvre son colftt-!ort. U en retire la .omm• dont Il a frustr~ l'Etat e: Il l'expédie au ministre des Finanet!, avec l'cxprœsion de •t'S senti· menta les plu.s dlstlngub. 
Tout he:ireux de raubalne. notre grand argentier lalt parvenir un" note au • Montteur • dans l'e!polr quo d"autros. be•uC1JUp d'aut."e' l:n!tent ~ exe:n;>!e dl;n<' de l'&nUque, et que plus aucun Belge n• aon;era à troir .• er le fisc d 'Un fltrelln. Et aon seul re~ret. au Mln1stre, est de n e pOtnt pouvo!r dkcrer l'Anon,pne. 

La valeur de nos hommes politiquea 
ON PEUT LA DISCOTER 1 .•• srot. LE 

CHOCOLAT VICTORIA 
l!l'IMP06B PAR • \ REPUTATION !!T SES QUALIT!:S. 
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De;rJ!s ri am à LI m~:ne adttuc. 8' . .Mon~e de 1& Cœ.r, 
la ma.aon ('oupln 1 es• t&!' une a~a:!~ d'.1 ~·J 61éPJlt. 

En français et en flamand 

La dcm:tre restlt:tlon au Trtsor •''l~\"C. d'&prù le 
tc:xte f=I da c Mcniteur • à 158 tranea. Ce o·or. pu 
tocrme. mala C't.>t notenuon qui co:n~ &VllDt '°"'· 

.!.lais comment "' fait-Il que le l!bcl1' twnand ne parte 
q.o de 15 franca 1 

\'o!là qui est ·~ ll)O!.Da tlr&llie et l'&nOllJ'ID• est m dra!t 
c!e n!rlamtt \llle iv;.-..!Ileallon En !1"111(9.11. U !ail ticuno 
d'bannêlé homme Octlt c:nquaote bu!~ t:anœ. e·- ban· 
ot:e. En tJam.and. n a~t comme = ~ p:.alsantl.n. 
Q-J.ln2.C frlmca' CC'SI IC mQQ ·u dU :nondel A mo\DI (fJe Je 
tn;.:içals n'ait comp~ en fl"IJlCI papier e; le t:amand en 
francs or, comme U ac doit .. 

INGUS - INGLIS - INGLIS 
fabneant d·an.:·:cs de rt<:Wne, Bruxellet Ce nom vlmt 
Immédiatement à l'CZ!lrlt de tclut quJ \'CUt otlrlr un bel 
article de r«llune. 

T oujours Grammens 
on a:Ut que Io olcur Gmmmrns. bltn qu'il cOt exerœ 

ees talrnlll de oo·boul'leur d'lmetlpllons fmnçallle.\ Jusque 
dnns tes vestibules da P.11ala de Jusuce de Gand. a été 
clargl (IUclQ'1l"S Jours aprt. cet exploit. L'ordre en eat. dit.
on, 'mu télégr.lph!Qu 1nmt de Bru.~ellts 

Il faut prédler que le dt orammens ne a'l'.llt ~ con· 
tel'té de pas&er au noir qudqUœ tnscrtpUons dans le \'eatl 
bule ou U était pttlendummt prd~ à vue a vaM de com~· 
raille devant &('S Juges Il a rtcldl\ é un peu plus tard. 

exact, comme le :solSSurent de vl~ calomniatl"Jl"ll, qu'un 
ol!lciel. haut, tres haut placé, aunilt approc1e !W<'Z 'll1..sr
rement l'incident en proc!amant n nlq ieme:n : 1 Benne 
afh.lre pour le:. ftnanceg cmnmun•lcs. puisque cc':> \'& 
perme:tre de M pas devoir commander e: p:acer de nou
velles p:aques unilingue.>•· 

dan5 un au•re nst.bute condal&ant aux aallts occu~ par L h ff D S A 
la police Jud!dlure Comme on 1111 &\'lllt ronfisqUé IOn po! e c au age Georges oulceron, . . 
BJ noir après sa prtautrc action et tclat, U a·~ ..,,....! 1 
c::isultl' d'un cnroo bl u avec ltqlltl 11 a !Jdtcnné éll<'ri:I· 3. quai au Bois de Con.1ruc1 •vu. Br :es • Tél li 43 ~~ 
q •cmen~ un « OO= dent <r 1 qUel"°'1QUe - l la 
i;ninde colère des tns1>«teurs quJ n·ont du r('S;e P-.. com· Aktivistes contre flaminga.nu 
p.'is crJe procts.verbal ~ eeue ckW<ltme tn!ract:on n'ait 
pi été dm à charl;c <lu llllUll:>QUl' 

Quand ce dk!dr:a t-<m à rn!ermer et'! annlmal 1 

L'a.bus n'enlève pas l'usage 

On aura dl!c1dém•nt l<l<lt 'a Voici la Co:1!~rence na. 
mande du Barreau d'Anvers m butte aux attaques des 
almv!stes ! Et poaruint, on n• po.irra1t cuère IOUPÇ 1nntt 
ce l!l'oupement d'a \ClC&I!, pr""llle tous fllmci.:ani.s. de 
U~eur en !aa de lutle llngu!sUque et de c te df' ta Com· 

dl"-on à Bruxr Ir.a-~ d t. ch&rm • B A ..._ 1 science parti.cularts:e liais ''oie! cependant que «Il" 
• .a an e 1 onn~ ·~·•• • même C-Onfèrmce a tait tout ttœmment un vorai.:e en 

DéJ•tmm1 P •" reux t. U fr ; le aolr. à la urtl', :es llnea croupe à Par..s et Y a ete magnll q rment <!t très ecmfra· 
&;>kl •es (1. r. d~ MnrcM l Mtme mal.90!1 qu l Ostende ternellemrnt reçue ;>ar .., Barreau de Farts. par l!OU Bà· 

l lonn:or et son Co ""'' .i., Di!<:'pllne el que le prb dont 
Grammens et C à Anvers StnJckers a pous~ m pris d" 18 angu• ~ 1ts paren~ 

1 )U"lU'a repondre en iç:l.lS <hOtltllr 11 BUX &~uh!llia de 
I.a bonne vC.!e de B:"llbO a l'tÇll à ta ftn de la semaine b1em"enue du bâto.m1eT ;iar'.sicn. Ce 'Mc StrlJcken est 

dcrn1erc une \15i e ~v dtmmtnt noetum~ - de .a d'atileurs un orig1u•1 • al'c1en oomrou.ant un vrai de 
Z<H>tnla de Orammcns D quarutn rn!l•l'S oil Il restait t·mrantene. Il ~t bclgophlle, t<>at en étant cl ac procb· 
encore des p;aqJes bl tng '"" lnd.ratrleca ou de noms 1c mant nammgant extrem.ste - 11 rut m~m~ pendant quel· 
rues, ont ou:it l'mJure de Il\ t>~ maeulntnN que temps conseiller communal fronwtc. Il rat aus.I quel· 

R·cn "a échappé à 1 ol!eru '" a~tl\'l:te, pas m~me «s que peu pan-néerlandais. mais ne veut entendre parltr ni 
a'ia de la soel~t.é prJtcc ne des nn1ma~<. pM m~me '•• de la suprématie holl•nda·M. ni meme du Mllondo-nécr
a\"et'!Mem ~ .s a•ax autom.,blllste.9 : c Eco'.e 1 •. pa.a m~me landais. Pour lu!. ta Flandre - une Fl0tndr~ bèlge - est 
un certa n nombre de plaque~ de rurtlcuHrrs et. d'en.Y.t· destinée à annexer moralement et mntét1C"Jlcm<·nt et mt-mc 
R'D•·•· Pardon il y a bien quelq~c cho,;e qui " <'<:happe linguistiquement. la Hollande. li a mW1o ~n J01ir pronnncé 
cc &ont :~ nulCUl'S de C<:S mé!.llta oontn. la proprl~té à Rotterdam •ur ce SUlet un dl5Cours qui llt JWnsatlon. 
pub:1que et p:hee Et cela .ntrlw:ie quelque peu les hab1· Enfln, pour le pres1den1 de la Conlé1·onrc llamandr, nl 
tanta de 1.1 •!Ue aouü ~ On ac dr:nandr comm•nt li ~t la France. ni les Français ne $Ont dos ennemi•. blrn au 
pos.<tb'e que, dans me cité .iù, m~me ta nuit, li y a <les contra1re- a condition q·.1e chacun fasse SC$ art.mes per. 
~nuuncs d'agenta de police tn aer.1ce, to11t ce monde olfl· sonnelles chez soi. 
ciel n alt ncn vt., rien ai. nait =onnu pcntonne, n'ait Il n'en faut pas plus pour que le cher tt te iroupcmrnt. 
pi; arr!!tr ~ des m~lfa1tcura On racon•e d'allleurs - Jadis si chOyés. sub1s.<ent les attaques de t'or1anc ntUtre 
mals ce a " peu t•re •~acl - que l'cxpéd1Uon ai.rait eu de5 front'>tc•. pannêerlandals et thioph1:rs. 
en que;q e aon ou orisk e• que Orammens avait po~r 
ellrf d't•:iwnajor i;.'1 !>"nlOnna;c aul!lsanunmt • lmportan: 
po que .a Sa n~Hennandad ait dtl faire l'a•eu1fe •: 
la sourde la nU!t du crime 

D'autre j)iU'I, ou ac denUnde 01:.IA! l Anve.-s s'U es:. 

r...s dranlles de la R•~• turqu• 10nt en 1-rn!,C chez toua 
les bons détaillants. Bo'phor<. fr 2.25. Corn~ d'Or, 3 fr. 
YenidJ~. 4 rr. les nnat Les trois marques IOlllt raontles 
cent pou.r cent tabac tu.n:, 
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RALLYE SAINT-HUBERT A GEXVAL HOl'EL..JlEST AURA ST 
Réoavcn~, :e ~ t dk=b:e 1937. Menus à 18 et :?5 b'a:lc.! et à la cart<0. TEA-R00:-.4 BODEGA Pawon comp:t-~ à p&rttr da 50 franc&. Nouvel:e <Ureetlon. • Tè!épbone 63.81.21. 

Grammeru à la Cour d' Aasiaea 
s .1edl demlrr, 1t. Co •fé1'1l• e n 'tlande du Bureau d'Anvers !~tait le Cinquantenaire de aa fondation. Au prognmme, une M&nce aolennelle dL'18 la ealle de la Cour d.A .. 1$es ld'oi), 001t d!t entre parenthèses, M. le président Van Stratum a bten fait d'enlever les horribles ~ encombranu !:at~ en t~ forgé q1l1 em~hafont la con~mplat!on des pelnturea murales et compromettaient l 'acou.stlquei. 
Cela a'est tait avec le cérémonial d'usage et en pré.!lence de tout•a les autortt~ du ressort d# la Cour d'Appel de Bruul.es. Toua les d:sooun furent !alts en fiamand, cela va de eol Mala le prwramme comprenait aussi une t.llocu'l~n de M. H•nrl Jaspa:, prés.den~ de la 1"'1ér&tlon belge des Avocat.a, qui aurrut ))<\rlé en français. c Hel en verdo<"m•nla 1 !Enfer et clamnaUon !l s'est krl6 le Jour· nal alc!lvllte, encore un t'Odp de M• Str!Jclœra. De là, un article !ulmlnant et dos mcnat<4 non deguJsées d'obstruc· tlOU et m!me d'lntmllc!Jon du d:scoura en lanru.e fran. ça!M. Par la mémo occaston, le rroupe d'action thlol.5e irait p~r au noir les quelque tTOllJ ou quatt• tnacrtp. ttons en lanriue française qui n'ont pu encore dJJparu du Palais de Juattce d'An•·era 

Ce ne turent da.meurs pag de ralncs menaces car. quelcr.ies :nstanta "'"'nt J'ou\'rrture de la sé•nce académique les <très nombremo preposés du Kn'lce de sarvelllance e~ de polie• constatmnt l'amvée d'Uld1\1dus venll.! dADS le Ttmpte de la Justice pour troubler l'ordre et effectuer des tra\'UX de ll":n•ure Lea hommes de Gnunm""IS 1 Ma!I lo p~drnt de la Conférence nomande est un sportif, bon Joueur de !oo!b~ll A11•s' eut·U tôt fait de hlre • marquer » 1 .. faut= de troubles et d'arreter le flot des amvanta en ne lalasant p!\I.! entrer dans la etUe de la C<r~r d'A.U!sea ®e les hommes • rnetus d• la robe d'&YOCA\ ». 
.Et voUà comment Me R~rl.Jaspar put contlnuer en trança!s un dbcoura commenc:6 d'f.llleuro en namand. et comment la OOn!érence flamande du Barreau d'An,.era ut dmrma!s rancte pannl lea ennCIJliea de la Flandre. 

RHUM CHARLESJ.ON .. - -

'Jrt ttûa..is1rê-_p.r 

MARIEC BRIÎARD 
:: llo~ocA.~ 

Tout de même ... 
N ..s aYOlla 1 .11 : .. yeux une lettre a~ à un Industrie! de Bruxell•• par le aecrétalre communal de Ledegem, au >m de aon bo\lrgmes:tt C'e•t une rtpoiw. Il une d .><le de ttnse1rnemrnt. Le renseignement donne. le aecn!talre ajoute : 1Vtrtrag1ng, om red•n der noodlge vertallnr : Lede;:em <en ook B~ll Unen ~h ln Vlaandetrn 1 t C•la veut dlre : • En rrtard •n ral&ôn de la traduction nécessa.re : Ledt;em let aussi Bruxelles! ae trouvent pourtant en Flandrts 1 » 

Noua dr:nandOns r C$pociueuacment à M le S«rtt&lre communal de Ledegem qu1 lui a ordonnt de donner des leçona de geogrnphl< Oam!ngante aux BruxeUota. 

Vous ne serez plus aveuglé ... 
par une lum.~re 5' " " rop to :e, avec les élélfan!Ji JumJnalrcs dont vous d .>S<'n z vo•:.s-même l'lntensl~ ECLAIRAGE ELECTRIQUE A rnTE:SSITE V ARlABLE, sz, ao. tU la To11on d'Or <2• étaie>. Ttl 11.00 55. P« LoulU. 

a ACTECRS BCLGF.S O''T Rl'.DIG! l'Eneyçloptd:e Gencrale du Commerct tl ~ r1ndiutrtt, ln~ll$&ble à tou.s Notice • P » gratUl!e. 
EfJ/TORIAL OFTICFi, '· ru• d• Horru1, Bruzellu. 

Trop d' étrangera 

un sruupemeru !..un.and Tient de d6co<m1r qu'll '1 a trOI> d'~ dan• 1.. oonaella d'adm1nlll.ratJoc dt .... c~tâ établlea en Flandn, et méme dana :. 1uecun111 .. de cel\&\ns ortanlsmllt banca1r ... 
CelA est lnadmlsalb!e. n 1 a d'a.llleW11 une k-1 qui COO· Unieni. le nomm d'éti-.ncera t. adm•tt.re dans les COil· sella d'a.dmtnlgtrauon dee aoclétà anonnneL n faudrait faln plus. Et le • Stan<IUrd », QUI ae fait t~ ~l• des proteetatalrea, cite t·extmple du Br•ll. oil aucun ftran· ger n'est au!orbé à st~rr d.ana les conseu. d'lldmlntstn.. uon. n ran~ que les &!fair<$ du p&}• soleru rt'réea e.xclll.ll\'&ment pal' dei! nationaux. 
N. B. - Lea étrangers dont U a'aglt, sont dC$ Wallons et des Bruxellola 1 

Pour un repas ultra fin 
ln\·:.·~ vi ' ccl"W1Tes au ~- au1 \nt Ra\·enstetn. tll en con. serveront un excellent souvenir. Lunch t. 30 e• 40 fr. et Diners à M et 45 fr , vlns compris. C(lncm lei =re<t:.s. sam<'d!a et dimanches sana augmentai. de pra. T. 12.77.88. 

V. E. V. 
V E. V. œl& sl11D1r:e Vla.amache EcOnonwche Vorbond. La nécesaltè de c°' organllme se Cala&lt n•ttement SCIUr 1 n rallatt, t. la Flandtt, un rroupcment •la&machg<'Zlnd pour dt!eadre us lntérfu ~nomlq•1es tant sur le marché lnt6-rleur que aur le marché ext<!rlcur Evidemment, ~es hommes d'atratrea ne • 1 retrouvent P~Ja. Notre 1'11111 Ht grand comme un mouchoir de poche, lu lnVr~ts lnduatrt•lo. commerciaux. konomlques de la Flandre et de la Wallonle .eont tnchrvètréL Cela n'a PM d'importance. n talllllt un rro!lPf"ment 1 Ylaaml<'llVerbond ». 
Et le V, &. V fait preuve de v1:allt6. c· .. t alnal que &on e<·m1té directeur a oonst&té que beaucoup d'lnduitrtela et commerçants O&=ds fiC\:rall:llt à l'indicateur du Vléphone et à oelul Ms comptes chèques poetaux, avec des mentions trançal5es C'est un :ocanda?e. ~t '\'OU!ez.\ous """11tt1' le d~eloppement konolnlque pros~re à la Flandre, •1 ..,. fil& lrucrivent en français. dtlll$ une lanaue étran· ~. leur """-· le nom de leur firm•? n !aut que cela change, et pha Vite que ct'l& 1 E~ le V. E. V. menace us mC'tllbtts. Ils oot à se faire <i".Mrmals tnscrtn en Oamand et uniquement en namand. Leuni affaires a'en porteront be&ucoup mieux. Tout au plua peut-On admettr... à l'extltme rflt;eur, des mention.a billn11Ues. pour eeux QUI eont en relation constante avec des Wt.llons. encore faut-Il que Je flamand 1 flgltre au Pl't'mler rang. 

1"' namtneanusmo a la vie dure; mais le rldJcule tllllra bien pe.r le tuer 1 

Wirtz d'Anvers à 2,076 m. d'altitude 
C'est Wlrtz qui &Tec ... c!lent..m , ann,...,ta r. bn;xel.:Ota no:amm~~l. •a pendant les vacances de NOi'! à Hach •olti.n, au Tyrot 'lllSQ!ell!é. Wtr:• a conçu un• formu!e nouvei:~ t. des prilt réd\11:&. Deman~ r~irnementa !l A~ de V· varu WJRTZ, Anvers. 44, aven•r~ de Ke)nr. 

P.-E. Janson à Anvers 
L.A J< 1o"llaux on• pub:.• avec plua ou moma de d~ta!la, le cumeuJum vt<ee de notre ac:uel Prem!er MinlaU'e P"'1l'· cr.iol on;ol!a oub!~ de S!gnaler une p&rt~rlté de aa bote carrière d'avocat ? Pcnonne, en etret, n'a rappelé que pen. da.nt de. mola, !e 11.:a de Paul JA:lSOtl tut &\"OC&t > Anven 
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GAND -Le• d..u: l<Jllt., bonn.. maaons -
au Sud. 1 Oambr\nun; au C.,ntre 1 WU.On • 

e· f •- • :e Pal:ila de Jua!tee eoua :ea o.•.apl<: .. de '°"' 
c patron• Jan Y&n RtJswUcl<. a!ora boUrfmesll'e d 'Anttra. 

J.f• Paul..Emt!e Ja= fut, m ttr~. atag;a!re de celui 
ir.tcn appe!alt ale,,,., nec Jus es.'le, • R.oY!gnol An•enola. 

-l'OUll DOW IOUffn<ln& q ·e ~e t.."T\Y~ dAlla A MHropo!e 

da ma d"J C:Or~ tr.buD l\t zneme quelque peu -
U.On. O:l 1e dcmaD<la.: al le b'.rt 'l'fa' .-..a1:. comme on !• 
proc!sm&lt a?o.,, de p&rft.tr• la ooona:a&nc<S ~..ql* 
du X<me dloe!;iè• d<' Cu».• en flAlnand et en a.llilala. Nt 
! al!AJt-11 pu p!uUlt admettre q·.- Jt.r> v:in R.!J,sw!Jet, dont 
ptta pe~ n'!gnoralt 1'6ta.t ma!Adlf rra••· prép&ralt aux 
\Ach,. qu'U ..U&lt devoir ab&nd<>Dntr, le ru. de oê!ul qui 
ttprMml.4'11 le m.leux m ~!1r1qu. l'eaprtt ;lbhal et ~ 
craUque. En fait, la $Uigeo:Jon qu'UD Jour PauJ.Eznl!e Jflll

eon - adap'.6 • :a Janin:• •t aUJC mœun t.r>Ven>o1- -
aurait pu tt.re le bourrme<..re d'An,.era. n·~t ~ !Alt. 
pOIU' dé;>:&!.~ a·ix SIA)OOJ'S. 

r.. -~ pomtb'~. m~- p:obab".. qu.- Jama!a œ~te iUie 
n'a cJt <"Jrt nottt -u•I Pr<mlc e: qu"!l aol: !111-mtzne 
aurprb de l'entendre proc!amf:' ac:uel!tznmt. Jlteznpkhe 
qu • An,.era Il en fi;:, Jada. aouvml question et qu'U n'était 
pcu:-<'trt PM lnuU!e dr I• rappeler en ce moment oil 
l'lnt~ro~ est arrivé au aommet de la Ma11i.o:ratW"e Ex~· 

Uve du "''''· 

Au Pôle-Nord 

i.e marcu 7 dk .. m~. l 20 b. 30 
H~Ia11 ...,. Vlace 

SUEDE - ETOILE DU .VORD 
e:. pour la première fols on Bel&lque. l'exlllb:r.:on de la 
Dar11e F""'4UQ'1'e 1mus'.1u. dr D ~u1 

Le prix Goncourt à Charles Plisnier 

C't•l hl M Oharles Pli ruer. écrtvaln rrançala, de 
natlonallté belge, a reçu le prix Goncourt. VoUâ la que$tlon 
traneh6e et élcgamment 'tmncMe par 1 ... Dix Nous avona 
parlé lcl·m~e du llne de Pllmlcr qui a thé couronné 
c Faux P3&">0P0r..> •. C'en l1IM' mnarquable ét.ude de la 
J1'7cbOlOi\c rt•olullannalre ln•ematlonalr Un line t,.,.. 
moderne avoc WJ sm• claaslq~ du racc:ourd. c.-ue aUrtbu
tlon du prix Gonrourt A un ~lse .. ~ un remarquable 
lllCda pour oœ ecn.-alns de lanllue fr&nça"5('. 

Et maintenant, esp<orona qu on ne par:era plus en Bel· 
C1Que du pro""'Uom=e Uttért.tre des Françal.sl 

Le Roi Soleil disail 

• L'r e.,• la pol t ... oe dca rois •. Vous se= 1 .. 
Roll d• l'ex:ietuuc..' grac.. aux pmdul.. et réveils elfl:
U1ques W..tclox 129. uenuc de la R<"ine. Bruxelle~ fJ 1 

Joli révcll. UO fl1Ulca. Pmdule murale pour bW'eau, hall 
rulslne. 11~ :ranca.. - CP•·•-·• aur d('fllaQde. 

M. Jules Fonson est mort 

Bruxel!es ne re .. erra plu. le b#au aourlre, Indulgent et 
amical. qut 11llssa1t dans la blanche barbe foisonnante de 
JulM l''<•n!<>n. lorwu il >'a\'ançalt, la maln tendue pour 
l'aceur.:t R\tt sa haute s""tw·e, sa f•xme el ron.e carrure de 
maitre de forgea Le • tuteur des orpbclllll de BrUJCeilea • 
est mnr1 brusquement ta aemame dernière e: son décès 
tn• ttrndu a oomt..,.,,e le monde officiel, l :s mil:cuz oom
merça.nu et les tnno:nbrablcs a..u qui mtouraient de l•~r 
aympathle le chef d"" Elabllssonents f'~noon. 

f'?ùc de F'ranz f'~nson q\ll, h la déclarntlon de iiuerre, 
chaniica aon prenom Pranz contre et'lul de Jean-F'n.nçoa 
et fllt. Mvtc Wirheler, l'auteur de nombreuses comldlea. 
dont l'une, le • Mariage de Mlle Beulemam • nt le t.our 
du mond•. Jules f'onson avait manifesté, d~s son enfance, 
pour l'indu.a' -Je et le néeoce, les lncllnauon. que son f~re 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~--

Champagne 

HFJDSJECK 
~ Monopole 

SON YlllT.l.O• 

! "' 
Pol#' ,.. -M•u,..ra 

.1.gent 0-lll: 
l .B. IHwmelne, 

Bruxelln 

avait manitestées pour le lht'àtre. n porta. au plus hftu\ 
df'Cré la destinée d .. matnsln> •t uslnea d'~u!pementa 
m!Utalres Q'Je son 11rand-~rc nvalt fondés dt.r>• c•tte po
pulaire rue des Fabriques ou Ils aont toujours. Trop rtsen·• 
et dbumeur trop aourtaDte pour ae l&neer clans la bararr• 
de la poUUqt;e, Jule• f'onson ovalt ronsieré lt. l'A.'Ob'.an .. 
publique et à la Cl>&mbîe de COmmen:e tous :es lo:.sln que 
lut la!Malent ses ooeupatlom profca&IOnnelles. 

Il latMtta dan.s c.., deux o rgantsm.., de Io~ recret.1. 
Artiste autant que comm~:çant. b<'n artisan d.c la fortune 
publique, Il était un dea ty!l('S lea plus sympathiquement 
repr~sentatlfs d'une a~nfrntlon dont les pe~nnalltéa 
commencent à succomber l'une après l'autre sous le polda 
des t.r>nées accumulée.\ et d<mt la disparition fmale con
tribuera à donner à la aoclltl brUJCello!se Ul1(' l'.lbralonc>
mlc nOU\tel:e. 

Noua pt+senton.s à la famll!e de notre liel! ami JQ!ea 
l"OnMn nos profondes condoll!anc~ 

Hôtel Château du Relais 

l pro:ùmllé du Mu~ Colonial, ehau ...., de LouV11in, Ttr· 
vu•ren. - Pension à partir de 35 fr. - Bonne cutsm• -
Jrux et Attractions dlver-. - Ba."!>ln de Natat:nn -
Situé dans un cadre de verdur• unlq'Je et c ltra. M"lect Ool! 
lltllllature. OU\'ert tout.e l'almée Tt'J. Tervue-ren 02·51~07. 

Pr!Z modtrü d conrnrir pour /ttc1, rtref!l<ri1, elc, 

Le baron V axelaire au Cercle Gaulois 

LO! d~I uner bebdomad ·~ d1 C•·r<"le Oaulois a ;:i !feu 
en l'honneur du baron VaxeJ:Ure, eol1lDllSStoll'e Cénéral de 
Bel11lqUe t. l'eXJ)OSl!Jon de Paris. 

On aalt - nous l'avona déJa dit - la dlplomat!e. le !Alet 
et le !Mie intelligent &\'«le quoi M. Raymond Vaxelalrt a 
rempli sa mission dl!ncllc de C-OlltnlWaœe générat C ut 
aux applaudis..-.ement..' d'unr nombreu...<e a.s..<embl~ à Jar 
quel!c au;staient 1es nun;st:ea Van L!&eker et Rubbens. Ira 
ancien.a IIlll\U;tres Marcrl-HtI:rl Jaspar et Devèu, que 
M l"raru Thys a c<1mp? ment~ avtc au:an: de cordialllé 
qoc d'~11:1t :e commls.'<llre sénérat qu1 lu! a :épo."odu en 
rtm•rclant tloquemmen: tous CèUX qal l'ont aide dana 1& 

tAd\t. 

i_.. ctrarttl<$ de 11 Rl'&·I~ tutqut sont en vente chtz tous 
lei bona détatllant• Bosphorr, fr 2 25. Come d'Or, 3 fr. 
YénldJé, 4 !r. les vmgt. Lea trola mal'Que.s sont ,.,~nllu 
cent po11t cent laba.: turc. 
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JUJU ET L'ANGE GABRIELLE 
Y1 ... ttÇOJYt it dans la Taverne • LA CARLlNOUE 1. 9, rue de la l'tplnltre. 

Le monument fourvoyé 
On a donc élevé un monument a'l cén•·ral Douln, quw C". at he -eux fü de Saint-Geories. comme d·autres clt· co: ..nces n >us donnèrent un Jacques de Dixmude ou un de Wlt de H•~len et comme. même, nous pœsédona un Don· na,y de Ca.,tt>au. 
Qu". n e»·-. e des m~numenta aux &énéraus de la CU•ITI! nou.s n·y trouvons rien à redire. Bien au contraire, 51 ce n'en que trop d'hotrt'ur• de pierre et de bronu llOft\ sortiea d•P'.1!s l'arml>tlœ du sol de notre Bel.iwiue, qui n·aT&lt Yn.l· ment i>ao mtrlté cela. 
Il faudrait que Jœ dlt-5 monumt'tlta tussent beaux. Et bien 

pèle~ O:. cc!ui du general Dos.sln n-.11t peut~tre pag l.a:d. mals, à coup sar, aa sltuat:on est la demll're à laquelle on pouvait salnoment songer ' l'abbaye de la C&mbre. 
La Comm1161on deJ monumPnts a protP!ttf contre la PJ'Oofana.L!on de ce 11eu dellcl.f'~m.cnt •ie~ot et ttll':&ur~ t grands !rats, par un monument moderne qui semble se de· mandrr ce qu'U !al\ là et qui détonne comme une Inconvenance. c·est comme$! la CQnun "' a; chanü • Mal· 

brotiih •· 
D'autre avis autor:si'$ n'y rtrent rien non plus et le monument ln!empestlt tut él~·e en•en et contre tou• 
Est-<:e que. vralmont, U n'7 a plu' aucun espoir 1 

Le Chauffage Georges Doulceron, S.A. 
I, QU&! au Bol3 de C<lnstruct!on. 8tw<elles • Tél 11.43.66 

Symphonie nouvelle 
I.; o.-ganw.._.,, de conc~ le& aoll.ltes e~ lea cbeta 

d v•~eatre 6C pla1&ner.i am~rement de :a QOnQllTC!lt:e qui leur œt ra1t<1 par le& femmes qut asstatent aux audluon.s n...u.sica.!es. 
l audl\rlct'$ ont é;1demment toutes un sac qu·eues ne !.... •nt paa au \'e&tlaire. Cet objet, en peau de porc ou de V• au, change aouvent de mode et lea temmra aunent "" er que leur sac est au goùt du Jour. Il cont:mt d"all· Jeu: un tas de chosrs 10d<>pe11$ablcs: l)OUdtier, bit-On de 

rou~r ou dt• noir, rnoucl101r de dentelle, tlul it. cigarettes, f.acon de par! .un et une fo-J:e d·au~.,. brunborlons. Dt< 
~u wic lennne C5\ 1r .. :aute dam aon fauteuil. &u concen ou a 1 Ulélltre, le t.ac .-ouvre touu.-s ..es clnq minutes el lor qu'I! se re!erme, Il se produit un c!lq·iet..1$ bruyant. Lt P<;Udrlcr, IUl. s·ou>re discrètement, mata ~ referme a;ec 
wi bruit ace. U>uqu'uno dizaine de femmes ae meuem a.1!181 à manœuvror leur ""'· le 1CJll3te a un moment de crainte, le • lolonlSte se delll!>nde al une <-O?de de :;on l.n,... trument n 'a pas sauté, et le Chanteur "" <!emande si le ch•! d'orchr,trc n'a pa.s frappé •ur son pupitre pour lui r.ippeler qu11 n-.si pa.s en harmonie a;-ee les accompacnateurs. Le monoleur tjUI entend kouter re1Jg1eusement un monolOllll~ ou un concerto s·1mpattentl' et li lance des tt1'ards courroucés à la dame qui trouble ""1 attenuon. Quelques 11:rlncheux !e drmandent 51 r~n ne pourra ohlllfl'r 1.,. dames t. d~poser leur "8C au vratlalre. Ce serait là ~vldemm•nt une mesuro d'une terr1bl• cruauté Pour· qoo lœ tabncanta de aaca à mal.n ne 1·1r111tnJU&lent.-l~ pu à trouver de5 fermotn rtlenc:eux? 

Le dt!!ective Dtrtque Membre dlplômt de l'a.s IOC!at!on cor.si.( :ée en France sous l'égid• de la Lol du 21·3-11184 5g, avenue de Kockelberc. 8ruxellea - Tél. 26,08.88 

Cercles privés 

Lio ca!eL• .,.. s·a~lt•nt. Pnur leur faire prondre patience on Ull<l de l m<'!hOd• qui !att gea preuves depula p~ de li!IUUlZe ana : un collllllunlqué à la preuc, auquel l'l N. R. 

AUT') GLACE G''°"~ d"auto P1acem ~ - M rue Mt.~. Tel 15.206l 

doDM toute la p~ • .lclte ;..... _M.,, tJt:e commlaal<>n P*"' lementllire 1 eat rtun'e. a ttudlé :o prob:tme da la venta de l'alcool dans lei cercle~ prl;-h. Cette commlMioo m ol la dc~re mal.Il " un proJet do lol deaUn6 't. mettre t in à l'activit4 de ces aaoclaUona QUI ne SODI que ~ th~ rlqucment • sang b111 lucraur 1 . 
Et la Commission, pour taire de mellleure boqno, a rtclam4 le c:oncoun de foncnonna:rea llJ)kl&lement cb&zl'd.t!tudier la que!tlon dea cerc:ea prlvèl. 
SI, aprèa cela, les careuers, Mtellers, reataural<lura ".ont pas content.a, aat:stau1 et perwu•dh qu'aT&DI Qu1nM joura tous lea A. S. 8. L. de Belgique ~ront cloe, dt!Uil\1..ement, c·cst à dé&espércr de tout 1 

J T Id k - JOAILLIER • ORFEVRE -• e 00C Grand choix de cadeaux pour lea fetee Montres Le C<lultre. - 121, Bd Ad. Max, 121, BruseUe1. 

Un type verni 
En attendant. • ~ 1 a un tYPe vttnl, dans l'administra. tlon belge, c·est bien le torn:ttonnalre chara4 spécialement de la question des cercles privés. Cet heureux mortel, en effet. ne do~l avolr rtiOl.in·,aemenl r en • ra:N", 111nor: • palper ses appoini.,ment.o avec une régu.larlte fi•le t. ceUe dea luna1S0nl. Noua n·a\·ona pa.s J'hunn("ur de connaltrt ce puit1S&nt pcl'IC>nnai;e. que nons suppooons docteur en droit, pour le moms. et Ju>nste tminent par surcroit. n doit sa;-oir. en conséquence, qu'l moins de réformer la COnatl· tuUon, d'en rayer le principe de l'lnvlolab!llté du domicile, U n'y a ab,.,lum•nl rien a raire, mali rien. Le Cerc!e 

privé !A. S B t.• "' Oche éperdùm•nt d• la C<lmmlsslon parlementaire, des care11c11, de la loi d°' deux 11\res. Le Cercle privé est lntang1bl• eL seretn . D a des ba"• conatl· tutl<>nnel:c JUrld!ques, léiale.s. JOlld.,., Inébranlables D durera aussi longtcmPS ~ue la loi sur l'alcool. Le Jour où on abrogera ceUe..:l, u disparaitra comme U est venu • Sublata causa. t 11Utur et!eetua •· 

LEOPOLD Votre coupeur - Ttl 11 &3 &2 
21, rue de I& Folll'dle, 21 

1 Un concours ... 
Le cou;·emement deYl"IJt ouvrir un grand eoncoun, dot6 d'un pnx magnl!tque, un prix Qui vaille la peine de M creuser la téte DQUr le 1a1ner. 
Tb~me : ttabllr un proJrt de 101 l.llterd,_,,t la veni. de l'&lcool dan1 l,,i. ct'rcl· s pmes O.puts l'an de il'ic• 1919, 1-0ua les Jur13tes du aunlattre de la Juatlce se cuaent la tête sur ce probltm• lb ont renonc:f t. en uouver la ooluUon. comme les math• mat1c1ena ont 11bandonne I& recberche de la quadrature du cercle. 
D n'y a rien à !~ire. aboQlument rien. aluon ln~rdla la .-ente. la cletentloo et 1a fabrication de l'alcool dana le pa)·S, ainsi Qu'il en fut Jadis en Amérique. 
Il rst 1mposs!bl•. en •!let, de !aire une distinction Jurl· dlq11e entre le Cerc:e privé IA. S B. L.l • Les Joyeux Zattdu.s • et le Cercle prive <A S 8. L.) • i... Z&ttekU'.3 tout court 1 ou entn1 le Cercle prtvé CA. S 8. L.l •Le Grand Orient de B• lflque • ou la Lliue COI'' re le Cancer c A.B 8.!. •. etc. etc. 1.; • 'llement, c·est euctement la meme chose, el 

u y a des Juies en Bel~ 1'lO 1 

Le comltC du NOUVEAU FANTASIO TOU& lnv!!e t. pu.iier une !Olrèe - gal~ et entnl.n dans un cadre Ylvant -41. rue Pont.-Neut. 8ruxel!cs. - Ouvert de 22 h. t. l'ai.be ... 

Les " Pronostics " 
On s'éme• it on pr<>Cb!e, on a1ndlgne: on !'f<lvne dea m .. ures. l1nl"M'e1«lon de l'Etat Lea concours de prono•t.IC$ de football englouttssent, chaque sema!Jle. plua da 
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tn>l.I inllllona de tranca qul ne l<lllt paa perdus p0ur :out 
le monde 

PelW'% donc 1 Une mise de ~ JOUJ peut amener un 
ra:n de c:l.DQ cent mec rrancs 1 c·esi aQt:e cbœe que li 
lftterte colonlalc. ce!& 1 E\ on peut CO'..irlr aa chance cha
q •• a<ntlJle 1 On pronostique à tollr de bra& 1 Trois mU. 
hons de bullctui.s. au rrunlruum. son. déposés bcbdomadal· 
rem•nt. Uno 1eule 111cnce a r.otall8é, à Bruxellea, près 
d un mllhon aepl c•nt mille pertlclp&tlons, en une aemalntl 
Cela fait pl111 de d<ux bull<Uno par ména11e 1 Dana «r· 
talnea l0<alltU. c·eat de la !ol:e furte!lle. c·eat p!a que la 
roul•lle. que lu pa!U aux cours<.<. QU< :•a concoura de 
pii:eons 60'J•ent, l'&mate11r 1 Ja!sae tou~ 110n aalalre de 
ta 1emalne C. oou~•u a•nre d• sport t~d 1e1 ,..varea •• 
u.rt• qu ,. Ir DO bi< 14alement de l!'S <nAI •r 

Tissus DE LUXE ~ NOS CHIFFONS 111 

Co1Jl)t.S sol~ · - .li. nl< OrtU'J 

Fraudes 
AUCW! te•te l~al n'lnterdlt ce genre d'entreprise et c·eat 

en utn que lea COllS<'l!a JundJques du mtnlrMre dta Fl
nanc... a'efforc•nt d'en établir WI. L'action de la J11n1ce 
do11 ae bOmer a déceler lea fraude$, à coffrer le• t.c:roc. 
c aux pronoct~ t. Elle a déJà réussi à en mettre quelque .. 
uns hora d'tl.at de nulre. Mais les autres ? Ceux qu1 opé
rtnt hnnnN;·ment quJ payent les 11agn•nts. qul n'inven
tent pe.s dta aacnanta flctlfs? Quel reeours p.:Ut-<>n al'olr 
contre eux l Ab.1olumcnt aucun. ils $Ont au moina autant 
en rt;lo avec la loi quo les gérants'" de ~es pr.vfs. 

Et t. quoi bon frauder ' Le conc:oun de pronœucs est 
d'UD rappon certaln 01 Important. Il !ait \1vre IOn homn11,, 
et confortablement. Il faJt vtvn aussi certaines 1.11.1U1;.i
t1ons d'Utllltt publique Lca f,..udellrs qul se !1ttnt plnctr 
aont de lrla~<a attlm par trnp !mpat.onts et qui. en ra
tant honnet.ea au,..lont pu latre une belle fortune on fort 
p.•u le n 

LE COQ MER - Le G<l!f Hôte! est ouvert. -
•S• Confort.. - Qua:Jté. • Tèl. 79.135 

Une affaire tout en or 

!At mteani.me ~•' t.res sunple : soixante-dix pour cent 
du total des ml!ea sont Tépartls e.otre les 11agnanu. ro\re 
ceux qui ont onze. douu ou tre= rrsultatA e••<l6. En 
rtntral, 1 .. deux tlcra t. celuJ ou ceux qui ont le maxi· 
mum des polr.ts. uo quart à la eate&one auhante et le 
solde aux dernt•ra. li peut '1 a.·oll'. dans !e p:em.er croupe, 
WI ll"U! bénc!lc.altt. comme U peut '1 en avoir cinquante. 
QuesUon de chanc•. 

Le& Lrente pour cent restant servmt à payer les frais 
d'admltuatntlt>n. d"lmpresslOn. de commission. les démar
cheurs ci les ori:arusateurs. n en reste mlme pour des 
œu•l'<3 phll:>nthroplQUl'l 1 

Tel Ql'ian!sme fl1t une moyenne hebdQmadalre d'Un mll
llon et dl!D\l, oolt qualre cent CU1quante mflle franc. de 
Woéli<e brut. En admettant que les Ira.a etMl'llUX • tlt
von1 à deux crnt mille francs, Il restera deux cent cln· 
quante mllle franc. de oenéficc net. dont on dl&trnlra 
qu•lqura bllleta de mille pour les œuv1 es. pour l•a tr~s 
nnmbreu••'ll reuvrcs patrnnntes : plus Il y en a. mieux ça 
\'D.Ut. 

Il serait ld1ol, dana cc• cood1l1ons-là. de frauder. ce serall 
tuer la poule aux œufa d'or. En opérant bonn~trmrnt, on 
&'usure un ~"enu hebdomadaire lmpoaant, uns courir 
le moindre rlaq'Je. Le tenancier de rou;ette peut cralndrr 
qu"un Jootur chanœux ne !&.«.-e sau~r la banque t~l nt"l 
à cra.ndrt et on Ht m r+<r:e nec la loi. Car « n'est paa 
une loterie onccre "1Dllla WI jeu de hagard quoi qu'U y 
alt iill mllUon cinq cent ml:Je et d<s ao!-J~ons pœg!blC! 
poor les tttlze Ml.ltch .. cniia2f$ ! 

r: n)' a qu • les petits margoulins qUl a lent f,..ud~ p0ur 

dt'Cnlr plu. 'l\te rlchee, na aont en prlson, c·est b!eo !ait. 
l • vice doit ftre p\1111 et La >ertu récom~. 

SA 1 N T • N 1 C 0 L A'S 
Pour :ou:.e la Fami:e 

LE PLUS BEA, Co.DE.AU 
srra touJouu u.. 
REXOLA 

DE LA JOIE POL 11. l'Ol:S 
à partir de 79~ franr<, ou %7 fnonc1 pu mob. 
Touiœ les autres marqu .. av<'C 30 à 50'1 de nmlse. 

RADIO· BOURSE 
ltvulle-1: 16·11, Marth•·•va~H•rt... 
Anwert : 19, •• ,..,.,, St••C.tth•rln•• 
li'I• : t 11. rw• Oe le C.th•4ral• · 
C..nd 11, rv• 4• f1a"4re -
C~ar1.,ol S)_ nt• •• t• l#Jt"c .. 

Soua le contrôle de l'Etat 

I. vole! qu'un Joornal ,J! PQsse pour etre le moniteur 
d~ ParU Otrrner Belge propœe d'&tlst'r les concou.-s de 
pronœtks. Cela rappon.,..lt grœ au lise - '!'11 to\Oche 
d~Jà d"3 tantièmes - et cela. pennettralt de verser 8llX 
œu\'re.< des sommes unportanl<'$. Le pe.r1euro seraient ., 
l'abri d<s fraude<, car on SAit que tous ceux qui. de près ou 
de loln. touchent â l'Etat, aont d'une b01u1o!tcté •crupuletl04 
el respectent la loi é<:rtte oomme la lot 1100 écrite. 

En donnant. aux pronœttqueurs cutte garantie suprfme, 
on les eJ1C0uraeerait ouvert 1'mcnt à parl•r - ne dlsoiu 
Il"& à Jouer. A.cturllemtnt, ll'Ola mllllom. c•nalns dl.sent 
q~a tre, sont 11\\'estls hebdomodlllrement dans œs opé
,..tlons Ces trois ou qualre mllllon• provlcn.nent en ma
Jrure partie. sl pas <'n tot.alltt, d~ petite:. gens, employés 
et ou•nen. Alon qu'il !aud,..lt décourager le système de 
pronœ:lcs qui devore une part Importante des oalal!'es. U 
faudrait le combattre. tout en restant sur le terrain ~al. 
c.. mal fait dejà ..-,, dt ra rag05. Des prolitalns. a ~m ·.s 
par ces \1ces. '1 vont de leur cent Oii dcu."< cents francs 
par llèmame et perfol.s d3tantare Une estampille otrlcle!le 
là-<leaus et cela ne fenlt que croitre et embemr 

E\1demment. s1l y avait. par .emalno pour trente mll
hon& ~ pronœt ! • ce stl'llll un• mo:velll~ amure pour 
le fl$C et pour les œuvrrs. malll quel serait l'avis des c mé
nageres •? 

Et U est pour le moins alnrmant que ce Jaumal socialiste 
orthodoxe veuille état lser et encour111cr ln pa.&Slon du Jeu 1 

Lts dgarettes de la Rtrle lurqur sont en vente chez tous 
les bons détaillants Bo•phorr, fr 2 2S. Corn• d'Or. 3 fr. 
l'~nldJt. 4 !r. les •·m~:. Le& uoa marqoes &Ont pr:anlies 
(cnl pour cent ta.bat turc. 

Cui bono ? 

eto.a. parmi tes An·.erso!t. qui a·occupcnt des af!a!res 
cc:nmuna:es et mtm• des allalres tout coun, s·etœl!lent 
de VOU' l'admmcstration oonununalc mettre une bâte, une 
hàt<!. oomment dlnor .... noua ? mettczu curleiae, dans 
la n!troccss:on au."< partlcullcn des tcmwia e•propr!és en 
&a favcw; dans les en\'lrons du Pont de :Meir. Ils se rappe!
lent que. pour auurcr au B<>erenteren un cadre digne de 
lui. la Ville a pu obtenir la cr.slon forcée de nomb:eu
aes maisons li.empan Salntc-Cnthcrtno, Pont de Meir, Mar
ché aux Œu!s. rue du Berceau, etc. Lt• motif oWciel 1.nvo
què - et admts. bélu 1 - était cehil d'c estbélique fu
ture 1, c'est-a-dire que lrs anclcnnra malaona aur•lent !ait 
tache dans l'admirable pa)'lll\~e urbain donl la Tour pay
sanne deviendr&Jt lt> centre d'attraction. Cette expropria,.. 
t!on b1z.arre a•"alt encore ceci de tout à fait spécial et 
lmpr~\"U, que la CH• n·e•proprlalt l)aS pou: el!c réservait 
une panie à la Bank•·ertenll:lng. qui avait latitude de 
"" de<:larer prenetl5" quand elle le •oulalt. c'esi..à-clJre, au 
fur et à mes<ire de le'I poulblll~ autrement dit. par 
aeomp!~S- .. On salt ~ que tout cela rs• detmu e~ com· 
ment tes proje;s d'un c la•llundlum t urb:ltn a reJo!nt les 
eopé,..nces des agrtculteura dana le aucds de leur banque. 
La Ville elle-m&ne aftlt aoquls le c6U Nord du Pont de 
Melr. Et ,-oici qu'elle met ses tc:t'&lna c:n ,·ente et qu'une 
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adjudlcatloo publique a <l~Jt. ~t• faite. Pour uuvu la face, oc lmpoee awc aoqumura l"obll&atlon de d~ l• malaon. actuelles... apràa !'u pln.tton des baux conaentla par l'Mlmlnlatratlon eommun&!e. Et comme U 1 en • t neora pour d• annffia, on • demande pourquoi on Yetld en ca m oment do el1ae et de rarete de !'•rient. Les curteux d'•Joutor. a ...e une pointe de malice, que l'o~ratlon appanlt d 'autant plua ~toctable qu'•wc prtx do vente obten u.o. leo JoJen en ooura a tteignent enY1ron dix pour cen t l'an doe dlta prix. Pourquoi la VWe vend~Ue donc en ce mom•nt et pour quJ 1 Rlponse t. cea doux question• aera donn~. peuwtre, lors c1 une prochaine !nterpellaUon au Oou.,eU communal 

GIBIER 
Un pur 

Orand• kermesse. les 4. 5. 6 dkembre RESTAURANT DU GLOBE. à Uccle 
e21. avenue Brugmann. T~t : U 84.36 

Peter Benoit était un pur. Alon qu'il était directeur et maitre tout-pu!s..~t du c Kon1nkllJk Vlaamscb Conservatortum • d'Anvers, Il tenait énerslquement la main à ce q ue r ll'n de fran.squUlon ne \int aouillez l'at°""'ph.·re moedt·rtaa~.t'nne de ~ ma1s0n. 
Un Jour, Installé dllns aon cabinet dlrectorla~ Il entendit une <ll•J)llle kl:iter d&DA le •tstlbule VOIS!ll- Une 1'0U forte d•btt&lt un ch•pelet de noms d'ols ... u empruntant à la mOfdmaal une parttcull~re énergie. Benoit n'y prétalt ruére atU-ntlon. lorsque, ooudaln, éclata un énel"glqUe c N. de O. I •. A cf'S ace. nts abhorrés, son sans ne fit qu'Un wur. Il •e précipita vera la pOrte et, l'ayant ouverte. ae trauva en pr~nce d'Un boute-feu, dont 1 mterlocutf\lf '~nait de fuir. Sabir au co:Jet l'humble fonctionnaire et le trainer dans son cabinet lut pour le must,.,. l'al!ai:e d'un ln•tant. Et. d'Une \olx courrouctt. il admlnb~ra au dtlinquant aneanU un c suif • formidable, terminé par cette YtMm•nte apootrophe : 

- Kunt gli iOcl •t Oodcadoeme ttggen 1 7 11 

LE SAVOY 
Un autre 

»oupor da"-"'llt apres tf'I IJ)fetacla Pi ~' 0\ Jnnda .. lona pour banquets 47, Boulevard de Wate rloo, 47 

P•" Benoit avait un aml qui é:alt m mme temps oon co:Iabora:eur, qui lul !oum::;salt des V<-'& pour sa mllSlque, des vers t13mand4. bien entendu, et qui ne lui cédalt en rien m fait d'tntrans!geance flamingante. C é:al: :e poé'e Emm•nuel Hlel. ce:ebre a;iJourd'hUI encore p0ur aon debra!Ué plttorMqu~. son amour des bonnes choau bu .... b!es et ..,. lulgurantes réparJrs. 
t;n Jour, H1el s'elltre:cnait avec son excellent camarade G >Uekens. le Jardlnltr à Ill bar:>e de neuve. - Les meC!eu.rs prince que " lk'atque ait Jama.ts ~~ fu!'t'nt Joseph D et Gulllaume !«, dt.sait Ollleken.s. - Non ! s'écrie Hie! ~ lut Char!ta le Ttmtralre. Karel de S:aute. 
- Allons d"nc 1 Il a mr&acre son peuple 1 - Justement, tnncha H1~: U a f .. huit cents Wallons a.ns · !\1 à D.nrnt, c·eg: pour çà qu1l laut l'admlrer 

Tout le monde parle ... 
de la nouvelle-terrasse de l'excellente cu!J!ne -du chOlx c1H Comomm • ~ns de 
la Ta\·eme Gnibtr - Plac" Rosier - Bruxelles. aprè3 le cln~ma ou le théo\tre. Le c PeUt Buffet FrOid •. une nouveauté. 

L'exposition du maitre A. Bastien 
DPmaln nmedl • 2 h. 311. Ga!en• MOI'>• n. 37, rur de la Char1te. a·ou,-re Wle tz~ Important<> npos1Uol\ de tableaux r~nts du M&ltre Al c _, B&atien. 

La nouvelle Université de Liége 
L'!:cole des Mlnea de Lléle réputff entre tout.._ a ft !.4 son c-~ On a f&tt colnclde ce:,,. cé'Ara:i<>n a•eo l'lna11gura•Jon d,. nouveaux l)àt1men•.a du Val Bonolt, oà &'érige d~8C>rmela. d ana un cadre lmpooant, la Paeu!t4 Tecbnlque d• """' unl•eralt.t qui a donné au para et au mon& tant de cr:ébrltl's 
Oe n'ut point Iller que la eonatructk>n de - lns:allaUona a commfDCé • .El!e a connu plt..s:eun m8a•m!\l.r"el. dont d .. procèa ~ re'Ont\Manta. Mala que tout cela repoee en paix auj<>Ul'd'hul ! L'œur.e ~ debout e• e::e est splendide. Le mooument a'~lè\·e au bord de la Me~ae danl un d~cor oà le PM$é le dlsput• plttoresqu•ment au Pr/Vnt. A côté d• la sr'ce votu'le d• l'anci.,rm• abbaye du Val Benoit, préa des V<lltlgeg d·anc1cnnes pr01>r1~ûs d'agr6-mcnt ou l'on mivalt le -.ln dra coteaux du c Petit Bours<>sne •. u 1 a le tableau Impressionnant du bbeur !ndœtrl•l. le.a chemlntts d'usines. le fracas des train.a, le hurlemen\ d .. slrtnea; et la nuit, prts d•• multtp:es b•l•a klalréea ~· la nouvelle unlvem:ê. :ea lueurs tnlrmaloa des c cru&JM'I • dea hauta-foumeaux. : ... gerbes d'o!tlncei: .. d ... laminoirs. 16 Mell3•. direct<'ment en amont de L1ésc, est un po~me de ten~ et de tu= ... 

O.ns '"" en. ct\1~1. '!l'!tlme • • !e:. -"'et\df• • •nc:O""ri-'•b • ., • wuse !Y.me A. TARA.l(ANOVA, pr001"1lt1lre (MtC•~nne~..-it du KA~Al(J Orc~T·e ..,.:. • • ,. 
iO-C. 'S~nn# (h C • _ .er-1 1 ,re I• nu t 

90 Rue oe veN1~e IXéLLES 

Une belle cérémonie 
C'est par centaine. que lea penonnaUt8 de toua es mondes at~e~nt. !e Ro~--- Par.a. Strubour;r. Lt'.œ. Dt:ft.. Copenhuue. Praille. Atx-1&-Chapell•. Trondheim, SaintEtienne. Lllle, Nancy avalent deléirJ6 dts aavanta. dea prof~ Ce!a tonnait une niche bourdonna.n:e, une IOl"<!l de Soclete des Nations bien vivante pa.r :es vertua de la Sc1•nce L!éJe retrou\-alt, en cette occulon. l'êb'louluant k: .. : QW :u1 confererent Jadb des marutea\ationa tnoublla· blea at~&:ant la force et le rayonnement de 8C>D CDM!l· gnement. 
Ap>U 1" série des dl!Coun le Roi Unt À parcour1r loncuemrnt le& nouveaux bitlmenta Ils ont, répNons-1•. un upect grand:oll' !tien n'a é~ né;!'li•. tou: a é~ conçu av.., in sens pniaque remarquab:e. Llege et :e pars wut entier peuvent ~tre ftera de l'œuvre nouvelle que l'on noua enviera. Toll'-"S """ lndustrtea na:lonales y ont eol!aboré pendan~ p; ..a1eun annéfll; et dea centalntJI d'ouvriera ont trouvê lt. du travail. Tout comme !n pro!e.seura et lea lngénleura ont pu. en l'occurrence. donner :a preuve de leur uwlr· raire. 

Sex-Appeal 

Pour &\'Otr d ~ sema parfalta, pour eonaerl'er \"Otre Uane. pour votre sante pertodlque, POut votre hygl~ne sexuelle, p0ur voe article• lllt1mes en caoutctiouc. pour vos a<:c~ solres et proclmt. de beautt. etc. demandez aujourd'h u même le tarti Illustre n• 6 envoy~ gratl• et franco. aous pli terme pe.r Sanltar1a 70. boult\'Brd Ar.<pach 70 BrU xtll0$-8'• irse, au prt'mter ~ace. w tont •n vente no& ai» Clalttêa Introuvables 111lleurs. 
M.abon tond~ en 1905 - T~l. li 4.2 84 Pour le eon;o, exped)Uon par a>1on. Voir t.uU $p6c:laL 
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lA lus're W. RICHOUX rue des ColonJ .... 
" note de ealet~. 

Chez le gouverneur 

l ..u~ le vand ba:>Q:iet w omo ccn!a - : ... O."U.t 

ceDll lnYI~ de !"Aseocla:!on doe ~.!n.'e:l..-s 90:"1.!.a d t 
1-r.oo:.. n 1 r_.; a·.x :.a 1*'1".lon au SoUTe:Dem6111 

prorlnc!&l.. 
Depub q'le M Ju!es Malhlou a'm 1.na'.a::A da!la i.. P&lall 

d• Prtnce1-El'fq1.ea. c"est c<1mme al :.a c Bel!e au Bo!I 
donnant• a·t!:.al~ révell!ée. On n'avait plus vu à LI~ tant 
de r~pllona, tant de mouvement. Le œntenalre de !'Ecole 
~ Mlllea a t!~ ct!!ébrt! dAna tes tomptueux aalona du 
Palal.t ProYlncla! par une lt:e br!llan~. 

L'altablllt<! de li. et M- ~thleu commence t. deTenlr 
p:-o•rrbb~e. J.Jqe a :etrouYé un t grand rou..-e:nt"Jl' • '"t. 
détail qui a am !mport~. le commerce de luxe es profite 
l&rr=mt. .. 

POUR VOS FLEURS MARIN 
Sa den..e • TOUJOURS ~UEUX 

r~c• Avenue Chevalerie. - Clnciuantenaue 

Rebua afric~in 
q• :e \1Pux l'l''~•tr colonial à qui cene lettre 

était adre>M-e a parfaitement comprla. NO<a n'en dtr0na 
pu autant .. 

Cber :.lonaleur C ... 
Je voua pr1er de me denancle 1 faire &vou- bien : 
Je wlr mon bo7 !nlv. pom~ av~ aon paq~ dea bo~ 

condlils J115<1u'aw camps O C T K 
Jo me p~nte à vous ci-Joint pounal Jal conllsquet 

dans mon quali:e pomJ>tie Il vient toat ln Jours de oon
mat.n autro lois :a nuit aloT!I Il n• faut PM me nommé 
toua Ire homme qu"i.'.s ont dan.; la \'i!e lui SM'ent bJ<n nn 

AIUlnt, Pom p 

RESTAURANT PATIJNTJE ~~·~~ ~~T ~AND 
~i G b~- ""' Wa\d'ZOOJ de PoL--

~ aaenu-poteaux à Gan<! 

A Gand, comme part.ou,. • - '1111 aont d• br&\·es Gt"ll5 
qul ne ee baladent plus tout Je kmpg. li en e&, msta.J6s 
nux carrefours répu•és dalll:erew<, qtU aont cen."<'s re-aler 
la cir~ulattoa e~ c,<11. partol•, la dérl'glent avec consctenr~ 

Noua a\'on~ connu quelqu'unj vum d'une capitale- étran
lllrt, qua a·cxtMlll.lt devant Io brto a\ o<: lequel l<'S •l<'lllts 
de poil~ de M. Van der 51<-iN> orpnl.sent un embruTU 
do volt:m·:1, alors qu'ils ne dispœent qu~ d'iule ou deu~ 
autos .-t de trois ou quatre b:cyclttl<'S 

Les pl~tons. eux. n'oot pas à ac loutt cutre-mt'SU?"C des 

Après les repas 
« ça n'allait pas » 

Knuc:h on am611ore aa d~on 
e.t 1apprtme • rouLipaUoa.. 

i:-_, YOY&i<"Jr dol comm- qua.nd cm llllt, oomme 
114• J. o ... de tempéram8DC COD8'..!p6. YO!!à q•ll n'L._ 
paa la cboSes 1 Dea ,_ p:'.a à la hàtie, deo "'mus mal 
c:om~ ne sont pu lalll pour la.clli:er :.. dlieatlon. A:i.ad 
ee lêllctte-t..U de connaitre !l)n Sela K.ru.schen. c .Mon llaOOD 
m• aUlt dans !Qua mee d~p1"""'11enl4. ~t..U. Et Je n·tprouTt 
plua. comme avant, m:.e laaaltude du matin n1 «t:.O lmp,... 
Alon pénible, surtout aptt:e : .. repas Q'1e c ça n'allait pu•· 
Me voici d""°rmala pl~ de courage et d"énergt• • 

La c pe:!~ dœe quoud~e • do Se'.a K..-...chen oonUe~\ 
~uc"..e:nent ~ lts prtnct~ nk~"'ea pour a•~ 1".:l 

ea'.olllM> la:!,,~. pour :énil:~ un ln""!ll:.ln _.. AYeo 
e' •. •oua d:gt= bl<'!l. wua tllm!!lez Olen e:.. rou: n:i• re!· 
!ett1tn:, '°"" e~ Pi e: d!a;ios. Tou~ pll&rmaçlel: :llaeo:a 
t. 7 l~ fr. 12.75 ef 22 francs. 

Les instruments de torture du Château des 

Comte• 

Il existe au chàteau des Comtes. à Ganct. un milite oo 
l'on expose la plus ellanmte rollo<:Uon qui M>lt d1nstru· 
ment.a de tonw-... cm ,.,. du collier à poml<'S J::squ'n la 
poire d'angoisse, en passant par d~ casse-dœc16 qui n ont 
nm d"aunable. On pourrait croire f;•Je les \isttt"Jn du 
chlteau ae dtto"Jment .,.., ho=r de ces ai: lsttt3 Ier· 
NUles. Il n·en ••t rien En dehors d• la sz1sot1 tDUr1 t Q'J9 
rotme, l• musée d•s lnstrum•nt.s de torture est t.rê.• rn.. 
quente. t,.,s bonnes ions s'y ntta.rden: a;"c complnl!ancr, 
SOU!*$•nt du regard l•.a chaines carcan• et corscleta. lis 
a·rxpl1quent sava.mmrnt tn uns aux autrf's l"usn r pr~ 

Jl,mé de ces a!Creu«·s machines. On a l 1mprœsiol' pnr· 
lois. qu'ils ne demandera ent qu'à lœ ,.olr eSS&yer sur u., 
pat cnt q1elconque E. l"on ac demande •I la nlllnlr 11.6 
ne fernlt P"-' des al!alres dor en au or'.so.~· 1..,. air.ar us. 
mG) cnnant lmanc<!, Il s1nsta ·,.,. po r queic;ues DS1.an 1ur 
la p:&nche t. bascule d• la cumo•tne c.: .. na .. t !>: '· 
ttrc P8-\I le mêm• succk qua, dans nous "" ~~ el 
musée d"Aménqu~ la' ba1'!lo:rr de la duch 'l3C d Windsor, 
'1lll.is no is n·en Ju~rlons pas. On poumut touj irs C!>$l)U, 

Lr~ clg3reU.es d r la Rt&lt turqur sont en \o"tn•r ehrz tn1,,.;:1 
Jea bons dêtaillan~. Ru,,lhort. fr 2 2.5. Cornt• d C,r, 3 lr. 
)"fnldjr, ~ Ir. les vinai l <• trois marques &Ont '"'""' ·s 
n nl pou1 cent bba~ turt 

Au théâtre de Gand 

l&ntal!!cs dra agtnt.>-poteaux de Gand. Ceu.<-c.t metttnt ~ou.. ~ .-ons d• 1ue des gens d"irll ll\c a'~talrnt 
to11i leur Ule t. obliger les gens qui ne aon: PM montés aur mis en f.tte ée ramnier la annde foule drs ptc at< ra 
'"""' caouu:houtées, l travontt Io rues en utll!Sant lo aux repttselltations du thtàt~ ro)a. rram; ia de Cl 1d 
J>ll-Cl'S clouth. O: ces !>'l=::t':I ont été dtraJt-0!', tr11c~ 1.eun effort, n·ont pa.s été \11i.-.s La scenc l)T1QU• aux 
tout •JC1>r"3 pour latre !11lr• des détoura à ceux qui les drotinée> de laquelle pré&ld< M. Coen•, l><!ne!l•!e \1a b"" 
l'mpnmt(·nt. On en a mis pnrtout. et m~me aux flhdro1te n-,l"nt d'un rega.m dt v~--.Uf;.'!. La gt·uaiion ne 1 t"'H da'l .. 
oii Il no pasaa qu'Une vo1turt toute& ira heun-s. Natur.11.,. kura que s"améhon·r encore JlC)ur peu qu• tes trains do 
mn1t, quand 11 n·y a pe.s de ,.,.h1"t1'& en rue, les i:en• thoàtre qu'on se d1>pose à organwr règulleremè"O' ttpon
rl4!10nnables n• s'occupent ru<rc de a&l"oir s"tls circ·1lt"llt (.rnt à <P qu·on peut 1111a0nnabkmmt al endrc deux c '.B 

ou non en re lrs cloua de c"Jivre D"oU des mg. homtr1· trains de théâtre iront dr.•:ner la cllPnt<' e èao. , 1 s 
QU<S 11• lell!' dédient les r:iaques b!Jna. dans ce ,;arourtu~ de la pro\"m .. -.. et mêm• dea pl"O\'lntts volslnlS Le prtnU.

lani;8'1' qui lait !lon's au plro de la tour d" Samt·B:won a dtJà amené à Oand dl'Ux centa spectatt'ln rrm:s '1• 

A détau: de leur !a!re apprmdre le françal..<, M Van der Salnt-:>lrolas •t des dlllérentes gares d la ur.ie Poor 
si.-;m demilt bl~, la:re cisclcncr un nttrlandat.. moins un pnx lorlaitalre tm modéré les roya~n o.,t étt lMns· 
roc:>Ull!Wt nW< agen'-' de S3 police porth à Gand, oil tl.s mu ~l••é au sJl"ct:lcle llOU!" ~ e 

rttondu14 rhei eux emu1tc lt t ut sans perte de tem~ 
B:cn Chau.!?é con!ortab'.e et bltn achalandé, Je restaurant 1 N"tst-cr pas la bonne tom1U:e ? 
de !'ABBAYE DU ROUGE-CLOITRE. à Auderehem-For~t D tallait y penser. Il fallait &<"51 qu'un homme ..ntrc
lelabl. peint en blanc. Propr. Duprc:-Perrard> vous conv1el prenant ae trouvât pour r~tvr cette formule, et pour li\ 
On prend des penslonnalrea (bcllee ch. cbau.!f. >Tél. 33.11.43. réaliser aans t.rop compter sur J'aide des aèmllllltrntloru, 



POURQUOI PAS ? 

1r11111qUee 011 pnnftl, qU1 &ara.1ent ao s'lnt~r to.it d• 
.Wi. • ICl1 projet.. On rMOnte, .. ~ pl'OPOll. qu'une tJ'fa 
puis,ani. &ll!IOC!atlon touristlque qui compte d'9 mUllen 
d'adh6ttnte anralt re!u.s6 net de s'occuper de la rfallaUon 
du projet, soua prét<'xte de ne paa helll~er de front Io ten· 
tlment dœ Flamande qui s'of!uaquent d~ voir su1"'lster, a 
Oand, wie gn.nde ect-ne 11r!que où l'on Jou~ en !rarita!a 1 

Pour la m6me ralaoa. -.os doute. la 5'Xlé~ N&Uonale d.a 
ctlemin. de ter n·aurr.tt mis aucun tmpressemmt l !ad· 
liter la ttche do l'orn.nlaa!~ du Prenltr r.ra:n de the.\· 
tre qui a circulé entre Satnt-Nloola& ~ Gand. 

Noua Ignorons a·n en est a!D51, mals si c'est \'1'1ll, c'est 
fort tnate ... et un peu bête. 

Détective RENE u.~~~R~~:.~ 
T .wb.: 12 as 52. Consult.- de 2 l 5 heurœ 

12t, bo lev&rd lu: •ch (l• ét.l. BRUXELLES. !Bourse) 

.Muaéea liégeois 
P"rml les mu.so ... :1t ·eota. U en eJt deux partlcull~ttmtnt 

attachfoll<5 et spklaux. Ce oont lea mu•s c de la VIe Wal· 
Jonri" • ~ c GriU'f 1. 

Le prtmITT e.t t.oU,Joora lnstallf en Feronstrée, oo r.tten· 
da.nt de oe trouver l l'rwe dans lea locaux qui lu! r.eront 
r• '" ét - quand ? - rue du Vert.bol.\. 

LM collectlona n• cr-sent de s'accroitre, le Musée devient 
d• plus en plU$ Vl\'ont, personnel. w dons qu·u ~Il eont 
ex· , . .,nemtnt variés. Ils tt rapporttnt à l'bablte.tlon, au m~ 
bl: .• r aux alimenta. aux •·~:ementa, l J'en!a.nce. aux ln.
vaux do:ntttlQU'll, aux. lrucrip:lona bp.da!res. aux enac:
Jllts. aux aou'·enln de la Grande Guern. On anonyme a 
notamment offert un sceau aya.nt •rrvt, aou.s l'occupallon 
r.ll•mande, à raire ... de taux ~rporu. 

L<>s arehl•es pholovraphlques sont égRl•ment d'une vr.r1étf 
ex•.raordlnatre. Les chtrcheul'$ du Musé• ont notamm•nt 
tenu â photoer•ph!~r 1.,. domlèrea Vieille& ma:sons des pet!· 
~ ruts IJ~~s oO les c Boti'?Hsen allaient déilater 
c Ll crà cati>• c lA Prlcastt)·e •. le boulet saucé ou c li 
q ... IMI d'dottre•. 

Quelques-uneo de res maisons existent encore, ellu a'ai>
pellent c Restauranta • ma!J on lea !'<'Connait vite. Ellt• 
1'•b11tent ourtout au quart.Ier de l'Hhtel de Ville et d• la 
Bn"• oO le Joyau est <ene.lnement b maison Huart, avec 
&a façade d'ardo!sel. &On Intérieur dl!lld.usement COIU<'T\'e, 
On 7 c.!lfbralt 'TOlonUen NOèl dana une bonne odeur de bou· 
quc::ta. AJoutoM que le Mus6e de la VIe Wallonne v.e.nt 
de ret tr .... s 2~ an,, d&n5 11ntiml~. 

v.a membres de la Commlsston ac 110nt cotisés et ont 
rcm!J au directeur. M. R•mouchampe, une somme destlnfe 
l l'accro!!l;ement des collections. 

Le Direct~ a. personn•llemen:. fa1t don au Mustt. du 
carrœse de Françots-An!.otne de M&Ln. demjç,' prlnce
êveQue d• L!,..,_ 

Tissus DE J UXE "NOS CHIFFONS. 
'"" Coupes aoldées • 38, rue Grétry 

Chez Grétry 
v M .a.!e Grétry, en OUtn-Meusc, rue des Recollcu.. 

C'>ntloue ~lemcnt l recevoir des a?1nenln du grand mt:&l· 
clen. le~ l'atmœphère ost Idéale. N~u. J10tnme5 dans U'l 

Reten"" cette aceUente adttae t. Brunll•s-Nord .• 
Du bQn oo abODdaoce POur t tr. et 13 50. t. Bruxellea. 
Nord, au a-..vaot ROGŒR, rue dfS '=r<>lsad.., 4-

'CAFES R 1 B E 1 R 0 S 1 L \' A 
164-165, RUE GALLArr. SC'RAi.RB. 
TeL: 15 VI 52. - Llvt'llllon â domlcUe 

!ogts du tempe, un !oil• où o,,;try aurait •feu - ee n'«-t 
P8ll C<'rtaln 1 - Le cl&Vttb. la harpe, les ma.ouscrtta. 1 .. 
POrt.ra.lta. lea bustu. les b!btlota. lea lettns autocraphu 
d'A."ldré Z.lode:e Grt't17 aont Pfésenttt de bçon cba,,. 
mante. 

Grüe t. lr. IOWcltude de I' c Œuvre des Artistes •. un 
·~ble de qua.ra.o(e-<!eux lettre• do Orttl'l' .. IOD &ml 
Roussol!n aon~ venues enrkhlr l• patrtmoloe du Mus~e. Cu 
lettre.. \'Ont du 2 m&J 1808 au li ml.I 1112 EUu ont prlll 
place l c:OU! d'Uo mantllatt mll-'lcal l<11q111sse et Yenlcn 
dff>nltl"') d'iule romance lnt.!t•i!fe w Cllcrmc IU .-r.ii..,.. 
ére. dont les paroles aa:it de Rl>tmello. UUe r.utre lettre ut 
&lgnfe c Veuve Grétl'l' >; elle = jointe â un doulor eonto
n&at l'annonce de la mon da compœl:eur rt une poésie dt 
c Grétry neveu >. 

M. Goors•• de Froldcourt, l'énidlt bl•n connu. a otfert 11 
portrait..,..,.~ de Marmontel. collaborateur du mettre ll~eo\a. 

Le nombre des 1isl•eurs de.t Mllltts de b Vte Wallonne 
et Grttry ne cesae d'ausmmter. 

S!tnAloN qu•r.u M""'• de la VIe Wa.l!onno ut adjoint un 
tbH.tn Il• marlonne:~. un vral d• vrai, qui tonctlonnt 
en bh·er el où l'on revit darui l'e.tmoopMr• Idéale les &\'en· 
tures de Tchantchés et d.,. Pairs de Fnu1te. 

Rien ne vaut &péciali&te. 

Viol> ll'O bon rer.11•re. 76, rue Saint-Lazare. à vlni! mttM 
de Ir. 1ar-. du NoM. •~lal!ste du rega:,..,, le plus Vll.'l~e 
a.ssortlmeot du pays. Catalogue era\ult. 

Anomalies 

Le 10 Juin 1937, le Parlement a V<Y.é une Io! aur les Per.· 
s1oM du peraonnel enseigna.nt de5 é<:olea libres. 

Noua n'avona nullement l !ntentlon d examiner les ari'J
ment.s c J>OUr a et les arsumtnt... c contre 1. Retenons &eul• 
me.nt <1ie cette 10! met le peno~I eme~t des ""°les Il· 
bres sur ~ m~me p!ed que les maitres de l'enstlllne~nt 
o:rtc!el. en '' qui rrgarde le droit r:e ne PM m<rJrlr de 
!a!m aprts une v1e d'WI labeur qui n"r. IOllTmt rten de ré
Joul&sant. 

Mals ce nouveau •tatut offre 1me particularité un peu 
étrange. Pour être pemlonM•. les lotérwts doivent être 
la1C5 Or, U 1 a des rr~ra de la Doctrl:Je ChrêUenne qui, 
ayant exacf leurs !onctloos pendant dix ou qU!nze ar.a en 
POr;Alll :a ~taoe. ab:uldonnen: un Jour la robe noire, 
tout en cantloua."lt leur méUcr d'lns:ltuteur ou de pro!ee
seur. R<~t'l'enus c cll'lls •· lis bénéficient donc d• la pm. 
5lon prévue. 

Sur quel nombre d'années de servtce va por!A.'r le ca.lcu!T 
L'esprit de la 101 semble Indiquer lea années c ûculi;.reg •· 
Or, l'adnun!stratlon compétente 1 ajoute les dix ou quinze 
ans de acn'lce scolalre du re!lzleux. 

Votre in&tallateur 
vous cons~tllera d'acheter •w apparells aanl!Alres chu 
RENE DF.RECQU'E <ml.IM>n ~ gros> qui PQSUde dar.s aea 
vast.. aallts d'expos!Uon une coUectl<>n oompl~te de 
SAu.ES DE BADO de bon goClt et l toua ks prix, 25. Chat:.S
~ de Fo=t IPorte de lüll, Bruxr!le., de 8 l 18 beuree. 

Texte de loi et commentaire 

Comment e"-« pœ.1Me &<: cit:irurnd<ront les non-1'Jtl~Y 

1 

Voici : le tex'~ de la lot ltlpule que 80nt adm!.OB!bies auz 
droits l la pens!on les mhnes ae:"Ylcee qui donnent droli 
au traitement. Celui~ a •~ Pifé pen~ lN ann"" -
sées SOtll la robe; le dzol\ l Je pmia1or> Ml maintenant 



Apprenez 111 Langues Vivantes i !'Ecole Berlitz 
10 ....... , . ..... C.4.i.. 

•NUI.a p\ll.IQUe le sujet ...i l"fd•vtnu l•lc, donc. Lt. Cour 
dea Ocm!J'..cs ce peut qu'entirln<r. 

Al.n&l. eer\&lnea peiulona ont iautt de &IX mWe !ra:iœ t. 
~uat.re mille, Plallnons la malbeurewc qui avalent 
llx mOe tranc:a par an pour 'l1Tre t Llal.I demandon...ooua 
eo mfme te"'S* c:oau:umt peUTell\ etrt ~ d .. lo!s qui. 
a'U a·ari-tt de rma molna bœlorab:ea. donnera.lent Ueu 
t. de "frltab: .. abu.I. A1nJ1, admettoM qu U pn:nne un beau 
Jaur la te.ntalale, t. toua lea peuu trtru de Belg!que, d• 
reprend,.., la doml~• ann~ de leur aenlce acolattt, Io 
cœtwno lalo, et de continuer t. enl<!litler, là oil Ils aoot; 
en tanl que laies. U faudrait leur compttr la pension com· 
pltte, ce qui aeralt nett«ntnt contr&lrt, en aomme, au Tœu 
de la lol. 

On a eu boa11 ch~Ich.,. dan5 lea parol" prononc~ t. la 
Cllambre par M. Hœte, mlnlsl.:e de l'lmlruc\lœ:i pubUque, 
de QUOl ~la!nr la lanterne D\Sanl, po<.rr le taquiner un 
peu. que, en ben Joumallst~. l\l. Hoste a rlussl t. embrou!l· 
Ier un peu pl~ la qudtloo • 

Rl\FflSCRIE TrRLF.'10STOISI". - TIBLElJO:\"f 
Ea.lcn le sucre acle-ranaê t n bo1tea de 1 kilo. 

lntéreasant à noter 

Lora d• , l~plae<'menu t. Anvers. allez prendre le 
lunch au Restaurant du Grand Bazar •pbce vene-M=!le 
aux Boullen> n n·y a pas t. trouttr mleUJ< l 

L' Union Wallonne de Paria 

Flic cordial~. ch3rmante, famlll•!e que celle du cinqcan
tlème annln rsoJre de l'e Union 11'1.llonno • de Pans. p~· 
llldte avrc actMlé, lnltlallve et bonne humeur par notre 
compatriote Ort!go1re - un nom qul Ocure bon le terroir 
natal. 

Un d•.ml-6!tcle d'existence rait de 1-. Union wallonne • 
b doyenne d.,. socMt<'s belgeJ1 de France. 

Clet annl.-en&lre tient d'êl.re ctlt!br6 avec un éclat p&r· 
tlculler, ...,. le. espèces d'un Jo1rux banquet. présidé par 
le comte C:e Ktrcllove de Dmterr.hem. L'am~adeur d• 
~te q e A Paris qul. C<Jmme on le sait. est un Flamand 
d• Gand - ou U exerça les bautts fonctions de CoUI e1. 
ncur gt!ner&t de la Flandre orlenta1e. a i.rouvé des paroltt 
qw aont •"' dr t ar eaur des Wallons de Pans. 

Taverne chez Nine la plu., Intime de la Ple Namur 
BruxcllC3. 13 r de la Reinette 

Votre blanchisseur, Mesaieurs ! 
.,. chemlseS. ses rois. &es pyjamas, ses caleçor~ 1 
• CALISGA&RT •. le B:anchl5sa~e • PARPAIT o 
•• rue du PoL·won, ttL 11.H ~ Livraison dmruelle. 

Un bon discours 

L •lllbaaaadeur belge soul(ina. en lt'I l~nnes les phia heu. 
reux, Io llt'n& du pays natal, qu'attrslalent. de leur part, 
lea ~1ssona de nos neuf prov!ncoa. accrochèS dans la ulle 
du banquet. 

Et quel mUIOUSlasme quand l'ambassadeur donna !ce. 
turc à lt tJnlOIJ • d'une lettre de notre Roi. hl1 acoord:mt 
le litre tn>1t! de t Soclt!tt! n>)&IC • 1 

A l'l!me de en •Pl>l'So un t!mlnent Wallon de Par' .... 
le ~ cllan:ew BubertL de 1 Opérn. ch:m'.a S'Jccoalve· 
mtnt la c Brabançonne • ci. Io. 1 l\!anclllal.se •· .ah:ét'a 
par de dt!llranl<'5 ae<:bllUt ons. 

Q·1 1 w ... ms ··~ m 1t 

TIRLEMONT Hôtel du NOUVEAU - MONDE 
Sa renommée est universelle. 

KREDIETBANK 
voor Handel en Nijverheid 

Sl6re aocl..i AJ>\·era. Mt.rt.116 &A:Dt eoull
Sll!ge Contz. adm .• Bnu•lleo. rua d'Armbe<'I T. 
~a t. Br.lltel: .. : 14. rua du C<lrlçft. 

oan...pondanta dana tootea Io& pr1nclpolleo 
'111 .. du monde. 

Le nouveau centre belge artistique, littérairt1 

et intellectuel de Paria 

Sur un autre plan qua le ~ron Vuelaln, le comte de 
K•rellDYe de Dcn\ef'lbcm .. , auul Un rtalllateur et qu1 
co:itredlt la ne!lla noUon ge;oo :aqu•:le Jea parole. de 
dlpl()IJlat .. Ile aeralcnt que Yanl~ et J>Cl"S''.Ue de ftllt ••• 

Quand li pnt pooseu!On de eon haut pas'.e pu1altn. IOD 

premier J<Ste !ut paur IJJ<lllller l'ambassade da Roi c:an.t 
un local d:me de la Bel1r1que et de remplacer l'llOt•l Hrlquf 
de la rue de Berrt par le charmant el eurytllmlque ~lt 
pAlata d'Asu~au 

Quand Il prit posseMlon de cette nouvelle !mtallalloo. 
lit. de Kercllove déclarait : c Jo m•errorceral da l'açandlr, 
de mant~re que puissent y trouver place de hautes man!· 
teataunns bel<res. • 

Mala le a1 beau petit Miel d'AiUesseaU. qui sutm IOU\ 
Jus:e aux oen1c"" de 1 amba!.!llde du Roi. ne J>OU''t.'t pas, 
non plus, ~lrc agrandi sa.ra nU!re Il ses heureuses propcr· 
tl<lm arellltee:i;ra:ea. 

Le comte de Kercno'" de Dcnte,..hem ne rbllss pu 
moona u. prames&• Par les moytns dont, par la • miette • 
1uh'ante, nos lecteurs 1t rtndront compte. 

De l'avis unanune, l•s Etablissements d'Arl floral 
~l .·\IU'.'1, considérablement aaraodl.I, méritent une 11s!te, 
Cre•uon octobre 1937. 

Congo-Serpents-Fourrures 

.,. ·r • t<"ltes p •" Seule mat.on spêc:.>lbh' -
B.'-'a. cil•-• de Gand !Ha. Brux. Tel 2607Cl8. 

Ce sera da.os le ci-devant hôtel 

.Je la princesse Mathilde 

Avant le comte de K< rho r de Den . .:rrllcm cet h6trl 
do l& rue de Berri. où p:u!èrcnt no.s ministres ptfnlpo
tcntlalres. M Lcglla!~ le baron Guillaume et l'amlussadeur 
b>rcn de Ga;tfler d.H'ltroy, éta•t la pror• été de "' prln· 
cc:sc Matlu:de. cousin• de l'rmpceur ~l;>o!l-<>n Ill Ceue 
prlncrssc. fort t!berolc t!l&ll u:ie ~'lde a:nle dca ~t'ru 
et Ica réccp!lons qn'elle orpnls:\lt en l llcnnc • d Rman. 
Flaubert. Tame. les Goncourt, Samtl'-Beuve, sans p:>rltr 
dt 1CIJllc.rs moins un portants. fo:it date dans 1 lmtolre 
Uttüalre. 

Tout 1t;or1eux que tùt cr t<il' li éta,t devenu lnsufll· 
aant pour loger les services dt" l't1.mhaM:ide du Ro à (" \tU.o 

de l'lm;>ortance et de la cM1plc.~\té qu·11s ont pr • dcpuia 
la guerre Mais le local n'est pas moins demeure ln pro
l>l'·•lé de l"Elat bcl~e Aidé par iœ subsides de phllanlhr"" 
pea bcl;ea. dont MM B.crmana·Lapôtre et SO!fty, M de 
K•rcho\ e a commence par on faire un local de blenfal
sance tn !a•eur dl'.'S Bl'!&ell délt'unls de Paris Mats. dar.a 
la parti• dL<pcnlble de Jb6t..l U a c~ un cm•re d'art 
et de littérature 

Lr:s mt.nes de la prln<:es$C Matllllde en do!vrnt tress:ll!· 
l!r d aiae 

RESTAURANT DU JARDIN PAON ROY • .L 
ZOOLOCIQUE D'ANVERS ,. 
Su m1nu1 à 15 et 35 fr. - Cui11M: e xquise. - Vi•ux vint. 
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HUITRESGHYSELS·YAN DAMME 
47, rue de la Fourche, 47 
Téléphone 12.41.23 

CAVIAR - FOIE GRAS -tOMARD 
DEGUSTATION - OUVERT APRES LES SPECTACLES 

Ce que sera ce centre d'art 
n ... "1ra à des C<lncerta et à des expomlon.. belces. L'ambftuadtur de B•la1que !qui - •ncore ·me !o:s - esl Oaniolsl poursuit les meUleures traditions de 8& Ville na.tale. qu.t. touJour>. fut .i aceuttllante """' plus hauc.e. mtJlltes'.a~ de l'art et d• la l)f'nott. et donna na'"611DCe, eet.,. cité namande, à trois dts moUleun poêtu de langue trança!M : Maeterl!nclt. V•n Lerbrrche et Van Aronberc. dont. po\ll' klQre, la c:otre " la "' brltô n·eurellt bel;oui d "aut in appu! c moueltard •· 
Rue de B•rrl, les llttérat•urs bt'lges, en mal de contôrencu parta\tnnes. trouveront un auditoire d!spo # à lea ôco . "'r. Un audltotre de choix. ,,..ce aux ba• relations que. dl-1 leur 1.mvée on France, se sont crtoes le eomte et I& comte .. ,., de Kercbove de O.ntorghem l 
On na aaunm. en nrt:ô. mieux représenter la Belrlque quo notTe 1.mbassadeur. 

LEMMENS 
Depuis 1880 Ht apklal~ dar.,; l• bl-.nchl
ment l neuf E.'5&YOZ son tra"a: U eat 
lné11alable. 168, r Em. P'éroJ>. Tél. 37.8J 8! 

Sur la tombe de la tragédienne belge Dudlay 
n 1 a enV1.on an.• moura:• à Parla, dan. la aoll-tude ot la r"1gnatlon. toute cb&riée d'ana et de aou\'enln, la trafédlenne belge Adeline Dudlay. qui lut une do• plus llluswoa six:létalre~ d• la Comrol&!'nlnçatu. 
Le pee·Jdon:rme < \fine Dud!1.y n• détonnait ~ iPre son patron11J1e lléaeola de Du!Mt. Elle ét.&lt devenue Dudlay &u.111 naturellement que. qu•lques cénmttons aprk elles, Va'Jltt. ~n compat r:• •:es •• Uge1, devait H: m~ AMOrphoaer en C:ément Vautel. pour le plus rrand agrément, d'ILil· leurs. des Parisiens 
Ad•Una Dudla; avait é~ lnh\111\tt au Pero Lacbalae, ao1a une dalle V1•r1e de wute lnacr1ptlon !~néraire. Laa• de.t vanités humaJn••· Adeline Dudlay avait d~iré s'en.. veltr dans l'oublL 
& :e vient d'en ftre ttrtt. Jn\ct à la &011\cttude de compatrlotes belges. O!ux-<:I ont dkldé de rappeler, aoua une !orme lapidaire. q1Je le ton>beau de cette Krande Interprète de la JlT'OO" et dt.a vtrg dramatlqu•• tran.;aa cont•n•lt lea re.'.ea d'une litige. La p!aq11e a été lnaucurée en présence d 'une délégation de la Comédle-P'rançalae, conduite p&r aon &dmlnlatrateur, M. B 1urde:, lln ~prévntant de l'Am· t..s.•ade. de nombreux Bt!R.. Toucbant détllil : une Tlellle dame, ~!Jne Du.talt, parente d'Adeline Dudlay, avait accompli tout •xprès le voyage Bruxelles-Parla pour &Mlster à I& ~<")!.e. 

LE LIDO à GENVAL. •• olrre dimanche un tin diner 
pt ta tr Olcue d• chrrnull Id ••neur Gd w. P6che. Parc Pons. dep. 30 tt. Tôt Oenvat 53.63.70 

Vieux souvenirs belgea sur Adeline Oudlay 
o•eet au Oomervatoir. dAI Bruxell.., • u'Adelllle DudlaJ 

& - t~ ~ conqu!s aon premle prtx de t.rac6dle, à l 'êpoque oQ notre Oomerratoln, que d.lr1s-JI. l'éminent 

. Photo-Hall 
69, chaussée de Charleroi 

, l l'lt.l/F. .1iA1sC.V SPtCIALIStE D IJ . 1.ur.A. 

LODEN 111r meaure. homm•~ R p; R z ET, ""° - dam..., tnrar;u - 7!, :JODL de la Cour 

Gevarrt. PQL.<'dait •ncore une tti>U!AUOO cr.:e 1a11 enselenem•nt Justlftalt. 
Ad•Jine D•idlay (ln!Crl:e SOUi aon nom de Dulaltl aulvait &lors l,. cours d'un extel!en\ prutesstc: de dl'cl&maLlon. Mme J .. nne Tordeus, tort répandue dam la meU:euno ~:.s:e bruxe'.lOIM ~ q\ll forma une nm&rqtlab'.~ U~ d'ôlt-. au premier rang de laquelle brilla Adeline DudltJ. 
04!~..:i putit ensuit.e pour P&.'11 o(I w ro:nme119& p&r :ut•er dur pour lln:r par tl?'P eng-c~ par Pmnn oomm• pen&lonnaire de la ComMle·P'rançnll>e aux appolntemente de... eent tranca. 
Enluit4. ce tut :- 90C!~':.Ar'.a~ t:. de ~!~~40&n.·-. ~ Uona q\ll litent de la Belge Adeline D~dla:r une des reillee du ThéAtre-!'rançal&. 

Manages-Bains 

14, ""' d' Ecoae 
( Pon.. Lo\JJ;~ ) 

OUVERT DE i A li HEURES 

Une cabale bruxelloige 
Adeline Dudlay Ln ..,,a """ :a !(~e :e pe!8Qnnare al comp:oxe d'Ham: o·aucur:.s crt:.lquea ptt:er.dltt<lt. à l'époque, qiu. :es ca.pa-!t<'s de comp~henslon ~ d'exprs. slon Cie l'art.late élJll•'nt tnau!fL<ant•s pour une telle rôall· aat!on q\ll IJ'hioa!• à leur ..,ns, :e chef-d'œur.e ahùpe&n•n. Cé'.a'.~ notamment l'ar.s des l!t:ëa•eun belges dt la.nfue trançatse. que Je J•UM et ard"llt Max Waller avait embrtrad .. aous le dr.q>eau d" la c Jeune B~'ri<ll:e •. Quand Ade:tne Dudla:r. dans :e d~"1' tl~"I d•1 &!tel• ~. r.nt lnterpreter •Ramlet• à Bmxellea. une c~btlle, dont Mu Waller pr1t la tête. tut o·Jrd!• contre elle ~ Jeunee ~ la trouvatf'..nt trop c CICII1M1T&.:.O~ > l)")"~r u:1 ro:..~ d~ «-'!.'~ en'10rsure. EJ:e tut attfile avec vi!Mmence. Pauwe Adelina Dudl1.7. cet ILŒront bruxellcN lu! P"'!• lon;tempa aur e oœur .. 

Lea belles plumea font les beaux oisc;aux, mais .. 
L'habit ne tait pu le moine. 
Le Wlleur BELLEFOND. 76. rue Neuve, a Bruxelles, ••' un •pklaUate de l'bab!t. 

Montparnasse fiche le camp 
En t.ant. q11e qus• .on d ~rr: :s. d d---ooe d~ Mon•Nlf'"n.a&ii6 est évidente. Depula que ee quartier est voué à la noce, les •érltab!,. &rtJatee. les ane!ena c mon•parno., le tulen~ Lee quelquee eJ:l)O>l:lons qui se tiennent <DCOre dans dea catôe aol-4\Mnt artl•tlques sont tombtes au niveau le plua lamentable. 
Un cloeteur part.I'~ lot. Chéttl. qul ]>OMt<le un• oo::e<>tlon da pellltuns Japona\111!1 J::..t"'llent repu~ ~ est ienu par les pelntr6! modern.,. pour un môctne au.sa! lntonn6 que Sôn~re IX, vl•n: dt pttndre l& 'tte d"1! m••UTemeot quJ d~!a<:ert. de Mon:p&:n&$SO au q·;arUer de P:.a:s&nce (cber si ton~ll'I à la féntratlon romantique> 1 .. !écondAI aptetlon dee Beaux-llr'.-
Or&ce au dOCU\11' Ch!:1!l, •·orcr.n:se ""' Je!ll''l>.nt dans 

Ill) petit cat6 de Pla!MllC'1 une •l<l'°"l!lon oô ~ trouvent reprâlenlff las !>"Intres les p:ua qualttli. de l'ffi>!e de 
P&l'la 
Qua~ moblll~ dans :~ cent.-rs par1·1ens de r..-mblement. 

L'Hôtel <1 A la Grande Cloche n 

p1oce Rm.ppt, 10-11 et lZ, d Br•••Alt$. Tél~pb< ..,. 12 6140, ae reoomma.nd.e par aon oon!or.. moderne. 
AacenSeur, Chautrace cenn-al. Eaux CO\.!J'., chaude, !Tolde. 



POURQUOI PAS? 

Da rllolI, DU BOS, DU BF.AU ET PAS Cm:R 
R ORLOGE:Rl&-BIJOl"TfRll: t..oula Chlare.lll. 

l U IU E DE 8 R ABA ... T . Bruxelles, prta r.ie Rog!er 
ACHAT O'OR, ARGEXT, .ECHA ... (;i:, Ouurt do 9 à Zl b, 

Le fantôme du château de Cliveden 
D l'eut pourtant, • ptOllOQ. aar n prU IOID .s. in+rentr 

le mlnlstn que •'li ne IW 6Wt pu donn6 •tlltactlon. D. 
!nit &e prom•1,.r nie Royale. •no un œnlche et une P"Z>" 

Dtcld~mont c. chJ ~ de Cllndm t n -..::!<'r de cart" dema.ndant l"•umc'.me pour an ol!lc:.er devenu •Till!lle 

Jul. C"rst un lltU babl.~ pe.r le \1oomle ~'.vr ocbl.9llme l "u se:vtc• d• """ par-. 
p:<'Jl?ltt~ d~b es a :-;"'.yon. IZ!Arl~ • 'une Arll:1· Et n l'•uralt fait 1 
c&be &USll! ~mie que lui. ~ don\ Ir irm et '.e rns '5llllt 

dlpu\ts aux Communes. ~ mande dca A.s:or es: clé11* Donn..,, """ :Gd""·TOUI d'alfa!.-.. av S 1 R 1 U S 
aJTém~nt acUI. D ~ aut<lllr de lui le marquis de Lon· Es1a;ez le ~et-froid rcnomm6 du 
dondt'l'TJ, qW a un ~rveau du s•nr~ eerlll. c·est-à-<llre Le Jeudi 601r choeseb au mad~re: 10 l'r •• Ili. Bd Ad. U

Juato ....,.,. pour &'&ll'hwn•r. ma.a QUI n'en dispose pas 
motns d~in" hAu~ llltuat:on •!K'<'.taculalre comme presldent Montoiserie 
du par!I C0111<na'eur, e: cormr.., man de la marquise de 
1/lftdond<-n7 c.. <'<> .p:• reçol\ beaucoup d bommeo; po!lt!· 
q·;,,. et peut .. l'\":ld.-e dangereux 

Le marqu'5 de Lo:.bl&."l .i un c:ur .A!rJX 0:-U mals pas 
un Rr1n. 1J conna.~t beaucoup de chOsel ma!.a pss 1~~ 
riclcn qW tu: a kllappe dans ... ~.&ntei tn1·es::gaùons 
a~iaur d~ mon4e. A par. ce!&. n ooo:>alt un P<'ll l'Aro<!rlqlle 
mals U o·en a c~mt ra.ppc>r'-4! Cl' e ~ :d- !aUSS<S 
Toos Cd m-..eun e: dam.ra verr&lcnl sans <!<'plaisir un 
r~.ement gtn~ral de la questl<'.n d'Afrique oil l'Angola 
pnrtLC•la l\ttalt vendu à 1 A~magne (Tàce à de largf'S 
conO<'Ulons au aouvemcment de L!l<b<>nne, ce qUI nous don· 
n("l'lllt l. noua aub"el Bele<ll. quelquee m!Wen de kilomt· 
~ de trontil're oornmune avee une co:on!e alletnallde. 

pet 161"1.,,,,.,. , cNORMANDY 111 PARI S• r&ervn ou 

ll[i]OO~li1~[i][Eîjll 
7, rue de !'Echelle, PARIS n . d• !'Opéra 

a. ..... ,.. 1 ,.,_,.., ... , •••• 45/60 : nec .. ,. 6S/90. 
C.."4 llt 1 , .... t •ala 10/ 110 . • 1 lh h l• 90/ UO. 

Hialoire congolaise 

~ mu atr1c&ln raconte : 
C'6tatt t. l'lpoqu• hérolque Nos colonlaux d'aloTs avt.lent 

df'll mœurs un peu ru<!,.. et allectalent 1011Yen: des allures 
d lndtprndance, •or leoqu•llta, en reconnal.«."allce d._. .. r. 
Ylces rtndwi, on lnmalt. en haut lll'U, a.s.sez facilement 
l•• yrux. 

l.in capitaine a'étalt embarqllt malade à Boma el, son 
état emptront. on a\'alt dll le debarquer t. Madère. 

IAI cl•m•t bienfaisant. des 1<>lns lntflllgruts, une nourri
ture abondant<>. •urent bientôt !nit de rétabllr ootre capl
talll•. qui. malgré la douceur du oéJour, dut se décld•r 
t. P<nse? au retour. 

Oui, mata voilà 1 on vit bl•n à llladtre, et la note à 
payer était d'autant p?'1$ lourde que la bourse du cap1· 
talno ttalt rute. pel'!!Onne n'ayant,, •n le débarquac\, aoncé 
t. le m mir d argm:.. 

Pendant 1& au•=· tl.:l fta!-m&Jor d'll.llc!en& c ~- • 
de la ian!~v:que, po'lr qW la 1:.-a~e ..: :a ba:.t.s-.1q1.e 

n'nalent l>&5 de sear..a. tenal\ - a.ss;.,. da:ls un l>Cl·' 
eabam ldé&!. e:n ;>' ": ct.l>arel. à r.a.ndeo ;nn1 .... 1nu1:Je 
de dL..., Il'"' :lllen en t:&l:, autan: po~ :<:S gr311d<'s pin~• 
q~e pcr..:: l'ln:é:ê: qu'll pana to\IJOl!n à :·é:11de d<a qa,.. 
=de !beare. 

Un "'" qa~I te""'!t <comme bien aouventl le cracllolr, 
apparut dana l'embrasire de la po:".e un magni.ltque o!!I· 
cier a!:emand fa:sant dans lee 1 m. 85, 1 m. 90 ! 

Quelque a.sourance que montmt M\en tn toute clreon. 
al.Ance. U eut néanmo1n.• lt a>l!l•t coupé par c..tle lJnpr ... 
sior.ruonte 1pparlt1eon. lllals, se rcas.,la!Mant aussitôt' 

- Q;i<!e ga!!l.B-d que ç1 ferait. &'11 aval~ un mètre <le 
plus 1 
~ U er.cha!n&. 

A 0 1rez: la ch.a..."'1('• 

la LOTERIE COLO:NIALE.. 

Les Etangs de Bierges lez-Wawe 

HOtel·Rcstaurant 1u ordr> - Ses iprcialttk. T.: Wavre 378. 

Exactement ça ! 
Au ~= d .me .,..,, que ttnandm, en Amértqur, U."l Pllf· 

"1n aétalt rendu à sa banq1e pour a\'Olr de :·argent. on 
lut d.t que la banque ne paf"lt pu en &r;;ent,. mals en 
bons de cal..., 

Le campagnard lut très ftoMé IOS:..t.ant avt'C force pour 
a vo r acs sous. 

Un dlr('(' eur le fit •ntrer dan• 1<>n bureau et se mit 
en drvo1r d.e lui exphqul'r l:\ mesure que la banque a\·1t!t 
prl o. Aprês une deml·heur~ de pourparlers, le pa)·san 
eut enfin !'a:r de comprendre 

- c· ... 1 tou: s;.mp!e 1 \'ous comprenez maln!•nant, lut 
dit te d:recteur 

- Je le cr<l',a. rêJl<ID<llWI. c'est qudque chœe comme 
ceci : • Mon gosse s'évell!e la nuit ri réc:ame &On biberon. 
Je me lève e; je ?:il donne un bon de ?alt. • 

Not~ capitaine. habitué aax aolutlons simples e: éne?l!'l
ques. troun• tout naturel de W~pbler à Bruxelles, rue 
BrtMrod• . • l>nvoyez 5.000 pour couvr.r Irais de séjour». 1 Tat'.""nc BaJque du Fa!3an .Rova1. J~. Grd Place. T, 11 .95.Z&. 

L Etat lndt?<'ndan\, généreux pourtant, cn.it de\'olr ré- Tou:.:s lea ~p<'Ciallt~ Ba!qualst-a Vrnez d<'g>uter les fameux 
clamer de1 ~lalrc~ment.s au sujet de l'importance de la R~ rnons • AbadJe ldtplôm~• C les Crêpes Oam~ 
11>mmo, .,. qui lul valut la reponso : • Emonz 5.000. sinon 
demAtn srra 10.000.. Voulez-vous un bel aquarium ? 

Tcrrltl~. on •mo:ra. se r~nt de c1eman.ler des exp i· 

c&•Jona lors de la rentrle du capitaine prodigue. V• le trouve~ au VI• e'.'to~ q 111 3. Tre1JJ'('nberc. 
Gcllc,..-1 l11ttn\ c<;mp'.ètcs et cl&lre.s. au potni qu'on 1 

li.ait e.ntre autres pœtes . •On n'••t pas l!e l>O:S ... 2 soo Elle est de Marseille 
lrancu 

C ut le m~me csp1tatne. qui, ~;ant reioumé au Congo, y 
devint a.euile et fut obll~~ de rcn•rer au p:>rs. déftnl•t
"mmt cette !ola. Une demande d• pension adressée au 
mlnllt~re de la auerre, !ut fort mal rctue.. Ol!!c:er belge, Il 
•t111t d.venu aveurle au "'"'vice d• l'Etat tndtpendant, et 
les r~&lement.. ne prévoyaient Plia le ea.s. 

Marius et Ol ve se l'l'noontttnt, tous deux notables CC>m· 
~ts de IR Caneb.ère. 

- Bonjour 1 
- Salut 1 
- Comme Je suis côntrnt de te voir, Olive ! Oui, Je 

sais, ln currre ~·a enrichi. 



POURQUOI PAS? ~~~~~~~~~~~~~~~~ 
~~~~~~~~~~~~~~~~~ 

RELSKY LIQUEUR 
- J:l!e a été mellleure pour toL Mar1U& U commerce et la contttbande. .. 

Non, non. mon vieux, tu ne peux pu comparer nos deux fortunes, la tienne eat une des plua cona!Mrables • 
Marse~le. 

c nens 1 ce ma'1n, on me demandait d03 renaeicnementa aur toi. sur la famille, ton crédit en banque, et comme 
j'é'a~ bien ttnulcné, Je lea al donn6s. 

- Bo!lS, J'tSpUe ? ... 
- Excellfn\a l J't.l dtt que tu étala un honnete homme, que tu atmoS ton lnt~rieur. t11 as de• enfanta, que ra signa· t:ire vaut de l'or, que d'autre pan, tu as des chasses • CaM!s, que tu gagnes, bon en mul an. au mol.na un mU· Uon ... 
- C'est exaré~ ... Mals Je te remer<:le pour tee bonnes l)<l!'Ol<S. tu es brave. !t • qui aa-tu donné touS cea r<nulgncmen~? 
- Au contrôleur du contributions directes. 

61, IL!l'.eu.-s. on p!eure, à c Lo\ P.\RISŒ:-''1: », on ae sent de bonne hum•ur: 31, boul. Emile Jacqmaln, Br11x.Centn. n... 1ov,,...nP.:S m iat!ons dAn.s un cadn chaud ~ t.n~:.m.e 

Renkin - Objeu d'art 

Mc .,,,.., !•m. - Ttbleaux. - Sculptures. - Gréa 1i ,.,. de Namur, Brurelle$. - Tél. IUl.74 

Les carabins s'amusent 
Re ev6 dan& I• u· ve~ ,.., • de l)QV'!mbre: 

- A!OD, ce prHendu médecm, c'eS'. un ancirn comp. tab:& ... Eh bien 1 ça ne m'étonne pas qu'il ait Al b1eo •>l.lfllé mon ma.'1. 
- Q.i'est.œ cr~·n avait' 
- Dos ca.:cu:S 1 

? ? ' - C)mmc• va.-t-U ce ms•m ? ..• 
- On dirait q•l'U repttnd s~s vleJUœ habitud•.s, doc· t.Mlr .. Il V:mt <le J~er aon petit déjeuner PGT l<'rre , 

' 1 ? lAl médecln·~heur. - Il faut b!en q-Je .le tue :e temps pul.'lq•.ie Je n'ai plus de pa:len~ ... 
? 7 7 

- Rtndcz.vous bltn les ~·· ? - Lœ i:d? Je les al pas ~ ... J'ai point fait la guerre. 

Ln abonne-me-nts aux Joumau et publications Ml1ee fra11(1li.s ri an1l.ai' )Ont rtçus à t'AGE~CE DJ:.CUENSE. 18, ru.. du l'thll, Uru..~elles. 

La Maison du Loden 
Fl'e) • B n. R e 1'• " 34, a l'exc:UAM!é du fameux loden Frl'~. de :\tan1ch, $1 l'l'<:horché par les conn111'3eur11 P>1ll' - q'Jalit~: aoup:esse, chaleur. protec:ion emcaoe 
•té!~ 

Excellent orateur 

Un bock 
avec le poète Maurice Carême 

qui s'en revient de Tampico 
•••••••••• 

DU TREURENBERC AU l'OPOCATEPELT 
Ce qu' J a de p' us 6tonnant à Versalllea, dl.salt le dop de Veruse. c'œt de m'y voir. Ce qu'U '1 a de plua •tonnant 
~ 1" për<p1" q~ v:en• d'el!ectutr dalla la = dts Antl'.lea :.. pœo ... Ca.rem.-. c·ea· que ce ao:t lui QU! l'ait réa:M. Conn•issa-vous :e potte Carême? 

- Le potte Carfme est ftvrien de tuJasance et andrrled'' !.S d adop""n : de lanpee et de poU. le molna tranaatl•ntlque des hommes • 
Dans And<"!'lecht, !aubout"ll lndu.&trlel. mais M!~lble aux art.a n aux lumîërta. Dortsaent d tnnombrabltll ~lea; da1>11 l'une de ce5 eco~ pen:hée aa ha· a d'un pll de terram, non loin du btaU parc quJ Sl'rt de poumollll • la commune.•le P<>ète Caréme exerce depuis quelque dlx·hult ana :e mét:er d'.n.s:it;1;'~. 
Un 1.nstltu~r. à moin$ qu11 n'6l~ve dee abeWee, ne dOU· ble le secrétaire communal, ne !&Mt prot-1on d'arpenteur bfnnn!e ou oe u sente une Toc•Uoo d'herbo~. doit avo .r JlO'.'"' allbi C<'rébral la poüle. la peinture ou la mu· slque Carême, dè$ oon p~u.' Jeune ige, &'était _,,y6 l !'oc,,. rm ' • f\"""111. Il avait tàt.é d·· l'hnborlsterte - et soi. 1 • en .asoant, son œu.n, toUt plein de bouqaet.a na1!1 et partumu devait oe ~ntir plua tard de oe premier penchant. Mals 104 dleux lui firent conn&ltre qu11 n'61&1t n6 ni pour le fusain. ni pour l'ocarina, ni pour le ~ ni pour la rhalne d'a~n!.e<Jr. IM M\laea l'appela1tnt. D céda à leurs Incantations. 

Ce qu'il pub:!& d'al»>'d •tait TOlont&lrement slmplet. l'au· teur 1e Umuant a des na•urea morta. l des 1'\191 d'lnf4. r1eun1 ruraux ou petit ~la. Cela l!elltalt boo le beurre frais. !e café D'IO'J.IU. l'enoaust.!que et la pou~ • faire ,. lultt les cu!V?'tS; U J &\'&li. dans tes petit& ftn, du llOlell de chez Doua. des oies cacardan~ de l'tmaterle d'Epinal. - Alon, tu db que Dupont est excellent pour les ~ des ch~ et des llf'ns dt banlleue. C'~alt loin des d• cours d'aprù diner 7 tun•..es ~:oqu<'ll<:a1 verbaer'.- lo!n de la ooetals\e ~ - 'larnlflque. mon r.eux. lntarlalable. Quand on dine 

1 

nique des Q'nlbo:Jst~ plua 'oln encore (• acrob&tles du au taurant avec lul. c'est pendant une demi-heure qu1l surrfa!l..'lllt ... 
~~· : accroché au tél6pbone quand le wçon apporte la d'~ ~:ud~~!isbOn~;e il '"en ~v:,0:.,: Io= 

! 
est Ol'!girull, e1. que l'on a du talent. 

75 85 000 F F.ncorc 2 oppartemen~, à vendre Puis le ton s'é1"\'1l. Cartme publia c Mett., que oerta1na et ' f • 105, r. de l'Orll'tlt <Pl '?urdanl cr\t;ques s'accord1 r.::it !)O'ir trouver admirable, tt c Petite Vloiblu • toUt moment. - a plèCU. tout confort m eme. Flore •. qui. cette !ois, "'mport.& tous les auUraiea. tt le 
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oia.a au pttsnJer rang d.,. PQttee oelgee. n d~erocha 1e 
prix Verhaeren. le prix Ecliar Poe ; U lut ~ Jeun• dont on parle, une pbyalonomJ.e aavoun - de notre Parn&.Ye aut.ocb:.one. Mala ..,. sue<:àl n·alt< ra•~ point ton air on peu sourd et fermé, 1ea 1100t1 de aohtude et de calme, aon amour déclaré pour la •le c popor,. t . le.. tàchts re.iw. 
et modestes. Oar!mc res\ltlt Bel•" cent poJr cent. lnS!ltll· teur modèle, parlait ~poux et oon Andcrl•ehtola. On ne le -voyait point chez les comt-. nt chez les me..,1eurs du Tout-Brwtt'lles. n ae re!uaa.lt t la pJ!>UCtte. mme aux a•entuna. F.t •'U vUlêgla\uralt, en vacancta. la France vol· •ln• ou l'Ardenne IUI roumlasalent cea P!'nslons de ramille de tout repos qu., lul-même ,. ~mtes dans un de .a l!rff, I' c Hô!•I lk>'trteoll t, dont le tbeme devance de dix ao1 une c~l~bre ch~nsao de Pils et Tabet. 

Et voilà qu 'Un t>cau Jattr J'appna que CAr!me s'embarquait sur un cargo. et no allait pour trois 1onss mo:a. aubrècargue aux yeux ~enelllés. découYTlr la mer oœane. lea tl~es Sartuse•. l'exorbitante Floride. les namani., rose. p!qu& sur une patte tout I• IOng des laiUnes du M:sstss!Pl. 

le Poe>OC&te)Ktt a ta tete 01ancbc et La Havane aux vteux rempans larouchœ. J 'en rc tal d'abord comme deux rondi de nan. 
Pu je tt!lécrus que ce '-'>Dt oou,ent dt'4 types comme cela. qui ont l'air dt ne pas y toocher. que l'on ,·ott s'élancer dans le !lentlcr des aventur,,. et en rapporter tou\ p;ein de souv«run épat.uita; et, comme I• bon Caréme est un dt mes amis ttta cheni tno~s avons. Jadis. ~té en.vm· blel, Je me bàtal do prendre des rages: 
- A ton retour Yleux une tnt•n1e• n·eswe pu 7 E · :J y a moyen rapporter c~ quelq 1es ctcares hl.va· n ..... 
vcteur, voici 1intervl••· Quant aux cirares. 111 ne sont boaa qu't. la CO!l<IJ Ion ~ ·e- lumer sol-mtmes ... 

PLEINE EAU 

mer, c'est wie espke de retn:te lalQue. un• cure de al!Ulltnanen1 ton:J:anle. don: Il OOD'1<ndral1 ql)O :<> llocnm• 1ocUI coupt.t deux ou troa foie .,n exl.f~C<' pour la d<e""5er dt..s bava.rdag .. e1 d .. o.g1:a:lonll qu !'0\11;-t vU&1nemcn1 des ro1a.11ea que O>eu a OOtlltlUIC$ en vue de la mednauon 
Vll\itrquatre Jours pendant lesq11t:S oc lait UM rt\'\alon des .aleur.. V;n1t-qua1re Jow$ pendant 'lequel&, oa:.il par IA magie d .. el~ta. on reJeue Io &Octal le un ... aque, la pohllque comme dea •uperlé1a11on1 11..slbtes i.e.. ttolles. la mer les dauplunl Jouant autour du nuire, la cbate patb'tlqUe c!es LCYOns laaes qUI a abat1en1 s11: le pont, la v<.alon d'une enorme tortur. de mer ~uratt à babord ; c en e&L 8.IM'Z - presque trop - POUT lnt•rrompre le aon&e ... 

- Le • S.lg;.q~e • sur 'oq11e1 toJ avall prll ~. !Ile t. peu prei; onze noeuds. Ce lent voyage. entre ciel et eau, cel~ ne peut être prtsen·~ de toute dé-~ranc de toute unp MS!on d 'aband• n 1 
- Peu:~tre en ~tait-li ainsi Jlodls, lonque 1a TS.P. n'existait p&.• AuJOurd'bUI. le marcon!Ate voua reU. t. 

I'"'- •.rs . t ·œu ne t~IL point de :"l•n1res ~En qu:.;. liP lOt•r&. no en aa:u~ un· mau. 1·eopnt en enterld un grand nomore . dont lea a~ux mJ$~rleux ça et lt. peuplent cette mer qui puait nde Et IUDSI. .aul en tempa de bro;.all· 
lard - comme ce lut le cas po- or noua • Ou"""nt -, t. aucun moment on n·eprou,·e le Kntlment d'~tre J)f"rdu .. 

- Ce dut cependant etrt awc JOle que tu aperçus l'Amfr\qoe? 
- A •ec monlb d• joie q•.ie d'étonn•ment. La Nouv•lle-Orlé&rLS lut notre première sca!e. Il s'ar1aa&lt de remonter 

le M~csa1p1 pendan: douZ< lleur<'I. "t le "ll"C:M:• de -lar11Ms ,., ""osea peuplé..,. d·echaaa;ero, c•tte Jmpreaton d'estuaire limoneux et d~mesurè. empire d• la l~e et dee courants d• eaux est auelque chose de dtroutant et de 15Uperbemen• -néla.nco:,que. 

NOUVELLE-ORLEANS 
- Et quelles sont tes aensattona 1 ya.nk .. • t? 
Le ~te Carême hésite. puis sans ~narements : 
- ~ mauv,.... du point de vue aptctal qui et le m!Ml, c·..,._.-<iire du poU\t de vue .du patte, et du potto belae. Ce q1l' rend lnSJppôrtable • un Eurol>ttn de ma IOl""A' :c oontaci avec tes Eta.t&-Uni.. c'est t.aut d'abord :·t1· lro) able un1lorml 1 de touteS cbaots. l'unpezsoDD&l!t<! b&;. luc1nante des ét.rob et de leun oeuvres. Rues unllonnea. buildings et a1cy '<:r&pera tous pate'1s. Dans cea bUUdlnp, d"6 mobiliers tdentlQues, " des plates tmmJabt.. Ascm· a<>ura sunllatres, plaques de modrle unique, tentures dont pas une ne se P"rme\tralt de d~l'Oller aux deux tona. le [ J&Wlt et le vert •t qui reiinent tn toua lleux. S11nllltùde des hommes réfl•xes et propos cllcbés. v~tementa reprodul•~nt lea v~tcments du passant qui vient de disparaitre. Au milieu de cette procltg•eu"' polymécantque bumll!ne •t urbo :ne, clans ce monde d• robots, d~ lemmes. ou plut6t dea poupées de superluxe. Procllgleu.sement Jollea - prodl· 1!euaement 1ides. les lemmes amérlcalnl'& ont l'air de c marquer • seules dans ce monde tout en séne Hélai. t. les approchtr et t. les étudier. on constate que leun sourires, leurs propos et leun iunour.. tout cola aussi est unllormt con-.ati-On&•l. creux et comme mont~ sur ressoiu.. 

- Cant et rlgtdl\e bntannJque 7 
- Des bOtea ultra-d .. cents, oil ta pollcewoman. au food du couloir cu•tte les ceos qui seraient tent~ de M 

trom~ de cbamore Mail Il y a le camp1nr et l'auto. Et les bateawc de neun Au week-end, on part en cro!&l~re de deux Jours. aftC cabine ramie. comm• l'étalent. dlt.-(JD, Jo.dlJ. :ea chambree d'hôtel t. Vienne L"\me soeur qu·on a louée rait le taxi pendant tout Io trajet. C'est la lune de miel à prtx llxe ... 
- Pas de rell(ion 7 c Non, m• dit le , "" Ca tme, U " est paa d'ennui POUT le - Oe la relig1oottè, ou plutôt une decompœlllon de tou-pu&Ager d'un cargo même •'ll est .eul a bol'd en présenc• tes les rel111lons en un puUulem•nt de aectes Au fond. lt de "~q·1lJ>&i<' pendant v1n1· quatre Joura. I! y a d'abOrd c,1Jto du dollar rtmplac• à "" : p~ t' .• lnt~n..:tuallt .a ~. Dffe laquelle on V;:. et c'est un !tlln tn~rleur j :tin, mail beaucoup de bttn1·emance sul)<'rllctelle pour l'art dont un écnva.in ne se !aaae Jamais. Vin&f,-Quatre JO\\?'S de et la l)ell$ée du vieux monde. Oea sens pu mécb&nt.s, avec 



' ourquo1 
celle perigrinalion 1 

lravOJ71ant à plat permettent de !'aire les diverses 
pièces comptables à la fols, 
Les erreurs de report el de pointage sont donc 
enh'erement supp1"!mée s . 
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g SAINT-NICOLAS i 0 c o Vite, vite c g- c.o. i ~~"un b•l'et de fa f g 12e TRANCHE 1937 de Io 1 
! LOTERIE COLONIALE~ 
Ct et IJ"'Hez•lf IUX l()IUoeh c g Un bonheur est vite arrivé ! ~ 
~nnnennnl'ft1 no-nn1nnn~oonnnnnn. ~•on~ 
un• pauvreté de vl• Intérieure sur laquelle nous nous P"'fl· ch<>:c• comme sur le ~nlge d'un soutire; paa d• foyers, on nait •n clln1que, on meurt en clinique, la mort, la vie t l'entreprise. RapldJté aans nom des rythmes urbalna. Où • '&1.•"0lr, où flàner t J'avais trouvé un po.tt public a~ec un ic tt1111 et do vteillts dames allant à petits pu. L'Unlque 01141• rencontr~ ..• un jour que féi.ù lM de marcher sana t in. comm• tout ce peuple a~ns bancs et aans terr&asea. Je m·Mlla un !n&tanl au ttt>ord d'llne !ent:re. n y eut au. 111.<)t un attroupemmt, on me prit pour un malade ou pour 

UD !OIL 

- A.lors, ooniact, ztro ? 
- J'ai aimt', dans la Nouvello-Orléans les cur1eux !au· bolll"llS ~gres, et cai n~l"'6 eux·mèmns : dans leo tram· wa)'. Je me sul5 obs:!né a m·......,.r av.:.· eux dam 1 .. ~ra compartiments réscr• es ; • Colourtd Cbap only ». On m'a ptl.t par le bras, bouté dehors cl comme Je rou"()étal.s. fa! paasé pour !ou. Et pcut-ê1re a rau-k aUSSI aimé - al j'av •la pu les approcher - ces v\ell:es famtlles patnc1ennes du temps nù la ville etall fra.nçruse et qui vivent da.na un orsueUleux Lsolement. 
Bn-1, rnalctt :eo J\:e~ que M ebannanta ,IOUm&!»tes amérlcal.04 sont venua me demander, curieux de pr~ C41ona sur m<>n roman • !ip<>rtU » • Le martyr d'un 11\lP' por,.. •. j'eusi;e éW bien ma:.bcureux •na le !ratemel ace· ·Il M l'IOtre oonsul. .M. Femend Oobert, qui 1'at bêtl Jà.ba& une ch>nnant• maison flamande, et qui al b!rn le p: • cordl dea Li ~eo., cordlaux ... 

TERRE AZTEQUE ET LATINE 
- Au !11• ue •< chi pou u1t I<' poéte Cart<ne. el TI>lcl l'enc. ntemt... : IMnmes. ll"YS»RtS. animaux et fleun. c•cg• 1& f'°('r\(\ la joi..\ !a rum1t:e latine enhn retr\)U~ ,.~ SOUS un Clel de perwnche, que d'éall"'S ! ~ peup~ -.. e..:r-. pc>r ~ <=P:•"' et ie. Pinta q\11 1œ c&rdeD IOllt ecnMlé! sous d<'S Jam"' d'or ... 
J·au dans :..,. yeux enco,... dos vlslons ln<>ut"'. Je me aou· 1'Vœ d'un be i.ranoparent mals pru profond -- u ë•.&lt si b ·•· 1 que :,.,. ~ qui 1 m<:<>mbralent ..-mblalMt !)Olllaer dllns le ckl Sar l.,,; rm.-s, prta:~t !\e\llement qu.elqueo ca $embl:lb!es a de. clel'it& •• Et dM.N ~ fond, del m< ~ d l1n bleu p;us profond encore. de l'azur aoli· 

cl.Ill~ • 
DU ""'on œ S«Onde cl&.«< ol) l'étala monté. Je jetai d.t.noo :e !ac un ét.u! de b&Dlbou. qul cont.ona11 d'éb:oumante 1ardcnla.s. ndittés pour quelque. 1 œnt&vœ ». La vlolenoe du choc fit 6clate • l'étui On eut dit un !eu d'o.rtU1ce flo"'1. dam de l'UU!' ~::• d'&l1fenl ... 
April :. J)Jnmldea du SoleU et de la IAme, &pZ'6o la ~ton du Popocatepelt eruielgé et lonnld&ble, ce qui m'a trRpplo le plus, c'n<t Xo<<"hlmllco. la Vtnloe mexlC&lnt c·.,., une dte lac11'tre oO 18 Ind!ena, b,...,,...,t et pét.:1aaant la boU•" ont établi de longues jetées qu'll.s ont plantffol de r•'.ll"S. n y a lt. un match~ perpét,1el. déba11~ d< trulla, dl' p&rfuma, ~ CO'.i'...urs et d"S ~toi soua lea pcupll<TS eo l"" ~au:es, et l• grou1::emont des guper~ aztèques aux natte_. très noires a •<U les crands chapeaux, dm~ dans leurs ponchœ avec U:•• "'*"" md:otble. O.. pao1:vs d'I locatJon r.lttu~<'nt dan' Ct$ IAllUD8 on Oeurs. Le Vo'.can·rol sun·•lll<' au loin Xotchtml!ro. On "" là pour r+vor falre l'amour et boire le pUJqut, la terrible eall-d~Yle de c~us ... 

EXTASES ET DANSES 
Quoique «" M icq .e clwo m<nl mnmunls'.e et anuc'encal. l)oW'S»l; ;., l)O<'te Can""', la pt~~ du peupla eat ltonn&n:.e ; J'ai ru t l'cc!:.e d< la G.ilo<k:'.uPo, c1a. !=· mea ae t.tatnant • ~""""" dans la nd "' !allant aHc uu U'fs longur bo!Jlle, d"" mœntatlons &ur l<ur enlanl nou· '-e&u-né. La bouch.,, :e nn.. ~ Iront. 1- maina, pu wit ~~ du CIQll)6 n'élAlt oub~ ~la ct.:re IC'Clla dUJ'C> Pu.a. ~ !'~fan, a ••Jbl l' c enchantement ,, on allum~ ·• cl.ra• et la mère oorte le b.unbtn tn oflrande l la Vlorie. ttln• de M•xieo Des c1uranta prlmt to11t bAut • .., conf,. _,t tout hAut, .., coucll<nt 1ur ka dal:<i Il 1 a d"' "*nu polJnant...,. ""• pr1>11tomem•nt~ prr3Que ~que&. 

Et, sana doute, rette fol, on l'r<plolte. Jal TU là un Ch11M m:racu:eux COucM &llr le ao:. et lltténlt'7Dmt lm· me111~ SO'.ll :es plec"" d'al'ient. Mats :e peup:c mexJa.tn œt au-dCl<."\IS de ce& ~ères Et J'•tL!s knté ~ m• dire : d<n.nt un tèl d~bordemnit de fol, qœl cruno, 6l D'.N n·e:calai~ pw.a ! 
Apns l'inrroyable et OfLrbare ap'.endour d<s ~u.,.., 

ourlff~ d'or sculpté. après la prolus:on de rinceaux. de ~lu<es. de bols •~ de m~taux préclrux, ccnu-asunt nec la pau.,.,,té dea ftdelea ext&uque., ce qu.I m'a p•ru l• plus apé. cltlquemcnt mexicain. ce aont leo da!ISCl. J en via d'ltoonantes. au Palais dea Beaux-Arta do .lofexlcx>, Et notamment, la <! uue df"ll V1elliards · courb(-s 1ur un b6.ton, 1ls po..nus$ent à la qucue-~eu·1ett: le prt>mter t'"nt un '1olon, et to114 porttnt d'< maaques étrAn;;a Le ln<'~r de Jeu .. 
~ du CTO\lpe, ;es •ieux a'alltnent. touJOU!'l oourbt.I sur ~ bàton. A11 mom•·nt oil i.. Vlolontste oommenôfl A jouer, Ils lit' rep.rd•nt d'un air •!lare. comme 61 'ralm""'t on ne pouva!t dernan<ler t. C!es '""'111 de danser ~ a Pt'J, entrainés par le rythme, lb comm•ncent à a11tor gauchement les pieds: puis la danse s'accél~re et l'on reate éb&hl de voir ces vtelJl&rds '-'Qua>ant un ~este qu~ d'abord parait maladroit, ~ •• dôplol• en d•"> ébata qui UMI· nent du prodige, mats sans que le bâton ces.se de servir d'apput et de telle façon qu'à cel1 &UIS momenu lea d•n· aeun pa.ra.Went \'Olt Iger autour d• c• support 171T1bohque, et aana Jamais se départir de leur ~!fal&.'4•ment caduc. 

ll 1 a 8\WI d'autres d!\nS<'• ... La dame dU de..Jr .•• 
- A nie de be::e& COI}'J)hHs ? 
- SI t>e:'ea, comme toui.:is la c~ de IA·bas. qu•t. mon retour au Havre, oo qui m'& frappé d'abord, ce !ut la laideur de la femme eurol)ttnne ! 
Nous continuons t. bavarder, lt bOn poéte et moi. du beur•• lona. n me raconte aon Mexique. me parle du poi:te Orooco Mu.nt>n qui l'a l'fÇ\l comme un frère, me Ut dea extrait$ de journaux O!<?lgnols q•il chMtent le los du chantre brn.be.nçon : 1 El <'minent~ bal'do Maurlre Can'!· me es de los poo·WI (/ ie reaoclona.n crntra la pœ>Ja lntelectual. perslll\Jlendo una poesla hwnana e.1')1ntual y de corazon ». On a beau dire, cela Jette un Jus 1 Puis Ca· ''me évoqu• le vire-consul Lemm•n.• qui. pour l1denllflcr, lu.1 montre un nul?W'ro de • Pourqil<ll Pas ? > où fat corn. menû l'œnvre maitresse de cet. ami trèS cher, 1 Mère 1, admirable et pieux cantique. Nous qutttoll4 en bavardant le Mexique l l'échine "OllJevle pgr les volcana dém..ur&, lt Mexique bœau comme los petit• "61>\>a qui U.ren\ là·bN la chattue. Nous volet à lA Havane, et Je n~ Mis trop pourquoi Il me prend envie de demander au pœt• si l'on UOUft :â·bN 1-uooup de U....... de '.a cl.rua.~ !ran· 

9&lH ' - Pon peu, me dlt.-11. t llt>Ore que lea 1ena lnft.rulta . .. client notn langut Ce qui domine c'est I• JIMsf • conqu:.. tadon a•eG la morau•. superbe et triste, de l'bpaene. Au Cra11çal'\ rMte la planterte. comm• de Ju•te Et Je Puis t.e eont.er qu't. La Ban.11e U ae trouv• un clMma 1pk1&1 que rtprou•eralt M. Wlbo et qui s'lnt!!ule : • Clnéma-Cochoo •· - Craint• d'etrr SJSJ>l'('t de !A.Ir• une publicité QU• 1., ellp&Cl'S Jnt~rJetés n'exCUJll!l'lll•nt PflS, oo ntill! pennettra de n'\nal.Ster potnt 
LA CAUDALE. 

Les manœertta non lnMril ne ooat pu ttodu.s. 
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PROPOS D'EVE 
La cigarette 

n Il a, 1'41'011-11, tn France, quelqu'un qui t•eut twganlier 
11ne c Journte Natlu11ale contre le Tabac• No11s n• songe
non1 pas 4 n®' en étonner •i semblable nout'tlle nous 
arrivait de Neic-York, Nous sat'Ofll, rn t/let, qu·11 erltte 
14-ba.t un trt1 grand nombre de damu redoutabltme11t 
11usttre1, dlJnt tO<"Cupatlon J}rlnc:pale comlsle 4 ettndre, 
par tous le• mO)Jtm, le règne tû la t~tu. lillu •• '"""' 
done ...,. ce Q'U'd/e1 nomment le .,..,.., aott- la i'lalence 
netzgl" et lttue <k• tn.111<• de la pampa!. Petitu etr<-elle1 
..,,... des crânu impermtabltl Ota renlt1 le! plus tnden. 
tes, tllu ont ]>OU8:d <k toute. leflr1 forces a.a dt•li3trea 
de la /;)! Voüt.ad; ellu ont ensuite éperdament rtatnt 4 
aon a!>Olllion; voici au'<lle1 tYUlent au1ourd'ltul arraclttT 
le calum..t tû la pal.r des lèvre• de tou1 lei AmérlC4in1. 
Mat. ceci n'eit pas notre lll1tolrt: lu femmei de Brlgl([Ue 
IO!lt moin1 /troc•1 et '1 par/ou elles l'tltt:ent a'"'c un.: 
certain.: acrimonie contre clgaru, 11'1"'• et cfgnrtttu, c'est 
plutôt d eau« de• «ndrti que lu ltomm•s rtpande11t par
tout aNc tant d'imokda11cc tt en raison lk1 troiu ([U'tû 
Joni da1&1 lu nappa u /e1 1cn:U:tle1 quclld ce n'est peu 
dtJns l.ur plu• l>ea11 costume. 

qriJer;e du tabac peut remplfr, 
poui lr1 homtr.et. 

•• elle le /lllf 

La ftmme rutte fiUe, r&e al<.% amoun qv'•Ut! n'a paa 
.ues; ceU• qui ut demeurée se11le rtmlt, aa1&1 ~ nuaqo 
bleu, le vUogt qu'elle rtgrctte et dont elle alttnd p.ut-llre 
le retour; la f<1>1m• dtçue pu1S• dan& m boftt â cloaret
U• un peu de re•l1111atlon; la lraraUleu.<t 11 trout>e un 4'
la11tmcnt. 

Pas be>oln de f11mft pour toi.t ttla, dllo-ro.1, MonJit"Ur1 
Mai1 '1. mau JI I C"1Tlpcrez 1nlement Ier 11ttll•dt1: vold 
une /ar/M a/1ai1Jtr, le front d4nl la main: unt ftm1M 
IOnge; "' pcnite, IC3 1tntlment1. •es <'hllgrins roulent "" 
circuit fcrml, de plu1 en p/111 ..Ue, de plu "" pl11.4 dolllotv 
reu1ement, 

Regardez <'dt• autre silhouette. la duartlte a.a doigts. 
La lrgne t!t dttenaue, I• tront Ier<', le recard perdu au 
loin. lu ooucf1 fuuent par la tangente t t 1'tt'llporent Zen· 
tement. 

V®' dite• que c'••t 14 pure /ivrtal~I•. que ce n'e•t i>41 
•tneuz, qu'on ne dépend pas comme ll4 d'un ge.te ou d'""" 
pose, 

-Mau/ cher Mon.<lturl Consulte: lt1 psvcholav-, int.,... 
rogu le& Jpéclal11tt1, Ill COU• diront qutllo étran9•1 méoo
nlqua now "'11lm•s tOUt, homme1 et /mi.mt1, tl .,,,,,.,,.. 
nous c!tpcndon1 dt peu tû chOJt, d'un 1Cm/1le qu; ""'"'· 
<1'•11 ravon. d'une onde. d'un rrqrre fait 4 la ~. dt ""' 
clt•m11&1. lntlrt..._ 

Il Il a plu.s: petit 4 petit lt> /emmu de notre soctttt 
1>01tr11eocse "' 1ont mlsCI 4 JumtT, tlle. au1JI, d c'en am 

O-tpect fort fnttrwtJnl de cette question qui pourrait dere-
n ir un four autsl <'pint••• qu~ celle de l'alcool. TISSUS DE LUXE « NOS CHI l•'l<' O NS J> Ln ennemt1 du tabac disent que fumer e•t '"' vice; la 
eh.ose ti'eat pas d<'r1lllntrte. 11 apparait bien nu contraire Coupes soldéel • 38, rue Grétry 
flU" le tabac 1•11.mieic parfaitement acec la ••fi•"• et la 
1impllcttt tùa 1111rUri. Braucoi1p d'hommes font m~me, de Vacances d 'hiver 
ln.r bout!arde, un~ maniere d'tnS<'lgnt. N<>U> ''"'""" prtia 
tù conclure, d• et q11'1l1 nt la quittent famah, qu'lll aont Le ù1 ai• •n· ~ <!ana !œ mœUl'll à P<'U P~ autant que 
trh dtmocrall~ent de profond• """"'""· do phUo. la rur.tatlon, le bain de aolell ou le clllétll3 Ne paa tain da ~=nt'::dnem""t dJtachb de tout" lu conttngc~a slc1. c'œt mcntm qu·on est rétrograde à tout c• CIUl ••ti 

La petite hlltotre notLJ rapporte que la femme du prt- progr~ et qu'on a alle!nt un li• dbtsptitmeni r"'5peo
n dent Lir.coln f1t11UI1t la pipe. c·tta1t une bonne ftmme que tab!e. Et tncorc 1 C'est :Out iUllle si lt'S Jt"lll1ta couchea 
le grond hom1114 d'Etttt aimait tendremt:nt et qu'il con. ne démontrent pas a1Jx VleUlards QIJe Mathusalem dncen
.u!tatt dlJni 10,.. la <'IU di//IC!le&. dait ga!llardement en ski les pentes du mont Arar&t, et 

li est dt fart qut la pipe trige une C<>rtal11• placidité; que c·œe la praUq11e de ce spon QU! 1·~ conduit à un Age 
elle n'e.<t f'O•stblc q1lau rtpoa du corp., lrquel fat•orüe si avancé 1 
r actn•iU de l'e.prit. Crl/('-Ci tst e1ttretenue par la ntctl· Pour taire du akt plusieurs chO.Se& sont n~cl'Mlllres : des 
.irt d'a.!pirer la fumü, laqu•lle prét:ient naturell~ment, vacanees en hlvor d'abord, mal$ ça, U perult que c'est 
tout• vellt:li do aomnOltmœ. Arec les t'O/ut•s l>l<uts qui compris datu le progmmme de pain, do paix et de ltberté 
1't!lh~t lentcm•nl, la penlte monte, tire t'Ollt, toun:o" qu'on noua prcmet un ~ partout dlllls le monde c panem 
E::~nent e.urclce t et c:ircenseu ou, autrem•nt dit. rien de nouveau 1011S le 

011 7~U• autremmt dt la cigarette: die Uf d"t:lartc soleil. n faut eicore d•_, cheTŒœ ao~ un coatUme 
/rlt>Ole et b:..,. de• gent la trout'711 cll«IUante aru dofgû approprl~ e~ des ak!~ b\<'11 en:,.ndu. Q'~an~ à la mani~:e 
d'une femme. C'ttl qu'elle a trop •<Tt• d'attitude akZ' de a'en aenlr. U parait que ça Vlent tout ~I dh que le 
c l>Ompa • du t/ifdtrc rt du cl'1è!n4. Elle •rut tndlre mru- su.Jet est dl\m la neige et aprb un certain nombre de 
""'' e/1et, ausrl lt1 morali•lti l'en prérnlent-tls pour la chutes sur lo pooUrt•1lJ'. 
oondamntT... Io rnom/11tt1 et au.n lt• ltumortsttt. on Le cœtume est, pour beaucoup de aportlvea. la partie la 
/ ait cont>lllter par urmplt, lu occupatla"4 maltrntllfl plua tnt•ressllllte d•1 ak1. 
at"'o le petit cylindre tmpana<hJ, on a/out• d ctla de• Que porte-t-<>n, QU8 va..km porter pour ~bloutr de se. 
oommentalrt• ironlqu., et ltl bonnes gena at!rnt: c Oh/ e•plolta le public da clm .... ou, p!ua courammont, pour se 
oomme c'ett vrai I • tordre les chevUles et sa bleU!r le cOU! pUe 7 

Ma11 ce n'ut ,,... rral / r t d'abord lt1 femmt1 n'allai· Eh bl•n. il ,.mblor .. lt QU'tr !alt de couloura. on att 
ùnl d ne 1(11grl •1.t peu dt1 !>ibi1 penaant (11<arar.te ou 1 abandonnt lea ooetumta blancs ou ~ cla'n. chers au 
cmquanle ans. rt elles ,,. le font pa.s pendant vlngt..,.,,,tre duc de Wtnds<.r. i.. loglq"e est re«nu• ch~ 1-. aldtur1, 
hrurt• par '""r et plus d'Un qui ft&tt ,.._"Il l'hlver dtrnl•r arec: un ooetwne 

li li a btcnu·oup d'hturt• t'idet au cours d'une t-it fbnl- b:ane s'est aperçu. un ~ tard. qu• . .:ur 1'3 hauteurs. on 
n.lr.t. d~s heures tcm' l~r it nd,~ -nt. t qi ,,. la f)o 1te re trou\·e pa,s d,.. •""int•Jrt•rs ! 

TEINTURERIE· DE GEEST ·· 41. Rue de !'Hôpital •• -Téléphone 12.59.78 
Sr::S llELLt:S TEINTURES. SES NEl"l"OYACiES SOlG NS:S -::~ ENVOI RAP1D!.' Z:N P.ROVINCZ: 



Le Narciue ble u de Mury 

Io palfum q;:I captive l'lme. Extralta, Co!QIDe, lotion. 

po1Jdre. fard. "'"'"· etc. - En vente part.oU'-

Lea tziganes dans la neige 

Doac, nous vol!à revenus aux ~llltea sombres. Ce IOD' 

Un grand tailleur 

R.EpaV d~uls ':S an4', pour Je beaa tranll aur m•u:r. 

ei la bauto dlatinctlon de - vttement.o de cb'émonlt, 

bien entendu. lft couleurs à I& mode. Le &Ttnat. :e ft?t If, r. llarc~-a=-Hnl., T 12.46JI /~ OGZ. St-H~lm"t) 

meu=t cepencllll1' tlcltles au marron qul va 61 blm a'· ec A I .. . . myrte, :e blou 11uu1ne dominent. Q'1elques t:~cani• cl<>- l 
l• Jaune, et au noir qui va avtc tout. Quant aux chan- a m a m e r e d es aviatrice& 

clalls, aux 11anta. aux <es~ aux bonnet&. lla aon1 cle 
toutes lt'S couleurs possibles et lm"lnab:P.L Il faut qW! Quanl ••\X bonn1 • •t_ ont toutes let formes pœs!bles et 
la s.ltleusc oe reeQnnals!e de lotn. llU!&l est-U de bOn ton un ,. ~ blei 
de ~unir sur u l01lette une bo~ deml-<lotml!ne de La "'"Ute calotte rollde d'er.fant d• chœur a un peu perdu 

couleurs ditt~r?n'es et mème, de prtfér?nce, oppœtta. s~ du l<Tnln : on l'a trop porttt. Mala le pasae-montacno 

a la Ytlle. on cbarche des accords de l<>ns mourant., de tn reaagne. D est aqant et pratique et •oua donne l'allure 

n uances rares. a la monta[llle, l•s teintes sont franches avantageuu de celle• qui monrent aux hautes alUtudea. 

et Joyeuses. P'Jltl hurleraient plutôt entre ellee 1'U le Mala la &rancie •<>ill~ va à la co!!fu,.. style avlatrlct. On 

fallait 1 ne !<t rl!que tout de m~me PRS à porter le casque de cuir, 

Ilan dernier, Il y &\"&!t latte OU\'Cr!t' t'll!rt l• pantalon ma!s on adopte wu1 ce qui y ~mble. Quant aux ln6-

long et 1"" t111c:UrtKx"~ers. Cette année, on porte tndlf- Yltables lunettes noltt3 <dire qu"et:e,, t:.~nt bonn!ee e& 

ftremmcn: les deux, a~ bien que la culotte lr<>IS-quarts, passaient pour lné'.4a::tes au posslb'.•. U y a qu•lquea 

rn07tn terme qU1 rallle les h~lant& anntt'S Il, œ sont B •l dca hme•:es d'av. ·eur, à motn.s 

Mii.la pourq11u1 les vestes de ski ~voquent~llea tour a que ce ne Mii des •Ull<ttee de motocyclllte. 

tour les escrlm•ura. le ch.aMeur tle chez Maxlm's ou l'un!- Somme toute une élé\:ante sportive en costume de ak.I, 

lnrm• ci.,, ancl•IU tzlgaru>s ? &\'OC aon ample p•nt..lon, ses gros 80\lllera. ses gros &anis. 

Eli• en toujOW'll collante. dtpusont l~érement ?a taille. son atmb!<>-c•squt' et ses lune:tn t"D hub!o:.. ressemble l 

a•ec ci.. =en OO\"Pfla excessivement haut, ou un peut s'y m~p,.,.ndre à ur scaphaOOrier 1 

roi ofl1C1er quJ achèTe l'1mpr-essl<Jn d"optrette que d?nnt'nl 

d~Jà les revers. passepoil• ou brandebour&s de couleun con- L'esprit en famille 
trutantes dont on se plait à les orner. 

Au téléphone 

/\!Io Il.., 1 124 d"1.I Iola \'OUS appo~era : 
HUITuF"' CAVIAR. FOIE OR.118. 

(;H Y~ELS-VllND.\.,DfE 

47. rue de la Fourche - Tél. 124.124. 

Bu ou guêtre s ? 

Les ace..., J.ro "' nt.s. bonnela et bu. sont de la plua 
rrancl1 tant. e c·w généralement une tantalale tyro

U•nne. Le 101\t d.-s petite$ neura mulllcolores ne passe 
décidément paa Après tout, c'est oaez comprthenalble : 
la main la plua nne ne peut Pftl'llllrt jolie dan• un rros 
1ant de laine trlco1ée: aussi a«fforce-t-cn de rendre le 
cant • amusant • c·est ce qui nous \'&Ut ces u:tcota&es 
compUqut.s et naifa. 

Les ba.s llOnt naturellement asronl& Mali l'on M>lgne 
rurtout ~ b3s quand on adopte Je pantalon court. /\Tee 

le pantalon long et ml-court. c'est surtout des 11\l~trea que 
l'on porte. 

Et quelles 11\l~t rra 1 Plus ellea l!ODt saugrenues, Pllll elles 
aont chlc ! SI on peut les awtr oranae ou vert-pomme, wut 
est pour le m!•ux 1 Nous avons m~me '"ll os cu~trea l 
e&rreat:J: de l'llne'.all du c Tour du Mond• ..., Quatre
Ylnsta Joun •, mals adomees d'WI pe!lt cœ~r. à l'dfet 
le p1u1 t}'l'Ollen c·eat ce qut s'appelle avoir dea cœun à 
aea pieds 1 

Avia aux lectrices 

T ut.fs les lectrtcta ~ • P<Jurquol Pal ? • QU1 tricotent 
doh·ent demMder d'urgence l'tnvol aratuit du dernier nu

~"' des « F..ulllet.s du Tric« •. Ceux~I publlent chaque 
mols, en couleurs, de très joli• modrles elairell'•nt •• Pli· 
qu6; et faciles A exkutcr. Aus.•t. th<'t"" lectr ices. ne r?met
tcz pas à dcma!n, pul.sc;ue cet envol est lait gracll•u><·ment 
et aan.s eniai;ement pour \'OUI, et en rous """'""'1and&nt 

de • Pllll!'QllOI Pal t >, e:l'oye:r. Yœ nom '" adre>sc aux 
Nbtures des Trois suisses, S<'n1ce e;o, à I>ott!;nlea œlan
dre Occidentale). 

Tonton Fulgence est marié et sa remme a autant d'et
prlt que lui. 

L'autre Jour. elle ob!er ;ait, dans le Jardin dénud~ par 
rautoJDL•. un tout ll'!:lt ol&eau cherchant quelque nour
riture. 

- Pulgence, dlt...,Ue en oe tOUl"DAllt vtrs aon mari. r.ena 
rolr cette hirondelle 

- Ce n'est pas une nlrondelle, dit tonl<>n; les hlron
dell<a \'Oyagent.; eu.,. qUli~nt notre P'\Y pour aller vers 
des c:lmat.s plus doux 

- Oh out ! lalt tantine, Je n'y sonce31s pu, c·t'st comme 
1.,. mo h"3 

Brillants, Joaillerie, Horlog erie 

Il V /\NT d'acheter. c~m;.ar.-z les prtx 
de la MalllOn A. Bollu, 

33. rue du MJd1 <Bourse>. 

Très juste 

Tonton FuJ.&ence 041 mal&de. mals U ei.t brave. 
- Je ne cralo.s Pt.a la mort. dit-li. seulement Je :rou_.. 

que la Pro•-tdence a bien mal arran116 lee ch<»>es. l\!nal 
le prtf~rera:. de beaucoup qu·on en<:errlt mon Ame et que 
m•1n -p fût t:n.:nj te1 t 

GRANDE TEINTURERIE ROY ALE 
- réltphones 12.93 61 H.39.71 • 48.39.91 15.07.8• --

La preuve 

On d1' pute au caf6 sur l'exlstenc~ de o:eu. 
- Il exlate voyons, dit tonton P'Ul&ence. s·u n'existait 

pa.•. comment aurait-li eu un fil& ? 

Défini lion 

Q., ·~ que la lld~lltt? 
Unti forte dêmaniealaon avec dêfenae de se rratter. 



RESTAU~~; ARMES DE BRUXELLES 
13 , RUE OEs llOUCHl!:RS - rEL. 11 21 18 
GRANOE SPECIAl.ITE: OE .. OUI.E S • • 

La bonne mémoire de Jokke 
Jotke es: !s aur lta scnoux de sa maman. dans le 

tram SUrvlent une tris i:rœse dame. 
- c·est une femme ta 7 questionne Jolr.ke. 
- OW. c·est une dame. Tais-toi 1 
- A quo! \'Ola-tu ça ? 
- Tu vols bien qu'elle est hablllée en dame. 
- Eske qu'on r.t une dame à eau.se de ça ? 
- Mals oui. Tela-t<>ll 
-Eh bien 1 papa ne le croit ~ lui. car l'autre jour. 

quand cette dame a encore prl& le tram en même temps 
que nous. J'ai bien entendu ce qu'il disait: 

- Ob la lai Q "<St-<e qui nous amve là? s·u avait au ... 
Desespé:tt, I• maman inei la main ar la bouche de Jolt.ll;e 

pour ~'.oulftt son caquet. 
L& i;rosae dam~ n'a pu bronché. eue sou.rit même t. Joltte. 

La maman ~ en I• dr pleurtr 

lUNEllES APPROPRIEES t CHAQUE YJSAGE 

7 ~:s~~7,~ 1. o~ ON~~~ 7 
Le dictateur 

L& pi«e tamc .lie de Jules R<lmallls sera enlln donMe à 
Bruull.., au Palais des Beaux-Ans, le 8 d~bre. à 1 b. 30. 
C~ à f'an. par Francon. pws repr..&e par 1 .. IOClé1-!res 
de la Com~le Fn.nçalse. elle a connu un unmen.~ aueùs. 
C'est avec la mme dls!nbutlon qu'elle sera donnée t. 
Bruxel'.es: J""'1 Herve, Almé C.Aliond. Mary .Morsan seront 
ento'.irès par !ea mell.eura al'tl&tes de l'Odéon. Ce sera une 
représentation unique dont le bénéfice sera lntérralement 
versé aux bourses d•s livres de !'Athénée de Salnt.-OtUcs et 
du L.vcée A. Dldertch. - L& locatton est ou•erte dans ces 
de •.~ ôtabll.sscmenta, alnst qu'au Palal.$ d0$ ~ux-Arts. 

~ plua jolia articles 
pou: Clldeaw:. a .. ·1 en conl!ance au 

Magasin du Porte-Bonheur 
'3, rue des r.to'<40n.., Satnwosse. - Trama 69, eo, 5!. 

Quand ça devient sérieux ! 

Une Jeune fW• peut m•ttre un costume de &Olt 11&11$ 
Jamais tenir une cro&e dans aa mr.tn. mon vieux. Elle 
peut mettre un malllot de bain Mns l""'-ls a·approcber 
de l'eau. .. ma14 quand elle entlle une robe de mante, Je te 
fiche mon b!llet que c't.at pour quelque ~-

Elle et Lui 

LOL - OMral-Je \'OUI donner un baiser? 
ELLE ( tn pettO) • - Encore un amr.teur 

Tissus DE LUXE (( NOS CHIFFONS )) 
• Coupes soldées - 38, rue Orétry 

Autour de I' Antenne 

La Belgtqu..- comi>"'.111 b!entbt. dit-on. un mllllon d'a:i· 
dlteun.: ce ne sen. cena!n<-ment PM à l'L N. R. Je peo.-e 
car ruer, dimanche, \'OU& pouviez 1 entendre \'ers 2 b. 30, 
Cf'CI • c n y a 1><11ucoup plus de cochons en Belgique qu·tn 
Allemagne •. pula , ' Au oanemark, U 1 a un cocbon par 
ttte d'habitant ... 

Qw.I progranune d!vcrttswlt 1 

Feuilles d 'automne 

C'était pendant lu derniers beaux Joura. S<U' la te?US• 
d'une gulnruetl", dam ta forét. un croa mona:our ...,laine 
avec un Jeune homme pàle et cheHhl qUI 1e parle t. lui· 
même en ttianlant tomber les feuilles. 

- o·or ... et de cuivre ... elles tombent. •• e!ln tombe!lt 
doucement .. 

LE GROS J\10:-iSIEUR. - Quoi ? 'Eilt.a tomœnt ' n 
faut vendro! u le 1111 • cbtt "'"· 1 

AOBEagg CANARD SAUVAGE 
12. !mp. de la F1dé!tt6 Cr . des Bouchon>. Tél 12,54,04 
Elles papotent 

La mo~ de aon ~re a con.s:dérabltment am~lort! "' 
S!.::u&tlon: u ••&!t jo!!mmt belo1n d e tel.'\. n nota :~ d!al.t 
etlœre ce matm. !ea ~ea aux yeux, c.u- 1! ado:att aoD 
~:-e ... 

? ? ' - A peine un mo1- qu1l a penlu a.~ femme; m&la Je ne 
IUl en par:Nal pas. ça !a lu! rappellerait ... 

? ? ? 
- ... Le mien. c'est tout dlft'èrent, ma cUre; '1 Je voulat& 

l'écouter, DOUi en aurton.s un tous les ana ..• 

llBRAIRIE LIBERT Y 
Pour ..,. cadeauz d e SalntrNlcolaa, lea plu beaux !hua 

et à toUI la p!U. Abcllln. lecture, DOUTe&U:b compr\ses, 
sans suppl. M•tr. ou\On le dimanche de 11 b. 30 à 21 b. 
March~ auz Herl>t1, 61. - Atelier de reUure. - T, IZ.44 ?S. 

Le crime ! 
n !àllalt .bien se rendre A l'alrreaae év~d•nce. Quelle 

abomlnab!e chœe 1 Son tl!a, son enfant cMrt en qul u 
avait m~ !&nt d'espoir, l'oraueu d• aon foyer, oui. son 
entant était un oo!eur l n avait l>ca:i "" reh~r à ~ 
eniin - yeia. U ch.-rchalt en vain t. .,. pcirJader qu'il 
avatt tt•f. qu'il ttn.t encore: :ea pn!'.:vea ~.a.lent là. tla
gran~ : une ch~ ~ con:re 1" p:aard, d<S craces 
de do\1114 ))M".<>ut, et aous !e pe:.lt Il: une c:lllltre encore 
à d<!ml p:eine de oonJl:ure 1 

VOLETS 
REPARATION S 

La cure 

JALOUSIES • STORES fUNDOUB 
J, V~ HUYNEOHEM ET Fn.s 
151, rue Jourdan - T6L : 37.28.35 

Le m~ec.in entra en IOUrlant danl la chambre de "' 
malade. Elle ltalt étendue sur une cba1ae !Gr-1U• 9t para!&. 
sait beaucoup mleux. 

- Ah 1 tlt I• docteur. J e vol$ que tout n bl• n. 
- Oui docteur, Je me .ens revl- . 
- Je &Ul.s content ... et VOia avez bien wlvl mes lnstroc-

Uona' 
- A la lettre, docteur. 
Levant lea yeux, U aperçoit le flacon conteMnt la potion. 

absolument Intact. Sur l'étiquette, U lut - mota : c Tenlr 
hermétiquement bouché• ! 

Le bal des Can.bim 

Le bal annu•l orcanW par le c=le de mtd!'dn• de 
l'U. L. B . se donn•ra c .. tte fols au protlt de la BlbUotheQue 
des Interna deo Mpltaux. D aura lieu au Méll'Opo~ d• 
main samedi, t. 9 heures du soir. Bien que l'habit de ""Ir~ 
801t de rigueur - qu'on dlt - U est. vralaemblable qu·on 
ne a'embét«a pa& 



POURQUOI P_A_S_?~~~~~~~~~~-

Dum,.;,,, 1 ~ 
I>.tm Je a ~ de Mme X oo parlai~ du t~ ll>Te de • 

M. 1Aon B?:mt. .. 
- :.la !Ill.Un-, d«l&ra un <'tllba:.!re cœnu comme n..eur, 

d..,.,.,. avoir ka quall"8 IU!vanta: une dame au 1&lon. une 
bonne cullbt•r.. d&na la cu!.slne, une amO'.ireute dalla la 

LE CRt\IJ~ffR CRAV.'\Tll:ll 
BO!\,l.TIFR SPORT 

.. n-eotnn"•~· 
t;OUf .... 

HAUTU NOUVIAUTll 

chambre • rouctwr 
Peu de krni- &pfte, oc phlloeopbe convola en J\lltea 

llOC"' •• 

Sea Pyjamas - Sea Robea de Chambre - Sea Cran!<ll 
• h ,,,7$ • fr. 9J.- ~.,. fr. u-

AMtem CH,Nt11nh 
J'•I l liOnne-ur de f•fr• 10 CJ1tt d• ' i•M •~w lrw•lldH d• sue,,., 
33, Boulevard Anspach. 0 Ttltphone : 12.%9.5'1 

- A+ll trcnm! "°" tdMI? d•.ma.nda Mme X. au rneilltur En chemin de fer 
ami du ,kolme DW1é. 

- OUI, Mad&m<>. ma:. U 1 a quelquea chan~<"nt.s: Sa 
temmc ~ une amouttuse au a·on, une dame dana la 
cul&ne et une culolrutre clana la chambre l coucher. 

La mode à Bruxellu 

Cea drrnl!ra a:m~ ont é~ marquées par une ét'OIU· 
tlon ttt. beurt'u.e du co:n.'llerte de la nuroqulnerle l 
Bruxelles u toute c1ame tlt;an:e a dO a·en rendre compte 
et •. .,, n!Joulr 

JI aeralt pourtnllt tnJuste d• passer aoua 61lence que 
cet heureux mou·. r.rnmt d~bu•a Il 1 a J>Têa de de.u ans 
et colntlda avec un \'Hte el!ort de modemtsatlon entrepris 
dans ·~ mag&alna por 1·acur proprlétalre des lltaroqul· 
nerlca D•lvau• 

En ce moment o.:i le Commerce est si Instable, U e•t 
alll$1 réJoulaant de constater que c·est une des plia an
clrnnes maisons do Bruxelles (elle existe depuis 108 nna 
qui ait été le promoteu: de ret enrichlasement du com· 
m•rce de luxe de notre cspltale. 

Autour de l'antenne 

Comme IOUI les CQ5.1CS de Bnixelles. le ~ut GeorQ"es est 
plus ou moins bll.inltU!!. Son papa est un J)MalOQDé du 
football et Ut attentivement les journaux •port.Us. 

Georces ~ parvenu, oon sans dJ!ticulté, l décl\ltrrer 
le mOI. • match •· 

- Mamnn, qu'eat.-cc Qlle ça veut dire : match? 
- c·esr. uno lutte, une part.le de rootball, dit aa maman 
- Oule ou1e 1 répond Ge<>rcei<. Je pensais que c•ttalt 

d œ vicll'.ca c mMJ~ • M·cc des ligures tou~ •:itattn~ ... 

Pour "°" cadeaux de Saint-Nicolas. Noêl et Nouvel-An, 
ne cral1P1•z paa d"<ntrer dans les magulns Delvaux; vous 
1 serez a!mllblrmcnt documentés et pourrez ainsi mieux 
vous rendre compte combien c·e•t & tort et lnJust<>ir.ent que 
l'on dit c OelvaW< est cher •. 
M .\ROQU"fflllr • .\O. \l.L'X, ~ boult~ard Adolpbt "'' 

ctace l !'Hôtel AUantal. 
)l\ROQl ''' t:ll Dl IT\hTFR[. 53. ooulr>. ,\d, \b~. 
)f.\ROQt l "\1 Rn: O['l BL\l'X·.\RTS, 11, rue R>o\tntltln 

<P '"Il des Beawc·Artal. 

Orgueil maternel 

Pour la d!xlllmc tob> nu molllS, maman ct.t partie en ville 
dans Je but cl"y rencontrer saint N!col&s, afin qu'il voulQt 
bien appor'.<'l' à Annot.te •un petit cblen vhimt qui n'est 
pas en Joquea 1, Anne'.!" sera sage : c'est promls. Bonne
=unan, afin de lu! racl.llter la ~. Joue eucetalvement 
à tous :ea Jeu.• lrnagtnablee; tllea tmi-nt oepend&nt tou· 
ta deux .• c·eat fatal. par Jouer ... à s'ennuyer! 

Voilà le moment psycbologtq·,,.. où Anne:.te .., 80UV:"'flt 
qu'clle a une llWJWl. •• qul est panle chez aalnt Nlcolal 1 

- Dis, bollllo-maman, et st maman re-oena.;1 d~Jà avec 
le J>"tlt chlc::i ? 

- ImJ)Œ.Slble, ma cbér1e ' Il t$I tellement pe!lt qu'I doit 
enooœ restrr quelques Jou:s dle: .., mm •• 

<Ahu.'iel. - Chez aa mûe? ... <Avec énèrile>. - ~l.ala 
c·esr. mol, &a na.man! ..• 

Un r.eux monsieur ea uata à c6~ d'Jne re=e chlLI'· 
man•e, la S:enne. probab'.~men-:. En fa<:~ d'eu.•. un ~· 
homme rega!"de J.a dame avec une ob5tuiatlon admlrallve. 
A la ftn. ;e Yle'.l.X mona:eur :'lnt<'?ptl!e bruaquem.-nt : 

- Q'and vous auru t1nl de retarder ma femme. 
- Mon D:eCJ. mOU.~.i: .•• 
- Et d'abord.. J>Ol!rQ\lOI :a recal'd~vous ? ••. 
- MAis .. ma:.s... k ""ir.rde madft:n"··· pa.-ce q11e Je 'A 

trouve Jolle .. 
- Et aprts? Qu·e.s:~ que ..,la •ous rait Q'~·e::e .oit 

jo:Je ? ..• 
- Mals. ça me rait. .. ça me t•lt... EnJ\n, e>uJ. ça me 

ratt... Parfaitement. I 

Au CHANTILLY Taverne-Hôtel. l, rue de Lon· 
dlw. 39. rue A:aac.--Lorralne 

1t.out. au bout de la rue du Cham~•·M•rs>, tel. 12.48.Sli. 
Cadre Intime. confort. Pnx mod~~. Sonnette de nUlt. 

Illusion 
B. a lt malheur d 0nolr une haleine nulodoraote. 

f - Q .iand on mange du ))()Illet l cô~ de iul, <lit q.:t!-
qr'lln. on CTott que c·est du ta~n. 

Au Jardin zoologique 
- Maman. pourquoi les girafes ont-.lles un al long rou ? 
- Pour qu·e11es putss•nt attemdre 1116 reullles des arbres, 

dont elles se nourrissent.. 
- Et. pourquoi les arbres ne Mnt-lla pas plus baa ? 
- Pour que les g1r11tes ne !Otent. pu obllaéc$ de se ba!SSer. 

Le bonheur et l'argent vont de pair ... 

maïa l'argent? ... 

D n'est pas comp:Jqué de sen pn. urer, pw5<1ue. au 
ta-:a de 2 p. c .. ll vous 1otra fait. une ouvt"rture de crMit 
lmmkl:at~ remboursat.: en 1- 2- 30 m• w- pollœ d.,,... 
aurance.,·.t Adressez..tous à 

SOBELGECODE 
JI, rua de 14 Lot, B~euu. - Bureav.z ci.. 11 a 19 Il. 
Lisez le Tieri-Etat, revue mtnllllelle, m~m• direct •Ott 
Depuis le premier octobre, les bureaux ~nt transtérû 

16. •~enne ROfler, Bnuellea. - Têt 15~5.1L 

Quelques pensé« d'Aurélien SchoU 
Elles s'appliquent. à notre époque avec une étonnante 

~t..lon: 
- Malheur au paya dans lequel dta paroles et dea opl

niont OOZ13t1ru~nt un crtm~. 
- ~nt hommes qui • veulent • .ont plus pul&aants que 

cent mille hommes qu·on • force •· 
- Rien ne pe:.: faire rev\vre ce qui ea: mor. dans 

l'opin!on. 
- L'époq-.i~ !a plus tavorab:e J>OW' la répresa!on d'un 

abus, c'est :e Jour où on !~ déeouYtt. 
- Tou: le mond•. en !"ran«, pe-Jt chanirtr d'op:.nJon. 

excep:.6 les o:rai.eurs e~ lea joumalls:.U, 



POURQUOI PAS? 
~~~~~~~~~~~~~~~~-

L'histoire demandée 
Voici, pour B 8., l'hl.<tol•e demandée, telle que noua la 

eommuruque :.tme L .• de Sempst : 
:.Ionsleur X. ~:éph<'Ule à la clUùque Y. pour avoir des 

11<>uvellea <le a& temm~ qui a é:é ol>è:ée !a •cU:e : 
- A!!o ! «eat la clinique K. Y. ? 
- Cl'.:!. Momlelll". 
- Je d~"'Uala être c commun!ca:!on avec le doc~ Y. 
- ... Allo! 
- c·es: mua, doc:eur ? 
- 0•1 .. Mons!eur x . Je crol.s? 
- Partaaement. Eh bien 1 que:'.cs nouve!lcs, a.v.p.? J'ai 

b f.t.! de savoir .. 
A œ momem mtmc, par .suite d'Une etteur de la demol

.,.lle du tê;éphone, l\ton.•lew X. est mis en communtcat!on 
avec le ~érant du l.ll'l\le I, qui était préclatment en com
m unlca';lon avec un client.. 

- Allo 1 voi:.s ~:-ez, ~f~!eur? 
- Pa:11ll'e=t. 
- Eh b!f'n 1 tout va b1m, on va-...:.s la :-e!oU.'"'lltra dematn 

à do~c.:e. 
- Ah 1 A lora œ:a a réu.'51 ? 
- OuL mala qu..:Je oorvée 1 Noua lui avona démonté 

tout l'mter:cur. 
- L'lntérlcar, voua dit~• 1 
- Ma,_, le trou était obstrué. rous y alllt• trop ro•t, 

aan.• dou'.e ? 
- Ob ! permf't!~ .• 
- n n'y a aucun do\lte : tea parol.s !e prouvent et ne .e 

P!'OUVen: qae trop bien. VOUS deve"Z !a rratsaer davani.ce. 
- Ça c·ea~ trop ron 1 
- E: J>;i:!.s, ,. voua dirai que ro:re pia:On n'est p!ua de 

prem:~ !:'aiche· ; voua oomp~. ce mt.t.ln, not;s lul 
a vons 1ntrodu1~ \0.11 p1s!.ot\ phls gros qt.<~ te vOtrt et .e 
résultat a ét~ mel'\'cWeux: nous l'avons charc6 tant qu'on 
a pu et nous aommea monté& des.sus à quatr't. ete a tm 
bltn rè$1.sté .. . 

- Nom de .. . 
- Allo 1 Allo 1 Vous écoutez ? 
-~{... 

Pendant l'entr'acte 

On causo, on Inspecte la salle. 
- Vola donc, dit 0 .• à l'ami qul l'acoompatne, c• rrand 

brun là-bu, qU1 a :e dœ tourné de no:.re cô:ë. N'es:~ 
PM X ... ? 

- ll lui ~mb!e, m d!e-., mals X ... cat b,cn p:us !Ol:>Ct 
que ça , ~a chev~ ocnt noirs. 

- C'cat peu~.:e son rrtre 
- Pa.a pcss bte. U n'en a pe.s. TI er. de ~ait que la re.-

aemb!a:iœ ~ forte. 
- C'est pcut~•re un de ses amis, au,;gb..,, la ~tll:e 

pe!lte femr e d• O .. 

FOURRURES O. LAl\mra. - Tfüph. : 16 ~ H 
61 rue J. Cooscmans <Pl. Dalllyl 

GRAND CHOIX D~ PERSIANERS PRIX INTERESSM'TS 

Au aecoun 

Paul a m lec:ure 
Un oours d'arc:!ill.ecture. 

Morallté: 
Paul lit ce coura 

? ? ' 

Tl'h 1r•l•mment à une dame, rrasse 
Cet homme trapu otrre aa pla~. 

Moralité: 
Poli, cc court. 

? 1 ? 

&>n Rppet eut pour rlsultat 
Un c!t!>ut d'pas.<aec à tabac. 

Moralité: 
Po'1ce ... secoue. 

Les Choesels au Madère 
en dégustation tous les jeudis soirs 
au restaurant NOVADA, 22, r. Neuve 

Les petites choses qui embêtent 

- Enct'!T dana un salon au moment où tout le monde 
ae tait. 

- Etre obeervé Jl"Ddant qu'on mange Pal' quelqu'un qu1 
ne mange P•"'· 

- Etre dans un train cr.il ne ae dklde pu t. d~man..r 
et, l~ acueux raits. ne p:u.s rien trouver t. dire aux am!& 
qul vous aourten~ aur le qual 

- Au ~ltphone, e-n pr(o$enoe d'un ami que ce qt;e !'on 
dit ne m.irc!e pu, a'tl!orce~ de mi:tt vttr.lC et aent!r 
l'au~. &u bou~ du tlJ. qUI ne com;>~d pu, 

- Voir d&na le salon d'un <!en::..~ .-.n all~r la pel'IOnne 
qui <lcYa1• pii·:t.• r &Ta.nt \"O'Li.S. 

PATINS·GHAUSSURES, etc. 
C'est déjà quelque chose 

A. VAN NECK 
37, GRAND ~: lLON 

La valeur de nos hommes politique. Une Jeuue t•:1e p."tn•tt sa IP"Oll de chant, lonque sur-
vint .aa rr,tre. Apt~ a•olr ko\11., quelques minutes. elle 

ON !'Et;T LA OISClTI'ER ! . SEUL. LE demanda : 
- Tro1scz-•·ous que ma tille fasse des p~ 1 

AT VICTORIA 
Le prorcsaeur toussota Jê1;1:.."emtnt. CHOCOL . -VouJ. madame. ctrta!nement.. certainement! Elit a•·•.1'"e. 
- Vous trou•-ez qu'elle a des di!pœltlNIA? 
- Oh cut.Alnemrnt ! l.ft bouche ui bien raite .• et elle 

1 
a un go .\cr. Ah oui 1 Pour ça, elle a un 1~1rr 1 ... et des 

S 'IMPOSE PAR SA REPUTATION ET SES QUALITES. poumons 1 



Lei recette1 de l'oncle Henri 

RABLE DE LŒVRF. • CAPUCINE • 
En[O'Jmn, api èa l'avoir bien beurri, le rible, p!qu6 à 

14rd, d'un l!evrt de bonne tallle. 
Pour en anu.er la cu!Mon. a\I rur ~ à m..ure de eeUe-d. 

prtplrei: cet a.malgame: 
A ~ bo'.tlllon ldanl rau'<>ela.-e de prtf~mul, !altea 

clllre dam 1 2 litre d'eau et 112 lltl• ~ bcm Tin b:anc 
..., • 200 CT&mtne3 d• ca;>-JClnes in..uni. bal.. et Jeune& 
Ugcsl: 8 cha!nptsn<>ns: 1 cousae d·au; 12 be.lu de ien• 
mn p!l...,., 1 cunia- à ca1~ dt sauce anglal....,, 1 cwue.r à 
bau<he de moutarde; sel et poivre do Cayenne. La.Wn 
rtdulr• tt l\ltrez le jus. 

Retlrt'I! le mblo du four knqu'll ~ra cuit après avoir 
''6 A~. F.pongez·le et OamooAe à la llne champarne. 
R~"11 la sau· e. lltanJpulez e•lle-<t avtc de la crtme 

!'niche. Epals1sses avec un P<'ll de f~le LI~ ave.c deux 
Jaunes d'œll!a R"'°unez le rtb:e de cttle aauee et ~ 
au four enco.-e cinq mtnutea. 

BERNARD 7, RUE DETABORA 
T&L.: 12.45.79 

HUITRES -- CAVIAR -- FOIE GRAS 
OUVERT APRES LES THEAT"U · l"A• oc aucc:u11t..,ua 

Perapectivea d'avenir 
lb ,. •ni ,. m&rltr bl.ntfot et le Jtun• tian°' a fait une 

emplctt& pour le mtnage. c·est un magnifique livre de 
cu1slne. 

- Je t'ai apport6 ce 11\n pour quand llOU$ serons m .. 
n&. cMr!e. Il 1 a une part:e q~t traite de la statl.stlqu• 
Sal!.tu qu'UM femme. dont la \1e a une dutte normal•. 
pn!pan de 20.000 à 30.000 rtpu au ooura de eon •=tenu. 

- ScJgneur 1 TU te f1iUI1!1 le la& de boites à coruervu? 

V AN ROY· DESMEDT s. RUE CHAIR ET PAW - Téléphone; ll 2H5 
Ma on ro:id~e tn 1868 - Fourn!Pf!ur dea R•stauranta FlnJ 
Ses Volnllles - Gibiers - Foie Gras 

Epitaphe 

E::e e• à mkli:er par les alpltll&' .. et sldeun quJ \'On\ 
bk'ntbt prendrt le chemin de la monta«ne On peut la Urt 
&\Il' UM pierre tombale dans le can1<1n de Lausanne : 

Le chemin de l'E~mlt.é 

Est tout à cO". 
A six h•ur.. Il a·rn alla 
r:: à huit heurea Il am ... 

Humour liégeoi1 

- D> bln. Oonn~ disse-WU• Mtlle t. a't homme. quJ 
rlnteure dl Puts a~ qutquea djous d'absence, 1 .,., 
attz.ve bln mint ? N1 o'a\'U-ve nln tromp6 9''0U tes Pan· 
alcnn•s 1 

- Nenni, ~non. m tandge 1 Eas&-tl poulbe dè d'mander 
lne partie? Vo. gavez btn qu'à put vo., 1 n'a noie rcume 
t. mond• qui m'dele lne saQW•... .Et vo. donc, m'av.z.ve 
alru fidèle ? 

- Q~ne q·.1.-stlon ! JI v's a co rts>tté melè eôpo qui al 
n'attut pu qu'lne homme ao !'terre et qui cl n'sereut nJn 
\'Cie. JI n'mt lalreut .nln co t. dlrt. 

Et aprta ave.:r d!Tls4! une p1ttte heure dè votetcbe d'a 
Donn•, Il cope mante dwèrml. 

A "1în mitant ~ lbute, Melle qu'a on cauchemar sJ 
met•• à braire dl totea se6 fwesses : c Ft:ez evoie a pua 
at><le. mt t~ \'O!à ml homme qui r'\int t • 

Là d'au. Donn6 .-dt.sptède. pot<:b• foQ dé lé. ap\Mo &Ca 
blul'S po d'sœ a'brcsse et dàre sJ catch! i\ l'iOre dt robe. 

M. P. 

ELLEN 
S P 0 R T 

de coupe parfaite 
et qualité iné11:aUe 
FIC .. UTATIOH MONDIAL& 

A • cttTll .-ou11t u BnG1eur OBERNECK FRERe.S 
2a. AV&NUE DU &OULCVAllO aJtUX~U ...J 

La gloire 

Toi 01 racontaJt cette htstofre : 
- La iloire ? Mats qu eat-<:c que la gloire ? 
Lora ~ ma dernière malade. alors q"e tout le monde 

c~lt que j'allats mourir, de nombreuses d~!ég&Uom vin
rent m·rxpnmer leur Z)'lllp:>Ul!e. 

Des villes unporunteo, dH aoclé:b l!t:é:a1:-es. artlatl· 
qura, m·en,·oyèrent leurs npr~tan!B, parmi IClQ~cla U 
y eut des dames fort aimables. 

L'une d'elles, trè., élétante. fort Jol>t. s·approcha de mol: 
- Tréa honoré •t cher Le<> NlcolalC\1tSCb, comm•nct·l

elle et, rentlment, elle débltl' son petit boniment. Plùa. 
pour conclure. elle me dl'lllando ln permlss>on d'eXJ'rlmer 
""n admiration personnelle à l'hc•mme dont les l1'Tes lui 
ont laissé, d:t-elle. d'tnoubUablcs souvenirs. 

Je hl! n!ponds !ngénument : 
- Je \'OUS rem.erc~~. cMr" mad.:ime. Ft Q'.:.e! e.st cclut 

de mra livres <!"• ~oua pn!fé:tt ? 
Là-<leo:ius la }<>Ile visiteuse ~lit, pU:s rougi~ Je com

prends trop tard que la chm lune n'avait pas lu une ~!e 
1t1me de moi. 
~re elfe. cependant, des rens charltab:t'S lui souf

flent t. l'oreille : c Enfance et Adol=•nce •. c Guetre et 
Paix •. c Anna Karéntne 1 .. 

Et tlle de balbutier : 
- Enfance de l'adolescent, !Al pal• armée. c André Cor

nélia 1 ... 

- O~t. madame. dts-Je pour clore le suppllce de la p&U· 
\Te femme. c André Comtl:s • est un Une (iUI n est pu 
mal .. 

- Eh b:en 1 conc:ut Tois'.ol. m s'adffssant à ses ami., 
que \-OU:ez.'"'- =lntenant que je pense de ma gloire ? 

LA COTELETTE -Restaurant 
SON MAGNŒ~QUE MENU ~ 15 FRANCS 

et 1es spttl•llltt mtrid1onales 
SO. RUE Df'S BOITlll 11' - TEL. 12.18.78 

Erreur bien e.'tcusable 

Le 1-" 'lt H~go n·a q· deux ana e• demi. mal.s Il cr. al 
sa~ qu'il peu~ aocompal[lle: aa m."nan à !'ég:.,se. 
~.manche dernler. 11 """tstalt A la """'"" i;o1ns mot d:ro 

lorsque, à l'oll'ertoire l'en!Ant d• chœ..r ainta la crk•l:e. 
Alors, dans le sl'.enc• recurllli, on entendi! une petl\e 

voix pc!ntue qui criait . 
- Maman 1 Maman 1 Le té:éphone 1 



POURQUOI PAS? 

"' MISS BELGIQUE 1937 
LA RAVIS SANTE JOSÉ DECQUR 

ft T\•ôPN 4.1 ~.M. 

Thé Mexicain 
OU DOC'EUll lAWA$ 

POUR MAIGRIR 
SANSNUl11EALA5ANTE !j 

Produit efttl•,.m•nl 
•t1ttol 

T OO ... phof'm.Oti•• 20 rn 

Chapitre 27 de l'Evangile 

On kune •· :!lme est ass'.$ en f aee d'Une Jol!e fe:nme; 
11 cherche à entrer en conversaUon par un comp!lment: 
t~ e C:e mle.:x. U lui dit : 

Mademotse::e. comm• vous avn de Jo!les Jambts 1 
Elle le :q;ardc et repond slmp!tm•nt : 

Mon.s:eur, co~•·ous :e cha1»!re 27 ~ l'Evangile 
d~ &31nt J ean? 

~on, Madcmo!se!le ! 
- C e.st dommage J 

Dc11" stations plus loin, elle descend et un pr~tr1 prend 
& 1 place. Le Jeune homme : 

- Pardon. mon Père, pourrl• t-•·ous m'indiquer ce qui 
C$' dit au chap:tre 27 de l'Evan!Olc de aalnt Jean? 

Chap!•res 25. 26, 27 ? Ah 1 voici 1 Pauvre morte!, Qui 
J c•te les eu ·n bas; !e be"ll •· plus haut. • 

Yous croyer connoitre 
le Cocoo 

QUALITE UHIOUE AU MOllDE 1 

Deux histoires écossaises 

C•'' l<l J"'.m• mariée écossa~Y est ~u!e au loci.. q~and 
• pr sente un visiteur. 

- Comment 1 Percy est absent? 
- O~L JI est en <oyage de nOCl's 

1 Problème 

.Etant orte•~. lit. Jœse avait propos6 au consrn c<>m· 
mUnal de decor .. r lta contr1buabka qui auratont ~yé 1"'1?'1 
tut'$ sans adresser aucune ?«lamattôn pendant dix ana. 

- Fon bitn, lit remarquer un autre conuUler, mala ' 
quoi l'attacheront-na ? 

Bridge 

Le 22 Janvter 1938, à 20 heuree. aura !leu, au Palata 
d"qmont., aoua leo auap!cea de la F6d6ratlon Internationale 
de Brtd11e. un l"Od Tournoi de brtdge do~ d'un prtx oll<"R 
p&r le R.ol Ce tournoi qui prendra !ln à 23 hP'.u-es -a 
sulV1 d'un aouper de pJa a•ec ordle&tn et \"Cdettea. 

Le fou et le journaliste 

- C'est beau la preqe 1 dlt le fou. 
- Vo~ trouvn ? tlt le Joumallate, Incrédule. 
- Oh oui 1 AUuol, la eem&U!e dern!àre j'avais perd11 

une montre en or ' laquelle Je tlena beaucoup. tmmédia. 
tement.. J'ai tait lna~rer une annonce dans •os colonne&. 

- Et ça a donn6 ? 

- Je V'OUI crota 1 Le l•ndemaln Je N!trouvata ma montre 
dan.a la l>OChe d'un antre costume. 

Les fakirs a'amuaent 

Premier fak1'. - J'ai trou•·~ deu.w: sac:a de clou.s. 
D=ttme fakir. - Chie 1 On Y& jOuer batal!le d'oreillers 1 

Contrutea 

C'eat ._, curtewc d'avoir baptl.sé c Salll.50n • un lllm 
parlant. 

Dês qu'une Vi!!e s·arrandlt, l'W'banlté s'en va. 
Les serpenta, quand Ils ae mar:lent. n'khangent Jam1ta 

leu.."'S an."leaux. 
Les p,-t!a e:Otcn•n~ 

E.$:~ par Imprudence OU par exœs de fran<:hl.se qt;e 
!es marchanda d~ craYlll'cs ar.cknnei; con:aiuent l imcnre 
S'Jr le~ bout!que : !:a:amPfS 1 

Au,Jourdbul. touta :e. nouve!.lea l la m&U! aont ta~ 
à ta mach1ne. 

C'es; avec le. nulta b!anche.s que viennent lea ldéte 
notres. 

Anthracite 20/ 30 spécial 

on nnthracite mlxt.e convenant à ta. rots pour les r .... 1x 
continus et la culalne au prix de 3(5 fr. la tonne, ~mlM 
en cave. sac d'essai de &o ltllœ à 18 fr .. en eue. 

ChanUen Detol. 98. aY. du Port, Bruxelles. Tél 28.llS 95. 
- Et TOUS ne l'avez pas accompacM ? 
- Oh 1 On ne peut pa.s se perm<:.i.re i.ant de Mi>enaes Vioine menace 

cr 3Dd on commence. i>enset donc 1 

? ? ? Le propTi~t .. .,, - Voua M·tz à cholatr : pafez ou m.:uez 
c Boucher 1 • appel!e :llrs :lie T~\'lah au ~~phone. , unm~dtatement cette chambre. 

• n•envovez pa.s te aou de mou po'Jr le chat auJourcrhul. Il Le locctarrt. - Chic 1... Dans l'autre mal•on. le pro. 
Tient <!'att:uper une aouns. • _ prt~tatre eLi,'6lt les deux choea • la tei.: ! 
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Le peintre Bonvin 

Edouard Oelallle, qul abondalt en fines antedota, racon
tait l..,. am!a dta llOUVenln IW' t'OXt•:tent peintre Boovln. 

Cet artllle. qUI .., spk1al'.3& dan.a lta actt•• de couvent 
e:. dont on voit au Luxeml>ours p:uslt'Un œuvna char
mantes. ftalt le plt:S mallc!eux dta hommta 

On Jour, Il TO)'&f:talt cr la ligne dt MOD'l)&rtl&$V l Ver
aaWes avte Oll·Pd'.. !"acteur d12 Pala!s-RoJal. &""81 Sal 
compagnon que lai. 

11 1 atall. dans .. mtme comparUmmt, une bonne Yle:lle 
dame qul ftalt tru dévotement pl()DfH dans la lecture de 
11< , Paro!»len. 

,••·nvtn J'C>Wrve, un moment et, trb haut. demande l 
01 ·P~rn. : 

Que ptTIM!Z·VOU. de Mcmulcneur l''v~que de Versalllea? 
- C'tSI. d:t l'a 1tre. le plua aalnt homme que Je oon

nai.a.. 
- N'est-ce pe• 1 reprend B<>nYln a1'90 UD• mlne con!lte 

r. un accent ~·n. 
Ll-dessua, ta Y1clll• ~ ltn :oa 7e;a d• eon po.ro:. 

a:en • l leur a~e l tous deux dea rqatd1 d'approbation 
a•tendrfl'! 

A:Ol'll O!l·Pmz demande à BonYln : 
- Y a-wt loniri.emps que voua avet YU MODSelilleur 
- Il n·1 a pas trots Jours. n!pond l'1rtlstt ... 
La vlrlll• dame tendlt l'oreille a1·ec un vif Intérêt. 
Et Bonvtn continue : 
- Je l'a! vu & la Cotre de Saint-Cloud, IW' les chevaux 

de bt>l.1. Il était .saoQI l 
L& Tlellle dame fa!lllt s'évanouir. 

- DOMAl:'llES ' DOPFF 
&rts t11S t'llmt. 5. r. 1r10111. aru 

La charité s.v.p. ! 

one Jolie Ill!•, en tenue de aotré<l. IOrt d'un bal de cha
r!~. L'aube point.a deJà. Un miatrabi., ~tant 80\lS une 
porte oochère, marmonne une humb~e prtère : 

- Jo n'ai pu man;è deP'.ila tro:.i jours ... 
- 'I'e%!<!Z. f&lt l& bel!e enfant lm peu n""e<Ue en lui 

tmd&n~ une pt.6ce~... mu TO'UI n·t:ea nat:nent. Jam&!I 
con:c:it: .1t ..:er.s ~Jt. de danSer pour 'l'O\la toute la nuit 1 

Pierre de touche 

on peut Jurer de la 'Valeur d'Un• pièce l la longueur 
des queulfl, dlaa!t un jour un dlncttur d• thMtre et IW'
tiout l celle qUl 1111 forme au fflt!alre aprèl le preml.er acte. 

Sa1dinte 

Saint-Louis 
les mti:teu1es du monde dans 
ta olu ~ fine des huiles d'olive& 
L'honneur de la famille 

L!JJ, le rouge de l'tndlgnatlon au troo1, raconte l eon 
fttn! qu• aon mari IU! a donné une r.!!• 

- C'est déiolltant, crt<-t~ U !aut que •u re 1·en1•• 
111r un membl"!' <!• .,. faml!lo 1 luL 

V!Rn 1 Une tte0nde gifle aur la Joue de LllJ qUl clat• 
en aanglot&. 

- Ben quoi ? tait te trere. n a donn6 une g1!le à ma 
aœ>.1r, J'en donne une à sa femme, nou.a 'l'Otll qulttœ. 

lr.~OGCllt~.-c>ua ....... 
T'lllll.A 0 AflQlllOla~--Y911tfTW .., 
K\A.U Ut ollC9DI ........ ..c>.aYOA ... 
tOO • C l. ... IOCZ CinTc .,.~ 8U1t "" 001 

.. __ 
#jt!.)~:tii 

Qui peut être réédité à Bruxellet 

tTn Jtune homme, qui venait pour oonqu~ Paris, dlaa!~ 
à Aul'éU•n Scholl : 

- Je ne cralna rten. J• wla prtt l l'atitt.qQe. J'ai tue 
mal:ea p'.etnea de rlflea. 

- 0e IOCt 'fœ ~? d..na.odt. ~ llc:tM:4 

Un aignalement précis 

L'autre ~ud.1. dans un 1rand map&ln otl l'on M prw. 
nit pour votr les cadeaux de St-Nloo!aa, un petit pJ"9Cm 
p:eumlchant Interpelle un vendeur : 

- Vous... vous n'a... avez pu YU ... u. .. ana dame am 
llOll P"llt gnr~n ? Je ... Je ... Je ... lula le pe ... peU\ Pl'QOO 1 

CHOIX USIQOE de 150 pianos modernM 
oulret •~ t queue. - Riches occul<lm : 
1.000 l 4.600 fran~e. Ttta lonp cMdltl, 
méme a.ana a~mp!e. Placemmt. rtatu!t 
dans tout I• ~:·a. Df'mandes cal&!01Ue l 

MA ISON PIERARD 
8, rue du Luxembourg, 8 
- BRUXE LL E S 

Cela devait arriver 

De L a!:::'e 
8p A û 

Mar 0 lt 
M.eR~ 
D«n I a 
Ho 1!1119 
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Un coup de publidté 
Au oommt•sartat ~ po::r~. tin a;ent, le cornet du UJ.&. 

phone appllqu6 ~ l'oreille. n muqite le microphone de I& 
main saucho 

- c·est un coup de publlcltA, que le te cUe. 
- Quoi ? Qu'est-ce qu'on raoonte ' 
- O'tat une 6to!Je de cln6ma qUl dit qu'elle a oubli6 

d.eWt c6telette3 de porc dans un taxi. 



4ZR2 POURQUOI PAS ? 

Dans les bras de Morphée!... 

Vott \U reve de fatre des ur Ilions muJùplts et dans 
toua lea dOIILimea . vê~ment.s. chaussures. lmaenes. cheml
ll'r!ts. chapeaux. tmoerméablea. •aln•i!'3. ussua. 001enes. 
meublea, tapu.. lustres royers. app;1tmls d• photo et clntma, 
rad1oc. \'tlos amcles de •port, articles de ménace et, en 
r~sumé. tout et qui est oece.<S!Ure à la vie moderne. Mals 
au réveil, vous '·.is aoen:•vez que votre bud~ct n'tst pas 
assn 1arae pou1 dormer sat.alacuon a •-<>• dt•lr'S et vous 
vous d~lez Cependant. vous pnuvez r~al~er cc rêve. car 
dans piu.' de ctnq cents ma'iasuu de premier ordre. vous 
PQU\'t'Z acheter au compi.ant rout ce qui vous p!atra. en 
P3)'&nt au moyea de oons d'achat d~nt """3 n• remboUr
ae.rez le montaot qu i>n dL."C tnf'MUalUf.S. aana aucun lnth
rét ou Ju.sq11'a ruigt~uatr< mols de cndlt. moyennant 
quelques pe:aa t'ra:s 

Soyez donc lntellli:ent et d~tdé ocman<lez auiountbul 
mtmP la brochure gratUite, QUl vous donnera tous les ren .. 
.,,!Jnem•nu concernant l'obtention de ces bons d'acbat 
et la liste des msga.sms au Comptoir dea Boni d'Aehats, 
6ti oou!e•-ard Enule Jacqmain. Bruxelles. 

Le doyenné 
Une dame d'un certain Atie, 
Ou pluLôt d'un Age certam, 
Malgré la pureté de teint 
Que hù donnait son ma.qWlla&e, 
Lai.se de &e sentir vieillir 
Avait r~lu d'en tlrur 

Avec la vie. 
Or. n'ayant de l'anato:nJe 
Que quelques '1'151ons d'amour, 
Elle !ut trouver. un beau jOW', 
On médecin cardlologuo 

Des ;>lu.s en •-oetie. 
c Puis-Je \'Otis dtmande1', doeteur, 
~Je \'OUS p&raltro un ln•, 
L'endroit e.uct de cet organe, 
Si~ du pnncipal bOllheur 

De toute renune ? 
- L'aurlez..vou.s oublié. madame T 
- Pennett<>z, U g'agtt du CO'ur, 
Oecl vous llOlt dit san.s reproche. - °"'~u.s la pointe du •eln 1auche 
On s'aeoorde à le situer. J 
Bien décld6e à ee tuer, 
Notre belle d'tlD ~tlcuJe 
Sortit un brownlo<r mlnuuule 
Et se i.ransperça ... la rotule. 

SANITARIA ~ 
Slll11l-l.U$. 

ARTI CLES 
D ' HYGIENE 

1NT1 ME 
C-flil c.AOU1'CMOUC 

eo11:. LÀT••· rrc. 
70. lovlewud Am-p11ch1 70. ew 1" 4ta1e. l•UXtLLIS·IOUl.Sf 

T tuu nrtirles inûmes nourrl'lux intnn1t·nbltt!. ailleurs 
T11rff lllustrj n• 4 cnwoyé 1r11tlt •t ft1nco sow• pll fefmi. 

Milton tond'• on 1905. Tfl4iphOl'llt 1 l.4l.S4. 

La lotion miraculeuse 
t:h1"7. 1m rrand coiffeur de New-York, un cll•nt demande 

une lotion pour faire repou5'tt les cheveux 
Lo pa"on JUI offre un !'.a(:Oll de vlnt!W'J><I doll&rs. 
- By Jo•e ! c'est un ~ chrr 1,uand m~m• .. Enfin 

n>u.s me gar:mussez la réussit• ? 
Le patron. q1ù est chevelu comm• Abr.:>lon ll'Abo:llon d• 

ootflure) montre :<a m:i.imiflque tlgna.ue rt dit • mpl< mont • 
- Voyez. plutôt : Je ne me ll<'n que de C•tt• lotlon·là • 
Et pour ach!"\'Pr de com1Uncre •~ cllrnt, Il •Joute : 
- Et \olll eomment j'é::als aUpct.ra\'Bflt 1 
E!. 1! Ote ea perruque ... 

La réponse de Francis de Croisset 

On d• noc Jellilf'S b tiqut' q• '· nt rait lmprtmer ce qc• 
lUi inSPltt M mu.e qi.:i~ tru:r p&p1cr Japon, Vlnt r.rouver 
Franc:,; de Cro!Mti pour llOlhrlter la .au.cr1ptlon l aa 
nom~Ce œuvre. L krlvaln ft'ruaa. Le pœ,., 1asi.tant: 

- Je \'OU& Cr<>Yltl& pourtant un mkcne, ch..,. malt!'<!! 
- Possible. repand l'nuteur du c Coeur dispose 1 mata 

Je ne vou.s crois PM un Horace. 

Concert de gala jubilaire 

Rapp.-•·•ni qu. I• a d« nib . prochain, à 21 heures. ~ 
donne k lf1U\d concert de pl& pour commi!morer Je Xe an
ruv•f"'8.lre du Palais des &aux-1\JU, do la Soci~' Phll· 
harmonique ~ de la l!orl~té des E:cpocl•.ioas. C.. OOllcert, 
QUI Yra du'll:~ par Louis de Vod1t, ""' 85$IJl"é du C<>OCOW"S 
de Mmes Rl& l~ns.s('lla, J,..nn• Thn et :'.IM Frfd81c 
AnsJ>e.cb et Maut1co De Oroote, l'Orch~re Symphonique 
do Brux•lles et la Chorale de la Socle:' Phtlharmonlque. 

Au programme, c Le MC'S1" • de HMndeL 
Prix de.. pinces : d• 10 à 6(1 traaea. 
Tous les t<bonn~ d• la Soclét~ Phllhannonlque, sur ptt

S<:ntat!on dt' leur cart" d'abonnement. Joulsscnt d'une n!
ductlOn de 50 p. c. l!Ur I• prtx <lf'o place$ 

Placet! en vente nu Burenu de location du Palnla dce 
Beaux-Art.,, 23, ru~ Ravf!\lll~ln tél. 11.13.74 et 11 .1375 

MERCREDI PROCHAIN, A 2 HEURES 
VENTE PCiBLIQUI:. DE MEUBLES ET OBJETS D'ART 

HOTEL DES \ 'ENTES NOVA 
35. RUE DU PEPIN (Porte de Namur). - Tél 12.24.94 

Le deuxième Concert du Conservatoire 

Le deUXJ.'llle cc nr• :'l aura lleu les samedi 11 et dimanche 
12 d6cembre, l 14 h. 30. aotlJ la direction de M. Defauw. 
Le grand vlolOnlst<! trançaa Jacques Thibaud prttera oon 
conooura l ce concert; U tnterpr~tera le 3e concerto de 
Salnt,.Sa~ns et la Symphonie espagnole de Lalo. Des paaes 
maitresses de Lulli, Ramtau, Roussel, Fa~ et Chabrier 
complèteront ce beau prosramme. consacré li. la mmlque 
française du XVllr alècle à noe Jours. 

La location est ouverte 

BERNARD 93, Rue de Namur 
<PORTE DE NAMUR) 
Ti..buo:n:s: 128821-22 

Huîtres - Caviar • Foie gras - Homards 
- saues c1e c1~tatton ouvertes a'>rts les gpect•de& -

Récital Panzera 
Lundi l3 <îéct mbre à 20 b. •~. aura Ueu, au Con.....,..._ 

tolre, le rlieltal annon<' PAi' M. Charles Panura. baryton 
de l'Ol)('ra-Comlque de Pl1r11, avec le concours de Mme Maa
dclelne Panzera-Batllot, pianiste 

Au programme : Œuvre• do Monteverde, Bach, Mozart 
et Schubert. avec l'audition lnt~(l'&le du cycle de m~lo
dles • La !Mie Mcunièr, 1, de Schubert 

La location est ouverte Il la Maison Fernand Uluweryns. 
20 rue du Treurenbera. 

Erreurs postales 
De 4. Re'··· de 1'Ef!lclence > : 
I..a 7 "'ne mariée. - LA poate est uu peu ooiJ!ncu.se l 

cen.atru. moments.. ne t.rou\"tt~\"oua pas ? 
L'amt. - POurquol dOnc? 
l.4 1eune marite. - Mon mari est à Paris pour datrea 

et la carte qu'U en•ole Porte le cachet C:e la poate de Nice. 
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Un reportage aeruationnel 
O'ut.. narureuemeni.. la ra4lo t.OCl&!M qu1 en prend 

r1nmat1" . 
Uoe ~. ~ Jllil' Ten7 Holdern. IS ~ 

oei •w d• Nt"ll'-1'ort. a·enr~ en .. momeJu dana lta 
II1''1111ÇlUlttS aolltudes d• I& Oulntt britannique Elle va éta
blir Wle b&se prb de la tront!ère brbUl•nn. pour étudier 
m~lc&l•ment certaines maladlea q111 ravacera les popula.
tJoru Jnd.lq~nrs. L'émetteur porUtl! de l'expédltlOD, relayé 
par un P<»tt à ondes court.es d• Quinée, fera des t!mJMlon.s 
qUI "ront repn.e.. aux Etats-Uni&. 

w audltoun1 eun>pttns ne doivent pu en'1-. les Am6-
riealrut. • ur us pmnoot. t'UX awal, entendre œi aensa.
UonneUei émissions que I& B. B. c. de Londres, compte 
relayer. 

Une émiasion qui rapporte 
Tout rkcmm•n· le doc~ Wemnann. leader slon!s'•'

exprlmalt le dr~lr de faire un •PP<"I au publ!c en faveur 
de l'Cl'uvre J"losttnlenne. One émll<•l<)n fut O!'Ranlsée à I& 
B. B. o., à L<>ndrcs, et l'éloquent docteur parla devant le 
m icro. 

Or. un C<>ni:t+a alonl>te était Jual#ment réuni aux Etat.s
o nt., t. ~trOlt. On eut 11dée d'ortrlr une at~ract!on t. 
.,., p:lrtltljl4ll\t& 6 on leur t.t entend"' par haut-parleur 
J'aJJocuUon ~ml!w! t. Londres. Tn>naportés d'entbomla&me, 
les membrœ du Ccnirrêa d~ld~ren~ de vot~r un subolde 
de !JO millions de traocs. ~ doc'•ur Weizmann n'a cena.J. 
n nt . r .,... ç aon p..; 1e devant le mlcro 1 

L'agenda de l'auditeur 
Parmi les prochaines ém1"'1ons de l'i N, R, ll convient 

de not•r : Je dimanche 5 déc•mbre, à 14 b 30. radlodltru· 
aton d'un concert donné au Oonarrvatolrr de Vervlef3, 
101ia I& dlrrctlon de M. Albert D<1puta. - Le même Jour. 
• Radl~Jeunes.Y • fêtera Salnt·Nlcolaa. - Le 5, encore. 
t. 20 heures, aéanee d• • Radio pour Toua •. avec: le Radlo
Orcbtstre dlrl~é par M. Paul Oason. - Le 6, à 20 llalra, 
lf'ana: •i>«talc consacrée à la Saint-Nk<>las a\·ec le con
coun des chœurs d'enfants et de l'Orchrstre de l'Ac:ade
mle de MU$\qU• d'Etterbttl: - Le 7, t. 20 b.tures. aé&ne.. 
Ol'l:•nlû• par la Radio-Catholique pour hono"" la m~ 
moire d:J rompo6ltt'W" De -- - Le a. tna11!1Uratlon du 
cycle dtt lh~lre cl!USlqUe avec c le Bouraco11 Gentllbom· 
ir.• 1, d• Molloro, mllSlque de Lulll. - Le Il, a 19 h. ~. 
radludlflu•lon du théàtre de la Monnaie; au programme: 
• La Walk)Tte t . 

Autour de l'antenne 
L'I..· on lnt n. · ""1AI• d• R dlophon!e n ae r&nir ~ 

cbalnt'll'lent à Nice - La Belslque comptera, cene anntt 
enco..., un m!lllon d 'audlteun.. - En Angleterre. les théi
trea \'Wlt mma campa""° conu. l'adm1alon du public 
dana IN atudlos radlopbonlqu"' - Vit'nne va ln&llgW'el' 
aa Malac>n de la Radlo: elle comprend dix-a.pt 1tudlos, 
ou Cinq pour la mus!que. six pour Io tbH.tre, trola pour 
IN cau1erl•1. trois pour les répétttlona. le plU1 grand pou
vant oont<'nlr ctnt artJates e t deux cent cinquante apecta.
teun1. - La pul&'lance de I& atatton 1ur ondaa courte11 du 
Vattc&n RrA bl•ntôt portée à 60 lnr. - Au Maroc, on 
coinple 33.000 pootes ttœpteun1. - On fait dN eua!s t. 
Monaco en vue d• l't!dltlcatlon d 'Une ltatlon tmettrlce. -
Ou va utllber pour la télt!vlilon aus !tau.-oioa des écn.ns 
d• rtlour.. - Le poote de R•llun. en Hollande, vient de 
! 6ter aoo dlslèrne annlV"9&1re. - LA tondat:en Roctfeller 
a M'JCOrd~ ~ 111nlvnsit~ de Prln<e'.<>n un crtd.lt de 8'1.000 
dollan1 pour faire une v>Ste enqu~ •ur lea e!lei.. PsYCho-
1oe1q1t"S d~ la rad10"\ltlu<1on - Lt• lmmlirrants de New· 
York appronnent l'anglais par radio., drs lru<pee~ se 
rendent à domlcUe pour oontrOler leur prononciation. 

Radio-Luxembourg 
Le lundi e décembre, t. 14 h. 06, Mme Elise de S&lnWud 

et Mme ou..t&ve Simon chanteront d.. duoe d'opetet.ta 
de H6rold, Ma&lé, M-cer • Re7n&Jdo Ha.lln. 

Le mardi 7, dePlda le Tb~tn mUnlcipal de Lusem
bourc : c R6'urnct1on •• opén d• l"ranœ Alf ILDO; 

Le mtteredl a, t. H b. 05. All<:e l'fo!r'1' chantai> dal 
mélodlOI de Oalr.iel Pauri, Benn Dup&re, Wec.11.erllnc. 
Brahma et Sclwmann; 

Le Jeudi t. t. 21 h. 30, retn.nsmlsslOn del>UlS I• Oulllo 
de Lunmbourg du Oooœrt o:nnphonlque - par l'or• 
chestre de la station, avee le OODOOUl'I d:i rel~ rt<>:oru~te 
VU& Prthod&. Direction : Henrt Pens!JI. Vaa Pnhocla 
lntqprt!tera le Concerto de Ovorat. L'orchestre Jouera la 
5o Symphonle de Teb&lk09'".sky: 

Le Yendredl 10. à 22 b.. 05, concnt vocal par I' cOrphéon 
municipal • de Lwtembouri. Au proçamme. dœ mélodl"'I 
de Schubert. A 22 b.. 30. le piani.$~ Ren6 ~lparte lntez-. 
prttel'& la aonate en si bén<>I mineur de Chopin. 

Le umecll Il, t. 21 b•ur8, l'orcbe!ltre de la StAtk>D 
donnera un concert "!11\pbcnlque a ftC le eoncouni du Tlo!C\
nbi... français Andre de Rlbeaup!cn• om-etJoo : Hmr1 
Ptn.•I"- Andtt de Rlbee.unlene lntornrttera Je Conoer.o de 
B1'lluns. 

~ ...................................... ,~ .................................. ... 

FAISONS UN TOUR A LA CUISINE 
Qu· .. t-oe qui tait 1 ... bon.s politiciens? Lei grandll dl,.. 

OOUJ'I? Vis grand.! coups d• poings? Ou les petlta =~ 
MirOl!a. lnédi~ et di.scre~? Vm:& avez déjà répondu n -
paa? Alllsl = va-t-11 de la dlp'oma•le, c... la paix cbeE M'1 
et ~ la lxlnn• cu!sln" C -.t EchaJot .. , œ.~ement, q"1 
Ueolt °" dJOC'OW'S phJJ'"'°phlquf' Eli<! Ye-tlt en \'en!:' Il <":ci: 
que œrt&!ns proctd~s tout almplts feront d'un met., 
<n>u oour ordlnaire. un mal d'Ull<) qualité exqu!se. Un 
pl'\m>l'1' a<'lllple: 

Côtelettes panées et grillées 
Lei cdt•lettes ~tant paré<-• et l~~~rement enduites d\1n 

rien de B<m1!, on lea p'.onge l'Une aprt'S rau~re dan..• 141 
pot-.u-f«1 ou la soupe gra..so A cet el!l'l., on reth"e 13 mar
ml'e du leu po'.tr SUSJ)!!:tldl<! lt!bullltlon e-. ~!soer mor..ter 
la ~ t. la surf8"" Erldu!.'"8 de cttte ~. ~ cbt~ 
Jet·~ seront ea=:e ~. MUpo'Jdrtts de ael e~ de polne 
e• lentement aW' un feu doux. 

Poitrine de mouton 
N<> dites ll"S trop vlte qu~ mus 88\'~ ce que c'est. OuJ. 

cela s'appeJ'.e bartcot ou ragot\\ d~ mouton; mal& opén-.z.. 
\'OUA conune ceci? Garn!SM'Z lo fond de la casserole de deux 
tranchca de Jambon ma.llfn'; mr"-"leZ ~ JO!! mot'<'e&llX 
de \'l&nde et couvrez de bard"8 de lard. AJout.ez 1eux 
O!SJIOng, 2 clou.s de 111ron.. thrm, laurter caro~·ee mroca, 
les l<'(lllllt>a ~tant débt~ en pc•lta morctaux; ul, ~'Te •t 
unE' ror'..e t:aMe de bouillon. Emp:o,.. de pretérence eu 
B<m11. OooT?ft bien et m~·:s ·,. CLWTO:e au four E!:e 
do:t 1 ~ crois be\ltea D<'~ le Jus de cui..m et .,.,....eio :e tout ensemble. 

Croûtes aux abricota 
Ooupeo; par mo!tlés dan.a le IMl4 horizontal un oeirtaln 

nombre de peUr., sandwlchee et creul!CS l~anent :haq\le 
moiti~. n vaut mieux que ~~ llU>dw1cltes !!Olm! nuata. 
P 1"'9 tee frire doucemen~ au ~rre. Voua arr&neerez d.,._ 
IU& de& mo!tléa d'abrlcota ~- et YOUS ~ OOJVl'l.ra 
d un llrop tait a,..., le ,lu$ de la boite et un Œet d• lt!.-..ch. 
Verra ce JUa qui doll. ae trlac.-r, air chaaJ..">e des crc~:.œ et 
la1ssa r.trotdlr 

Vous o~ le dessus de cer1ses cont.te.s, d ang-é:Jque •t 
de mo!Ués d amandes ~~remt"nt l:Z'llléea 

N.B - St \"OU.S tabrlQU<"l' wius-ml'~ les 58lld"1ch~ 
rappcltt.•\'OllS que la • Bon1ck·s Bak:ng P:>wdera mt:ée 
au prea:able à. la farine, doMe d·exceU«nts résultais. 

ECHALOTE. 



POURQUOI PAS? 

Meyerling 
••••••••••••••••• 

Le comte de Taalle, anc1"n p1 1den1 du Coluei! autr!· 
chien .eoua François-Joseph ;w-C0t'd· Jn~ cKIM!tte qui con· 
tlrnt, p&ralt-il. des docum•nl.s m~tta e: d~wla sur .e 
cl.rame de Meyerling. ce::e c..,,.lle , .• ftre mi.a.. en vente 
'PUb:Jque e~ les go:.i,.emerr.en:.s de Vienne el de Prail'~ .... 
n.lenl dl6l)Otéa à s'en rendre acqu~reura. mals d'ou:re
Allanllque on annonce l'amvN-. à V...nne, de oollec!lon
nrora amor\cainS dJs;losés à do>nner do ces documen:s t 
S:'O& p:ix 
~,.. le oom:e Taatl'e aYall publl~. ma.!i;ré la dN•~ 

AMBASSADOR 
(BOURSE) 

SACHA GUITRY 
JACQUELINE DELUBAC 

MARGUERITE MORENO 
DANS 

LE MOT 
DE CAMBRONNE 

DU FOU RIRE 
ET 

ENCORE DU RIRE 
AVEC 

BETTY STOCFELD 
DANS 

QUI EST 
DE 

LE MAR 1 
MADAME? 

ENFANTS NON ADMIS 

exp,.._ que lui en anlt la!~ P'nn<;<>i.J-sih '""' du 
ptécea de la casactie Cèt .nclen prem;er m:nJs:r11 qul "nd 
au p:us ntrran: ks ~tt'a de lam.i.J:e de son maltr11, ,, 
dNaU, avec faculté de p,...ndtt tout le lot, ne parai' PM 
de•otr rencontrtr L• lavnir de l'approbatlOD publique. ti 
tout ce que d!Mnt ka Journaux de us papiers MCr11U a Jn 
faux atr de publicité dea\lné à faire monter les tnchtrta. 

Quot qu'U en .eo1:, une :ettrc de la soeur de la comte»o 
Vet.....,ra, adre.<."°e à l'F.mperour, ainsi que le rapport de !'ami 
de l'archldltC Rodolphe qui apporta à V!mne la nouvelle du 
drame de M•Y•tllnK a•ultnt étaou. aemb!e+ll • 1ufft. 
aanu de pre\lve, la vetslon du 1u1clde. 

Mais pourquoi l'a:rhlduc a'etai:-1: sulc~dé 1 C'est le .e
eret q11• la lamttLoe cu•N~ noua Uvrora!t, m1ln. Oomme Il 
1 a des J-Ournall&'es qui a>vtM tout, méme ce que .eo 
ID!e~ crol<llt qu'ils :ne peuvmt pas savoir, on noua 
apprend que le1 docunm1!.s du t<>mte Taall'e nous ré•t: .. 
!'Otlt que h rnltOD da ltllclde es: purement pqlltique : 
!'a?tb:ttuc ltodolpbe ~ ACran 1uic1dé à la sul'e d'Un com
p:o: ourdi pour d~'r6:icr !'Empereur. Mis au courant de •• 
comp:ot. R·:ldo pile n en aU1"•t: &Hrll ru l'Em1><r11ur nl la 
PO:ice d'empire 1-"'S t.rchlducs Jean de Toocane tt Jean 
Ortb aura.ent été du complot et n'aura1en: pas pipi< plUJ 
que Rodolphe, celUl-<:I devant devenir roi de Ronrne tt 
l'archiduc Jtan tmpercur d'Autnche 

? ? ? 
Comme c"" cho"''·!à n" pom•alent pas .. dire à l'époque 

du drame car <>n Ju~ca Qu'cllr'" mettaient en jeu l'honneur 
de l mt olOn d~ Habsoourg, on avait profite de la repu:a
tlon o don Juan qu• s'était faite l'atth!duc Rodolphe 
pour m" re l'amour t la b3"" d• l'•ITa1re ~t!e réputa•ton 
étai• "" àement habl!t quand, j('une e: beau. portant av"C 
e!e&>n« e cos·ume mlhta!re du cnal!tt bongro:s. le pr.nce 
Rodolphe •tait venu à B~x•lles chercher sa llanc:tt, •a 
?11! Ct'S!e Stép.'1anle flllr dr Uopold n. on chucbotalt., 
dans ;.a bourccol.Sl~ Dl'lllte olse qu 11 a'alt am•n.é t.Vec J! 
deux de •es !a>'Orlt"" dl'aCrndues à l'hôtel M~Jle, rue 
Royale Les dt'ux jeU!l<$ l•nunes ne .., g&iaient poini p<><:r 
se mont"'' dans le slll"i• du pr.nce. quand il tra.e:salt ., 
roule emplt.Mée et rntho.at:u•('I qu1 racclama1t chaque toi.a 
qu'il re\·ena\t du Pal11& Roya!. car Bruxe~te.:. - l~ Bruxt11ta 
P!'O\'\nctal d'a!ors •I qu on aurait dlt encore tout lmpr• 
gne du resprct que nos provinces. pays d'obédience, por
taient aux guuvemrurs étrangers qui, pendant tan\ d'an· 
n<!es, avaient pr,·.std~ à leurs destln(-e._, - Bruxcllea avait 
pour Rodolpho I•• yeux que Chlmène avait pour Rodrtrue : 
l'image du Pnnce Chattnant était à tous les e!alalll"S et •Ut 

tous les pianos; Jamais tr. l'étllm•n~ des guides ne turco: 
plus bnllants p'tl"' martiaux et. mleux sanaJ~ dans !eur 
tun:que verte aux brand~l>OW'tl• d'or .. On n'tntendalt par-
• -~t que la mialq~e d<' 1a 1 Oavotte s:;.pbanie • com~ 
pour la cU"COnatanct p~r un cape:me<..s:er v.ennols d,1 nom 
de Ct:bc.'ba et qui a'om!lit <!r l'image dr.s deux royaux 
ftancl• la nuln l.!llna la ma:n et le sounI? aux l~Yres. Et 
une lcr.-en'e l\"lllpath e en~ralt la, Jeune pr\nctsSC â 0111 
le p'.t.:.s ~p~n~tM avtnlr scmb' lt pnb;..ti f'\ oour out 1.a Vte 
de\·alt être :nJ~·emmt crue 'e. 

Les poétes acc.>nla!tnt leur l,Yre fil 'honneur d"" aurua
tes ltanoj• et l.ouis Hymana, dans un élan lrut>trt. adr• 
sal: à la pnnee.ue Stlphan1e de• VCI'$. demeurés ce:~brrs. 
qui détermmtn-nt, P<'nd.m: plu.strurs années, des accta de 
Jote sauvare parmi les pot!•• de la c Jeune Bel11lque • 
En voici la prem!~re atroph• • 

VotLS allez noua quitter, Prlnce3se, 
Pour d~vrnlr ArC'blduchesse 
F.t, sur le trone d•s RabsboUJ'i, 
Fair• aasro!r ~. sang du Cobourg ... 

On ne vo,·alt qu·~:ua a cl~are.s et t clgarettea k:us. 
sonné& à l'aigle Dlc~phale q-Je mouchoirs de poche avec 
l'ef!1r;e de l"nln90'""1oaeph et de Lëcpo:d n: qce presse
pap;et'll mon:n.nt ~ux mlllns enlacées oJ :e dnpeau t>e:re 
e:a::r.n: l5"S couleurs à cOtt' du draptau de la ma\s<ln 
d'Autncbe 

1 1 7 
l.t'S am.)urs de 1•arth.1duc RxSo:phe furent :.ou• de- l'Jl't 

la lab'.e du monde poUUque el du monde tou: court. P.umt 

1' 
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lea maltreMeS qu'on lui prêtait, fii1urait •n première ligne 
la comteue Ve:.aera, dont on :e d!s:\lt r l)Crdtlment épris. 

Donc, quand U fallut, Je 30 JKnvler 1889. après 
la d~uverte de son cad•vr<', lmapntr une vmlon c or!l
cltlle •. on m~la la. oomt<"Me à un d rllme d 'amour : Ro
dolphe ae suait swc;dé parce que l 'F.mperour l 'avait so!lllXlé 
de r~ncu à "" ilaJJ<>n avec l.'l eom~ Vela<'ra. Or, 11 
al':nb!e bien qu'U so.: ~tabJ aujourd'hui que la d•.rn!~re 
n·.tlt du prince. 11 la paMa dr ,-· ""n a p;>annnont dt la Hof
ltJl'i, non Jlll4 ''"' la Ul. Ve:= m _ avec ~ 

/i 
Des cnaussu- L 
res cirées a11' 
N ugget attl • 
rent toujours 
l'attention. 

:NUGGET" 
POLISH 

t t ' 
Peut~tre de la c..-tt<! <h oomte Tulte sortira ls vtrt~ 

dé11nlt.lve: l'hl.ttolre l'aura achet« à i,.,.u.~ d~rs oomp. 
tante et l'on pourra dire plua ta.rd que. clam ~ ePOQUe, 
tout ae vendait. m~mt l'Hlatolre. 

LL veraton qtll atmb:e primer lea autrea aujourd'hui n'• 
d'allleurs ~ neuve; elle lut lancée, U y a quelque trent. 
ans, par une dame de l'entourage !mpé'\&J qui racont.alt 
que le compl6t e21 qul'&llon étant droouvert, Rodolphe au
nut trou•é la a<'Ule 161Ue txl'--'1b:e dans une mori 'flo~t.e 
que sa malt,_ aurait voulu putager avec lUl. ~t!4 
dame ajout&!t qtl'à la au!~ dt «a év~men~ l'archiduc 
Jean-N~pomucêne..sa:vator d Autr'.che, qui H&I\ 61" ci. 
mèche avec R<xlolohe. a•1'll pria le nom de Jean ônh •t 
anlt qUJlté l'Autriche. D oe aeral• un peu moln$ de deus 
ans ap~ la tragedie <!~ Me~r~. embarqué aur :e c ~ 
guenw. • comme capuatne au 10111 coun - et n'aun.lt 1 ... 
mais reparu. 

Pour extraordlnalro que oolt oette histoire, elle n'e.; t>f.a 
la pl1J4 curleuae qul alt éte proJJ()IM!e. 

Un hasard nous a lait l'!'mettro la main sur une expll
eatlon tout au.•l abt acadabrante du drame de MeyerUnr. 
Elle aUMI a 10mbré dana l'oubli; elle n'en l't!S•e paa mo!na 
inté..-ante. à rallon tfitme de IOn étrangeté. 

C'eat en avrtl 1903 qu'elle fut lancée par un Journal amt!
rtcalne et recueillie l)tV le c GU Blu • de Parts 

Ce Journal déclarait que l'areblduc Rodolphe n'~alt paa 
mort, qu·u n'&tait autre que le docteur Hotrman, lequel 
venait, cette annff..:à. de donner ga déml&sion de prol-ur 
a l'Unlvenr.lté d'Iowa 

Après avoir r&Pl>"lt Qlll' l'ardllduc Rodolphe avait reçu 
une 80'.lde w:ruetlon. a'ft&lt ln~ à :outes lea que. 
bons milit&!rea e:. ln"•W~ trts ouverte, s'était occ~. 
dés aa ~-. du mouremt'Dt tn:e::eetuel en Autriche, 
qu'U &valt pub:t~ sur eon vor&111• en onent. en 1884. un rklt 
reniarqué, et p!ua tard un •olwne tntt:u!é : « P\lntuhn 
Tage aul dtt Oon&u • <Q~lnn Jours sur le Danube>. qu'U 
aYL!t dlr!ié la publication d'un grand ouvrare !Wtonque •• 
géographique : « D1e Oca~rrel<:hl.sch·Vngarioche Monarchie 
ln Wort und Blld • Cla monarchie hongroise : ~lt.t ..t 
WustTatton.••. le journallllt.<o américain trouvait fort plau
sible que l'archiduc Rodolphe lùt devenu proleo.seur d'un!· 
verslté. 

Cela PO.>e. ll donnait de l& tragt!dle du pavlllon de chus. 
l'eaplicat•on c toute naturelle • que voici : 

• A l'epoque de I& mort c aup~ • du llla &ln~ de 
l'empereur d'Autnche. on avalt trouvé le corps d'un lndl· 
vidu d~e .e Jour mfme du drame de Me.rerllnr et ~ 
semblant extraordmalnmt'Dt à !'archiduc. L'homme avait 
~..é enterre • la place de Rodolphe. qui aurait gagnl •ea 
Etat.&-Unl.s. y &urat\ PN le nom de Hotrman et ~ aeralt 
fait recnotr oomme prot-ur dans une Unl•erslté du 
noul"eau mondt a 

n ajoutait qu'à p!~urs ropr ........ lt> professeur Rotrman 
serai! all<! à Menomtnce (Mlchlran>. rendn des •wteJ à 
une dame de la • "1111'7 • . oœur d'un commandant de 
culraM!era autrtehlen. et que ce rut &u coun de CH n.ttea 
que des lndlscret.t apprirent la vérité. 

' t ' 
Que d'encre a ooule, que d'encre coU!era encore. en d6plt 

de tout.es lee C&&'!ettee aur la mort de Rodolphe d'Autriche 
dana le pavillon de cba&se de Meyerl.lng ou IOD cadavre f11t 
trouve à ellté de oelul cl# la comteeoe Vel$0ra. Le e!némtL a 
tLpporté au tonœ oommun une dose de rom.aneaqu.e qui a 
profondémt'Dt tmpreaalonn~ lea toulea, gràee aux moyma 
puJManta de miat m IC~l'\e do:it li dlSpOSe pour fraJ>Pf'l' •t11 
espnts et mfme lee CO!'Ura. Le tl:m c Me;erilllg • .. ~ un dt$ 
pha tmp~nnanta qUl 1al!'nt eo~\4 des s:u.i- e21 ces 
deml~re> années. E•, a'll prend a•tt J'hl.stolre d'Au::1che 
les m~e& liber-'& que Dumaa pére prell$lt avtc l'hlatolre 
de Prance. li ne conlrlbuera pu moins à l1Xer dans l'eapnt 
de plus d'uM dnerat!"n une des vors;on.s lJllailllall'ea de 
l'i.mpen&:e a ...,1ure. 
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61-66, RUE NEUVE, BRUXELLES 
------ 1• CA--G-O_U_L_A_R_D-. -----=Pas--d-e_ch_ro_nlQ_u_e_v_es_•_;m_tn_t_altt.,---. ".'"Je 

TOU.a pne. l'ous "i'mm"' ici pour travaU:er ûneuaemcnt O(I 
&·t.on mis les document& relatl!s • l"lnsurrecUon ? Lo:tqu• 
lt moment sera venu. il •·aa::ra de ne paa les oublier. 

Le fantôme et les cagoulards 
SKETCH xmorr 

Lu •outerraln1 du chdteau h1 rtorique do•I lt1 cagoulardl 
ont dicidt! de /aire l<ur quartier gtP1tral, - Ignorant qu'un 
/an16'no aut11tnt1que hante chaque nuit IOn ancienne de· 
meurt, 

1" CAGOULARD. - Meaalour., noe ar•enaux eont pleins. 
n y a daru; les caves de ce vieux chlteau 4.842 can.ouches, 
5 fusil& de chas.,e, 18 revolvcra don~ 7 à amorces, 1 boome
rang, 1 ltr1s ma!Al.s et 2$ catopultes d'kollera. 

z. CAGOULARD - Autant dltt que nous eommea préts 
pour l'lnrurrttllon. Il ne manqutra pas un bouton de iU~ 
tre l nos cagoules de rombM. 

3' CAGOULARD - A propas de cagoul•.a. j'ai bien envie 
d"enlever la ml~ne Ce qu'elle me taa tran.•p1rer 1 .. Sous 
ptttexte oue Je risque de prelldre trold daiu c .. IOUttr· 
rauu.. ma femme m'a confectlonn~ une racoute matelusée 
de flanelle Et pu!s elle a lrOp ttarté lea trou.s dea yeux, 
cela me !ait lo'JCU!r. 

z. CAGOULARD lpitew: }. - Je les al mla dans Ica OU· 
bllenes .•• Je croyaJ.s que c·e1a1t la cuhe:te la plua adre. 

1- CAGOULARD. - n faudra le& 1 reprendre .• Ah 1 
attention .•• J'entends du brun. 

l' CAGOULARD (tremolant de toiu 10 membru/. -
Nou1 sommes lr&bls 1 

1• CAGOULARD. - ll y a certainement quelq'-l'Un AUcz 
dans l'arsenal. première cave à droite. et prentz des re,ol· 
'el", mals pas de ceux a amorces. 

LE FANTOME (tenu Clau~ de tous lu /ant6mt1 qui 
lt rt1pectent : SU4ire cou.-rant lt 1qu•ldte t t mtme la tttt, 
car le /ant6me est enrhume). - Bonjour. mesoleura. Ayant 
toujours pratiqué lbo.spltahté la plus lar11e. Je •u11 tr~ 
heureux de VOU$ accueillir dans mon domaine, mala Il me 
M!ralt agréable que vous ce"-Sltz d'encombrer m•s IOUte,,. 
rains de toutes sortes d'ust~nsües. Je viens de me CO&n•r 
à trois reprises les tibias contre des objets en fer que voua 
avez déposés dans mes caves. J'espére que voua ne tarde
rez pa.s à enlever cette ferraille. 

1" CAGOULARD (~rt tU peur, afnJI du rt1te que ltl 
deu.z acol11t«). - Quelle ... quelle est cette plala&nt~rle? 

2< CAGOULARD. - C'est. certainement un poUcler dt&Ul•é. 
J• CAGOULARD (aoec un /aiôle •~Ir). - C"eat peut

etre un confrère. Après tout. li POrte au.ul une caaoule, 
mala blanche. 

LE TANTOMB ((ltirdant ... pollteue glacie). - J• aup. 
paoe, messieurs, que vous !tes n~l&nt& en vieux métaux, 
ou qu•lque chose d'approchant.. Je dola néanmolne \O\la 

(IMl1.1f!ltml 
Ag. G. ~ ., Fll.s, lS, av. Roller, Brux. T~ 15.2.U·l. 
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t a•" r· qJ. .... e .. ser1;tr d m Ill!\ chi .. 
uau comme d'une aorte dt hanpr à marchandises. 

1 CAGOULARD t•• dominant). - A!}om, CCll$<'% cette 
e<> li• Dito-moi qui 'rOU5 ~tea. Un mouch•rd sana aucun 
do .. ·•? Montrn-mot YOS p&p1era ou U vous en c1iu·a. 

Lli FANTOME 1mepnsa11t1. - Jusqu'à nouvel ordre, les 
f a llômca nr sor.t pR.$ tf'nus d"avotr une carte d'ldtntlt~. 

'" CAGOULARD. - C'<"t un policier. parbltta. 
J CAGOULARD. - Jt nt vols Pl". •inon, c• qu'il pour

rait '~nlr !air• le. aous ce d~ts..ment. -ms bien ... Nou.< 
acons nou• ronsutuer m tribunal pocr Je Jt:gtr 

u: FANTO.llE - JJgtz-mol. messieurs. LtA distractlora 
aont trop rarf"S dans ma \ 1dUe maison. 

1 • CAGOULARD. - Ne ralllt·t pos. ou Je voua Inculpe 
d'injure à la magistrature, Qu·avei-vous à dtre pour votre 
défense? 

LE FASTO.\fE (ironique) - Q·1• Je ne sui. qu'une vieille 
bo!te de t.U1t61ne qui ne conn&lt rien aux U!IAS•• du &1~le 
et qui dcmar.de humlllemen~ pardon au tribunal de ravoir 
o!Ten..~ 

l" CAGOULARD. - J\!~eurs. cette pla1dolrle vous 
lnclln"'t~ll• à Ja clomer.re ? Non ... Lt tribunal est perauad~ 
d'u'Olr dM'ant lui un danttt1'1'1l~ pollcl•.r d~IM> en fan
tôme tl le condamne à la peine pr~vue JXT li' t.oua oeux 
qui a'lntradul<ent dans l'~ntre d•• cagoul&rdA : la mort. 

L• fantl>m• trou« cda ttllrm<nt dr6~ qu<, •ou.t '°" 
1ualrt, Il ,. tord 1 .. c6tu. ar j'i' un ~hl lmofl uc 

3• CAGOUL,.RD '"" pd!l crvtl). - Je ptt>p<»e qu'avant 
d• 1·ex~ur on I• con<IUJ.~ t. la chambre de t.orture. On 
poumllt !Ul ~nJocetr dts tplntles dans la chair ~ i. brQ
ltr au fflr rougt-. 

Cttl• fol• . Ir Jantw~ manqu dt ,. dtsloqu.,,. dt rtr.: tt, 
f m.ôlontnfrrmr?Jt. tl entr·01a.,.c .son 11U1irt. Let cagoulard& 
a't11/ulc11t, terri/rés. 

LE FANTO.\IE lies raJlP'lnntJ. - Restez, meMt<unl VOIU 
pou\CJ rtSler, Je ne me sui• Jamais tant amu>i . Ah 1 lu 
ld1ota, les ~eaux. lis wnt pattla 1 ••• 

Au Palais de la Nation 
COMPENSATION 

M. P-E. Jas n a .a m Jorlt6 ~Yeru~alo acquise. 
Elle gr.ra Hat b •• b!om ~I pltis forte ~ plus conlortaWe 
que celle dont A bfotllclé l'dlnrt de ~ prédccus; ur. 
Sem-~lle au"Sl wllde et a1w1 durab1t ? 
A en jugrr par sa prtmtèrt confro ,•a ion &\'te la Chrlm· 

bre. cela ,,. fut P<tS chaud. chaud. ~ dou~ la ltetcre 
n'est pas le cenrr oratmre d.t' notre DOUVtau Pttmtcr. C:<mt 
l'immense talent, fait de stductlcn tt d emprise 1ur 1 àme, 
veu~ le J<t spontané, l'lmp:ort;a on. 

?.t. JanJOn. PN babl1né an pensnm d'une lecwtt kmlll• 
et monot.one, frôla méme ce q\;e lea rhrra malttts du palLI 
apptll•nt !c « a<•mDtUNU broubel:tg• •· Ttcbe d'autant 
plus lngrnl<' quo les auditcun; naltnt d<!\·ant .ux le texto 
billnsue de la dklaration mlnl•lki•ll• et tn pounmlvlllcnt 
la lecture aans tcout,,r la \Olx qui leur n-p(!Wt cette entl
ladt de phraoes .troldcmcnt prudentes et parfois ntbu
lttaff q>I dO!vtnt rdléteT Ica ~Uments co:i!us et par
to!s heur\~ d'une rna.JOrlte dI..puat~ 

S;><Ctae\llalrement, cette stance. qui devaJ: tt.re blatorlque, 
luL une puM. Et lea applaud11-nt& .,..'1 noarrta qUl 
ne s'•l•nrcnt qu'eprés que le Premier Muwtre eut mis 
Je point tin•l à son discours. curent rnt.r d'\Jn• approba
tion courtol.<e. Admise Jl<1r d•11 irens de bonne compnfllle à 
J'h6t<> qui le<. ~vall haran ·ués. 

IL FALLAIT EN FINIR 
Cn oboerv >r •UJ><rfk tl un peu a•trtl de ctl ~pllocle 

parlemtnu .. re •t ;-- manque de cllre: cJt nt donne 
pas hui\ Joun de VI• à ce mlI:!St<re accnellll avtc tant da 
Uedeur • 

Il courait cependant cet obocl'Vlltcur. de gmndt.1 chanC<'S 
de .., rourr.r, comme dl.Salt M Jrnn~n. En ,!let.. bltn 
mieux que de• bravos él:latanL rn &&Ive. tn!qurntes, lts 
approlx1tions et lt•s promes.sts d'•P1ml loyal et (<,taJ que don
n~rent à M. Janson I•' chda dt noa partis lrad,llonntl!, 
lurent. à n'en paa douter d03 g"l:l'3 de oolldlté 

Sana dou:e, c.,. trot.. dœlar&\lona contena.'dli \llctes trois 
de. réserves. lllJ' !t-'QUdles nooa rwtcndrona plus loin. et 
qui toutC'a 1ndlQutnt que lonqu'll faudra J>3SStl' des prln
c1pea tnoncts à de; réa!lsaUona roncr~tes. Il r aura ck dar.
gertllk• frtctlon$. 

Mala Il t><t certain que chacun d•s l•!lders apportA!t à 
M Jan.'® des contingents phla cont;>lel~. sinon plua d!M'l
plin~s. que C<!UX qul souteoolcnt l'rqulpe Van Zcel&nd. 

C 6't qu'on ne trav•r,,. llft& Impunément une cr!..-e où 
s'accumule pendant ;>lua d'un mols la carence par!emtntalre 
et gou,.emtmenLale. Il li.Ut un IQUTem=mt à lotlt p:tx • 
c't$t là une notion un peu almpU.•e et une rolutlcn dl' U'O!> 
crande tat:iM. C"~t entendu. Mau b raison prtndpa!e 
ck et ra!.l:r mt:·nt quasi unanime vient <!u dehors. d~ J'o~
nlon publique. ce1~. dan.• son lrnmen...- maJor!t<'. esti
mait qu·~n aocnme. dans et qu'on a appel~ un !>t"l ~tour
dlmenL l'oulo i><>IGe, 1.,. ch~A n• msrchalenL pu al mal 
que e<IA. corta1nement p41-1 awial m.'\I que paztout aL ·~ara. 

llt qu'alo111, que'.que op!Jllon qu'on &li .ur 1·.,..,~t IW'
~u à M. Van Ztt:and, Il f..Ua!t, pour ne pu ajoute un 
nouvol el~t t. t.ou.s r~ qUI nous mci.aœni de <:Ne, 
recoudre ce qui avait été ~. e; c reme'trt ça 1 •. 
comme al le rauteuol du Premier mln!Mre n''\\'alt Jamaa 
é~ vacant. 

Qroy.-z bien que c'est cela. cela aurt<>uL. qui a ralll~ &utour 
de MM. Vand•rvelde, V&n cau"·ela•rt et De>'&!e, la plu
part. 11 pu l'entltteté de leura Adepte•. alon que M Van 
Zttlacd avait trouTé dan.. l 1 , .• cil~ dro!te et dam pria 
de I& mo!:.16 cle la gauche '1ale. da -~raalree teM.CeL 

ROSES ET cPINES 
E&t-ce à d!tt que toUt .ra >'en d.ans et m<:nace Il ll'O!I. 

auquel .M. Vand..-velde oct' ta unt~ru:le1L.<ement aa b<'cé
d1c:Jon pont>!lca!~? 

M. VMd•n·elde lul-mêmo a prlll soin d'lndlqu<r qu'11 y 
aurait pu mal de ri&"UM de ca.1111t . .n slgn&lant les dlver
ceni:..i de V\lta qui $1>paralenl. •ur beaucoup dt probl~n .. 
t. réMudro. lea di'l'eo g:roupœ de la majorité 1!1par.1•e 

D aucuns pn!tenden: ~ q~ K:l cùscour& n'tt&!t qu'un 
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L'AGENCE BELGE DES GRANDES EDITIONS 
110, AVENUE LOUISE 

A PRÉPARÉ LA 

UNE EXPOSITION 
TOUS LES 

L'UNIVERSEL et LE GRAND MEMENTO 
prù de 5,000 paies. 

LÊ LAROUSSE OU XX' SIECLE en 6 vol. 
Prè1 de 7,000 pagea 

Lu 4 volume• rel!é1 df'mi· 
ctiaarln Roua• ou Vert pour 
50 fra.ne. par moi e. Au tota l: 
935 franc.t b~a•· Compta nt: 
189 franc:• be1ae.. 

V. pri:s Etonnants de l>on 
a.rché ne HfODt pe• matn. , .. -.... 

Spé.cimen 1ratu.jl 
nt deann.d., 

1 1 

Re!T'OliH•z dès au•"'-'rd'hu1 votre 

Bulletin de Souscription 
à 1drHser d•rf'Cttmf'n' ; 

l'ACENCE BELCE des CRAN DES EDITIONS 
11 O. Avenue Lou i11 • .i Bru1tllH 

Veu; 1ez: noter ma commande fe me .\ ,·ouvrage 
suivant •..••••..••..•••.•..••••. •... ....• ••••••• •..•••••• 

..., prl• de fr ..... ..................................... . 
NOM ••..••••••••••••••••••••••••.... •••• ..••.•••.•••••.•• 
PRENOMS ••••••••.••••••••.•• •.•.. .••.••••• •.•••••••••• 
Adreue ................................................. . 

Sl1natur•: 
PP. Mill 

L,1 6 volumi"s rrl ··rc demi .. 
chaaran •crt ou rou ~c paya
b!e.a 80 franct par 101• (total 
1,925 fr be!aco) ou 150 fr. 
par mo11 ( 1,875) 

Au comptant 1.815. 
Reliure pic ne toU~ brune. 

payabie-1 70 fr par moit (to• 
ta!: 1,787 h. b.) Au comp.o 
tant : 1,677. 

Prof en de cr.1 condltiont 
aou•e,. en co andain dèt 
aujou d' votre 
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POURQUOI PAS? 

Un buste 
éblouissant! 

Tel sera le vôtre si ... 
vous portez un des mervei lieux correcteurs 
« Charmereine ». Minutieusement étudiés 
povr magnifier la poitrine et supprimer la 
proéminence dosgrac•euse de l'estomac, ils 
donnent au buste un galbe et une fermeté 

qu affirment votre jeunesse. 

Corsets 

1 
seam de ptl".ire. d'onn,e hAb!:ement d!sa:mulf IOll1 !fa 
apparences d'Un apput œtentato1re tt smectt. 

Ceci nest piu notre oplnlon. o·abclrd ~ ~. au.'-'! 
hAblle J)O:U.lden Cf.l'U ao.t, M V&n<!enelde n"'"t pu h'l111Jne 
à d.IS51:nuler .,.. lnten!Jona. 

AUMI bien. ~11onvnage émou.-aot QU U rendit t. M Vao 
Zeeland - ptuWtre aUl'!llk>n J)U déoolnm ~ coup d t 
chapeau en t<:tc de la ~laraL1on m'qi.s~ntlle - fut-U 
unan!Jntment acclamé PIU' la majorité, tant Il expr!malt 
de la déférence et de la rt'<Onnal,,...nce •mcères 

Et c'est certalnement la mllm<! alncénté de cxeur qui ln11>:· 
rait le lea&r socl&!!St. quand, touchant ~et &011 V!eU &nll 
Paul·Dnlle J&ruon - car une allectlon de quaran:e ~ 
Ile lu deux hommes d'Etat - la corde la plu.. te!l&lble de 
la piété tulale, U domandd au Prem!er mln:st.n d'~ l'apf>. 
tre de la J11.1t:ce aodalo. cœune Paul Janson an!t é~ 
rapOitt de la J11.1tlce J)Ollt..que. 
Qu'apr~ cela, ca deux hablletts oral<l4rt!a &!en~ ~ 

au l~dn 10Cl&lla'" un alldlto!re atten!l! pour 6eout~ -
rue& propna aur le& d.!J%1cultt.. de demain, c'est !on pœ-c H A R M E R E 1 N E .i.ble, mala 1., lftlder de 1·utttm"1!&uâ>e éta:t vWl>!<tll<!n& 
en !orme et aon db<oura, qui ru. J)Or'.&1t aucw:e r:de ho-

1. 23, rue des friplel'I , 11 l qu&lt VTalment l• va~ veldo d•a grands Joun. 

:.:,_--------------..:.: L' HEURE DE LA DOULOUREUSE 

EAU DE R~GIME DES 

ARTHRITIQUES 
COUTTEUX DIAltTIQUES 

AUX REPA8 

VICHY 
CELESTINS 

Eltmlne l'ACIDE URIQUE 

IXICE% e 
aur le 1oulot de la boutelllt 

....... 'e .. D.ISmQmU•E .. IL•E•U•:...... • 

RONDELLE de blocage d'écrou 
Eventail BLOCSUR 

AUTOMOBILISTES - INDUSTRIELS 
s.r. .. ,....,.., de cette rondelle. c'01t \'Otrt SfcURl'rf. 
En \tr•e d1,...s t'.'lUS res .,...agn ns, d'•cctuo rts d'autos 

tt d'out l~ge. 
CROS· Bloc•u•, 73, ru• Do<lonit, lrvullu. T. 44.08. 76 
D4p6t ccnt,.1 : 74, A•enue d'Auderchtm, Bruxei,es 

Uléi>kont: 34.14.52 

Que l'on CO!l41Mre 1 .. de: Un~,.. du gouvernement J~ 
a.vec optimisme ou peoslm!Nne. cha.cun •'&ccorde à c1Jre qu'il 
y aura de vtves alert,. quand Il faudra me!tre le budget 
en 6Qulllbre et t.rt.\·eraer la pane deo mesures ftnanclhta. 

Les ooctallatt11, ceux QUI ne 110nt P1IS dans le couveme
ment, dlaent: Voici notre &!>PUI, ma.la réallsons les rMorm<a 
socla.les ~ 

Le gouvernement répond' Soit, m.&15 paa de réforme. 
oocla!es al e118 mettent le bu~ en dé~bre. 

Or, U n·1 a que de<ix mo1en• de reme•tre le budcet en 
~: r61u:re l<'s ~J>C"- ou augmen~r les lmj)Ota. 
Et let ca!hollques et l:béraux de tt!>olldre. Pu d'lmi;>Ot.t 
llOUTC&UX, t. t.llC\Ul pl1X, 

Alns1 consldére. pour le Dôcteur T&nt·Pts. le probl~m• wt 
lnaoluble. 

Mala le ~ Tant-M.nx m::.end avoir d 'autnt 
tuyaux. D crolt que notre t.ritnLer M. de Man enVlaac• 
l'av~ avec une certAL-:ie t.n>nq1Ullité. li étudie une refonte 
total du réetm" flacal ou ce qu'il appelle une redtstnbuUon 
de l'lmpOt. Dana .a. pe~e et ...., Intentions, cette redlatrt
butlon a.liégerait !M chtu1!œ des travailleur.; et des clou.a 
moyennu et ternit ell&er un peu plua de charge de l'lmpOt 
vers les ~ul•s deo ClllM(Ca •lsé<S. r.t. de Man aurait d~J• 
entretenu dt Me lnt.-ntlons l• premier consea des mumu· .. 
et aurait été ~t4 avec UJI"' a•ten!.lon sympathique On 
lui aurait en tout ca.t donné le temps de J)Oursulvre ... 
études. la slluatlOn de la ~rerle étant ~ p&r le. 
plus-values tlscales qlll, en aepkmbre demltr, aTl.!•nt ~Jt. 
dépL"'6 de '000 mllllo115 le !<>'al dt.'< rect!:œ prévu111. 

Seulement, Ill la réforme dOnnalt èe l't.f'l'en;. •• à P!'t'll<1tt. 
c'est rur :e po!nt de ''"olr t. qui oo l~ precdr&it que la 
batall'.e s·encaa•ralt.. A ce mommt, ce aeraifflt "1demment 
les démo-c:btttlera qu! Krcnt ~ art>:tl"e$ de la a:tU&tJe>n. I?s 
&urODt le oholx <fttre Je dblr de pl.aire à leurs &!liét con-

1 servateura de la droli. ou celui de aa~l&lre leurs Elec~ 
trtan& du ré!Orm"9 aocl&!ee prolll!s<o. 

Et comme on se .. ra r~pprocho\ de que!(lll"I mota de 
l'échéance ~le<>torale, voua dev.noz que le cholx ser& rapide. 

M. Janson rl.sque d'avoir des majorités de recharee. 

L'OPPOSITION 
L'opposition oftlcl•ll• - C&I" l'autre celle qui opère dans 

lu partla de la majont4 .,.mble a·eire mise en vellleuat -
ceti. oppœltlon a ~!# bien tranquille, bien gentille 

M. Jaruon ne fut tnterromP'J qce f>llT ee loufoque d'u•~ 
cat du Veum,..Amb:!rht qui. tout avocat qu11 est, a'am""' 
a all•r, la nuit. llO'Jlll<'r les lracrtp!Wra fl'1Lllta1- l Os
tende, ~.lne des p1:1;.,. a Clté tnt•ma'lonale. 

Celul·lâ poU!O!I de tempo t. au~~ des cris lnartlQllts 
dans leequels n oemblalt ftclamer l"amnlstle, ce qui prou•• 
sa m~ce du r:anç.~ même lorsqu11 aliment., le 

1 \C.C8bulalre fla!!Wld, parce que le pauvre contoodalt l'am· 
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~Capis .d'Oricn~ -11 

~ - : 

ta Jltoi1011 Carakehioa • t'Jaosuieur cl'i11forsner 
101 Jao11orable clitaHlt qu't11e offre, peaclaat 
Ja pbiode cle JiOEL et JîOUl>EL JIJr, 
u11e remise de JO p. c. c\ tout acheteur cl' un 
Copis cl'Orienl. 

MAISON CARAKEHIAN 

nlst!e r.Yee 1·1,. '''"n<"• C(1e l'on do!t aux IOC!uarda de ton 
es})ke. 

Mala loa autrea trontlat<'a .. Unrent cols et le dacollra 
de M. Borrinon, tpllocUam IW" le ~ des excluoloos 
et our l.a m••Ul'M à prtndre contre la crise quJ \1ent. ~ton
nait Io monde pu aa modmt!on. 

On peut en dire autant de celui de M. Pierre Daye, qui 
Ml aent du rtt«e mal 1\ l'al~ pannJ lea ênergum~nes et QUI 
n'exprime d'at11re d~alr quo de voir naitre de la clarté et 
non a. oonsUtutlon de dt'UX bloc.,. l'un de gauche. l'autre 
de droite. 

Oe qut t~t dire l un louat!c : • Et entr~ les deux blocs, 
le choix dt M. Pltrrt Daye n'est pas ~ tait.. Dt.me • 

On pournlt en conclure que 1Txl.tes et troml!'.es, a<l<lp
tant le ro:e d"Oppos!Uon de Sa Majesté s'adaptent au ~ 
Sim•· 

Nous est avis qu1ls a'adal>(ent à bien d'aut.r.,. ch<>oes et 
Q\lO, en *Il'"· en abd!quam lwrs attitudes <Io trubllom. 
Ils Teulent prouver qu,ls aom dignes de rE'.ombcr dans les 
br'&4 de oe'1lt ~ ne n phs que du bloc <ln droltt&. 

ltt ull. &UMI, M. Daye. c t .. n commencement de clo:1· 
tlœtlon. LE DESESPERE 

un bom1n. d~I~. c't .• t rt bOn - bon est une façon bl•n 
drole de pe.rl•r - M. Camllle .iursmans, président de la 
Chambre. 

o.!c.ld6 non aculrment 1\ ma~r les tapageurs et obstrue
Uonnllll.ee, mab 1\ m•ttre de l'ordre dBns les travaux par. 
lcmenWree. U avait •u 1U11entt les divers pe.rt!s à acct"pter 
une conol1111e druli~u•. 

Tous l•s bUdll'la ~tant étuà.~ •n comllll$.<;lon, dtvatent 
ft,.. ,·ot'9 Avant 1• 1-. Janflt"r. La Cbambce, ayant au""1 à 
remplir aa mis! on euent~.-t:e pouvait emulte comacr~r 
une (,()Uri.. .....ion. au printemps. à l'étude "' au -.. de 
lot• lmJ;lOrUDlea : I• «>!Udl d'Etat, l.s pemloN de v1.U
Je>--.e. ~ at&W• l!ncu!>UQUe. e'c .• pourrait rept.r..lr et ~ 
1 .. m\nlsttta Ir ~ft!Uer tn paix. 

Pat&tru 1 La c::1ae COUT'•roementa!o a flanqué ce i-u 
plan i-i- terre. 

On a perdu "I aematneo.. Les n ·inces ol>llpt.olres du 

21, PL Ste-Gudule 
BRUXELLES 

N' •I An ne sont pa.s loin. Lu ditta ne IODI nulle pa:-t. 
E. aprie u·Olr 8'X>Ol'dé au g0uverru...1eu1 les reutte$ dos 
\ ol"' et Moyens, ainsi que 1.,. crédita provl1<>1res pour un 
tnmOl!tre. la Chambre devra, pour ~r• tout ce' 
amu~. t<'rur des séances du maUn. du llOlr et de la nuit.. 

Et M. Huysmana de $·arracher les nrea polla tolletc qut 
aUlonntnt do temps à autre eon front al lnrsement dénudé. 

BON SCENARIO 
n a eu. reeonnaiS'>ons-le 1m• bonne !nlt\Atlvt. le prél;l

drnt. Hu)sman.,, en on<arusant 1 "' rto de la dl!'CuS61ç " 
IUT la dttlaraUon rouverncmm:ale. ~éraltmtJlt. lorsque 
s·~ de pareils d<b&ta aur la pollUque g#nérale. c·os, 
UD• n.te '-e:s la tn!xme de oou.. C"'1X QUI. ~oolan1 t!~ les 
pr<m!er• à parlu. courent 1" chance d'~~ 6oou*' avant 
q~c l'lntv-ët du débat &O!t ~Ulsé ou ~ i. ~ps de pa.
role ait é.~ linùtè. 

Dans ~eue ruée. C<' ne 90nt pu toujou"' loin de Ili, 1 .. 
oratf'UJ"S k.i p!J"'s ~~JP~-~ies '~ lts plus tooutb QU1 ...,;ver;~ 
Il ac cl~r en or.U,, u'Jle. Rbult&t • la !nbune est trc1> 
OOU\fnt aecapa'ee pv drs orateur& do q<1:r.tr1~me rone, quJ 
p1ennent tout le tem;>s disponlbl• Q:a.nd. lt lend<-ma!n ou 
l~ snrl•nd=•in. la Ch&mbJ'<' est p~ d'en nntr. 1 .. 
l""d•.r.<. lrs • •• •. renon~ent à parlrr dt'\'&nt dfS aud!t..-.11'5 
de\'rntL• inattent!ts ou .•• ab.'>ento. Et !a m~dlocrlté triomphe 
sur tout" la Jlgne. 

Pour le débat sur llL dklaro tlon de M JMSOn. le présl. 
dent a changé tout. cela. n o. lrurrtt d'offl~. par rani 
d'importance df's !racUon.• lrs ch•fs d~ cha("Une <!e = 
fractlor.a Ce qui ""t fort bl•n: U a donné au d~bat une 
11llur• .i u~ ampleur qui pcnnet'.<'n~ aAns <!ltngtt, qu·u 
s·arM;vc en qutue de poisson. 

Mw 1 .. pôr!e parole d"' petits part!• M lllnt pa.a con
tenta. car cet ordre d'!nS<'rlpUon relê(Ue IOUt de m~me l'o~ 
pos:.uon dt.nll une position auboJtttne. Et Ua dW'nt, non 
aans raJoon. que les d~bab ai:ro.lent plus d1nt.tttt tt do 
piquant si l.s dlSOOUrs de maJorlté et ~ m1nor11<! a!ttt• 
naltnt comme des pa&e$ di na 'ln• j0ut,. ~~..Jve 

Une bonne tntentlon t. C'!Tlf."""' \.f...,•:.·ur I• Pr<'•Mtnt.. 
JllO:SSl.Lt:R Dl.SCOlLOms. 
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Soua la Coupole 

!:otr9 au~ fm1vl!h, 1' Académl• P'ra.nçaW. avait oon-
914 notre Académie t. a.ulster à une grande tt<:eptlon aoua 
la Coupole. Le due de la PWee recevait moDMtrneur 
Oreni., 6v~ue du Man&. 

Leo acad~!ena btlgea enco:e p:'Nm!4 t. Pana lurent 
donc lnntâl t. 1 8.84:.ster ir.ir !ea t:'&•tea ~rvm aux 
membree dea ClllQ académies. 

Beauooup de nos acad~'= anl<-nt déjà repl'll lt train. 
Ceux qul ru:erent Plltttlt ae croire ~ la ma!aon. tant 
l'accueil fut cordial E: de !ait, le Yioomte H•nrt Da~n 
• t M. va:ère Oille aval"'1l :out l !ait l'air d'ttl'1! chez eux. 
Le d•rnter aval:, en s'lnc:mant devant :ea tvtqun. de.t 
rràeea dlrnea de l'habit vert.. ~ baron P1m11n Van den 
Boach P•nWt que sous la Coupole du quai Conty, tout 
comme au Palai& des Aeadcmlea, ll eilt été l'aeadl!mlc!en 
comme le eathottque lnM!>"ndant, O«>rtt<'a Marlow. Cha.r
lee Bernard. Georges Vlrrès rrgardalent le spectacle d'un 
œu amWlé et sympathique. 

Ce lut une magn!ftque rjceptlon : les •leux habitués 
du quai Conti ne se sentaient pas d'aise. Le dl100un du 
duc do la. Force, charmant d'&Uleura. attetanlt une ma
nltre de P"rlect Ion dans le genre acaMmlque : U 1 m~lalt 
en quancté1 parfaitement dliiltt~. le respect dQ t. l'ecclé
• l&atlquo .,.ec la conc=endanct du grand aelantur, aans 
ou~r la J)tUte pointe au ~-XJTt:mrmmt 

S'U 1 eut de nombl'l!ux ecclt'alastlques l'<ÇU$ sou la Cou
po:a par d.S dUC3, mon&e!lflleur Q"'nte tlt :e llC(Ond ~veque 
t. qui échoit ce~ honneur Le pttmler tut LOu!s de Rohan, 
ooae1Juteur de 1·eveque de Stra•l>nurs. ~·~uo • ln partlbua • 
cl• Olonope, Io futur cardlnal d• !'&!faire du Collier, reçu 

Oue Ooyale 134 
Tél: 11.23.53. Bruxelles 

en 1781 per I• duc de .N!Yern&'I TOia deux r.alent •r& 
de 'f'lnct·sept ans. L'Académ.e n·étalt pa.o encore, comme 
l'appelait l'abbé Br#mond. le 1 temple "°"' d• la Calntle •I 

Le d'.lc d• N1 .. mais «Ullilt d &1Uelll'$ le record Jamais 
batfu des neipt!Ons J'.lt'nDl lea tlurs : ll reçut QU&t1'1! Ptr· 
sennes en un an 1 

Es!*rons que lea alln!l!tudea s·arrétcront là •t Q~'nu<une 
épidémie 1évl"ant sur les Immortels ne pennettrn au due 
de !& Force de dépe.ner le duc de Nl\·ernata . 

Comment on écrit l'histoire 
n ' • dea llljeu • la mode. Lo nulheureux oouple !mi* 

rial du Mexique, Ch&rlotte et Maxlmll:.t!n. ea1 d• ceux-Il. 
Leurs mal~ura. MIM 1 nt le:tr su!l:Wen1 P'I$. u faut 
encore que :ee ~"1vauu a·a~taqUent à eux 1 

M. ~rsea O.l&mar• anlt do!Jl pub!!! un OU\T&C• l'JJ' 
eux Il 1 a q11•lques annecs; Mme Lucile Oecaux lallu 
la p~ B1b<ileo) noua 11 dO<!!lé l'&.:l de.'"'1Jer, l'll' e·u, 
une c histoire romancée • QUI Calt honneur à !On lmac1· 
nation; et •ollà malnt•nant qu• :1.1.. Robert Go!tln. trai
tant 11'3 Habebourg oomme de rnt~attea an~.ill:œ. s'attache 
à l'l!tracer leur • o!poptt • e1 commence par • Charlotte, 
l'impératrice !•ntôme •· 

L'histoire romanct<i noua ~tv• décidément dl'S 11111' 

prises. 1 La lemme de Céaar ne doit pas etre AOUPÇ<>D.• 

née • ... Pour ces modernes • hJgtor!ens », le soupçon, que 
dis-Je 1 lu simples probabll!tls, de>1enncnt des cortltudea. 
Mme Lucile Oecaux noi., av• .t déJà appm q\le Napo
léon m n·~talt paa Io !Lis de Louls Bonaparte et quo 
Ma.xlmlllen était colul du duc de R<'iclistadt. Robert Go!!ln 
reprend cett• de:nlm hYP"lhèse lpard<>n ! certl:ue•t. 
Après tout, pourquoi PGa ? ~n:e CoUIJon descend bien dt 
Lou:s XVII 1 Bien m:eux, noti.. h:s:Or.•n nouvtlle m •· 
n1tl'1!. l'l!prenant l'histoire du lt:S que Cha.rlott•. démtme, 
aurait eu au retour du Me,lque. et lnterp:t<ant œrtalna 
on-dit. noua apprcnd que ce li.a est un i;rand rln'ral 
français lequel - tent:z·\'Ola blen 1 - a garnt la l!ll•rre, 
lui, Habll)ours pour vcn11er aa mère. Yicttme dea H•t. 
bo\Ui 1 

Mal$. pardon 1 M. Robert Oo!!ln. vous noua disiez ll>ut 
à l'heure Que Maxlm111•n était le !ils du duc de RA!lch· 
stadt. Alora, aon ftla n·eat plua un Habsbo'l1' c'"'t on 
descendant du Grand Emll"reur, ce qUl est natteur pour 
un général, et U deVl'alt réRncr en France sous le nom de 
Napoléon IV ou plutôt, III, putoque Napol~n W ... 

Oh 1 ma téte ... 
Mals 31 l'on doit al.Ml ramasser tous les ragous de !'big. 

tolre pour en !aire dta ,·érlt<s. les manuels devront étre 
sérieusement revtsts. tou• lea trônes d'Euroll" et d'allleura 
aont u.mrpéa t1 les revendlcauons des di~ers plitendanta 
ne l'l!p<>oent sur aucun fondement 

Nous attend!lns avec une entame cu.'iosl:.! la aulte de 
l'e Epopée d .. Haboboura • QJe deviendra le drame de 
M.eyerLna. \'U pv ,,. ~ ... .,,e tmantn •:on de M. C"t0!ftn? 

L. A. 

Lea poèmes d'Odilon-Jean Perie~ 
On saJ: q·Jtl de .. ·i.ux poéte !v OC.:..Jn..Jean Porler ~tort 

tout Jeune. lnftnlm•nt deacat e: lettré, Odilon..Jean P<!n.r 
avait rêpandu. en d ... op-utea auJo'1rd'hul lntrouv>bl,.,., 
c:lea poêmea rall'1nea. d'une tonne ex:raordmal:emrnt con
<hnsée, eU1pt1que, allumve, parfois un peu tounneniée •t 
eahot!que, qui aoudAcn •'rpanou~'-'lalt en des vers ampl<•s 
et chamua, d'une maa10 M\l"llordin•lre; C'éllut fait d''.nqul~ 
t.ude, de voluptt, d• hantises !unl>bre.s. .. Etal!..:e l• pr..,._ 
~t1ment d'Une ftn procham~ 1 Odilon..Jean Périer, en !a<x1 
de la na'ure e: d~ l'•mour, est t. la !o:s diony&laqel<' l't. 

maœbi... D a l)AM6 )Jar Ba11d•:a1n, oomme tout potte 
.iodeme 011 l ~ prb; U a commenœ nec :r su.~a:.wr.e, 
ma:s !l rub1: ail.Sil l'attractlo:i mal.armk:me. et Paul Va.by 
bermt:lq>:e et nombttUx, a t:é .• poè:e de u. nnri me 
a.nnêé. ~ ce ~p!cxe es• ntt une œ:.iTtt <!~1cC~ mata 
non ~f'Sl!ble· dea potmea comparab:es à d~ lL\cor.s 
de C!ls:a: rrena~ !rapPé d'or, l col ~rolt e: Crt:•, et ir.U 
oontlendral.nt de l'ambre - ou du Chypre - a...,, tou• au 
fond, W!e cmme, wie tris pe~:e l'Ou:te d'un pol.!<>n oraa-
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Jw.!(UM~~fÂ~ ... 
ACCOMPLIT ALLEGREMENT ET BIEN 

SI VOUS RVIZ LA rtn D01Jl.OUUUU rT 
LOUlDL Sl VOUS vous m<Tn rA ncut 
111\IUUX OU COUllATIIU. SI DIS DOU· 
uuu ll<UMATISMAW ou NUvtum 
vous TOlMI!<T u TUWllll. ouon. 
D!lN VOUS SUA 1!1'1111. VOS HIUlU 

SA BESOGNE JOURNALIERE 1 
D! LOISIU S!lONT SANS ACllMENT

1 
roui D1$1'0S!& 100 10111 100 D! VOS 
IOlCl:S rr IACUL ru. POi.il JOl/ll ruCNL 
Mt:>IT DIS DISTlRCTIONS OU! LA Vit 
vous omL N'll!S!TtZ PAS A rllNl>U 
Ill>'! - caoa aLANcm • 

VOS SOUUlANC!S !T MALAIS!S DIUAlAITlONT lAPID!M!NT lT 
e VOUS VOUS S!NTIUt DANS UN lTAT 01 UAICHIUl UMAlOUAILI. 
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Etabl. AJAX 

MONTE 
rr 

DESCEND 
A m,Uorez 
votre home 

PAR 

l ' Eacalier
S u r p ri 1 e 

AJAX 
Pacement 1Tatult 

pu!OUt 
., Belstque. 

38, rue du Lombard 
BRUXELLES 1 

OSTENDE-DOUVRES 
Première ligne Anglo-Continentale 

pour le trafic 
des VOYAGEURS et du AUTOMOBILES 

m $. 1 PRINCE BAUDOUIN • 119341 
Son sistershtp m is • PRI~~ A.LAERT • •n IUVIC< 

•n 193"' 

CONFORT-RAPIDITE- RÉGULARITÉ 
Nombreuses réductions de tarifs 

Transports d'autos à prix modérës par 
paquebots à passagers et CAR-FERRY 

En /lé, excuri1ons marwm" d'un rou• 
a àeJ prix e:<l•lmemc~I modiques. 

nenr.ttrntmenta aux prtncl;>&Je:!i stauons du paYJ 
et Aittnceo de Vo)ares 

n:que, my5~~ c aq·.a ~of ana• t1rtt de dkc."CP<>S!\lou 
•:ran&ùea. 

C<:s poèmel qui .. c'"''-<ellt tout à f&lt en ~ .. de la 
poé&i.e l>f':ie d'aprio IU•rtt, m~nt.aient UM èdl~ den
aemb:e, et de hxe. cene..,1 va aortlr, ornée d'une UUt>
grapble d'Albtn Cromm•lynck aux Edl~lons dea Anla'~ 
soua le pe.tronai• du comm~t i~nbal be!ge de l'Exit>
sltlon de Pari&. Et c'eat Il une t~ heureuae lnlUaUve 
lltt.6ralre. 

Livre. nouveaux 

LETI'RES DE VlNCE~'T VAN GOGH A SO:S FR!:RE 
nœo. par a.ors .. PhUlppart lG=-tl 

M.. 0.Cl'ltS Phlllppe.n er. ~t l'un ~ Mmm,. 
de ~!stque QUI .. n. la pt'.ntun avec :. p."".:& de <UTO!* 
ment et le p:,.. d'ID'eillgence J'm:ends par là QU• nul 
mlew: que lui ~ l&.it de q1:..:S aoma U faut eotolltt't' ea 
cbefa-d.'œuYre, et quq eont :.,. modes d'expo&ltlon, a 
d.l8Crtmlnatloll et 1 .. commont.atrea qU1 :eur oo:iv!mMnL. 

M. Georges Phtl!ppart a •ntrep"-' de reunlr, de c::..-.-, 
de traduire du nttrlandala en français, les le11.r4 d~ VL"· 
oent Van Ooih t. eon lrrn Théo. Cette lonlfUe oorn~pnn
dance, qUI court de 1873 à 1890, nous permet d• "'1tvre 
pu à pu la doulou~ ~quipee que fut la vie de Van 
Ooch et QUI pourrait a'intltuler : 1 A la ncherche d'Un 
~ullibre •. On aalt que Van Goch. Hollandala. de nala
aance proie.tante, a'orlent.a jeune vers la amtre &aCer
dota!e, penaant plichtr l'évanctle ea!vinl.ste. n •ut d'abord 
une exlatence errante et miùrable. Envoy~ par le consla
to!re plicher let oommunaut8 ca!vUllstes du B >rma11e. ll 
ne f<!u.sslt point da.na N m:alon. t.bandonna 1" collet paa
toral, lut t. Brux•ll• pula en Ang'.e<•l'!'e, oomm• n!P<!tlteur, 
pu.la t. P&na, e!. .. 1lu enlln dans le Mldl, t. At:es, IUr 
!es oomet:a de Toulouae-1.&utnc. r. y ncut que'qt:e ttmps 
avec Gausu.ln. pull UM querelle ayant eclat~mtrelesdrux 
pel.ntn&. Van GoCh se ooui- l'ottlll•. s·m fut l'o!Cnr A \Ille 
l!.!!e llOUl1llM, e! do!nt !O'J On l'mterna à S:.-Rrmy. LA U 
continua de ptlndre, pu:& ne tan!a pu à S'JC<Omber t. la 
para.lyale cWrtJe. D mouralt daru :e de&eSpolr, ""' avoir 
oonnu la 11:01re, ni m!me l't!Wllll à vivre de oon ptnt~au. 
Les lettrts lndutaent une angowante hantlS<' de proJt'C· 
tlon artlatlqu•, une lutte contmuelle de l'idéal """' !a 
technique. La v~r!~ est que Van Gogh, merveilleux t(·m· 
pérament d'artlate, ne diapos& Jamais de cette l«hnl(llte 
qu'on n'acquiert QUe dana les ~les. et dont l'aboenrc " 
fait le man.yre de p!ua d'un peintre. A !'~poque d•a pott<S 
maudl!3. U tncame le ~lntre maudit, D est de la famille 
des g~n1,. ,.troplu. 

L'excellent ouvras• de M Geor;es ~p;>ar. k:alre 1u 
Jour le p:ua u.ta!M&nt cette camt~ san.s tnomphea e• san.a 
~ QU< .. .,;. klalra !'arr.it~ d'un trm adm!."'llb!e. 

E.EW. 

PETITE~~~~~~ 
CORRESPONDANCE 

Lou.la G. - Poaible que M.lchelet ait écrit : c L& Bel~l· 
que œt une invention anclalae Il n'y a Jamais eu de B<'l· 
glque et. U n'y en aun Je.mali». Cela n'empkhe qu~I y a 
une ~lctque depuis plUA d'un altcle et Que ni vow. nt nou.. 
n'en ,..,.rons la •1n. Au aurpl\16. Michelet, écrivain ma~ 11-
que, ne rut )&ma.a pria pour un tnta.;;J:b!e lustonen Q·Jant 
à la phrase de Van Bemme' que c l'anc:en t~rritolre de 
1a ptuplade da Be~ ne rait nu!!ement part;o de la 8".;cl
que actue~:e •. e~ a peut~• été vraie Jadis. pour Van 
Bea:m"l .. En stnùal. on dit que le terr1to1Ie des Br!ica 
s·e:endalt du Rhin t. la Seine et à la Marne. 

B.S • l:ttUn - Voyez nœ c Belles Plumes • · ~ 1..., 
de Sernpet. a bien voulu tl't.ll.IClln l'hostolre à \'Olrc lnten· 
uon. Qu'elle \'ellllle bien ~ nos remerciement&. Merci 
aussi à M. T .. de TenU>loux. pour ees lnd.ic.alJœs. 
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UN HOMME BIEN HABILLE ... EN VAUT DEUX 

CENTRALE BELGE du VETEMENT 
UNE SEULE ADRE.s.SE t 

28, Boulevard Biachoffaheim, 28 BRUXELLES 

CONGO-COCKTAIL 
t.. •LI""' ~;!que 1 daus un de • • derniers num~ros. 

f·<..i"• • nouveau l lnl..arrable b-vonc d• la constniellan 
du Ct>emtn de P'er du Kivu. 

Elle m• rappelle une c:&ncature du 1 Rt.tt • remontant à 
!'~poque de la JUtrr• des Boers. Les Anglais, mal klalrés, 
avaltnt été déclmb dans plu.leurs rencontres. Aussi le 
d=ln&teUr du c Ritt• avait-il reprts.-n•é un eenml an· 
rials s'écrasant 1• nez sur un rocbtr tt s'exclamant : • Tltr.s. 
une montacne ! '· . c·•at, en d!el, la mésaventure qui aurvlnt lors de l'éta
blW.ment de la 1·ole rtrrée du Kcvu. Ell• vint butor sur 
l 'lnrra.nchi.....bte rxarpement de Kamantola .. « Ttens. une 
montagne l 1 a dO alors s'krier. lui auMI, 1'1ngérueur ch•rré 
dea tnnu.x ~ c«te p'-nm·ie ferro11a1re ... uoe mau· 
vatae p:a1.1an~er.e qUi a coù~ aux l!nAncu conrolallc\ p:œ 
de ctnt milliOnL 

n est vrai qu'lla lit! rurmt pas pudœ pour tout le monde 

? ' ' Dr.a neurs pour M le Gouverneur Oén~ral Ryckmans. 
Avoc beaucoup d~ ral.M>n, notre équatonal proronaul \ 

dk'IM de .., rendre en Rhod~le pour y vtstter et y étu· 
dler les réalisations anelalie> o., crtte manière, U pourra. 
aprh ce:te ""'t•, les comparer a1·ec celles qu·ont enranttts 
de notre côté DOi taUllOnnes et hypocrites ~lementaUons 
ooncola1Se$. 

Mala alors, en 10m~ les fteurs pourralent se mul't' en 
épines . 

' ? ? 
LM él#phants root d• ltUM. d.cDI la rl'&'ton du lat MMro. 

Cn monstres. ldont la ch&r!!P fa[• pen><'r a CeJl• d'une 
loco:nollv• hors ra.IO IC aont att&qub aux Tiiiages tt ont 
tu~ qu•lqu•s lndl,•nta. 

JadlB, fat asslsté l un ra.Id d~ «' genre dam l'U•I~. 
Mata U n'y eut pua d• morts. les elrphanr.s •'Y c<'.>nt<nl•nt. 
pour I•• plller. de docottfer le. uns opres le>< autre~ le. 
Çt'nler• à mals Puis Ils s'enfuirent. .-lstbltm•nt <te b<>nn• 
humeur, falla1s tcrll'~. rn riant comme de petites folles .. 

1 ? ? 
O.na ll'S colonnes de la • 1'aUon Bdi< • de< maglslra.ts 

oonso1&11 larmoient. Mou! : Je co~ d'rllt~ me> auqurl Il• 
appan1rnnf!nt eat br:m~. ra.r on a prrm ., a un mAIJ1fit.rat 
belli~ d'Pntrer dana la m•lfLStrature con11nlJ1se. alo111 qu'on 
nr p.rmet pas à tous I•• magtatrata eonrol&ls de pénétrer 
dana la magi.strat\JT'e bel&e.. 

1 Tot doux t 1, comme on dit à Litre La magls:rature 
oonrolatse. un COtlJll d'ëllte. bum 1 En llsant œt tloge. 
la <0lonle entltre à dn rigoler, car ail y a au Con~ quel· 
ques mar1Stnts d'~llte, Il ne s'I' trou1e pu une mairtstra· 
ture d'tlu. qui IC puL'U comparer à c•lle sl Juo~mcn~ 
cstlmtc d• B•llflque. 

Il aut!lt pour en ttrr l)('t'uad~ d• con.Witt Ica Jures 
belses aur l"3 scn'tMC'I rend..,. par le.us cot:èji~., d·Afn· 
qu• el de se rappoler quan11!l d'lnstrLCt:oa.- d'oti tout 
uprtt d·obJ"Ct!Tltt ttalt au-.t banni que le comte de Par.a 
v!•nt de 1 t:re d• la si:~. 

o·autre pan. u parait que parmi I• moilatrat.s conrolala 

lntrodultAI dans la ma~i.atra\ure ~Re. plWJl"'1l'S ont donn6 
des dkept!ons Alors .•• 

AJorw. U n')' a qu'tm remMe à c~te suuat.lon. C'est qu.o œs m&glatnlt.1 congola\a .oient au motns rau.acbé.s dlld
plana.tt'entnt, au Mm.bt!re de la Jus.•ice. 

A.lnQ la maJ1'tr&ture oonrolal<e -• d'êl re une cha
pelle pour devenir ce qu'elle de\'ratt etre. un corps d.Etat.. 

D faudrait aussi que 11'11 lol• coloDlale~ soient faltu. non 
pour plaire à l'Europe. mat. pour être appltqu~ en Afrtque. 

Héta.. ceci, comme dit Kipling, c·est une autre histoire. 
7 ? ? 

ce qui drva11 am~er est arTl\'é. 
Au ert mille fols re~té de 1 \1fe le payoannat Indigène t , 

le Gouvernement du Ruanda·Urundl a déddé d'y forcer 
les tndtrenes à planter du café. 

Naturellement, les colon• du Kivu mennr.~ de mévente se 
sont mi.s, à Juste titre. à ruculer comme d<s ko .... h~s !la 
ont fait val<>lr que les lndl:ones en 1 aaklpant • leur pro
duit all&lent di'ICrédittt lni cafés congolais. 

Le& «>Ions ne cro) •• ~t Pl'! ., bien dire. Et l'on do:t 
maintenant pl'f'.l'ldre d a mesum; d'urgcnre pour que lts 
\ndlJ~nes ne lnnnt plW< Il rexportat10n du café de trente· 
slxiome quallto 

Encore une grande ldtle du petit rouverneur qui .. 
dégonfle. 

KATAR!\ NA Tm.œO. 

DEWAR'S 
WHISKY 
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Quel est votre cas? 
VOS SEINS SONT-ILS 

trop petill, 

wurcù, 

ou aflai4sb 1 

Pour chacun de ces cas, il 
existe un 
prié (à 
actives). 

traitement appro· 
base d'hormones 

Une simple cure aux dra· 
gée1 S-8 (formule conve
nant exactement à votre cl!) 
'vous fera retrouver une poi· 
trine parfaite et ferme. 

Sur 1imple demande, •oua rtten-es 
eo un cn•oi 1ratu. franco el cli~ret... 

li!! lhrc o 'i 2: ,, uêt io1f.ret.tante êtade documentaire aboo· 
dunmtnl illu .. trf.e. traitant de la mfotbodt tdtntitiqae pour 
u Unnllt, dntloppu el e.mbfollir le bu•te f;mfoln. Ecrhu n 

Lahora1.,1re d·n,,rmoootbirapie. SU, r. d. Commfrt•nt•, Bru. 

AIDEZ VOTRE FOIE 
Cet organe Joue un role extrêmement Important dan> 

l'otganl$me 
Ue tiès nombreuses per>onnts ""ulTrrnt du foie: le teint 

Jo unit, dr' malaises continuels Ica tracftMent; le foie ne 
6(•crr.tro plus a..~sr-z de bile, 11 l"'~C\t drvtnu PArt'Meux. 

c·c.n le moment de trou,·cr un traitement aérteux et 
e~ 1cace : FOlBYL. à ba.•e d'hormone•, de •tlmulant.s et 
CS• ttcon!Utuants, réirulartse tt normalise Ica ~ét Ions du 
loae et de$ rnles bllla11e... 

f"OIBYL o~ en vente dana les bonnes pbannactes 1 
Il frnn"-1 I• flacon. 

Dcmandn llttén:ure gratwte 1 Laboratoire d"Honno
tl!éraple, ~. rue des C<>mmtrtant.a, BrJxellea. 

~ ......... ~~··~~.-~ 

« Une Vie 

l>f'mander. l"em·oi 

'"""ic tr franco 
de ce lu.wt'U ou· 
1 r fl'I • documtn· 
taire n• Ti. S5J aa 

L1boratoire d'Bor· 

.... ïii.PI .. ono1bfuple. ru 
J Commtr(anta. SO, 

Bnu.eu ... 

Humour américain 

M. V an Bibber et les t:ygnes 
p&r RICHARD llA.RDlNG DAVIS .................. ~~~---

C'ut Paul Bouro•t qui dt·ou rit /adta cet < "lml" am<!
rtcal", alor1 tout 1••••. apr'• que ce dt7'1Uer t'llt r>Ubll<! '°" 
c GoUtghtr •. nou1rUe oM revu attc unt rntensiti rcre lt 
monü chc 1ounaal1un• omm-at!l. Pl""1 de ut hu1'IOW' •l»
Clal au.r Amtrtoa1111, olntrtalncr t'ts fin, trt1 cuwrlque et 
a la /0•11ounan1. DollU connwt c=Etaù·Unta la l"t1 granû 
rogve Il J>Mb/1a tO!.ltt i.ne st~ de luira d.rmWc.nt. comme 
c La Prl11«11t .Altne •, t: L'Oaie t a.11 4 trar.n.r atnt' citrt d• 
c:Mmon de fn •.•le~ alnd ~-u'tut eiunnble de nmivdlu •Il· 
Htult<1 c va,. Btbbn •. don! le ht:raJ, Van Btbl><'r. 'H "" 
1evne Rob d• CnTtllt ...,n m<'cllocre, eJelave de la mode 
d de1 cont ,-nuonJ mondauin mais. aM demt"Vrar;t uctllnu 
CO!'Vr, VOICI ""t dt ctJ MKrdltJ. 

li faisait ltk eha11d dana le pa:c et le Jeune Van Blbbcr, 
QUI avait un bon cœur et beaucoup pl"-' d'U!tent q11e n'en 
ont d'habitude Ica sena qw ont bon cœur. t!talt d humeur 
mauMade et avait env\e de dornur. li ava't dit à aon pale
frenier de lul amener pour les dlX heures â l'entrée de la 
rue 59 le cheval qu·u voulait CllS8fer. et le pale!renler ne 
s'était paa mont~ De là la mau,·aise humeur de van 
Blbbcr. 

D attendit auMI Ionrtempg que 1e lut permettait •• dJ. 
gntté, puis. ~• d1r111eant \tl'S une allée écartée, U ~ lalua 
tomber sur un banc et contempla tnstement les c Cnn•s 
de Lo~nvln • anc leur roue A p.ilette, qot fcmt le tour 
du lac. Ils lui lll'!Db:ereM l'lnvrntlon la plus id:ote qu1l et)t 
Jamais vue et. oommc un homme QUI .on~e a traverser 
l'Ocean pour falre isendrc la mesure de se:. bablt.s d'au· 
tomne 11 plaignit lts C<ns qui P')U\1llent l.rOl.vrr p.atsir a 
se faire promener en bcit<su autour d'un lae anin·lel. 

Deux rmettca de l'Eaat S1de. avoc leur petit pan!n 1 
iOûter. et une demobeM un llf'U plus Agée, dont lta che
veux pendaient dans ie dos vtnrent s'&MeOir 1 côté de lui 
et contempl~rent Ica c)snes. 

L'endroit commençait a etre trop !réquenté, et Van Blb
bcr r~lut de s'en aller ailleurs. Mats le banc sur lequel 
U était usas se trouvait à l'ombre. et le lroltoor d'asphalte 
qUI menait à la rue éU1lt au suleU: et puis, "" daaret~ le 
calmait; bref tJ ne m Pli$ att•nton à la p~nce des tro1a 
petites fllles et re•ta où Il était. 

- Je croiS dit l'une da< petite• lutes d'une rnut clatre 
et haute. comme celle que l'on prend à l'école pour rttlter, 
que de ce$ ba~au.x on S>CiJl voir une foule de ch<)ses qu'on 
ne voit paa du "'"Je. 

- Oh 1 b!•n aùr, une roule de ch05<$. dit la demo...,lle 
aux loD!<a ehe\'Cllx 

- S! •ous marchiez autour d11 lac. si •-OUS rn falaloz toUt 
le l()ur, vous verriez toUt ce QUI eat 1 vol!. d!t la :rots:ême. 
excepté ce qll! est au milieu, là ou «t l'ile. 

- Je pense Que c·est tout à lait sauvage daru cette lie, 
aul!1lera la plus Jtune. 

- Eddie Cl$<' l'autre Jo111', a fait le voyage autour d·J Ill<:. 
n dit que c'est it•ndlooe n dit qu'on peut voir du pois
.Ons et des canard.\ et qu'il i;emble qu'ù y a des >erpenta 
et autres choS<"s dan• 111e. 

- Quelles autres choses? demanda !"autre llllette presque 
à voix 00.sse 

- Oh 1 'lies ~trrs •nuvagea, expliqua l'ainée varuement: 
des ours, e~ des antmaax d .. ce 11enre qu'on trou.-e dana les 
paya paa clvlllaès 

"an B1bber alluma une nourelle cigarette et .. plaça 
commodtment poor Ko\Jter sans ~ g~er. 

- Mats j'almmL!s bien faire le •·oyage, nen qu'l;ne 
lois l dit la plus Jeune à •'Olx œ-. 

Pula elle Jo•rnit les malna et l"n S<:S yeux mquieta sur 
l'allttt QUI lui lança un rCiard aerère de rep:ocile 

- Eh 1 madame dit-elle. \"OU& n·a1oz paa honte ! 1\'a\ez. 
vous paa asi« de bon tempo pour dés;rer tout ce que •u 
yeux aperÇOtvent? 

Van Blbber a'étonna do ce que des ê!J"s humains dblfM. 
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~t 1>e promener en bateau. d'abord, et ensuite. pull!Qu'IJ4 
e.o avalrm un al \lt dtslr, de ce qu·11& ne le satlS!IMent pu. 

- Ma11 ça collte plua cner que de vemr en tramway de
pula le bas de la •11le. ajout• la ptua &iée des fU:ettea. 
comme en répoosc à la Question qu~ ne t~rmulalt point. 

A <ri mot.6, la plus jeune pouasa un soupir et approu•a 
do la t.Cte d'Un nlr réslple, r.out en Jetant un ~111ard 
d envlo •ur les grandl cyl(Tlrs. et la lente multicolore. et les 
11è111ca rouges. 

- Je vo"-' dcmand• pardon, fü Van Bibber à la drmol
Mll• aux long> chev•ux: mais S: 1& peU:~ avait en'fle de ae 
promener sur un de ces bateaux et n 'ualt JllL$ aon pone
monnale sur elle. voua .,. ...... )e serais trù heureux al elle 
me pc"nnett.alt de lui faire !aire Wl tour. 

- Oh 1 vra:ment 7 s'~ri.a la flllettt, en sautant de Joie, 
avec un crt si vif et si pc .. çant que Van B!bber en frémit. 

M3!a l'nlnée objcctA : 
- J'&l bien peur que maman n'a.im.àt pas que noua ac ... 

ceptions de l'argem de que:qu'UD que notl$ ne eonnals!ons 
paa dit-elle &\CC dlgnm! ; mais~ TOUS ft<a décidé à y aUer 
quand mlme. et que •ous ayez beaoln de eompa.imie ... 

- Oh 1 la. là. non ! •'empressa de 1C!pondre van Blbber. 
Et Il rssaya de .80 lli;urer Vao Bibbcr voiUant sur un 

cyl(Tle en !or-blanc r•n compagnie de trots !Uletttes de l'Eut 
Bide &Ve<: leur panier pour le eoùter. 

- Dans ce ~ dJt ralnte du trio, nous ne pouvons pu 
1 aUrr non p!U5. 

Ce •erd.ct tut •=Pt~ par les deux petl:es a•ec une aou
m!Sllon Il rts:gn~ que Van B!bber nn UWl'a mal à l'aise 
ll r~d& de dmlte Il puche, puis d'un air d~~r•: 

- Eh bien 1 dit-li, ven•i avee mol 1 
Le Jeune homme en chl'mL<e de flanelle bleue qui ramait, 

tn11a!16 sur un dca <Yinta. s trlt en voyant le pantalon de 
chcnl de Van Blbbcr, Il ample d'Un bout, s: collant de 
l'a•itre. - ganta sa cravache :.la!a Van Bibber fit ecm
b!ant de ne pas s'm apercel'o~. Les trois fUlettes placèrent 
leur affreux panter sur 1e ëtt"C::e Ge dC\'f..nl. ~t s'asstrent sur 
le aeeond banc. Van Blbber s'allon~ea au fond. Quand le 
bat .. u P•rtlt. U y eut de .eur part un silence d'extase. et 
de petl~• cris de ra•"U3ement quand la barque. en virant, 
dc>Dll& l~èrement de la oande. On etalt • l'Omb~ IOUI la 
tente, c; le mouvement en lul·!IWne ttalt a= acriab!e; 
mata Van a:bber cra 1111Ult tet:eimnt qu• quelqu'Un l'aper. 
çùt, qu1l n'en got'lta po!nt de pla.lslr. 

Mals auSlitôt qu'ils eur .. nt pa.!<P dan• le pMS.age 6trolt et 
ae lrouvèrcnt cach~, à la vue des promeneurs par les broua
pUlc~. Il se remit et Joua son rO!e. n montra aux flUettea 
le~ pol.s.wns entre les ca!Uoux du bord. !ta molneauz qui 
ae halfna!ent dans l'eau peu profonde et l!ssalent leurs plu· 
mts; conrtnt mlm• a•ec el:e qu U pouvait 1 noir des ours, 
TO!re des t!;:rea dans la partle aau.-..c de r!Je, tr~n que Je 
cuque ms d'un ~ardlen du Parc que l'on aperce1&!t rendit 
cette hJ."JX>thèse peu \'r.Wemblable, 

n semblait vn.lment qu'elles Joul$salent de ce \'OYar• 
beaucoup plua qu•u n'a-.lt Jamal.s ftJt d'Un \'Oyage 11. r 
un ya.:bt ou IUr un D&t•au à vapeur marchant aur !'Océan. 
de ma~re à battre un record. Le •'O)'age paru; bien Jonr 
à Van Blbber, m.ala - Un1tffl. hldemmcnt. n-.n étale:1' 
pa.g raar-u!l:es Néanmo...._ mali!'é tOute la bonté de lôl\ 
cœur. U n'aurait pu a·a.:qultter une &C<Conde fol.s d 1.1ne 
pareUle corvée et eul un soupir de 60ula11cmenl qu•nd on 
accosta de nouvea'J. 

n 1·emprMS& de sorth de la barque, et " da la demo!scl:e 
aux lonr• cht\'cux à sortir e<>mme si elle anll é:<! une prlr.· 
<:e$$0; U donna une ta:oche au Jeune rameur assez mal e!t-•6 
peur œrr ae moquer de tu!. et qUJ malntelUDl malt à gros
ses couttes du travau qu·i1 venait de faire: et voilà qi;e, 
Juste au moment de quitter le déb&rcadètt, Il se trou,,. en 
face d 'une de·nolselle do sa connaissance accompagné de 
son frère. 

- Hè 1 Van B1bbcr, comment \'a ? l'ait un tour d•J 
monde en quatre-vingt minutes, hein ? 

Pu:.s. à •ollC w •e, li ajouta Ironiquement : 
- Pr~tez·r.>oi donc à \'O• Jeunes azrues de la rua 

Bester 
- Oh 1 comment allez-voua ? Quelle Sllrpri.., ! balb"tl& 

Van Blbbrr, pendant que ~ invl~ de t-011\ à rheure COD· 
templalenl bouc:lle bée la bc.ie demoiselle en 4ltnazcoe et 
resta:ent c!ouf-es sur place. 

- J tJ fal! un petit tour sur le l&e, bépya Van Bibbtt, 
un pet!\ tour très réJouhsant ... Quelques Jeunes •mies à 
mol. eu drmol.-eDes ... EUes n'ont jamala \Oy&g~ sur :e lac: 
alora, Je lta y d meMes .. Vous m'a\'ez vu ? 

- Oh 1 oui, no.ia vous &•Cons vu, dit le frèro ~bemrnt, 
pendanl que la derr.o!aelle se contentall de wurue mals 
d'un aour1re "1 <loUA 't a' p.tr••itement lntelllge. L que Van 
Bibber ro111it de ;ua:Slr et acheta trois longs chape ets 
de tlck•ta l>O'IJ' l<a cypr es. à un pnx abeu."de et quelc:on· 
que. et en donna un a chaque tillette. 

Cea deml~ru se mir<nt en devoir do dépen•er !'•une do 
tickets, avoc ta,,t de z~lc q1.'elles rentrèrrnt au lrt~is le 
teint bàlé. et se couchl'teiit pour rêver d'un i:rand ry2ne 
blanc et d'un jnne homm• compatlss3nt, en r<>stt.;me d~ 
cheval. qut faisait D"..&rc~rr c:" crime. Et \~an B1bbt'r ne 
recretta pas d'a•">ir Pfo.nl •tn peu r.dlCU:e aux i-erut d'un 
de aes am.li 

Ag. Cl. 'Rœsel et l"ll&, 13, av. Rogler, Brux. Tél. 15 25.6-4. 
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LE 

THERMOGÈNE 
s'applique sur la peau comme une 
simple feuille d'ouate et engendre une 

chaleur douce et bienfaisante. 

le Thermogène remplace avantageu
sement cataplasmes, sinapismes, etc. 

pour combattre 

Toux. Bronchites 
Douleurs Rhumatismales 

et Névralgiques 
C'est un remede tacile et propre ne 
dérangeant aucune habitude. On peut 
'employer tout en vaquant à ses 

occupations. 

Ioules phormocies 3 - 4.50 - 10 fr. 

L'image ci-dessus du Pierrot erochonl le feu dah 
s• trouver ou dos de chaque boite 

G éométrons 
Alntl raUollne Ill. O Lamv: 

La conatante que represente OC• . AC CB ~ut ~ire n.
pldement t.rouvM en prenant le P<>llll. part1cuUn E nulleu 
de AB. 

Noua avona. dl.na le trWig:e recta.na le OE:B: 

OËÏ + EBÏ • R'. 
Revenons au polnL C: les deux corde. PO et AB se cou

panL en C, r.oua avons: 
AO X CB D CP X OO. 

Remplaçant CP eL CO en roncUon de R et de oc, nous 
avona: 

AC x OB • <R - OC> <R + OCJ 
AJouton.a oc• aux deux auU'es nomb"9 • 

Oë• ..... AC x CB • a•. 
Cel« rela tlon e-1. lndépendante de la oorde et de la dJ.s.. 

pos;uon du polnL O. 

Sont d'accord : 
Marcel VanderwaUcn, Vilvorde; Clémrnt Thiry, Oanc!; 

Cbarlu Leclercq, Bruxelles; Oe!ossez. l..nlP'leau, Al.Il, Marcel 
Delaby, HannuL; O. Lagao&e, I.Jége; Hrnrt LhoesL. Ver· 
vlers; J. N., Am&Y: Momque dite Douduuce, <;and; E. Dues
bug-Largllllère. Vtn:1ers; Petite mere. B<W!lly, André An· 
tolne, Celles •~Waremme; A. Burton, Moha; Raymond 
SClunldL. Oan.'lhorenc Edouard Oc By, S&lnt.OUleo; R<>
dolpbe H..uvarlet, Tournai; I. du Q\l:l)', S<-ra>ng; J. Oou· 
ders, Bouuu; Jtan \'ertlln. Bruxelles, Emile CU\·eher, 
Rebecq; Jules PBQ~et. Jambes; R. Halleux, Verviers; 
O. Mlnnckma. Jette; Math, Henr1.ç'hapell•; Oock'Ur A. 
Ounn. Bnixtlles; Ed L&mbotte. Chimay; Ouy Montens, 
Anvers; A. Badot, Huy; M. Oclbroucx. Jet~Saint-Picrre; 
O. Bertrand, OttirnJes; Youly, Bruxtllcs; O. Hannot, 
Bruxelles; N. Scbtlllngs. Ven1ers; Emile Lacroix, Amay; 
L. Martin, Charleroi; Joseph ~ra.rd. M•lX-devantrV1rt-0n; 
Dr o. W&erstftrs, Mesnll.s&intrBl.uae: H Sorgeloœ. Bru· 
xelles; E. Oudaer Bruxelles; Marc u:nay Tournai. 

Lei e&lcU:. tee p:u.; dllr:Ci!es ae "ont avec une faclll'.A! 
lnoule a•ec La machine a ca!cu:er 

BA \L\NN, ELEC'IRO-AUTOMATIQO!! 
Addlt.lona, Souftracttons, Divisions Multlpl1c&t!ons etc. 

Not~ Illustrée sur d•mande. 
RONEO-BRUXELLES 
T~l~phone: 17.40.48. 

8-lD. Montaane-aux-Herbea-Pot&i~rea. 



U. W• qt .idânt de Sc~cnt •• .. "°"'c'1e h~c pour ka dents.... ..l.aJ_.,. 
0 0 

"'"•• ,,.. dtttD e11~ckne. dtt1J enc 90fudoa • S1tradcnt.. oadaot a. Ill' 
0 0 

" PoeOd•nf \1lltr"t tm~t'tl.9. Lee lmPvrcth cft1~nt npldc:m~t. Ln otaquc:t 
0 0 0 

koia.tW rwtro1it\c-DI l.ur c:ootc-u.r f'Ofe"o<halr et ttdoicnncot QJ"OOtU tt pwn. 

' 

Distraction 
Voici ~ aolkll<m$, dt" Il V• 11 

118 + 1 + 27 M .. 3 a .. 100 
1e ... s + u + a t + a 3 • 100 

Et a J en a d'autrei. Oh I oui SOI cherche,.,.1, 11nanl
mu, IO!lt de cet am. --Pourquoi ? 

C'ul M. J , Mt~- •1-· , dt Jr-<t, qt.: :><>· la Q"U<tlion: 
Lt cam! de toUt nombre unpair non <li\ :a!ble par 3 es: un 

multiple de 24, plus l. 

Le jeu des neuf chiffres 
Voulez.VOIU, tcrlt un c Lo'Clt• r J1dtlt • · ~" ~ltl /tu 

a""" lu neuf chlflrn? l'o"1 : 

Ad<Utlom: Dllpœu 11!6 neut chl!lree 1, 2, 3, 4, 5, a. 7, 8, 9 
dan.a chacune dea addltlona cl'<leMous, Oc mant~re QUe !!lx 
des chltfrea addltlonn!s donn•nt les trois autru aux to. 
taux. (Lee douze postœ et lea quatre totaux dolver.t et.n 
~Ize nomb:u dl!fél'<'nt&.) 

• • • • + •• 
• • • • + • • 

• • • • + •• 
• • • + • • • 

• • • • • • • • • • • • 
M i.ltipllcatfons · Fil.!re nrurer let neut chltrr. 1, 2, s, 

4 5. e. 7, 8, 9 -t·~s ka deux muJtlpl!catlona cl..apréa, IOlt 
oall'e clù;u~ ~ !'Une et cmq pour l'autre • 

• 
)( . 
• • 

• • 
)( . 
• • 

.. . '7J> ,,,_ " ,,_ ~ '""""'-"' '°"4). -------

Dh·ers lecteun demandenL 5l. uam. l'fownüatton dM 
cube& de la ~mame demiere. Il ne con 1ent PM d'Ultm:aler 

624' = 2U 97o.624 
Ma!~ ~· ~ pair! ... 

Interrogent ahut : 

IL ~ers-CaJ<>t, Uége; Math AmOre, Utce; Moruqu&
Doudouce. Gand; Ed. Lamotte. CIUmay, G'JY Mo:item. 
Am-ers; R. V, Bra.sscbaet, J. Gerard, Mt!>>-40\ouit-Vln.on; 
André Antoine. Cellea; Rod. Hauv&rlet, TournaJ.. 

? ? ? 

.'J Rodolplte Haur;ar/el, tfe Tournai , ctema..U : 
Y aurait-il lnd.scret:on • connallre l'adr- de RoSer 

De Pu;·dt de Tournai et de Moruque dite DOudouce dt 
Gand,, r.ow. deux du c Coin des Math • ? 

? ? ? 

- Un de vos habitués du Coin des Math, poun-a.lt.-U me 
&ign&ler et éventuellem1111t me prêter pour quelque cemi-, 
l'ouvrage qu'il croirait étre le plus complet et le phi. mo. 
cierne sur la théorie des determinanti (cours supérieur evl
d•rnment : sous-déterminants. théorèmes de Laplace, de 
Sylvester, de Kow&leskl, d'Hadamard, etc ... ). 

Un grand merci d'avance. A, L. 



''Pourquoi Pas?" . , au cinema 
A PARIS TOUS LES TROIS 

Nous re;-oyons avec plaisir la channa•il<' Claudette COl
b<>n dans ce hlm almable et 1<>ut à rait d<. "8.lson puisque 
c ·esi lbeure où l'on soupire aprts la blanchrur de la ne>ce 
e~ las vo!uptfa dfa sporTa db:>tr. 

Uœ Jo!:e modelis'.e dans une mabon de haute couture 
de New-York réal:.se le reve qU"elle CUel!SIL t d('puls plu
l i<Urs annffll · aller t. Parla! Oh! Toute seule! C COit une 
peU!e fllle aagè en dt]>tt de 1tS allUtta desJnvoltts. Comme 
tout bar.heur que la mam touche tnlln. la joie d tire à 
P.lru a·avore moins eunc~&nle QU 11 n"J paraissait, de 
l 'autre ci>te de l'Atlantique. Se sent.r 1..ule d•r.a une grande 
' 11!• Inconnue, cela manque de channe. AUMI, ne nous 
~t,,nnons pas si la pettle fille laie d.-,1cnt un J"t"U folle en 
rencontnmt deux compatriote.' )0115 anrçona et IA>ut de 
aulte amoureux. L'aventure se pounult à St-Moritz. s·y 
complique et s•y dénoue le plus heureusrmrnt du monde. 
par un manage prometteur de beaucoup de beaux Jours 
et })<'Ut~tre même de beaucoup d"enrants. 

Sur toute cette comedJe rcgne un cr.pnt gouailleur . 
chaurté à une température moderœ. cc qui nous sau\·e des 
Jrar.ds ttl&!.$ de lbumour &mé1"C81l1. par!OIS SI !atigants. 
Mais pourrall-<>n meler Claudette Colbert à dr,s hlSto!res 
ext ravaaantes ? Française d"orlctrie. cette b<'Ue anllst• pœ
IM• les qualitea de sa race ; le tact, l"équlllbre. la ftMsse. 
la cta~; si le choix des auteuu sc porte 1ur elle pour la 
n1!ae en œUT?e d"un film. li faut tcn:r po:ir cer.aln q~ 
ctluk! poosMe Ju<:.,ment ces qUalltts. C"<'at le Ca!; de 
c A Parts tous :es Tro:.s •· oQ le dlalog11e. 1 rts etudle. par
f altcml!nt au poi.nt, procun> à l'auditeur le plals!r de re
J>Arlles i.ombant d·aplomb et quant au sens. et quant à la 
rnanJ~~ experte de lea la.nc<.-r. 

Les &cen{'S >poniv1!$ ont t.oute• l•a qualll".$ plasuques des 
mellleura documentaires de l"es~cc tout en faisant corps 
a •;te l'action : ce qui est eso;;ent!el N a.5.&ez r 1trt" La pour· 
a•ilte en ak!s lnterromp~e tro1& !01& P" UM bande '1e 
Joyeux skieurs, de même que la Pl'rtle de bobsl•lgh où la 
Jeun• 011• eAt semée sur la plSt<, aont drs 81\K• excellents 
à toua points de •'Ue : comédie et cmtma. ec:lair .. ges et 
dkora. rythme et mou>ement. 

Il n'y a qu·une chose abl!oi"lmcnt ratte d:ina ce !•lm 
channant •: no:is le di.son. sana mett'<! de 11an1.t ur oe~:., 
crttlq~o n"6•e nen à la quam~ de !"ouvra;• · les deux ou 
trois r6lea epllodlques de Français sont a\ISSl taux que pas. 
a b!f" Cela prend q:ie~ques mm:i•cs, ~ cepcndan~ pour 
t~P!...."'C de aalu:a.1res mtdita•ions a.u.r l"au•hentk1!e des 
roconsUtuUons. et des unpronsatlons de t;pt3 empnm!.ès 
à 1"etran1;er Mellons-noi:.s dœ R~ parls!er.a e~ d..s 
Parisiens de Ca!domle. Et à ce propos. un alo~an : c Cha-
CWl dans aa peau et une pea~ poJf ·h " t. 

VOGUES 1938 
L'lnl.t'n\t de ce !ilm réside en ce ciu"ll rat tn couleur. 

Nou1 ne voulons pas faire entendre par lh que la cause du 
color1aae photographique soit détlnlU>cment aalllltt. Mias! 

CINEMA DES ··:··:··:··:··:··:··:··:··:··:··:··:··:· ·:··:··:··:··:··:··:··:·~··:··:··!.·:·_;: 

BEAUX-ARTS :~: 

:~ LA VIE FA CI LE~~~ 
~'. Le meilleur film comique de la production :~: 
.;. américaine. , ::: 
:~: • Une foxe boulfonr.e si qronde qu'on en .;. 
·:· pleure de Joie. • CPaul Reboux.) :i: 
:::.,;•.:•~u:•(••!u!•(,.(u:••!tt!,..!'i•!••:••!••!••!••!•,••!•O:••:•,•(•~••!••:-O:u!u!••!••! .. ! .. !••:• 

Il s"en faut de beaucoup tt l'on peut redouter même que 
de trop racUes suce~ n·engagrnt le clnémA dans une voie 
qw retarderait aon aacenston. mails enttn e·est une phue 
d'un t.rt en <kvmlr r. à ce titre, c voeues 1938 • vaut la 
peine d être ~die, 

Naturellcmt.llt, et nous n'en rerooa pas un ont! aux au
teurs, I& bande 111 é~ oonçue de manlhe à donntt Je plua 
d"occa.&lon pOSS!blo d etllller des couleurs. On a donc Ima
giné un peUt roman qui oe puae dans le monde de ta 
haute ooutuR et dont ks ptripéUtS se nouent ·~ sc df
noucnt a ~tot:r de 110mptUeuse1 p...,senta uona de mann~ 
qu:ns. Ce n'est pas d"Une haute portée phllœophlque moins 
enoore d'une valeur esthrtlqœ transcendante, mals on 
pourrait en dire autant d"' aamm<S et des arpèges do 
l'apprenti muslcl<•n Met•ons que le ctnéma colon~ en est 
à la petite véloclte de Czerny de recrnn. Un débutant peut 
exécuter à la Pl'rftct\on c,.. petlu ex<'relces de clavier : 
toute la ramllle alors a·«erltra : c c ·est par fai t! c 05\ ni•· 
entflquel t Telle ..st l'attitude qu'il convient de prendre de
vant le rUrn qui nous 1>1t prh•nté c•tte semaine. Tout 'I 
est net, précis, charQ'IRnl. brillant. fpatant. magn1!1quel 
De guperbes gravures de mod• antm<es. Au surplus. le Jeu 
df'S acteurs Ht tort arrtable tt leurs t.-oluUons a accom-
i;ilssent dans un d d bo ' IO(lt. 

POURTANT •.• 

s~ pourtant,• da1 ,,..,_ les couleurs so::.t chalo)'a.nt...._ 
et si ron ttuM!t partol& de tr!s belles oppœ!•:ons. U faut 
bien rttonnalire que l'aUlomat.lsme e>~ trop sensible dans 
ces images ou la 1tmlbWté hwnMne a uop peu à faire 
et la mkanlque trop l dir•. Diao:ig.l• sans aîolr prur des 
mot.li : !"écran colorté n'a pas encore cesse d'appartenir au 
genre chomo. • 

Il faut l't'Connnltre, cependant, qu·en certains endmtt.s 
Il s'en détache et rait concevoir de très belles es~rancos. 
D Y a. d.1ns «VOi'1CS 1938», que!q·Jrg parsag"3 citadins trôs 
bien venus. mata nou!lo avons eté frappés surtout par une 
scène de music-ha!\ parUcullriement slgru!icaU,·e 

Sur un plateau c11'C\llalr•. en verre tranaporent, un 
irroupe de ch&ntc11se noires érnlu<. Des éclairages de d!.
ve,...,s coolrurs, '•nu. den d=uJ, illuminent les -ux 
OOfll6 nus. Le passage d'un..- teinte à l'autre chan;e 1~ ca• 
ractere- des tab?raux Vivants tt lœ rend ê:Cnnamment ex· 
pr=l!s. C"cst là une UOUT&llle for. hci:reuse qui fait "1IN'
vo1r la posslblli~ d'user de la 1Um1ere colon~ d \Ill<' autre 
maniùe q~c pour donner l'IUus!On du réel à ?a manl!rc du 
mus« de Mme Tuslaud. Certains P3Y""i"S du lllm Initial. 
c The trall or Ul• lonesome p1ne •. insp ra1en t de atm· 
blables t'l<peranc<'a. 

Ma:s laW<>ns 1"9 manl•urs de rarons faire en p&lx le<1ra 
gammes! Ils sont en pro;r~ l•ur habileté s·accu~; U raut 
rr.alntcnant qu'lla appa·nnrnt que la tethnlque, fut·elle 
Impeccable, est bien loln d'étrc le tout de l'art. 

OEAD END 

c·est une oeuvre étonnknte < 1 mtért-t qu'•lle ausclte 
a de m11ltlp:ea eouroes. La plus curieuse est celle du Violent 
ant •on1'me social pnnenant de la dl.•posi.•1on d'un quar
<!er de New-York. Le lonir de !"Hudson grouille une popu
la\lOn inlaUab!e, mails lftl r:mea b6r.:&..<WIS, sédUlt.6 par b 
beauté du panorama 7 ont t'dlllé des gntte-c.d acmptueux. 
Ceux-cl plongent. par b b:ue. au oœ;a meme des taUdla, 
éle\·ant au-deuua dr crtte poulllerte. dts appartement& 

1 
princiers et de luxueusca 1Ur&SZO$. 

L"actlon 8" paasc tout entière en bas cependant, ne pre
nant nec lce heumix d"tn hau1 que tout Ju.s:e Ica oon-
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Il qu'1l ra 11 pour raire naitre lea con!llta. Tandis Que 

entrm:ma d&na lea P:•i.aa. que noua a.salltffO!ll l dea ea de dècradatJon et de crime, noua n aJ)ercevron.a les 
ea qu'en de brds momenu et c'e•t de tm loln Que nous 

tendrons lte khoa de Jeun mes. 
Q.Jela 1<mt cra con!ll14 t Tout naturellement Ils JallliAstnt 

C<>ntrasu de la r1ch0&• et de l'extrt'me pauvreté. Tan· 
qu'une vl•IUe remm• atramé<' arn.che un morceau de 

ID des mains d'un prUt tnlant. un c t~ de riche t, 
tte le bol de lait de aon dèJeunu dan.• la rue Quelques 

!na loquekwc et .alff contemplent un dam,..tlqu" en 
'rte. asttquant une plaqut de cutne. tandla qu'un autre 
lale d~<1l..""'1ent le IC!wl d"unc perte. 1)(-s rr:cuona 
tvltablcs qui se produisent chaqi:e Jou: nait un drame 

IC! Joue l'avenir d"Un des mis#rables pems r6deurs. Une 
tr• t,.,.qMI• 1·1 me1e. plus umb:e et .sanclante, celle-là: 
nncml publlc n 1 han1ri J(': qu;ntlrr U a \oulu revoir .aa 
fre et une lemme qu'il alm& Jadls. 

Mals U errait o~ de raconter par le dt'taU ces deux 
tlooe Qui l'entrem"trnt, rèalf\U<'nt l'une aur l'autre, 
Jlftulent et constituent rlnalement un drame unique d'un 

puissant etret. 

mment d'.U:eurs PoUrratt-on rkwner en quelques JI. 
es cette œuue toulrue. d'une texture si riche qu'on ne ut la réduire en schema? 

Dead End • est une œuvre U"ès Corte. trè& atsrurt<:atlve, 
ln\<!~ potgnan~ et :>ar le milieu et par la beauté dt8 ares •t per le trts grand art dea exècutanta, 

U eet des rOl<e plus lmportant6 1 .. una que leg autr04 on 
peut dlre efprndant cit:• !0$ \'edett..., ~nt ta dlstrl· 

• Ion, :es !Achet sont trta •parp::!é<'s. Certes. noc:s pou. 
adrnlttr Joel ~c Cn'a, Sylvta Sydney, K=phreY 

rt. Wend1e Barrie, Claire Trevor, mals le tllm appar-
t plutOt t. cu réusalta qui sont 1·,,,uvre d'un croupe. 
1 a une admirable cohNlon dans u:te bande exccp. ete. une harmonie men-eW•ust qui ~ ront une des 
uctlons marqua.ntea de la .aison. 

ANCE 
Ici nous entrona dans Je domaine du thHltre lmprim~. 

suivant l'expreMton de Pasnot. Le procrammc ne ~ou.- <lt 
P86 de quei:e ptke ~ .. .: LUbltach a tiré la maU~tt de cette 
banC:e, mal$ U ai. nslb:c QU elle appan~nt l l'toole an• 
clatse. On y retrou\'e raœ de dec<'nCC, la !incs.'>11 d"analyae 
et le dlaloeue nuancé qui caracttttsent à d1>·trs de&r~s 
le thtitre bntann'que 

Le c Cl$ 1 de psychol~e ft:nlnlnt t~ dana œ CUm 
~ ropproche d· <e!UJ qu'etudJa K~I dans !lin de ses ro
mana. Une remnte anstocrat1qJe, belle et dellcal.e qui almft son mari, est C<'pendant tnvtnclblem•nt attm!I' par J'avc.-n· tu.-e. K~! oondu1t son h.trome dans un atrrlf'Wt tupana:: 
fréquenté par dca hœnmes de la plus ba<>e cate or.c, Jau· 
te~r angla.; condutt :a glenne dana une elégante maison 
où l'on ne r<nrontre que drs gens du monde A 11 rond. U 
s·a git de ma ladlee mentales ldent.iquf'L 

Mals ce n·est po:nt Id l'end."01t d'OUTr.r on dtbat !>IY• 
choJoc!que : nO".is sonun.. en prtsente d ~ne p.~~ de 
th~-Atre et nou! avo.lS à nous pot,"'r di\·er&t'5 queostions. 
Le drnme e<t-11 tnteressant. ,-ra1ment humain. sohdemrnt 
equ.Ubn! ? Nous pou,·ons répondre out. "" toute iusurance. Quant au dJalo;ue. '1 est mom.• faci'• den Jugrr car nouo 
n'avono pu entendre la 1·era:on onglna'.e. c;.,pendant, 1• 
dNtblaie est heureux, surtout en ce qui concerne Marlrne Dlrtricll. 
Q~ol qu'on pui..se dl.re ceti.o artla"• u c!&Me parmi ka 

mdllewu comtd;e::nes de 1 «ran tt aa "°'"e f\<t C<'rta!I:.,. 
ment appuyee 1ur aes m~nt.e.' autant que sur la t•.Jai;cu.:('o publlc.1.C qu'on mène autour d'elle. lncontostnblrment, Il 
y a. dana son Jeu d<s quahtt• de Cine-. d<" tM:t <'t d'elt
<:ance qui lul d0n11ent du pn.,, Le ro:e qu"elle rempllt dans 
:e tllm qui 00\ll occupe e<>n~nt parlalt<m•nt â aa nature . 

Herœrt Marshall et Molryn Oougl1ts sont tous d!'UX également de remarquables acteurs. 
Quant aux tmaces. eu.. •oot cnmme toujours. •-"otl· lentes. Les procédés photoi;raPh1Ques SMt acturi:ement 11 parfaits qu'il ne peut phia .., hre autrement. LI' mm nous 

o!!re :le beaux lnwneun, éclatré$ avec un .sens exqu:s dt" valeurs lumtneusca. 
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Cf'! ftltr ~:.ot se ra·t h r t "' ,. .: anai:e 1 
b:en qu 1l n·f'n ait pas -~ ·- ca1 .. ç~"'°·"""""' °" n't!!t pas ( 
t.> • à !al! non plus un ftlm po!lclrr. :e d<'p•n n'étant pas 
un cnme dont il s'agit de decuu>'lir lu caupob:n. 

l:n agem de la police be<:r~:e ""t ch•nr~ de pn:ndre en 
tllatur.· drs lndlvd.is suspect~. Ce sont dts traftq11ants d'ar
mt",s t't l'on craint. qu'ils ne fu·orwnt. un putch sur la fron· 
t1fio:te bulgart am.si qu un atttl'ntat cont~ un mlnLSttt serbe. 
c• qui pourrait ê:re, pour !e monde, un nouveau Scra.Jevo. 

.\ cc•te aven:are sont mêl~ un~ Jeune nue bulnrc ~111 
c.a t pouvoir de!tvrer .son père ~n se Ch&rieant de lancer 
la bombe fatale, un )eU.'le Joumalls:e !rançal& tnvoré en 
l"'ponage à Sofia e: d.ve~ au:zca peraonnaces qui s·aciten~ 
t-nonnéo:ncn* a:.;, CO'il..'"'S d:I voyagt. 

C•r l'csscnt.:e: de ce drame ac <U!rou!e dan& !• rapide 
Pans-Sofia~ c·es~ dar4 le.a cab.nœe~:esro\llolrs. au rythme 
r~e: dos lourdes vo1:..m; lllant aur le rail. q~ se noue 
11nU1r,:e. rommt'nctt à Pans. El:e ae termlntra dans '' 
montagne ei.. romme tl oom-!ent. aura pour ~pllogue ~n 
heurf'Ux mar!age. 

L'amour. en effet, sème .ses roaea tout au lona de ~·e 
ht&t.otre ou s entassent pas mal de cadavrn et g'accomplJS.
acnt uint de mauvais coups. 

Le Jee•eur apprendra sans doute .-·cc plal.llr que le pou. 
c•er s'incarne dans la personne de Michel Simon. C'est •m 
rl>!e qui conv10nt par!attem•nt t. cet habile comédien. 
Certes. Il aur<llt pu. a>·ec le concours d'un sctnartste d'une 
lmaamatlon p:u.s !ertl:e, donner aUMI plua laraement la 
mestl1" de ron ta!mt si or!gmal, mais. romme on disait 
tamilltrement autno!ois : c On ne pcut pu faire suer un 
caillou ». 

Ka•e de :->agy p:tte sa gràce ~ aa rentUI~ 1 la Jeune 
u-mms:e d'occasion •~ Pierre ~- l'aclo,.., avec charme 
et dlse~tlon :oi::es :es fols qu'U peut l'attraper dans un 
c.., n de ce tral."'l où !es Portes 1·~n~ounen~ my~:l-r.~ 
men• ou de& ma:ns traltr.&e.a ap;>ara.155mt aux ff'tlttn'S et 
ou , on ne do:; guère sur les rouch~~ du waaon-h:. 

11 y a de t!'èo belles Images dans ce ntm : le dt-b&rqut
mcnt des c&lSSe.S d'armes. pendant Il< nuJt. eat habl'.ement 
ment, par un expen. eD clair-obscur qui ne necl!ge aucun 
d~tail &!gnt!katif. 

L•11 scènes en mont~iinc sont ~aalcment fort belles et l'on 
ne décrit, P"-' mieux par le lan11age de l& camera, des mouv.,. 
m•nta de troupes dans l'ombre et dca cort~es de muleta 
d&N d~ garges abrupt<>s. 

Nous Ignorons :e nom du metteur du ac~ne, mals qu'il 
1JOlt Ici très smctrement loue. 

N_ 

SCALA 
PETER 
LO R RE 

dans 

L'ENIGMATIQUE M1 MOTO 
Un film policier d'un qenre nouveau 
:-: ET LE DERNlER FILM DE :-: 
M. et Mme MARTIN JOHNSON. 

B ORNEO 
Un documentaire extraordinaire 
dont tout le • dl'>Jà vu • a •'.é bar.nl 
el qui !ail volr • Bomw • sous un 
jour Inconnu. 

PAR 

V ICTOR 
B 01 N 

C'est \'TBimrni la bonnfl f~"" de l'nv1ation trançaUte qul 
dlsparalt avec Mite SU;t;1nno 0.'Utsch de la Meurthe Et ce 
deUll. qul toucht a! pro!cmd•·rn•nt no,; vo:sais, a eu aon tcho 
douloureux en &•!111qu~ Ceci n est pag une s1mp:e !<>rmu'e 
de rour.oia;e. C'est la véttté mène Lts clut.. ~lll<S d'•ut:.
'.eUn< aTal<nl r"Ç:1 111quemment <a \'l.5tte de «Ue char· 
mao<e Jeune tèlllme qui, le plus nat~llemtUt du monde, 
~ndalt du del à bord de aon avion personnel pour ~ 
rur sen.,. d<$ malna aml~ 

Très a:mp:c ~e. enJO\ltt, la tu:.. co!œ.'2.lem<'.J>I l1cha 
de l'anc:cn prés den• do 1 A~ro-Club <!e F~ n·aalt a'1-
cun.e peU>e à ta!re oub!!t-r ni son rang, ni sa for~ • OJ
t>:ier, e~ pcu\-ftre p;udonn•r. Il une "P"Cil'e ou 1 envle et :o. 
Jalou.<ie .., rrnrontrent un peu pt\r:OU:. el p.us !~rooes (j\le 
jama ~. &e remplla"ut, en elfot. avec une t:éiancc et une 
du;creuon po.rtlcul.1-rea aon ~le de mecène. JJ"rpétuant atnsl 
la tradJt;on pat,.mell•. 

Elle avait orrert à l'av:atlon !rançA\se un macnl!lque 
château a!!n qu'on y ètabllt un centre de repos et de 
oonvalesrence pour I~ a>-IAteurs malades ou acclden1~.a. 
Elle avait ""ouru mlll<' mlsllres et doté de pr;x tmpo."lants 
des épreuves dt'<>Wn...., à enoourag"l'T !industrie aéronauuque 
<!<' son paya et à prornou>'Olr la compét.iuoo. Son ac·ion. 
SOU\'ent anonyme, eut dans !<$ di\·en compo.r.1m~ts de lt. 
loromo:1011 a~r. .. nne, des ellets presqu" toujours 1alutalrcs. 
Lo.">(IU·e.u.e a>'alt à aubU' b remerctrr.'!llts d<' a<s obl!i<a, 
el!e u•U!u.!t une formule très "llllP:e pou: _,. cour!. 
aux lonp dlacoun : c ~la c·- tou)oun :e programme de 
papa qu'il s agit de réa.llstt. Mol. Je n')' su;s pour rltn l • 

}.(Ile S·J.Zaone °"1ta<:h de la Meur~ '1nt. li J a ~1-
qu.,, aontts, à Bruxd!ea en grand equlpagt>. EnV'nc!ONI par 
là qu·e.:e condlllM!t un c ntcht • d'anons de 'ourlsm"· V.· 
lotés par des mt'mb~ du club dont et:e é:ait la pmtd<n,e, 
le c Roland Oarl'06 •. ni-. de><end!t de l'e kare • - toua 
ses appar<-lla J)<'nlOllnl'la portM'('nt ce nom sur la cazllht!ae 
en sou\'enlr d'lm opén compœé par son père et qui ~v<>
qua.lt la léîCndc celébre - toute menue, trois œillet.& rou. 
ges éplngl<'s au corsage, les mains tendue6 vers ceux qui 
l'aceuelllaicnt : 

c Vous \'O)'<'t, d!kl!t, l'équipe est au comp!et, nous l!ôm
mes fidèles et exacts au rendez-vouu. 

Le Roi Albert. qui !IW\'alt 3\'ec un intéét Tli\l&nt toua 
les e!lans ten~ en -n:e de la vulgar1S&Uon de l'aeronau•!
que, Invita au pal&:S de 1..M'krn Mlle .Deu:.sch de la lolt<ll'the 
et le& memb:<$ du c Roland 0.uTOS • Q1C :·avalent accom· 
pagntt à B:-uxelles. C.. tut ur.e après-mldl exqui.e_ 1A 
~!U E!Wlbc'..b. trœ au rour...,t, e!:e auos1. d<3 <r~t'SUO!U 
toUch1nt à l'a\1atlon. a·mtttt.nt fonguern~t avec &.:s invl-
1<$, ;.,. é;onnant par u-s ronna..s..-=s de& chœes de l'air. 
Le Prlnc-e l.;'Opold, rayonnant.. était en ~~nu~" de co:onit! 
d.,.. grenadicrs. ~ le ll<'lléra.l Chardigny, le pllU souriant 
des attaches mU!wrea lrança~ que la B<>lr:que ait connu., 
avai' ~ une JAquett<' et un pantalon de tantalsi~. c Au· 
jourd'hu!, dla<lltrll. le m11!ta1re dmt disparaitre pui.<.que c·eat 
une colombe de la p<\!x qui a lts honneurs de la journée l • 

La vle était belle. On r.squissa de grands projeta_ 

De cœ proJl't.~. ~me Suz.~nne Deut-<ch. de la Meurthe en 
réall.sa personntliem•nt quelques-uns. ce qui lui valu~ la 
Croix de Ch~al:~r. puts la rœeue d'O!!lc!er de la V.ion 
d'Ronnror. Quant à l'Atro-Olub de France. qul !'avait élue 
d'.,nthou.alasne prhl<kn:e dbonr.~. U lui avait dk>ttn~ 
sa plus haute l«ompmse>: la rrande médall:e d'or. 

L& mort cl<• s=:e 0.U'-'<h de la Meurtlle !~ unan!· 
mement pleutte. non .eu:emon: par tous ceux de la gr&llde 
!anulle dm AU<3. qut on~ pu juger d~ son actni•é r: de 
oon Mvouemeru à la cause df' l'aVtat.:on. mals awsl PAT 
5es ooUaboratt'U?S i l"!mportant~ œune soc~a:c qu·et:c 1&1'~ 
malheu~mt lnach•'Vée. 
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Nombreux hôtels modernes et confortables •• Reataurants modernea et réputés 

O:l rt ..r,e """' r Jt""'" u~ P d lA" prof~ . "11 Pi.ecard 
1 apr~ .. VOYfll. I• Il· ux d..n.. u o•r~tOspbo .... ~ propose 
d txp!ortr maintownt. les cr.u\da fonds SOUS··marlnS. li a 
e:udiê le prL-:C;i>t.' d'un appa:ell poUl'a.nt at'dnd~ sana 
r i.a,Que - qu Il dit - d<'S p:o!o.'lde= de $.000 a 10.000 
m•tz~ 

Les '"'Plleallons qu Il doDn<' à œ au)<!t sont al convll"1· 
c~ lot~. tf.J'lJ strnb1e que ce iwnt de Slmples peUte& be.Jade.& 
dl• plh1~ à dix kllom•lres sou.o l't-au. qu'il t'nvll!:lj[e pour 
un printemps prochain. Ce qui fit écrll"e à un confrère 
frllnçats ; 

• Tout commo (ertalns Parla!ens al'<m<nt w.:rs vlllécla· 
\ures à la mer et l la 111<.n~. le pro!...aeur P;ccazd, lui, 
passera I<'& vacancœ, tantôt dana !e septreme ciel. tant61 
au rond des ocêo111 . Il n'en ~te pas moln&, tout de 
même, un grand orliloal. • 

Ne trouvei-vous pas que œ c PB4 rnoona • a le! une 
a:.veur p:>rllculltr<? 

? 7 ' 
Lt apealcer 11lcont" : 
L'outl'l' Jour, le dl~teur sporll! d'un club de division 

ho.'ll'lrur c!onl 1 tq .~ vtnalt de IUW sans Ç3nde tts:s-unœ. une iOW'de dt.!a.te. r«cva1t d"Un s;>e"C;.alt'ur un pa
q Jet rea.mmandë qut contenait un oignon •1 une courte 
Mt11• ainsi rocti&ee 

• L'o!anon cl·in<"lus vous srra certatnernent uttle pour 
'lllller un peu plus de sa\'tur au pla~ de na'eu qut >'OUA 

avn :>résenté dlmar.cbe d•mlor • 
ll p:iralt que, de ce jour, !'enlra.!l~Jr a un d~oOt msimc-

11 pour la sot:~ à l'oignon! 

? ? ? 

L'histoire du sorcier 
Conte Kalmouk 

Lu oo•I• Ir .mk$ ,...... oo • A•te ~-mime. 
111 n'en I01 s; n..:11 cur r.T daru JCVr rts.sem'blanct 
lolnl4ine •Pte nos ltgendt1 mo~enagtuses, dans leur ~••o· 
citt d'imagination tt leur t1trangeté. Le.s Kalmouk& norna· 
d'I st lt• rocontaitnt fodrs, ou cour1 de l"'rs pérégnr.a
tlo>U inctuontu a trottrs ~ ntppe• iù l'Oural. En t'Oki 
un e:umple, qui m01tlrt cwt: b1E11 l4 manine d e collltr 
ù ""' Jtoogoil de l"Arlt O«'tdtntalt. Quant d m mora.
lrlt, le ltctevr 1oudra bitn la trrtr lu1-mlmt, l'•I 11 e11 a une ... 

Un sorcier hab1ta1t a\·ee aa lemme et. ats sept beBU'.'(.• 
rreru. fils d'un khan. un royaume étranK•r situé fort loin. 
Un jour, us bea.ux.rrere$. pour se datratre. s'étruer:~ rcr.· 
dus d:>.ns un bols Ils y apuçurtnt une J..:ne U::e d'Ur.e 
crande b .. utë et 1 c6:é d'elle un bu!Oe mile. 

- Que laltta·W.:S rel tous les deux? lui d•mand~rent-ill. 
et d'oil ête&-vous venus? 

La Jeune rlll• répondit : 
- Je suJs fille de khan. et mon père habite dans le 

midi en pounu1vant ce bulrle. Je me su.a ptrdue. et c'm 
'"'"' que Je me aws trouvtt dAns ce bola. 
- Comme nous n·a,·ons polllt de femme. d!rent·U.. nous 

'·ous époU.l('rons 
Or, la prrnce'-..e et le bu!Cle étaient des Mannou.. li l; 

la pnnce<-<e était un Man~gou femelle et le bu!!le LD 
Mannoa mlle, QUI s'eta1ent déguisé! IL!rul pour man1•r 
les homm~ Quand lis t11rent dé1'0lt atx des !rues. et 
qu'U n'en rt'Sta plus qu'un, ce qui arrm1 au bout de s ;oc 
ans. le dernlrr sum,·ant lut attaque d 'une maladie d~ 
lanrueur. Le4 ministres se r~unrrent en con<t-U et d1tt•nt : 

- Les autrH khans sont morts. quoi que nous ayons Ca..1t 
pour les guertr: U faut employer d'autres moyens De l'au-.Et cette au:re an<Cdote. que l'on nous aa.ranUt authen· tre côte de la moni:aan• habite le son:ler l la tê:e de por~. !que c'est un dt<\in lnll1llibl<. nous Ilions reeourlr à lui. Aullll.· Un dl'S pl1:s aymp:>U::llues chomp.ons de col! de notre 1 tè.t Ils lui emo)èrent des m...a11ers. 'poque <St dune dlsfracllon lei:endaire. R.venant de Quatre hommes monttrtnt à chenl. amverent cho7 le ·o)'ai•. U •e pèst• et •'aperçoit al«'< lrneur qu'il u engral<.Sé sorcier et lui contèrent cette maladle dt• langueur de llOD 'Utie burme douzaute d• kilos' R ntre chez lUJ. ll apprend bo·au-trère. 

ue maU\'&lse nouvelle ii as lemme :a prlan\ de veill•r - Je vi.ns jus~ment d'y per .. er, dlt·U. et Je rëlltth s ~ qu il respec\e dt3onnals un ttc!Illt sëvèr.:. aux objet. qu'il me :a~dra employ~r p0ur sa101r œ que .Ell..,U\ement. durant plusl•urs Jours, noire chL'np.on .e \'OIJS demandez. Je vous le drral demain. el Il la ration COllllrt.• . quelques frul:.s. un plat de legu- Le lendemain quand les m..ssa11•rs revinrent. il leur dit : \C'S. du pain gr Ut', nib de sa·.i,·e <,,t un cltron pre.l~ dans - J'a1 pacJ.e toute la nuit a. réflech1r. et Je connnls 
1 verre d'eau pour toute bolsso"- Cela duraJt dt"pul.'! Un<! maintenant 1•1 marques qui m·apprendrout de quoi 11 main<> envtrun. lor.qu un beau matL'l, au mo=nt den- a'•lllt. 
<~un plat de caro;ies c:ru:s Il p0u...a un cri dt tnom- Il monta à che,11l, s'tnv.lcppa dans un crand ~"'nt~u. • • t'ln!. lt rq!me. qu'o:l me do."Ule des O.'\lll et du ~unit - rhtvrux au haut de sa tfte pnt d~ IA main ard. de la poularde et du 1roma41e li 1 a maldonne! Je droite une grande couronne d•• rOS<'s, attacha a u matn c wuvwns malntonant Que, lorsque je me outa pe>é. Je gauche la p1èc• de sore de cinq couleurs. et emport" ln nais nia vall.'IC à la main » léte de porc. O<'a que lts deux Maoggous le Vtrent nrrll'U 

1 s1 non e \: tro • · tn ce!. ~u1page. Us eun~nt ptur rt se d irent 
- Il doit aavo1r que c'est nous qui 10mmes la caU>C de 

la malad:<. car li .lo'Jlt d'Une crande con ldérat!on 
Victor 80~ 

81 'JA'll' C'Ol l'RIE 
Sn Portrait• - Se. :Ulnl.aturt.s - Ses r\tam1>es 

8, ~venue Loub< Bruxelles CPorte LoU:Ael. - Tel. 11.16.29. 

Le son::rr posa aupres du oou-.s10 ou rtpoSàl: l~ khan, 
un gâteau de balmg repruemant un homme de grandeur 

Cl) Démon &t11antesque, les Rakchuas de l'Inde. 
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Les magiiif iques salons du cerèle privé du 
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naturelle, posa dessus la tête de poro et s'aaslt à cOté 
en marmottant des paroles quelconques. La femme du 
khan était Inquiète de voir mettre un ob&taele à ses m6-
cb.anta desseins contre la vie du khan, elle réfiéchlt aux 
moyens de se défaire de cet étranger. La malaclie s·aggrava 
graduellement : la douleur dlmlnua pour taire place à la 
torpeur, le sorcier eut peur et se dit : 

- Qu'est-Il azrlvé ? La maladie devient plus forte, le 
khan ne parle pl115 : c'est fait de lut. 

n se mit à crier : Khan l khan 1 mals celui-el ne répon
dant pas, Il prit la tête de porc, le ballnr et se sauva. 
comme Il allaU de chambre en chambre, Il pénétra dans 
le b"élor. On le poursuivit à erands cr1S de : Au voleur l 
u voleur 1 En se voyant prês d 'être atteint, ll pensa: 
• Cette nuit 11 me sera Impossible de m'6cbapper. .le vals 
me cacher dans un coin de l'écurie.• Comme U en ouvrait 
la porte, ll aperçut un butfle qui était couché. En trois 
coups de poing ll lui bt\sa les deux cornes, et par là 
l50rtlrent deux colonnes de fumée que le vent dispersa 
ensuite. Aussitôt le buJile alla trouver la femme du khl!Jl. 
Le sorcier les suivit et s"étant caché ll préta l'oreille; le 
buJile ou Mannou màle dl.sait à la femme du khan : 

- Assurément le oorcler savait que j'etals couché dacs 
l'écurie. car ll m'a laissé cette terrible marque de sa force. 
qu'il m'a prouvée en trots coups de poing; il sera bon 
de partir le plus vite poMible. 

La femme du Khan réponclit : 
- Mol au.sst je cratna qu'il ne me reconnaisse, et je 

n'o"" m'approcher de lui Cette fols cela va mal pour nous. 
Demain le 150rcler rassemblera tous les hommes, leur dira 
de se munir de leurs &rmes, il fera faire une proclama
tion aux femmes pour qu'elles apportent chacune un f&1ot.. 
Quand il dira : c amenez ce butne 1, on te trainera dehors. 
n te dira : • quitte cette forme quJ n'est pas la tienne, 
11 te sera Impossible de désobéir. Quand tu auras montré 
ta vraie ffrure, les hommes oe jetteront sur toi, Us te 
perceront à coupe d'épée et de broches, et quand tu &er8$ 
mort, lla te br1lleront.. 81 &Ion li réUS$lt à a·emparer de 
mol, Je ~ qu'11 ne m'en azrlve autant. 

Le 10rcler ne perdait pu un mot de ce qu'avait <lit la 
temme du khan. 

n 80rUt donc de u. retraite. en remportant la tête de 
poro et la gâteau, les pooa pr6s de l'oreiller du prince, et 
ae mit à dire à haute votx : 

- Demain tu rassembleras tes mlnistns et tu leur 
d1raa de réunir le peuple, les hommes prendront leurs 
amies ~ lea femmes port.eroot chacune un fagot. 

Quand ceux-el eurent exécuté cet ordre, on forma deux 
bùchen tres granda. 

Le sorcier dit : 
- Posez ma selle sur ce bu.trie. 
On lui obéit. n plaça son ir4teau et la tête de porc 

aur la &elle et dit., au préWl!du bu.trie : 
- Reprenda ta véritable forme. 
AUSSitOt le butfle devint un horrible M&ngeou avec des 

yewi: sanglant&, et une gueule bien endentée qui com
mençait à la poitrine et finissait à ses sourcil>. On •• jeta 
eur lui. on le tua à coups de fiilchea. de lancea, de pierres 
et d'épées. et on porta oon cadavre sur un des bQchers, 
oil il tilt bientôt réduit en cendres. 

Le somer commanda ensuite 1 
1 

- Amenez la femme du khan. 
On lui obéit. li prit la tête de porc et cri& 1 
- Montre-toi SO\l3 ta vra.Le forme, hAte-toL 
Aussltbt la remme du khan apparut en Manarou femelle, 

avec de longues erlJfes, des yeux rouges et une erande 
gueule comme l 'autre. On la tua de même et on la Jtta 
sur l'autre bûcher. 

Le sorcier mont• à cheval et "' rendit à la N$ldence 
du prince. Sur le chemm tout le monde a'lncllnait devw 
lui, et donnait les plus arandes marques de respect; quel
ques-uns mêmes versaient des larmes. On répandit ta.ni 
de ri-alns, on accumula tant de présents sur oon passag 
qu'il mit tout un jour pour azrlver jusqu'au palais. En 
voyant. le khan éprouva une joie indlclble et lui dit : 

- Que demandes-tu pour ta récompense 7 
Le sorcier répondit : 
- Dans ce paya, on volt fort peu de ces morceaux 

bols pointus qui se plantent sur le nez des veaux pour 1 
empêcher de têter; Je demande qu'on me donne une 
talne quantité de ce.'i morceaux de bois. 

Le prince commanda qu'on exécutât cet ordre. on rempli& 
trois grands sacs de ces Instruments, et on y ajouta se 
èléphl!Jlts chargés de viande et de beurre. 

Comme U retournait dans son pays, aa femme vint a 
devant de lui pour le saluer et lui olfrlr de l'eau-de-v 
En voyant les sept éléphants et leur charre. elle s'écria : 

- Vollà. au moins que tu t'es oonduit en homme 1 
Elle fit entrer son mari et les provisions. Pl!ndl!Jlt 

veillée, comme Us causaient. elle lui demanda : 
- Comment t'es-tu procuré toutes ces choses ? 
Le sorcier lui raconta avec le plus arand détail co 

ment il avait guéri la maladie du khan et bNlé les de 
Manerous. La femme s'écria dans aa fureur: 

- Est.-U po.sslble qu'un homme soit aUSSl stupide 1 Po 
cela tu 8$ demandé comme récompense des morceaux d 
bots pour empêcher les veaux de téter 1 Mals dem 
matin je m'adressera! mol-même au khan. 

Elle n'y manqua p8$. Elle présenta à ce prince une let 
en lui disl!Jlt: 

- Voilà ce que vo115 <lit le sorcier. 
La lettre contenait ces mots : 
r Lorsque le sorcier a re«>nnu la maladJe du khan, U a 

qu'11 en resterait peu~tre quelques traces. et c"e&t pour t 
disparaitre celle-el qu'il a c!emand6 qu'on lui donnAt 
morceaux de bols. Quant à la reeompense elle-même, U 1 
au khan le soin de la fixer. • 

- n a raison, dit le t:han; le sorcier a raison et aea 
peuvent venir. 

Lorsque le sorcier tut arrivé avec oon cortêge dala 
résidence roya.Le, le khan IU! c!lt : 

- Lorsqu'on montre aa reconnaissance par des marqu 
d'honneur. l'on n'a pas encore tout fait.. 61 Je ne suis 
mort, sl mes mlnlstres et mon peuple ne sont pas deven 
la proie des Manggous, c·est à toi que j'en auts redevab 
Pa.r conséquent nous exercerons tous les deux le pouv 
souverain sur le pied d'une égalité absolue. 

En disant ces mots, U fit du !Orcier son associé au trO 
,\yant alnsl parlé, U ajouta : 
- La femme du oorc!er est douée d'une rrande sacesse 

d'une rare prévoyance, nommollS-la notre reine; et U le f 
sans tarder._ 
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L'ai-Je déJà dit 1 Je n'ai.ne pas !"expression c 'ltre .. 
quatre tp!nglea •· Je Mteste les tjl.ngles de !a négll~rnce, 
celles qui tl'mplaccnt • la dem!ere minute un bouton 
absent, autant q1'" c1•1les qui échafaudent le summum de 
la perfection au détrlml'nt de l'aise et du confort. Lt. 
vra1e él~anco n't11t J:umua rulndée Elle est au oontro!re 
trè1 i l'ALse dons l{'S vftrment.I :es plus cérémonteou.x. N'tat 
pas mondam élégant ""lu! qui se sent gèné dans sa Jaquette, 
&on amoktni ou aon habit 

Donc, Je n'aime ~ l'<xpresslon c T!l'6 à quatre éllln· 
Iles •, si celui t. q ~ le a applîql!.e adop:e un m&ùltlen qui 
fai... penser Qu au molndre mouYemmt. une de; quatre 
t;>lng.es va le p:quer au ben endroit.. 

ô p:ir contre tir# t. qu.ure é;i ngles >icnltle une pcrftt· 
t:on teUo quo le taWrur et le chemisier cherdltralent tn 
; a.:i remploi d fplniltJ ' m.uqi::or les retouches, alors noua 
adoptana l"e>.prnslon 01cn \o!On:.le."S. 

CHARLEROI GAND 

Ne rl!qtl'2: pas l"apoplule, ni la ldne qui. trop sou
\tnt, iàte i:::e sou·ée de fête ou de cala. 

St \OUI avn grossi. c·est votre apJ)éUt qu·u faut blf.
mer, non Io chemisier, la repe.uewe. 1 .. mau'<•!se lumkre. 
le bouton d• col et encore mollu la douce rnL• de votre 
charmante femme qut vous fall remarquer très douce
mtnt. qu•on sera en retard. 

SI \'OUS a"'" gross~ LDUtlle d·easnyer un col trop large 
pour la bande de col; vous !tnin-Z peut-<!\rt par l'atta.
ch"' au bouton de col; mrus col ot cravate \'OUS J>t.'J"S6. 
cuteront toute la soirée. 

St vous avez &rOSSl. de toutoa •·os chemises. la preintêre 
à remplacer est votre chemise de IO!rée empe.tt. dent 
l'ajustement précis est tndJspensable • votre ccn!ort. 

Cette toi• achet'2: votre chemlae cbtz ROOINA. dont 
ltll chmtlses ne retréc:ssent pas. C~ ttes-\"OUS blen sùr 
1( 10 \"01:3 aj ez Cfo;oJ ? 

? ? ? 

La ~rfoctlon n'est pas de ce monde, U est bien rare 
qu'un tallleur soit absolwnent saUafalt de sa be101rDe; 11 
est beaucoup plus rare encore qa un taUleur donne le œr
tU.cat de perfectlon au tra\-a.U d"un de sea oonfrUes. On 
s'étonne qu'un tailleur qui coupe chaque Jour plusieurl 
complets ou pardessus conttnue à Ica mal c<>u11tr. Plus ln· 
comprehensible encore pour Je profane. um11er et cochon 
de puy.1nt, est de s'apercevoir à ses d~pens que Son taU
leur lui c rate » un complet sur trols. 

Ceci est \Tal pour la besogne d'usa11e. c·est·à..cfire pour 
lea vêt~mrnt.> qui constituent la bf' " :ne uaue!le et cou
rante dt-s hommes des ctSeaux e d• laliuUle. 

•' 

' .[ 

. ctcAP cttli -r1' · 
19 .RUE: DE L'ECUYER· B RUXELLES 
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Dana troll ,lolirs. ce aera la ftte dea enfanta aans restnc
Uon d'A&e. 

Papu qw Usœ ce. uerus, sa1sllMC l'ooe&al.on d'èveWer 
c.bea votre iJ'&lld p.r\l()ll le iOût de l'~~ance et de la 
"OrTOCtJcn vestimentaire dans le c home •. 

A la paruuon do ces llgnes, "'°'*''°"" au di'partement 
obanller.e &! Ban Marc.hé. Vous y trou•erez des robes 
d'ln~ "'lldeuaea, .., tJlllla c:hauda. teJntea unles &\-OC 

OOI. revers et parementa ~ dee coloris op~ tris art!,.. 
&lquea, C'eat un cadeau Id~ de Sa!nt.-Sl<iolM pour Votl'e 
prçon. Prix. 79 tran.cs pour ta1lle 8 ana. 

Au Ban .M&ldl6, rue Neuv• et boui. Botanl4ue, Bruxeuea. 

f f ' 
06o0uvrlr un taWeur ldûl est un but qu'on atteint 

iwement. Néanmolna, chacun doit à IOd·même, à son 
~lllOllll&Mi et à r.a bonne n!put&tlon de chercher aana 
- • obtenir le mutro.um d''l~cance qu'U puJ.aM atteln· 
dn pour IOn arcent.. n est ln$tn.M de oonu.nuer à honorer 
de \'otre cllenŒe un tallleur quJ \'OWI dé&lNnore en \'OUS 

tn.vestlaant. Dussent 1e1 tlJsua etre exoeUenta. et son 
tl'a\'&U d'&lauille lrréprOchable, ce n• suait powt raison 
au.t!la&nte pour lui rester f1dt!e. Le p!WI beau auc, le m;eux 
OOUIU. confectionné dans la meUleure •tof:e, eat tout de 
mime un ac. 
p._ maintenant à la ca~rl• dea ta1llams quJ 

• loupan • un C06t.u.me air t.rola ou quai.l'e. 
Dlllla ce cas. ne oows emballons pq. Un cott~ or. 

1ID peu une œuvre d'art. 81 bien coupi 101t.-U. U ee peut 
qu'il ne plalle pq parce que, • votre Insu, vous Jueez 
l'envmble. c'est·à-dlre : le po!da du tluu, aa teinte. son 
dKl1D. IOn Uasaie spécial. une coupe nouvelle qui vous 
avait plu aur la gravure et que voua avez exl&ee bien 
qu'•lle ne convlnt pa.s à vos partlcul&rltés pllys!quea. 

1 ? f 

0D trouve tous les articles RODINA à 
ROOINA.CHARLEROI. p!ace du Sud. 

f f f 

l!luppoeona, cependant. qu'apr~ Jugement dCment con.si
~ oi moUv~ rous es::!m!n que votre tall:eur loupe un 
- tum• aw- doux ou trolS; U fa·Jt cben:her mleux. 

Void ~t que TOUi 6tea d~ à acquér.r un 
amotlnl OU un bablt de IOlrM. 

1.6 4'- Mt relath-ement Importante et, qul plus est. 

L' HomrH bi~n habillé 

oc:hh!e che?, 

:es ~ences d'lllle m&u•-a!se coupe llèaront IUJ' \Otte 
exlat.enee pendant plusleuQ ~ 

Sl vou. •- Io moindre dou'.e IUr l'hablle'.6 de votre 
tailleur b.iobltueJ dt.na la coctecUon du vtwn<nt d'Uaae, 
U 'ra U.OS dlr9 que "'" appréhens!ons do!V"eJlt ttdoub!cz 
en ce quJ concoroe un vt !Jllent de cérémonie. 

f f f 

Pour la toute belle chem!.se. 
Keatemont, 27, rue du Prtnc ... Royat 

1 7 ? 

Ce mioltlni ou cet b&l>lt ne vous ut pas ramUJer• 
U Y a rrande chance qu'il le ao!t mo!ns encore à votre ta::'. 
leur b&b!tuel . On pense t<>ut na~Uement au ~ec!n 
praUqo•nt la mtdcdne aenfrale quJ s'atl&q~ralt à W>e 
llltenenUon cblrurilœle oompllquff. 

Pour ~ ~rauan dé::cate, \'0111 c11o:s;r.ez W> spéc'.&llste 
du b!stourL 81 '\'OIS mo7m1 flnanci.,rs VOi.OS le pennelt.rnt, 
vous ire:i m&ne lu.QU'& 6laer tel c:hlnl:!Pen ~l!M dar.a 
Je IODre d <>s>'ratJoo que VOU$ de\'e2 l<lbir, de pref~rezice à 
un cb!rurclrn iou: court. 

TOUjoura pt.r 6llm1n&tlon, voua arriverez au praUClen 
quJ jouJt d'une bonne renommû, un attribut quJ. cfo~ra
lement, est synonyme d'une l!'ande activité dAns la ·~ 
ciaUté par laquelle notre homme s·est c fait la maln •· 

7 1 f 

On trouve toua lu o.rtlclea RODINA à 
ROOINA·MOUSCRON .. 182, rue de la StaUon. 

7 1 f 

Quittons la cllnlque t\ revenons au tailleur. 
L 'hab!t et ~e c amoldua • . 1urtout :e nou\·tau 1mokln1 

croisé, rêcl&m<'%1t • a priori • un tailleur qui. luJ auss~ 
a l'OCC:l•!on de • Il! faire la m&l.n •. c'est-à-<!ln! un vrai 
s;>écia l:o :e. 

• D'accord. cllrez..voua, maa les SJ)klallstes coûtent cbtr, 
dans cette branche comme en médecine. • 

le!. VOUS VOia trompez OU. du mo!ns, VOia etes mal 
ren.seicnè. Complè tenu qu\111 ha.bit ou s:nolt!nc coûte 
environ trente pour cent de plus qu'Un complet, U exlate dea 
spéclall.<tes quJ travaWent à des prix tels qu'ils aont à la 
portée des boune.s les plus modeat.ea. 

Pour l'habit bon mArché, on pourrait s'adreMer avanta
geusement au t.ailleur quJ habille les garçons de rtatau
rant, encore que le K&rçon de restaurant cblc s'adreaM 
aux meilleure :au.eu.ra. 

Néanmoins, Je connais un 1pfclallste qui fait l'b•blt pour 
carçon à ~rttr do hu!t œnta francs NuJ doute qu'en luJ 
payant dewr ou tro:J cent.a rrancs de p!Us, on obUtnne 
une meilleure quall~ de tluu et une plus b<lle llOle de 
re\'ers. Quant à la coupe, elle Wzléflcienùt ce~ent 
de la sp6clallsaUon. dl! ce tallleur. 

? f f 

A•-ant tout. pourquoi ne paa -.yer 16 .ttemem prk à 
pOrter? Avec luJ. l'&Cbewur ne rl8Que aucune IUlpNe dt
~te: U l*at M ne.cire compte Immédiatement ccm. 
ment sera le Mnolùne qu·u achète; oomment U ..,.., c't&-'
dlr9 oonunent li luJ c Ira •. 

61 VOU$ n'êtes ni bancal, ni bo6su, ni i6&Jll, ni nain, 
U 1 a gros " J)&l'ler que les miOltlngs prêts à pOrt.er voua 
Iront oomme un p.nt. 

Actress.4-vous à une mali;on de oon!tanœ; le Bon March6, 
dépe.rt.ement oonfectlon, ll!)écl&l!s6 dans le vttem<'%1t dt 
Wémonle J)l'tt à porter. 

Le oostum~ coûte us francs aeulement. 
Voulez.Vou. du c flilnolt • t p._,, au depanement mAr

cba.nd-~r du Bon Marché. Le co..tum~&mOklilC llllr ltlf'

- coupe et !°''Oil marc.b&nd-taillew- coute 895 francl: 
lb&blC et pantalon col"IU;>ond.ant 7;$ rranca 

L'ava21UP du crand 0>"4IMln est qu'il vous pennet de 
1'0UO dooumenter à fond avant d'acheter. d'examiner et 
d·-.yer la product.!Oo d'llll ~ pU1a d'llll a~tra. 

.t.u Bœ March4 rue Nouv• • bOlll.. BOCanJqu-. Bnl1el1ea. 



Mo -u 11 ~~ de l'tdlelle Vo.ci un rxcellent WJl!\lr 
qui travaille 11111auement dta t!Mua anirlail de quallt<' . 
Un complet c~ lui coù'~ 1. UO â 1400 franca. D JXl5.'èd• 
une ci:.-o~le amue de irrœ lllduatnels et haut1 fooctloo· 
oWu. Dés avaol iruene. U 1'ec.a11 !!pédalbé dam l'habit 
et avait étlld~ oote coupe s;>klale cbn Wl da llPéclallrtel 
du West End li 1 rs; tntu au courant d.s modifu:auoa.a 
de coupe en vllltant r4Jl1ertment la mallon ou U a trt.
••1116. l!n!10. l>"n an mat an. Il coupe une centaine d'ha
bit&. pr"5Que deux par semaine, un nombre sumaant POUT 
• a'enttttenlr la main • . 

' ' On tn>uve t.oua ka &r.!c:<'a RODI:-IA à 
RODINA-ANVER8. !OS. ll!elr. 

' 7 7 
Ce n'es: pq Wl de ces tailleurs qui ne manqu-nt p-.. un 

k"Ul pla d~ c cho<"httt • \OUI reço1~nt. tn manc.b.el de 
chemise de aolt et tc!•1>0Ua<·nt lrur cllem avtc leur if03le 
UJlture de luxe C'tst J'artl!Kln honnt-te. corv.cienc1eux.. m~ 
deate, <i~l n'hhltc IJCl5 à urrr l'lllKUUl• et t reprendre • 
ptaœ a«roup!c aur la Lllblo ctln.s les m0111tnt1 de pre&ae 

Parce q:ie chez lui •out .,.. ho&néte. sans bluff, parœ 
que oon w\Allatlon n·esr pas lnUaudante de luxe. U ol>
t1f·nt un pnx ra)Ji(innable sana plus. 

? 7 ? 

A clwjce ttpar1.le chacun hau\8alt le vtt'be d'Un ton 
Ça anJt dib'Jt6 le pl:a padflQuement du monde enttt 
&mJa, l'un ltt.lophlle, 1 autre qui l'~alt motna ou pas du tout 

Maintenant. ç" nn .. enimatt; ça commençait à aenw 
U1auva1s, cornrue on dit. vula&lremtnt. 

- MOi l• te dts que c·..: un 11ran ! 
- Mol Je t't!Jflrme que c est un irênle 1 
-Tu me~:<3J 
- Tu me fa.la p1C~ 1 
Lco premier tordait fébrlloment 1 .. ganta qu'il tenait t la 

m&ln: t.out à coup, 1<>n braa ae ltl'& et chacun put croire 
un Instant que IOfl gant allait a abattre sur la ftcure de 
l'autre Mais un ami Yelllalt 1 a..,.êta le braa et, de l'air 
le p!ua candlde d~ monde, d t •n 50Unant 

- Mazette 1 queb beaux p11ta Que \'Oùà ! 
Tout le monde nt et les •dV!'r .. ires ne lurent pas les 

dtnllera. et tout le monde de 1'exta&Jer sur cea beaux gani.. 
C'kaltnt des • pecart • l>e-"u irraln .-endua a1; depart• 

ment gante'l1e du B<>ll Marchê 
Au Bon Matth~. rue Neuve et boui Botanique. BruxeUea. 

? ? ? 

En volel un autre, qu'une vlalte à Londrel a oonvertJ au 
m>Oltlnir cro~ li fut un des premiers à r-.1er en Belt lque: ,.,,.'lt.lls ll tn a fa.a. une ince centaln,. 

Ce 11 "-'• paa chose facile quo de réussir parfaitement un 
amo~tna Cl'Ol~ qui ait de l'allure. Le lona revera plat, 
qui a'attache à un ~ul bouton. est forcément dlsproPQr
Uon!W à l'aut.re revers. 

PllU11&nt. u faut monter l'~U:e de tene aoru que lt 
V d'ouvtr'Qltt ID:t .boolum ·nt a)'Tllêt.nque. le revers Ions 
f onna..., t UM bue a!looi6e à ce V 

Oé l.&IUeur d• no~ connaisanu a 6tud~ cette coupe 
mtnutlouaement et wmme. en fin de compte, U estimait 
n'a'IOlr paa atteint la perfection. U n'a paa Mstt6 1 faire 
U'I\ eraer la Manche à un coup. .ir a.n&ia11 ptc1al!ste. La 
collaboration ci.. c.-a deux hommes a rt&lllt une mel"'•Ule 
dont J'ai ~t6 un de. premiers bt!né!lctatrea. 

Rien de plua chic et de plua 61~gant que ce nouveau sme>-
1'1ng crot~. mala surtout,. rkn de plus confortable On 
\Oudra!t avoir l'OCC&sl<in de re•êtir son amott.na t.oua les 
}>un. ou mieux, que les e<>mplet.s d'uaaie procurenl le 
mbne confort &\eç la meme fltaanœ. 

l.ea nouveaux aoc~lrea dont la chemise 1 de>'1lnt oouple 
en piqué KrOS 11ra1n et le col rabattu sont ê\1demment pour 
llauooup dam cett. sensation de conlort. J'.at énumêr6 

Ca,,,,~,., 
fo'd:.fL P41/4Jl, ~ 
""' 64Gu u,..stu.me .s~ m.e.s~.s 
TISSU . ~ o~rr..... '":;:~;~ d~ts ~~l·_ t~ 
de f~OQl,olf o. ~·to.œ ,. ~ .. •:>CWO• Ji'O"'nl dW.J 
S1BEA.TO W. ~-. '4'l.D • Fh!nlJl • . Oi.Se f.a ne 11 Q 
doub'fi f ,.,~ ,. '°"'• QlA ...... .,! ... 
\foi.. ~·J taire cont•t ~r I• costum. Off YOfrt t• .. '9'.lf 

~b'~i~N~s·E '0Ts1ttrr~ ~'11e!~~!v 1.'i~1 c•~,_::..,_c~uPE 
FAÇON ET FOURNITURES 

roua 175 ,. S"aER;·o ' • f~:! ~ io.nc.œ~ ! f;::~ 
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COUPl Vl(,_.NOISE CEUX fSSAYACE..S FINI IMPECCA8LL 
Oan1 c. orix toute.1 I•• tovrNt!MH IOl\t compriMt 

MAISON 01 COHFIANCI 

S 1.1 IB I.E f.~ lf ({)) 

ces d~talil la semaine dtmiére, tell que Je les al \'US à 
Londres Je n·y reo1elldral P:us. 

? ? 7 

- Bello. James ? Wnat about slurta for dlnner Jacket? 
• La. dlnner Jacket. rtpoml James, n'eat autre chose que 

le amoklni POur le oou\'e&u mOdele crolle, )'o:tre main
tenant la chtmlse a olaatr<1n et nianchettes souples en 
piqué gTœ llfllD OO! double d:llll! le même USSU que te 
p!utron. mOCl•le ana:.ats • 

A:nst parla Jarne. • cbapeùer~rml6ler de l'arlatocra.
tte. en sa chapelle de l elêgonce. 30a, avenue de la Toi
son d'Or <angle rue Cre.pt•I>. 

? ? ? 

E:n ce Qua concerne lea dt·at:.. de 11lablt,. u n·y a a11cun 
changemenL essentiel Le nc~ud est le papillon bl•nc. le 
allet en ptqu~ blanc. • col droit. raide à coins eu.es, 
foulard et pochette de '<•le blancs Il Initiales brodee.t noir 
<un l>eau ca<leau à f&lre pour la S&lnt-Slcolas ou les 4tren. 
nea>. La cnemtse !!SL ~ deux l>outonnttres qu'on at.mlt 
de boutons - bijoux as&irta aux boutona de manchette .. 

1 

Let chaUU<·ctea oont en 1<>te noire; pard•ssus noir ou irru 
foncé. mod~le classlqu• 11 une seul• rangée de boutona 
aoua pattea 

Un autre modèle de pe.rdeasus PQur l'habit et le amoltloi 
est le rairlan très ample. qui rappel:e d• trù prts I& 
pèlertne d~bltt de ao!e \1olette qui rut en honneur en 
1900. 

? ? 7 

Pour le amoklng, le soulier verni à bout d'empelrne rai>
POrté. coutures apparentea. pour l'habit, l'empelirne ..,,t 
d'Une seule p!tte. Achekz-lea chez BOY, rue dea Frlplera 
1 c:i>té Collacum l. 

? ? ? 

Le nœud papillon et le plastron de la chemise eont 
&~néralemen~ du même aessln, variété du nld <l·a~llles. 
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On retrouve encore ce wme dessin dana le plqu~ du 11Uet, 
mni. tel le relief est plu.s prononc,. A not•r que le l!llet de 
aci~ ..., volt de moins en motns; u est P' œque tou)oW'S eu 
piqu~ coton d'EcJpte et va au blanchauie en m~me temPS 
Que ::i cl1r-:nL~ D convient donc d'tn poal'drr au mo1n1 
deux ou, mieux. autant que de ch•mll"1 d'lablt. Ces 
~lets sont SA11$ dos, s'ajUstent au moy•n de br•telles l 
,PàS..J.nt et sont très ~ables à porter. Les danseun sur
to'~t appréelcni la >em.UatlOn meilleure du dœ. 

Le sr.et, en aucun.. ta900. ne doit d,p&_r le bM do 
l 'habit, U n'est V'.s>ble que sur le d•vant. 

' ' ' On trouve to-..s les a."t!cies ROOINA à 
ROOI.NA·NAMUR, 22, rue des Canne&. 

? ? ? 

La chemi.e à plastron lwe eat-elle complttement ban
nie de la nouvelle composition ? En pratique, elle l'est, au 
P<Jlnt que celui qui la porterait dana un mtlleu à la paae. 
pourrait f:>Jre preuve d'Or1iln•ll~. 

Encore faudralt·U pour cela que l'•nsemble montrlt Wl 
10ucl de ~herche de l'un!, par contraste dea tluu.s en 
relie: 

L'c1DPlol d'Wl nœud papll!on l satin blanc suffirait tou
i..,!o:s à a:temdre le but. J'&l vu au Rltz une Ulusu-atton 
de cette mode exclus:ve ·~ j'&\oue qu'•lle m a beaucoup plu. 

' ' r 
P~ur le smoking et l'habit, :e tl!a1 le plua en VQille est le 

b.eu de nuit ou c rnldnlght bl'Je •. 
D'autre part, l'automobile qu·on conduit IOl·mtme a tu~ 

le claQ\le en "°"' cordée mate que aeull les vieux mes
&:eun respectables port•nt encore. 

La JeWle.•. ou toUt simplement IM &'•Ill à la paae. se 
wlff•nt mil.lntenant du Hombour11 qui ae fait en bleu de 
minuit. Achetez le Hombourr c bl•u de minuit • chez 
c J•mcs • qui s'en est fait une 1~laUt6. Vous le porterez 
Io Jour et la nuit 

Jamea, le chemisier de l'artst.ocraue, en sa petite cha
P<ll• de l'el<'l<ance, 30&, avenue da 1& Toison d'Or (&nlfle 
do la "'" Crespel). 

Don J uan SU. 

Petite correspondance 

;.; r tu.rom. """1Jne d'labltud•, à toute demande 
c:oncernar la toilette ma>eullne. 

Joindre un timbre de fr. 0.70 pour la r6ponse. 

Le camp d 'Elsenborn .nvesti 
par les chasseurs a llemands 

Et <'hl Ir~• bltn ainsi.? 

Mon chtr Pourquoi Pa.. 1. 

Voulez.VOUS sllfDaler aux chefs et responsables de notre 
Dé!ense nattonn:e qu'il ae p;i.ue à notre !ron:1ett de \'&t 
diverses petit .. ch08<'s qui doivent les lnteresser? Il a·aalt 
de.s ch~ lou~a et a lou'r a,u.x environs, notammt'nt. 
de notre camp d·Eiac,nbom. Savez.vous que tout"' cea chas
ses, ou peu s'en faut, aont ll!lenn<a à ~ A.l:emanda q.U 
eont là oomme chu oux el q:ll cnto\lJ'ODt a!llSI :e e&mp 
d 'une mantere de c:acia où C.. sont :es maltl'fS uniques et 
ab8olu.s? 

Qae le.a loulaltts ai:cmanda de ces clusscs Y con.s:.ru!sent 
~ amènalfent ces pavU!ona qal pe'JTen: blm ettt :.out autre 
chose Qu• des pavll:ons de c~ ? 

Q~e CO$ mm .... locataires parcourent sans ces;e et ID 
tous $0?1$ :es terrains air:sl lou~ e: aas3! !es auttta tn
ralns qu'il$ n'ont pas pu se rtoérver encore. ma:a qu•t.:.s 
tiennent à uamlner •n détail ? 

Que diverses cha.s.ws, d'abord adJuiée\ à dea Be:gea, ont 
ét6 concédée\ enau.lte l doa Allemands qui avalent auren
chéri autant qu'U avait fallu? 

Que ces locaW.lrc3 allemand& ont trouvé dea répondant.a 
en Belgique ? 

Que, en outtt, lea autorlt4'3 allemandes n'acordent plua 
aucune locallon d• chasse. ni aucun permis d~ port d'ar· 
mes sur toute la nve 11auche du Rhin. nJ aux Bel&ea. nJ 
aux Français, n1 t. oert&lna Holland&!s, mali que, par 
oontre, :es Allemand& oont chez nous exactement comme 
s'ils é!A:tnt chn eux? 

i::n somme, noe ou~ de dHense aont. de ce c6~. 11· 
vr"5 à l'lndJ.scrèdon de noe bona ..,~ et p.-an:.s d'oair. 
Rh:.n - en attendant d'H!'e t. leur d;scre:Jon. 

M. Qui-de-Droit u.lt.U? Et que pe"J:.-!: b!en en penser ? 
T • 

•••••••••• 

REVEILLON NOUVEL AN 

rn'J~l~~~~~[~il~ 
Magnifique fin d'année du 24 décembre au 2 janvier 

T ow les jours thés et soirées dansants au 

CASIKO 
REVEILLON DE NOEL 

M AGNI F IQUE MENU 
ATTRACTIONS V A RIEES 

DAN.CING 



'Etobl Albe rt Couvreur 
- 78. Rue Golloll, Bruxelles 

......................... 
CRÈME 
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cc Protégez la petite épargne » 
\ hui ubort.111 le Roi Albert. 

Mon ther P<>Ur<l"OI PtU 1, 
Enl\n, Mua avons oommo Premier M!nlstre le oonJl

donl !quand U ~tait enNre min1Stre ~ la J uatk:e> à qui 
feu le ~ret~ rot A1bcn avait exprimé une de - der
r.lt:u ~nta ni dlsant no:ammml • S!lr..out, pro~n 
la peUte éP31'JDO 1 

Dopats blrnwt trols ana q"e IC$ calaa<!a d'èP•l'ille pr1Vées 
ont été mia<'e en hqu.<1.ot1on par e.rrét.-a royaux et sur 
propo&ltion de sena de la polltlco-!lnance, noua 10mmes 
telleme:1t pro:tges, c'est k cas de le dire. qu'll eat tout 
l lalt lmpouU.ot" de déterm;ner q.and noua toucherons 
l'&rEtnt déj)Q.'lé à vue pour •n dlspaser au moment cr1Uque. 
Da plus. oonln.trem•nt à tou.. les u.saees. nous 10mmes 
es ba.Uleul'$ de fonds forcés de soclét .. oommercla!es ou 

n'avODA ml:ne plus rien à dire parce que non pourvus 
llqu!dateu: légal. 

Comme J;lùur :e mommt noW1 avons rrand ~ln do 
tioonomlr~ po11r mieux vivre, notre act\M!I Premier 

lnlatre ne voudrau ... u pas, au Ueu de faire pro!A'atr trop 
oure::11en1ent notre artent. prendre un., d tcl.sion éQ•ù

;ab:e pour le faire rembOuntt 1mmtdl&!ement &lin de 
peeter :e vœu roY&! qui ne oonlondAlt paa du tout 
~r a ,.ee eonll.squer ? 

PouYOns-noua noW1 attendre à un 1cate que noua pour
oon.sl~rer oomme u.n don de Joy...,.., entl'ff ? 

E. B.. ti>arvn<ull rGIJQl/t . 

On a oublié un commissaire royal 
CduJ d• b J asUc.. 

Mon rhtr PollrqvOt POii 
Le dem.er Ouuvemement a nommé des Oommla&lres 

Royaux et c'•t Io!'\ b;en. Ohots:.. en r&llOn de ~u.ra capa
..., re:.lril& d.11.!l.1 le c&lme de lelu cabl-. de u-avall, lea 

Ne soignez pas seulement Io reSIS• 
tance du corps, mais aussi celle de ·a 
peau. SI la pratique régulière des sporli 
donne à voire corps une plus gronde 
résistance, les soins journaliers avec 
la Crème Ni v éa protègent voir• 
peau contre les changements da 
temps, si fréquents sous noire cl imat. 

Une peau entretenue avec la Crè me 
Nivéa résiste au soleil, à la pluie, au 
vent glacé. Elle défie les intempéries 
et reste toujours douce et souple. 

Bona de -4, 9 el 12.SO frt. I Tubes de 7 et 10 frs. 

oonun!ssalrea ont pu étudier objectivement et a t6:.- ropo
att, les probl~-• QUi leur étalent $0\ltlll.s et a1Th~r ro;»de
m•nt a des IUUe&tlom. des prOpclllltlOns e: des rbllt.:iu, 
pour lesque:. Il auratt la.tu des aon«S aux 202 ba\'&nl.s de 
la Chambre. 

M&lheureu3ement, on a oubllé de nommer Je Oomm•ssalré 
Royal quJ a·lmposajt peu~tre le plus: celui de la JWlt.ce 

Ce Comm...alle n·..,... ttldemment pas à a'oc.,-Jper d! 
la Mactstnture, à. l'int~n~. la droit.ure et la correcuon 
de laquelle U oonvient de rendre honunai;e sana rêsen< 

Mais il y a ceci : à chaque élecuon, t.ou.• les partl• met... 
tent à leur prorramme l'a«élératlon de l'act:on de Ill Ju~.lte 
et la réductlon des !raie qui sont r~l:e:nent ac.anda •.,·1~. 
Or. que sont devenues cea promesses une !O:S les élt<l!QDS 
~ et qu'a-t.-<ln réallsé sous ce rapport? Qu'taWe qt;9 
les demlera m1nlstres de la JusUce ont !ail dan• CC'l ordre 
d 'idées? Aboolument rien. n est \rai que l amnt.alit• èt81l 
plu• Important., et plu.s uraeme pour le bièn~·"" d.- nct:e 
11&1" Et oep<!nd&nt, les abus 10n~ ll&C?llllt.s et un C<>.'llm!s.
.a1re Royat uouver&lt .ur e>e ~rttln dea re!onntS none "'"" 
6tl et. !ac!l~nt réallaablN à propœ1•r 

Qui souf!re, comme toujours. le plus de t<!tt<' •ltuatton 
Intolérable ? Lca cla.ssea moyennes, l~ éternelle! .S.\crll:t·es. 
LA marche ~ la Justice ai ~~n~ l~nte et ~t"S frat & "lt 
dHtnus s1 Llevés que lea oommerçanta DK>YènS qw ne d;.s. 
- nt pu d 'u ne petite fortune. dolvtnl s ab$tenlr d't'.s:iyer 
de ae !aire rendre Justice. 

ta ~ns heureux qui n'ont Jamats eu be.soin d'un l\?oe&t 
et. qui Ignorent tout oo qui ae paaH d:i.no ce dom\.ne ne 
peuve.u s ·en faire une ldH. Jtute. 

~ 
~ 

Ne gdtez DOS votu 
WHISKY ..• 

• .. n'a1outa- 1 que du 

Schweppes 
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PIPES BREYER, Arlon 

VERITABLE RACINE DE BRUYERE 
Premier choh' extra 

~ille d 'or Expœltion• Univeraell• 
Perla. Bruxell .. , Gand, U•e•. 

PU.lJll W CONNAISSEURS SEULF.ME.HT 

GRINDELWALD 
OBERLAND BERNOIS 

s u S S E 
z.. 

station des co111iaisseurs 

Ecole Suisse de ski gratuite. 
Fameuses descentes avec abon
nements très avantageux pour 
la funiculaire. 5,000 mètres de 
descente par jour. Excellente 
organisation de tous les sports 
d 'hiver. Ski patinage, hockey 

sur glace, etc. 

RENSEIGNEMENTS: 

Office National Suisse de Tourisme, 75, rue 
loyale, Bruxellu; 

lu,..ux de Voyaeee et Syndicat d' initiative, 
CriM.lwalcl ($vÎllle). 

N • 

Pas de pension 
pour les jeunes volontaires 

IU- à L. D. Wemmd. 

Mon chu POUrq!WI Po.. 1, 
c·est vrai, c est poulble. c·eot !Mm! certain. 
Pourquoi Il faut avou ati.tnt !'Aie de~...,., pour pouvoir 

béné!lcle de la rent<l dV chevrons de Iront ? Chi Io sa 1 
Le lévWat.eur le a.'llt•ll lùl-mme 1 Peu~tre parce que '""'x 
qui oot tlxé cette llnllte ava:ent. cet àge? 

Quant à l'tnt~~t d<~ jeunœ. c nt une autre QU'6Uon n. 
étalent m1nor.1t. Or. '<111, le nombre est prt5 en ooll&ldé.,.. 
Uon. le nombre (des f'.\!C'.eura1 llllt la l<>l 

Pounan;, qucl!e ~.que &!tuauon que ce~ M c~ tr"" 
Jtunes <l\ll. ayan1 ou ll<>ll tum~ leurs bumanlleo, .. aont 
trouvés .ur le p&\~ au ~lldemsln de l'anniat!«' Vinrt ou 
v1nlt et u.., ana. V(t"UX ph,f&tquemcnt. Tou!e ? 1.Ntructlon 
d'homme con.mtant tn c Ur~ ton plan• ou c :.n. po!lr 1-.:e 
~ • . Al!e& donc •ous remt"ttre aur les bancs de 1· A ~~n e 
ou entre;>rendre dO êtudes unhersltalres ••ec un tel bo&
aaae scent!flque et une CMCaae d~o:.e. 

Les ~ pour lnvabdlté? On n·a Jaznal& ~o.s:onn6 
pour dHtctence physique. Pour ob~ une pension, U faut 
produire un oertU1cat mfd~a! a.ttestant avoir été sol1né, 
pendant la campaane, d.e telle ou t.elle maladie n...ttement 
dét.ennlllée. La dNlt'.ence J)hi-a:que n'e..t pa$ une maladie. 
On M la oonnal.Saalt ~ au front. C'est une taré Qul n 'ai>' 
parait qu'au oouri del ana. Quel peut etre l'aveolr de -
gosses ayant tait la aue:re alora qu'ils étalent en pleine 
évolution phyalQue et mora:e? n.. n'ont nen à •rer dCll 
bomn>ea. 

Un a.bal&$ement à la llm!te fixée? Rien à fatre. RaJM>ns 
budi~ea.. Le pœte chevrona de front .,.., uuJ'lor.llh. 
En el'!et, oea """'TODI ont ét.e ocU'O;<s aux YlcUJnel de 
Dunkerque. Calats, aux =z\)TS mobilises dans leun em· 
p '.o:.., oels oei-.alna !onctlo:matr.,. ooloa!aux. etc .. eu A!ors 
les~ lea ,.,.,.15, les puni, lls peuvmt attendre. n·- p.•17 

On trOUvera 1>.en d~ fonda pour l.s c futlil'S a'.1Ul:.,:!fs ad· 
m...ntstrau.ta • r... aont nombreux, eux. et 1~ ont d-4:'1 • CUt'U• 
lards• dem~re eux La Io! du nombre... M. G, K ol<iko. 

? 1 ? 

Sur lt mtme sujet. 

Mon cher Pourouo1 Pat1 
J'ai lu avec beaucoup d'lnt.t!rêt la lettre de ce volon

t.&ire ens&lfé à l<'LZe ~ t•n 1914 et qui ne touche pu <le 
rente de che.rons de front. Nous sommes a.sse.i nombreux 
de ce C83, ma!.s i,oe \OUl~'·ous ? IA loi qui reett la N'nl• 
c!e che\'rons de Iront pr"<:I"" que les porteun; ne peuvent 
bblélicltt de 0<~te rent.e qu'à p&J1Jr de l'aie de quarant"' 
cmq ans. n nou.. faut donc encore •:.tendre CIJIQ e.nntts. 

n est d'ailleurs probable. tlant donné les st.al\stloQuu de 
mortal.IW. que no... na toUcherana pea kmstemlll noir. 
rente. Le Oouvernement atll'&lt ltJt acte de Justice en aOCOI' 
dant la Wncllo~ de la loi à n'importe Quel il• pour !ea 
porteurs de la croix de Feu ou !ltulalrel de dlevrona de 
bl..ure1 Et cett. a1!t.lro d• cbe'trona de Iront a ~• l• 
pl1» beau act.J)Ôdo dan. la Np&rtltlon dea a.antaeoo p4. 
cunl&lnle ~ aux ano!eoa oombattan!AI ou p:W.un• 
tela. Tout le monde aalt (peu~tn pu 106 contnbual>le1J que 
l'on a.ooord&.\t tndl!ffremmeot LUAS! bien un chevron dt 
ttont à un oomb&u.a.nt de Oalala <cbau!feur d ' .. uto. pu 
•empiel QU'à un pauvre bollll"' Qul pl6Ullali dN>I i. 
boue& del trNldl ... do l'Y- 1 

' n 1 av&lt un moyen bien &Impie de reoonnt.!tre let 
mhltea da cbaoun · pendant la auene, celul Qul tJ.lalt en 
premlàro u,,,. reœ\·&11 UM !ndemnl\4 cllte • de oombat • 
PQ&blt pa.- molt1' "' mainl, l'autre molt16 .. ..- au 
oaznet de pkule; le& noie•~ établis à cette oceas1on f'ltl> 
unt enoore chr.: 1 .. ljll&Tlit,...maltres d~ ~meni , ..,. 
oU!cler& comptai>!.. pourraient m.a.thémat.Jquem<nt ftabll r 
IN ...-no.. rmdua pa.- chacun et les &\1llltlli<s de•TakDI 
ter. accorclla Ml pronta - dll& oet'Vlees. 

Mala - formule .- trop llmple, llUlS doute. Là, pour 
tan\, iéllde la - dt tc<ie IM dissentiment.a QUI ex1stenl 
c&n loi aadeDI acmh&t~ ... "'· 
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EN SIMILICRAVURE, 

TRAIT. TRICHROMIE, 

ZINC OU C:UIVRE Es A 

L' 

Âlelier 1Pl.elemécai11i,ue 
cle lm IPre••• 
DESSINS, CREATIONS. 
RAPIDITÉ. SOIN , 

PONCTUALIT É 

C et ancien n'a pas la Croix de F eu 
Par<e qu'U a "~ bll!9Û ! 

Mon cher POMrqMOI PIU 1, 

Je llA l'a.ruc:e d 'UD ~ Olli&i é trop Jeune pour IOU· 
cher aa rente de chevron de front. Oomb!en Je comprend& 

n lndlitl&Uon, ma.la Il n'y a probablement et malheureu· 
ent r!en à taire. n doit ae consoler et ne pas 1'en 

aue. 
VC)lcl d'ailleurs, pour vous donner une Idée de la Jar

- de noo dlr!ie•nta : fti\lrez.vou.s que l'on me refuse 
Cro.x de Peu paroe qu·u me manque huit J<>un. alor1 que 

&! ét4 c deux 1 Cola bluse. SI Je n'avais i>"$ été bleut. 
'&W'S._ trola mola de r.rop 1. • On a une façcn 1pécWe 
~pemer les ancien& 1 F s 

A propos de médecine étatisée 
Eocott. li pour faire tulte à la lettre-réquisitoire 

du Docteur L. J. 

Mon cbu PourqMOI Pa1 7 
Qu'il me 10ll permlA d'adreSser de chaleureuses tèl!cl 
lions : Il à l'homme courareux qUi vou.s a écrit la lett:-e 

l&n<"' Dr. L. J .. llsurant à la pare 3724 de votre numéro 
u 22 octobre dernier; 2> à vou.s, mon cher c Pourquoi 
u ? • pour &VOU' pub:té utte lettre. 
Toua :.. hollllA\:œ Il""" qui aont au courant de ce qui ~ 

dans - lnlt.-nalea bol:os que con.stJ:uent 11.!nerale
ent - Il y a de rares neeptlons - :es a.silos d'alién~ 

t au::... c cenllu psychl&tr!QUN" ou i! "'" al be~ à dea 
lln:>eW'& mue.a de dlP:6:11ca de co:Joquer des sen. aa"1a 
esp:'l~ ae r#JoU!ro:lt de roua voir entttprendro une cam

oan:nt la !orme la p:us O<be-.:.se <I.e l'exp:o.tatlon 
l'bomme par l'homme. 

Qae yo;i.a ttu.ulll:ell ~ oe::. entroprl.le, c ·e11 h~ 1 

82", RUE D ' ANDERLECHT 
BRUXELLES n :t..&l'HON I: 

1 2 •o eo 

ton dou:.ux. !l.tess.ie"'S :es psych!Allu et ~ aoo:rta 
-.mb!ent exercer leu: petit commerce IOUS la protection 
ci. l>uJaanœa occul~. qui leur aa.urent l'l!npunl~. 

Un mari e1 = médecl.n sont-Us condamnt. pour avoir 
fait co:Joquer une femme qui n 'était pu folle, Ill vont en 
appel et 10n: acquittes. <Voir c ludépendance ~li•• <lu 
31 Janvier 1937.) 

De& plalni.es parvenues au procureur du Roi provoquent
ellea une de-'Cente de parquet <!ana lea lnatltut.s de psych!f... 
trte, aw:une sw:e n'y est donnl'e, de:a paychl1tr-.. acoom· 
peena:ent lea enqué:eurs ! <Da ,IO'.unal cLe Soin.> 

Une malade échappée par mlracle dea c pattes, de cos 
me&'l!eurs. \".van!e e: saine d'esprt:. adttMe une demande 
d'audience au m;ms:....,, de la Justice, ami de aa lamll!e: 
pu de réponse 

Elle raconte !v..:l ma?'!;rt l do mldec!na : c Vous n• 
nous app:-enn r.r.i de neul. mais Il n'y a rte-n l fa!~. , 

Elle consulte t!.'l u-oc ... homme d exptrle:lce • c D -ie 
vous est pu ~ib:e d'at•aq-..e: d~ re:ia qUI IOnt ~ 
Vous noir guerle •. E: comme elle protd'.A!! • c ~ n'es: pu 
pour moi qae Je v.-.uc &iJ', Je nia aauve : C'eat POur les 
malheur<>Ux qu1 souJJren: ce que J'ai solllfert •· - c C'est 
ttèa beau. ra.truisme. <L: l'avocat, mab 11 ne faut pu s'y 
brQler :es dolgt.s. • 

El!e ae preknte chez le directeur de l'lnatltut oll elle 
a et~ maltraitée : il est occupé et n'a paa le tempe de la 
recevoir 

E:le va à la consul:.at!on du psychiatre Q\Ù l'a envoyée 
dans cot~ ma~n e: s'aperçoit qu·u ne lJ reconnait même 

LUNETTERIE FRANCO-BELGE 

iï Rt~ ~R~ •o l.:HARoo:-. JI Bruxelles 60. RUE DE LA MO:\"TAv:SE 
102, RUE DE FLANDRE 



POURQUOI PAS 1 

COMPTOIR BELGE 

DE CONSTRUCTION 
S. A .• Rue du Maglstt·a t, 38 (Av. Louise ) 

IXELLES-BRU X ELLES 
Téléphone : 4 8 .91.58 

B UREAUX OUVERTS DE 8 A li HEURES 
et lollr RENDEZ-VOUS. MEME LE DIMANCIŒ 

S OOOORBALEB: 

CANO : 83. rue dts Rtmouleura. - Ttl.: l:ZS 81 
ANVERS : 31. rue Low.e. - Tt!tJ>b• r.• : 303.41 

MAISON BOURGEOISE 
&X METRES Dl FAÇADE 

68,200 FRANCS <CLE SOR 
P ORTE ) 

COMPRENANT : 

So.u-JOI : Tro4 caves. 
R.c..W.C/uiw1u : v est!bU!e, 

cu.Lslne, 1all• à manaer. uJon, 
w.-c. 

Prtmié- ~ta111 : Deux cham
bre• t. coucher, une chambre 
d·ent .... 1, l<>llnt.e. 

Pour la prtx cl-<l<uus, cette 
mai.on er.t fournie term!n~ 
c'est_.-<lu'e l>OW'VU• de cll_,
r:t ea d• marbre. ID5tallatlon 
é:ectrique. lnatallat!on oom
plète de La plomberlll <eau. 
gaz, w.c. etc.), botsents ver
nies ou pt!nr.ea en 1.r<>i.S cou
ch .. t. ·l'hwle. t.aplasa&e. évter 
et W ,.C. LnaUùlb. Pians d'exé
cution compl'll dans le prix, 
Wnal q 111 la ourvelllance des 
travaux par des "rchltectes 
brevetée. Nombr... rtrerences. 

GRANDES FACILITES DE 
PAIE.\l..Elll"TS SUR DEMAI>ï>E 

Cet.te construction ret'JOD· 
dri.lt à 113,700 lraoca l EUu
beù. t. l!>O m~Lra des trama 
2~ 2&, 20. » •t 90. 

Ootte mam. rnao.son. con
•tlWIA avtnue René Ste•eIU. 
a Aude~itm. l.raDa SI, ~. 
aur ttn \U1"IJn de 24 m6tres 
de pro.fondeur, ooelteran : 
100,700 tr'&DC&. 

Cee prix de 113,700 et d• 
100,700 fn<OA:.t comprennent 
ablolument toua lea frt.l$ et 
tout.ee l.. t&Xea a1naJ que le 
prtx du terra!D. lu (nls de 
notaire et La taxe de t.ran.s
mlWOll. 1ea racoonl•ments aux 
eaux. au. 6lecl.r1clté et égout&. 

Noua tomm• à votre entière 
dllpolltlon po11r voua faire 
\1.llter ooe cbant!en et m&l
oons tennlr.êea; da.no ce bul, 
un• \olw.re .. t i"&ttutement 
m.ISe à \'Olre d i>;><Wtlon. 

pas Elle l'Jl dema.ndo des ~la sur l'lnsUt1;t en 
<rJee1û>n : c Voua ~vc:, tous - t'.abl.lllcmen:.. 1t nlmt; 
c1.ona l'un Il 1 a \el:.. l&.-e, d.a.no un a.:::e. t.el:e aut."C! . SI 
'<OUI TOults avoir "°" al)Alacn>ents. allez.y ""'1r. > - c O. 
Dl &era paa Dk-..!re, docteur, j'y al """°" ~OH m<1ll 
comme ma.lade et c·eat vvue qUl m·y avtez envo) t.. l • 

A l'!Uue d'Un<I conférence pUbllque, elle v& 1dlcl1tt le 
conferencler, un du pc1ychlà•res attaché.> a l'lnat!tut ou 
elle a M!Journ• ont.., moll : c Excu.ez..moi, Madame. je ne 
me I'9PJ>Cl:c p.,,. voua avou- rcncon:rN ~- 1 - c Pliluna.nt 
nous sommes de •'lclll.,. connal.ss:ut-; Je voua al ,.u ao~
vent à l'ln:Htut X •. • D'Un a1r Lnqulct : c Ahl vous y l\1ez 
que:qu'Un de TOtre faml:le 7 > - c VoyOr-'. D,)cteur, c ut 
moi cr~• v"us obsen1a.. • - c 7 f f • t:-. li fa!lut u~ car.e 
de vlslte pour qu'il reoo:mOt a victime. 

E:A icrtt ...a mlma!ra, d 'M:COrd av.c un médedn, q"1 
!lll p..-omr.. une préface : U Mt ~be a:i ~:-:lier moment. 
E'.:e !ea llOlllilct a UD édl~ : • Nous ~ do n• 
pouvo!:, en dt-p\t de ICl çuaU!b, putiilu :e c"1"lew: m&D116-
crtt Cf"-" \'OUS l>OllS a\'l'Z <llTOj'Ô •. 

lis que!que vin~ mille exemplaires de La chroritque 
d.A!be?t Landru: •Cho :ta Fous>. ont-::S amMlore '• 
aort dea ma!heum:x que l'on m&Tl~T.se dans dt$ lnSUtut.. 
où, n·en dep:aia. au Dr. L. J. la caro.i.lole de fo"'e et ·~• 
ent.rav .. foncU<Jnnent touJOUN. de concert avec lea drofut1? 

Et pourtanl, cher • Pourquoi Pas ? >, n'est-li pu à IJOU· 

b&lter quo vot.re camp&llOe r~. qu•e!Je fasse c-r 
le lamentable et..t de ch<>Ot.S que slill&le votre corre. 
pondant? 

Apres tout... pourquoi pu 7 M. A. 

Flamingant ... 
jusqu'au porte-monnaie 

:lbu .,.. p1... loin. 

Mon cher P.;"1'qul)C P~ 1 

.1·&1 •n• 0)"6, U 1 a quelquu JOun. La carte dl'Culalre lnclu." 
à la Pabrl(juo de meublea X_ t. Mallnes. Q uille ne fut pq 
mon éto11nement de la rtee\O'.r en retour, avec l'ttlquett• 
Jaune qui ome llUllntenaut le c6té adtesse et par laquelle le 
des~ataln dem:>nde qu·ou respec~ ... l.aniUe 1 r 1 lt qu·on 
IUl llcrlve en Ntdnland3cb 1Ltlb. 

Le fait d'ayolr pu appooer l'éttquette jaune &\lldlte aur mo. 
carte, lnd!que, c<i me ••mble, que le destln&!&ln! a eu cette 
carte en sa posstsslon et que ceUe-<:1 n'a pu été retuoée au 
!acteur, à présentation, mata qu·ene a ét.I remise par la gultt 
à La Po&te. qui me l'a fait parvenir, 6àDS que le deotlnat.ùre 
y ait appl!qut un nou•·eau Umbre. Les rè11lomen14 ptrmet.
tent-Ut ce tripota~• ? 

Lorsq:.o'un commtrç:uit a'amwe a de pareWes ldlOlll:S, Il 
est. ptnnla ti. &UPJXl"<'f que n-:n ne ~ 11ntttes.er tll 
d~ <!e aon ~ et qu'U peut vtvre. oomp:ttem~ 
lndépend&ru, &He lœ Muls Flamanda. ~:romp.-z \OUS et 
prenu conn&Waoce de La lettre Cl-jointe adr-'<' par I• 
coc:unerçant en question. le mfmo, da:is un l'rançall prfl!QU• 
correcl, • ttn de mes a.ma qui ma autor-~ a •ous La commu· 
niquer. 

Ces deux documen~ dtmoot.rent aulflslmment que I• 
flam.lnpnlt&mo l't.nt i. 11tntralemen1 au porte-monnaie. On 
est flamln41ant vll-.. vla d\ln candidat fournisseur; mai. d~1 
que l'on a'a<lnsM à un candidat cllent, l'appàt du Ca1n voua 
trr.nsrorme le plua llldécrottable flamingant en un boa 
B eia• 1 

Veuil!ez agrier, etc. _ __ ._ __ _ 

La paix linguistique par l'i. N. R. 
lil.mple ol oa.odldo pro-lllon. 

Mon cil.,. PovrQVcl P<u1 
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11 LE GRAND VENEUR ,, 
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KEERBERGEN 
à l'uccaJion des Ré1e11/ons de ·' o•'I et de .\ ouu1l -An c LE: GRA\D J'E:.\E:L'R 

un menu wmptueux pour 50 francs. 
» serdra 

Tluiu., Jr lit~ OI Ë L S.lode 1 
Con.sonu••• rn4Jri/W Foie ,,..., Je ~INUÔOur6 1 

LAn1oame .....,.. g. ~ Coteau e e,,..,,4 ~ UU1ur • 
lhnao•••au do .\<Hl Corb•ill• d• fruiu 

farci aux niurrom 

NOUVEL-AN 
H i1r•1 Je Z<lcnde 1 PoularJo Je 8....uUu 
<.rem• do u1Lrilh Compoi. Je MvoIHU.. 

La111oust• 0 l"omir&caint l Fil ... Ch.ompGp.e 
Rü-de·i·.au Côteau • Crand J' enfiU" • 

à la L>ame Blanch• Corb•ill• J• fruiu 

Distribution de Cotillons ON DANSERA 
l'uur l<>.1 per..mn • J ,araot luger, ce même menu açe< lug~meot et 11..iil déjeuner, 80 fraoca 

Ll:.S TABLES SEROXf :\DlEROTEES. 

RÉVEILLONNEZ JOYEUSEMENT A UX 

.......... ~~:~:1:!:~~::: .. ~~~::~ ........ ~~l:::~!:~~:.~~:.:~~! ......... 1 
2 • Q• les po tes d'~mlssloo réctooaux en P'landre, c'es1'

A-dlre en IOIJle ri;too namande, M>etteot dta cours de 
fr.l.llç:Lls et quo, d'autre part, les pogta 11!t.lloll$ H~e. 
Blnc:hc. Tournai, etc.> t.lmt b mœe oblll!a• on concer
nant la langue llamaode.. 

Ce aertlt là un moyto blto llmple, pour t.trt\·er A une 
compraiensloo meilleure des ao1-dlsant c deux ~ •, 
dont nolle Be!gjque est faite, à condltloo toutefois que la 
pol!Uque m ao1t lll~ement exclue. 

J• m'étonne d'allleU!a que ootce pays aolt un des ruea cro aucun ~emmt 1..aus celui de la polltlq"e por.r\i· 
aoe. malheurtU1CmentJ n·e.n donn~ P<U" T . s. F. al«s qu' 
toua no& 'O.;.!lns se aont empresM:a de se servtr de ce moyen 
oouvmu pour communiquer à bon compte à qui veut bien 
a'in•trulrc, au moins les ooUona lndispenaables de ce qu·u 
faut U>rulll!Ue de nos lOUn pour ne lJ8$ ~ pour un 
li'T" ... '"'"'t JI. P. 

Sur le wallon à l'i. N. R. 
Encore un av1.t. 

Mon tuer Puvn.-uot PlUr 
J al :U !3 lettre de votre lcc:eur lmocl:o!.I, dans votre 

avaui.dern!er ownéro 
Je no IUls pua, quuaque Wallon œo~ pour cent, passlonoé

IMDt amoureux de ooo cUf!ûent& cùalectet; cepeodan~. je 
•ou. avoue. en tout• smcerl:é_ q"e )'app:&udia des de;cc 
1n&lm a1llt :.rop rares m~.,~ q•Je J'l. X. R consacre aux 
CJ>Olea n~ de DOi bul".a p&\Ola. 

J t.l él:ou~. :·a~~re samedl. une fllJlt&ls.e l.lltitul~ : 
• L"ll.'lp!~me c:o\l& .. n )" &\:1.lt là que:qu•s Joieux com· 
per"" de Tournai, ~!ONI, Charleroi réunis autour d'une ta· 
b!e, • l'occas100 d un oapttme. qui chantaient, chae1:n 
daoa IOD patois, na ent e~ a amusaient do façon ~ement 
alm~e. te::em~t b.:.n e?:!'an:. ttlttme.! w-allonne paur ur.J.:. 
dire que, J)<JW' la toute première !o!s. )'al rani ··ecoute de :·1. N R. une hcu:-e durant. sana :a.sstt.ude. 

'l'1vp de wallon à l'l. N. R ? Que!que d1x mlnutu 

d' c Amon nos autos .. • un cal>aNt .. ·&l!oo, de tempa en 
~mps <caba~t wallon, au OO\l?'S dUQ\.iCl. on chante encore 
en franç&l.ll, de temP6 à a:.itre une p.ece en f1.·Loo... aX:. 
trop? 

La !a.nrue de VO::&lre Olt b!t"n bel!..-. pe."BOn.oe ne p.mse 
à :e n::er, mali 1! ne faut paa nier non plu que toua D011 
pa:Ois sont bien sympathiques et bien uvoureux. 

J e vo11& prie de croire, et<:. 
Pa1 "-'Oll.ngant, mais Wall°"' 

7 7 7 

Prornm.mos trop pUIJ, no11$ dit Cf'tte Wallonne. 
Mon cher P()UTquoi Pas~. 

Je m'étala tue jUSC(J'à pré$ent pac amour-propre et J• 
m'étais reJou1e de la plainte de l\4. Cl.Illet. de Kllocir.•. au 
sujet de l'•boodance dos ém:ssions de c Lltterature pa. 
tc.!An~ • ' ! Dans \:otrc de~e:r numûo un W&llon pro.. 
tnte. Maint.tnan:. une Wa1!on.ne donne aon avis. Ce.a c au. 

d111ons dlaleetales, trreprochables • &elQll mon oompe.U1ote, 
sont e.x~bles. LOrsque l'on t. annon~ ces ~mlasl.oo.s, Je 
ir.e sw.s du que la \le allait être, ell!lh. b!eo belle. M~ 

t<l TTOl((T POLIT [H 
M(M( TEMPl> $AH!> 
Pl.INE. NI FATIC.Uf.. 



M!ul trois Cola h'1aal moD en~t a •~ ~ uu 
court. d\Ufe. C. qu. l'on nous donne -t ...... d<>~te en 
Jo4e la q...,,,_ ci. PoulODa à. U.e e1. JH d'Jua d'lt., sur
t>out qwr.nd on entend Adbém&rd i. la VOIX d'IYrOille. Mes 
am.li Brwr.el.lda M 1"Joull>O&lent de M Ciurullarlser avec 
notre p&IOll qui lew- •tait blen sympat.luque, ta ont été 
fort.er:oent d6çll.I •t 1lOUa évitons COD\O\é la pe1IC lts e!Jl!S. 
&Ions wallonnea. U 1 a d• al jolies chansons ••allonnes très 
YlellJC!I, amuani., dlatza;yontes, qu'on pourra.li noua !aire 
entendra. Lonqu'<m donne une pltce, lea acuurs cnent 
beaucoup trop Cori. J~ n·en aJ entendu qu"une xule qUI 

m'ait P:u. • 1M Canu.na •. Le reite ~ U'o!) lourd. tl'OP 
plai. car lAlo patola oont Cacllemtnt crapuletlX On nous 
eert dee prorramznu de œ!~cert ; oe D'ut pas du Coùt 
d• tout la nlOOte. Je dola dU'e, i. mon sralld regret. qœ 
Je llUla pour la auppresalon totale des <·mls.;.oos Wal'.oones. 
On a oon!lé cela & dea personna lnro:npite:il•a qui n'ont 
pa.s l'llme wallonne. On aur&lt pu noua fa.Ire poi.bôer des 
h eures exqutr~ Lt molna qu. Je puisse en dire. c'e&t que 
c'est horril>le. 

u,... Wallon"" cù cœ..r tt d'4me 
et o.f/Teiucment cUçu. 

' ' ' 
lllem• 111~1, en<o..., 

M~ll cher l'ol.r(lMOC PIU 7. 

Votre r Bol&• ù>i:t court.>. ren:e ~ lei tlch- des 
patois de IOD paya. Il prMéreliU 1 des :eclUr<a de b.ins 1 
aa:.ew-a Cra.oç;Ja avec c:omruenui.lrec appropriée. d<• cow-s 
de d!.ction et d'~locut!.on. des ;f'Ç<)ns ?Wl.J mont.roU\t nos 
erreurs. no,s faut.el en pa.ri.ant le fra.nça~ •. Pour ma part, 
al Je pos.s<\do un poste de T.S.F .. c'est a11rtout !>Our me 
distraire. Et qu'on ne donne pa.s à notn poat• nauonal, 
d'&!Leura unlque, un c&ractèl'e ai::..>I n~t,.,m•nt dJdacW.que. 
Les etranre.-a pourr&lent croi."e qu• oela noua es• oé<:es
aal1' Et !'Oil a ~ - ri de DQ'.re l.l> R 

aivEILLEZ LA BILE 
DE \IOTRE FOIE -

lut w...t- cl •eaa aaat•u d1 lil 
Il llAlill • coaflé à bloc • 

11 faut q"" le foie ,.,...._ chaq:.e jour un lllre de bUe 
dans l'1D~un. 81 oett.. bl.:e arnv• m.&!. •oa alunen:.a ne 
dlgéNCt paa. Il& ee P'-'ll'•4ent. O... ia.& voua ivn!len~. 
\·ou.s t:.ea constipê. Votre organ!.sme ~·dllpo:.aom:e e: \·ous 
f~es are(:r. ab.J.ttu. Voua \'Q1ez tout m nol:' 

Les laut.!a aoat dœ p:.s.al:er. Un.! selle forcée n'atte.!l~ 
pu :.i. C .. u.s<!. l;.oi.les lf'a PETJ7F.S PILULF..S CARTERS 
pour te POIE "nt te pouvoir d'as.>orer l< l:brn att "' de bt:e 
q:tl voua remettra d'aplomb. Vélletales. c!ouc.s, 61.onoantes 
pour !aire coulo: la bUe. Edfeo les petllt3 PUU:es Carters 
pour le Foie. - Toutes pharm>cles : fr. 12.&0. 

Votn oorn.5>004..&Dt. trouve que t1 •n. &lna nos patô~ 

a·- c prop,.. t. fr.ln av:s.ncer la cult~ da bon Crançala 
chn noua• D'abord. !.: n'y a n! t>c.n. ni mauvala ûanc;aJA, 
mala • :. • !raoçaia. Eoawte. no& pa:ola n -.int·l.:a pu 
ncbea en aaveur et en Idées? Leur i.oJlucnc, n'est donc 
paa aUSlll nH ... le que cela... O. V. 

' ? ' 
Ce Brun llola dit • 

Mon cher Po~rqiu>1 Pu1 

Comme >.lite ~wc :e::res d 'un c B«re :ou• court • et d'un 
co,.,....;>ûlldant de Knoci<e, Je "" wmp;t~m<nt de :eur 
avts. En -ttfe:. ce& at"&D.C:~ .,~t'S comme c Amvn nae 
auta •. ces lketcbes v. allons. .ont aboolument 1aaudJblH 
pour :... moult a..11:.., 1:-o.ocophon"' q_., o e:i eodent i1:out:• 
à la tan~ue d<"S Wa!:ons. Ces d•rn1.n ~mps. la nouvel'.e 
dlrectloo d<'O emJMions !rançal.Va a proprement rendu 
lndJiestea et p;U"..sltophores S<a radlvd:l!ui.1ons. 

Ou 1<>nt c .. beaux umps, OÙ l'on pouvait OOoUUT lea 
deux jlùO>tM, """' avoll' l'air d'être un et.nt.niier un peu par
tout ? Ou eu beaux et emouvant. roportaac-. de Flelsch· 
man. :ea oo.ntérenct'$ s~r la litthat~re beli• de Geo1"8ea 
~ncy, :œ maai.atrLes e: p;A..'"&d.oxa~m conf~nci!ll comme 
Sptn?U, de Marcel Ma.nM>er. cea bel:rs conCerencea aur la 
pl\l:<1$>phle, en aaman<L p&r Htrmaon d• V.eeschau,.ert 
Vo~ ~ que wa:lngan!4 ~ t!;urunianta c.nt flLlt. Un 

Belee n'est plll.1 chez sol dans aa patrie. 
Ux B...utUoll. - ---A son tour, le Wallon nous dit 

R<ponse à « Un Flamand dll • 

Mon cher Pourquoi PtU 7. 
Votre OCl'IUpondant Is. Ke d'Anvers fp&ie 4103) hisse. 

semb!•~ll. &W' un p.a.vo!.s pu t..-op t:e\·• la l&Dtrwe QUB 

flamlai&Dta -.in: t.ou,JoUl'S en :.n..n da to.rrer ckpU 
qa.ar.uitM..!Jlt d &nntt-.6 

Cùmb.en de personnes parlent la r booî\·'.aa~h • 
se:ai.que? PeJ'llOne o·ignor< q;ie presqoe to\11 le peup! 
!lam..od p.ll'!e SC-' pat.ois. 

Allona en Hullande avec le c hOOlr'·laanu•ch •• nous Il 
comprendrona presque rien, même dJfllcUement lea 
oaux Les a,,...,. bollaodai.s \'enus t. Bruxelle• ont peu~ 
mieux compns les dJ.s<:ours !rançai. que :ea <bcours Il 
man&. 

u" wo.Uon qu1 a ol?l)rll 14 "~lcndou p<nda 
du: O'U au """"' IU 1t1 e!u4u. 

Le flamand dans le monde 
R.ê:ponse a la npon\t:. 

Mon cher Pourquoi PtU ? • 
Je remercia A. O. pour sa réplique el doislre lui ! 

rc111arqut-r que j'ai dlt que le néerloncW.la eat la !.ana 
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ad:n!l11s:na .e do:s colonies ~ S• 1rne minorité 
Infime d'IDd ctnc. parle ma laDiue !! en dit plus q.,. Je 
n m Al cC! mol-mime 

Le p;u'a d<a B()Ua 1 .:.i• tr:ua:~ par sui • de l'llole
mont ou U. on: vecu pondant 300 ai:s. Ils ae rtclJuncnt dt 
i.. culture n~c:rland.llle au point de •cmr parfau-e leur éc!U· 
cation O• ftla de Zttp, evtdemment) à l"Onlverslté de LeJ. 
den. 1! "" n'est • <Olle de Grown~en. J'ljµlore a! leur Jan. 
irue eat en r~11reas1on. /\ C. pourrai: demander cela au Or. 
van Broelthuyzen. mlnbtre dt.! n!publ!ques aud-atrlcr.inu l 
B rux elle. Je ne P<'-Ille' pa.s q .. J.! sera sa:!s!a.: de !a r~p._)rae. 

& cerlalns patob flamands a<>nt abomlrulbles, Je ne me 
pàme pc1a d'admlnl• n pou: ce JI de Tournai, ou de Ver-
1'1era. M"' pé~Uona de &Impie !O'd•t pcnd&nt u 
l'lerre m'ont ap;ma Clll'en Prance !es pa:O!a, abomlnablr1 
• IWI. nrleni de rfrton à ,.q;on, de ~· l 1'1Uaae g 
n 'ont. avec la lall('Je de Cldle Sorel. q ue de lolnt&lm 
rapporia. 

PourQuol. /\. C. touJo:us CCJ r=...-q~cs d$>bll1ean•.e.a ~ 
m<aqlllI:<s 7 No pon:l<'Zoovous pas qu'un ;><'a d 'eatome rkl· 
proque le:a!t autttm~ l'at!&Jre de la mm Btlirlque 1 

Vetllln qréa, mon cher 1 P, P. ? •. etc. 
I l K t .. Anter1. 

' ' ' tl au Con:o. 
Mon cher Pourquoi Peu 1 

Dons l'enum<'rullon des mombreuscs. popUlat!ons. ayant 
comme 1an1ue v !uculalre le flamand. votre lectour ftdàle 
Ia. Ke, d'/\nverw. a om!a de citer !es ntJl?'('s du Coll<IO 
beJlfe, qul, blrntOt, ne connaitront pltUO d'autre Janrue, 
rrtce a Wt l>ina aolna dt3 pet!u V.c.\U"eS et ~ 
llamands, q>I w éduquent Voilà cepen<!a.n~ POUT l'averur, 
1111.e aoun:e bien pn;-c.cuse de c VlllAlll!Cbvoe1ende » et 
de • Vlaamsiezlndo • 1 

Votre leckur, tplement 11"'.~e. c . L ----
Sur la ba taille d'Enghien 
Du mhuakrtr dt la Ju.>titt, on nous écrit : 

Mon Cht·r POll1'QUOI Pal 1, 

1 
VRAIS JUS DE FRUITS FRAIS 1 

r tcomma'fdt>.t: poi.:r o ~t-re 1t<" par lt c-orp.r médf.eal. 
S PECJ.ALITE DE S/\LADF.S Dr FRUITS FRAIS 

11 , RUE DE LA REINE, 11 
BRUXELLES • MONNAIE 

Même direction q u·au Zoute, rue des V&i\oee 

BIERES FINES - APERITIFS 
VINS - BUF FE T FROIO 

r<»•N<:::;::;.:';''''°'°''f, 
~l~ ~~-~''··· ~l~ · ChicL 

Succès!.u 
HonneurL .. 

tout cela grlc1 a 
Totr1 Hpect 1010~• 
fo11~u1 m s flts 
iu6 u "UZEi. 
"8S 15 ri U!O!I, 

·~ g ~ 
~ ~ 

t i 
1 1 
~ ~ 

* t 

DaN le n• d u 26 noHmDre crt., n• 1217, pa11e U 39. aou.s 
la rJbn que : 1 La balail e <1 Enghien >, voU& siirna!u à la 
tin de l'a rHcle q oe le M .,i.stre de la J ustice vient de r.:n· 
voi·er Il la !abriqu<• de J'egli.se d'Enghien, ses comp:rs pour 
le dernier excrck:c ae<:<im~nés d'une no:.. ex'l!ean t qu·u. 
lussent é:ablia en llamand. Ces comp:a a unuent é~ ren
YO> ea par l'admln!a:.r~t.on labrlc.enne dans leur e:at Prlml· 
til, c .. d. en lmnçal.11 

La d irection l<ntr:lle des Cu. es étant :ilnsl mi.se •.n 
cause !! es• do mon de•Olr de ruus !.ûlt remarquer que 
•otre ln!ormauon es; comp!ê•ement el'!llllh. Le mln!a:m 
de !A JtUO:IU n'a ité a.JI.Ill JtUOQu'à p:resent d'aucun docu· 
IDe:l! comptable de la !ab q ~ de ég.ise d'El:ihlen po ll' 
le mottt b.en &lmp e rp ~ n appo..~ent. Il"" ao.; Dèpanc:ne 
d 'approu•er 1,. bud(e•.g e• compte> de l admlnJstratlon 
1.ibrldCDc, ec•te m>M on l.ne..imban! exclusivement à •a 
d f?Utallon pennane:i~ dJ Cl.>~t. provmclal du Ha.naut. 
Le Q.~uvernement n ntemmt .-n l'occurr.-nce q·ùn caa 
de poun'QI de b fabrique contre la déci.slon de la d ite 
~pu\ntlon rdWllUlt d'approuver un badget ou un compte 
fabricien. ou y apportant dea modJJica-.ons. Aucun recours, 
taut-11 Io d•'•', n·a ôttl l.ll'rodult par l'admlnlstraUon !abrl
c;enne <1• l'égli.st- d'~:ngh.en a ce sujet. 

. 0 

1 t=··:.~··=-·=··= .. H··= .. =··=··=··=··=··=··=··=··=··:··=··=··=··=··=··=··=··=··=··=··:--:-·:·-=··= .. =·I 

J'aJoute, PoUr ê rr. cumplet, que Jw;q;i'à l'h eure actuelle, 
aucune ln.strucl!on ou avta (·manant d u m!nlsVre de la 
Justlc.• n'a eu Il ~ltr la question ll.11&".tlst iq •ie <pe voua 
aoulevez dans vo•re arttc'e 

J e •"0"-1 sa :iu i;rt ~ bien vot;.O!r pub:.e: cet:e IX'me 
r ec'lftca'Jon d:lna e proch3!n numero de votre es:unable 
renie et autan• Q JO ~ble a la mme p!~ce e: 1<>ua b 
mêlr.e rubr!Q;Je, 

Je roua en remerc:., d a van:e. 
V.,-"1!!ez aartcr, etc. 

Le Dlrrcteur gtneral tû• Culltl, 
G. BAJW/RE. , 

=-_ 

PETIT LORRAÏN 
FAIT SON CHEMIN __ 

20oE_ucrEux crGAAILLosl 
POUR 5 r R. 50 SEULEMCNT '~ 

'llllU!Ullllllllll!lll lllllUlt.ilUJhUI 11111111111111 m1111111111u1...i 

' 
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LA FOULE 

LA 

QUALITË 
DES 

VISITEURS 

au 

CASINO 
de 

NAMUR 

40 MINUTES 

DE BRUXELLES 

Restaurant réputé 

CHEF: 

CAUSSENS 

DE CARCASSONNE 

Radio gantoise 
t:n pclll lour de -p:aou. 

Mon cher Pourqi.ol Piu 1, 
La Radlo-OL&lr!buUon 11anto15e !ait t. aea quatre mUle 

abonnés le service hebdomadaire de 10n ptoiJ'&mm•. tequ•I 
•Ill n!d111é en flamand, bien entendu. Or, riceounent, j'ai 
demandé que I• texte me r\!t envoyé en tnuiçals. On m'a 
répondu: t•, en ll&mand, que le service oo\!teralt déaonna.la 
35 lranca; 2•, en trançai.. qu·un aen'lce frança.la sera .... ur6 
c awslt.6t que le nombre d .. abonnés t. ce Pl'OiJ'1LDUlle aura 
aue!nl Il. cinquantaine. 1 Admirons la llOllmOlle n!po!IM. 
Sur quatre mille abc>onoa, «& c distributeurs 1 n 'ont pu t.rou. 
ver, t. Oand, cinquante abonnés preltr&nt le pJ'OIP'&lllllle en 
trançal&. S'Us avalent bien \'oulu demander t. 14ua leun 
abonn& <et j'en coruat.a un llJ'&lld nombre> da.na quelle 
11.ncue Us pn!!trera!eot &\'Olr leur programme, cro)tz.voua 
qu·ua o .. n auraleot pu tr0uve au moins 500 ? Maa wlli 
les façons de !aire do CU Cen&. Si OO demande i Gand 
oomblen ont reçu leur Protrramme en rrançals, !la rfpon· 
<Iront : pu ~ Honnete? l'on. Intelll&ent pour lvur cawe 
d'arr!vlsme 1 Oui 

Cbose part1cuherement blzartt : Pour ce• mol.na de C!n· 
QU&nte qui préféreraient le français. la Radlo-Olstrtbutlon 
de Gand se donne la peine de tain les d!t!frentes annonces 
des concer~ en flamand et en français. D. 

P A T d'aUleun ce qu·u y a de mieux t. Bruxelles. 
• • • 25-35 fr. R. Cirque, 26 (P l. Brouckére) T. 17 .29 80. 

----
Le « chemin de fer 11 déclare 
t. l'atleellonne leclea.r aaslda - et tntné r 

Mon cher POMtql!Oi P'0.11, 
Dt.ns voc.re 6d1tlon du 5 110\embre, ,·ous aœordat t. un 

de vœ lectturs l~èrement mal embouche, une colonne 
cntltre pour vtt.uptrer Il. SOclété Nat1Male au suJet du 
service sur la liane Bru11...COurtn1. 

Redre>40ns d'abOrd quelques erreurs de ratt. 
L& d!strulce de COW1.ral à Bruges est de 53 ldlomét.rea el 

non de 42 kllometres. Le train-omnibus 3207 a.ccompll1 ce 
t.r&Jet en 1 h. 37 m. et non en 1 h. 45 m. Ce train usure 
dea corrupond•nces t. In&elmunater. Roulers et Thourout. 

Enfin, nous comprenons mal l'tndlgnatlon à retardement 
de votre c ofl«:tlonné lect.ur a&tdu " :w euJet d'Un ho
raire qui est en vtsueur depuis le Jer février 1937 et Qui 
n·a provoqué aucune plainte. 

Depuis le 3 octobre demter, le sef'\'lce de Il. Ucne Cour· 
tral·Bru&ts a été r~da~é aux be60lns du trafic et ltt 
mandatalttt quallf!~s de cette r~:ori nous en ont exprbM 
t~lte leur aaustac!lon 

NOlll aalslllone Wte occa.>ion pour ra~I~ t votre 
atlectlOnné lec~ Ll5ldu et à d·autreg que l'exploltatloll 
d 'Un chemin de ftr Mt cil°"" t.rop stneu.se pour étre um. 
t. la lantAlsle de -ura d'a...tette.s. 

Autant Il. Socté~ Nationale est attentive aux crtuqu,.. 
obJecUvee qui lui ont pennls en maintes c>ecastona de pot• 
ter remtde t dea lacunea ou à des lmperfecUons de se. 
9"rvtcea. autant elle rerrett.e de n•a,-olr qu'à hausoer tu 
épaules devant le dénltrement vineux que beaucoup d 
peraonnee confondent &Hc l'esprit de c P«u'QuQI Paa 1 1 

En saluant cet eapnt, Je vous prie d'agréer, etc. 
Bomaru, cht/ du Sen.1ce ~ Prt•st. 

Merci aux chemins de fer 
Pourtant .. 

Non cher POMrqllOI Piu 1. 

Voua avu btm oou:u reprodUlre 1'&1.mab:e rePO
M. Bomt.na. chet du servlCe de la Presoe, l&ISIUll su te 
nœ. .. do!~ au tUJ« du l.:'&ID 2608. c ce:ui dAt la r 
t.lm JJ.ncutat19uu . l /amellorat14n appc>rttt en œ QU1 °" 
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N' aclietez pas 
UN LAROUSSE 
sans consulter la 

Enooi 1raluil aan• 
entaiemenl du der· 

nier calalo11ue i!lialré 

Librairie Générale 
29-31 , RUE DE NAMUR, A BRUXELLES 

cerne J'bol'lliro de ce t.nùn. n'e4t tA>lltdoca PM c•lle que 
pouvalmt t'.600mpter lta nombreux voyageurs en deat1na
Uon de Floi>caj et nu delà. 

Au lieu d'attendre 13 mlnules à Enghien Ils partiront 
8 mlnutd pltlA 1.61.. &I t Mais au heu de pa.:.tenter 13 mmu
te> à l"'30!nei, t.:a pourron• a'y morfondre l)éndant 19 mlnu· 
t <'3 ou ~ J'avo.ni.lce? J• irJls peut-ë:re dlJlco. ma1a Je 
nen rol.t paa. 

J.: y a J<!'ll d rttaponcanc<'3 à assurer à U..l.ncs ' 
<Jens de Ja f D' è."e, llleo ltt:<e, je VOU. pmids ~ 

témoin n y a el<&C"ement 2 trains qui ""'1t la cauae de 
l<XU nœ !:' :< I> le W-1 venant de G!'llmmOnt. arrh-ant 
à 1"""111ta à lt h 4% rcpal".ant à 14 l1. 45 <avant DOUiii , 
~ ) le 2629 ml&nt d Alh <d~rt Mons) a..-nvant à Leo.slnoa 
il> 14 b. .c; .: re;ia:ùnl. à If h. 45 1s!c> pour G!"J.tnmont. 

Ce q e ces cen& dt Orammon: dotvent ê:re heureux 1 
Nous venom de B=e~ra en n=bre i:npœant, 00110 moi· 
s..s.;orca a u vo de carsce pour donner la commun1· 
cal.on il que:q 10 ra:'ls.>lme.s voyageurs. 

Au pl..s-a e , bravo cheœ li de ter, avez.vou.s perdu ae 
vue le train TT 476 qut reprend notre trajet à 16 h . 4 
à LeMlncs ~ qUI, lui, pourrait ..,...ll'er la correspondance 
""" que;q" s \o~ncrura <lai U'lnns 2534 et 2629. Ne pour
nez..\:vua en tenir compte pour ?e "·eek-end aeu!ement. 
}>ar d'll.l1'ucnce au dtinrt de Bruxelles? 

Mel'Cl quand WIDe J>.)Uf la 3• TOtture, car l'a!erte 1 ~le 
cilalldc. Tù:it "'! comb?e 111lÙll:enan~ at.:.»l Je vvua prêdJ.a 
q"'au prln~pg. I:!. C• YOlture, ~e qu·on no::s a ret.lne, 
aaa l!)dispn.ub e J. C. 

Sur lei; auxiliaires, encore 
.El lOUJoun aulour du pr0Jr1 dr reforme aclmlnlstrath·e. 

.a.ton rhcr Pourquoi Pa.1 
Enco:e une tt)>oll5e, voule,..\ous, a la iettre de M. L. G 

(1>3«e 4Ul41 <l• U cuuran~. 
Ou Cl.lab:e M. L. G a-i.-U e:e cllercber 'ICle les agenla ad· 

mlllJ.5lJ'at1ts etatf'nL rttn.&tt'S c par ,-o~e d.e concoun pour 
l«juol la blOc d'a;u<1<:a moy.,nnoa supéneurea "'5t nt<:e&
&llre t1 LJC progninunl" JOlnt R la présente \rOU.S fbera tmm~ 
d.t&tenl<?D< Lo c:1œwnen1 œt contl'Ol:lble; u s'aglt du • M<>
nJteur ll<lt;c J des & et 8 clte<mbre 1921, page 11000. Vuua 
<XJDVlendr<.'Z que ce Pl'OS~ d kole 11runa:re est lolJl dt 
« IW dt dts moYennn 1upeneures lllvoqu~. De plua. 
:'agmt •dmlnlstraUI, pour accedu au p!'lnclp&l:lt, S'Jblt 
un ~ c:onooL.-s pour kquel 1.,. b~ lmlXl'<d soot 
lfa mWel'<S adm!ll1'trll'I- qu'il a pu aequ~rJr <!ana !'ac· 
OOlllJ)llUomc:>t Cie oa l&Cbe JO'..lm&l!~. Et ce lbœ oea bra· 
- ,_ qi.. Jd.. C&mua 'O'Jdra!t Claô.er ctana :a lre ca\4-
son. dm loncllOnllAlrea? Pourquoi paa ;es clouaniera et a 
tae".eun <1œ pœ-.cs? 

Aux ~eux de M L. 0. OO .era1t wn Crime de l-dmi· 
JUIU'at.lon de permettre aux emp:oyca ~.ixtlliur°' d-t:nLra 
Clans le cadJ·e des "ieJ\t~ a<1m1nistrau1s. ~tais des auXIlla.1· 
?'t'1I ne lont-lb µes oep,ts 10 ou l2 &IIS, volt<' <la\ an:.a~e. le 
travail d'un agent admlnl.stratll t'l. m~me d'un principal ? 
Lea auxiliaires oont <I<'$ qcnia rntrltanta QUI ~nt prou\6 
Jeur capB('t·.e par leur excellente manitrc de 1enlr et ra~ 
prtciauon e;oc.ew.e de :eun cbela. 

Et Plis si les ad.mm >':a:U.. i>C'.JOICllt k's auAtllat.res pot:J' 
mtru dans leur cadre. œ n·c.1 q.;e pour e:i c~ lei!«· 
Ut et par le : att mhne, ~· tre au.-. canc!id&ta pr'.ncl • 
paux, qot •eu..en1 b:U:.er 1es e:a~ d tire po;irr..:s d'ur.e 
nommai on de prl.-u:lpaL œ qui eat leur droit En l<lU\ cas. 
u nm coute nen d·=sy<r 

M L. G SBlt enrm qu on sa qualtt<' d'oi."ITlt·r employ6 
aalar"oè non ._,,..rmen:e attacM a un bureau d'é'.3b:~ 
ment mU.ta1re, u ne peut pas oe \Oii' oonller des docu
m~n~ conJJdt>nttel!. vou-(.: ret"'e~. rclat...ts a la dê'ttnse 
nat10na:e' Lorsqu"I; :.era &(lJC.tlbU'\ ou BI' nt adm.1nlstra..
tU, .fllo~ seu.:.ement parel.L~ cont1ance pu .... aa lut t :..re 
faite. Un d~1 E. A. 

CROUP 
Otl lO~I ttO@t U q;u aJ .tOUVf'nl. etfrl rnt lu parents ;:ttnda'O\ 

; a ou:u, PfUVrPl ttu arr~ ~ 16 mlnuin 11n1 rt n+dt 'Dktnt. 
f""rtruo:i.nn \'tCourruu~ la rord u La po truu dr elll•nt nto 

du Vtck1 \'•pc.Rub ,..tmdff-t'o uae coucht •i.i•'IM d, hC(l1nrea~la 
i:1·1.1nt tl•ntlle chaude 

81 un •nfaflt fit stJll"t l cea qulot4"1 dt wux, t •1.Yl"J u l1MP1• 
lnll•mrnt li" ao1r avant. lt eo:J.:brr, et. "·ou.a ~rru t\lt ctrlalA d'Wl 
bon avmniell 

lh.nt uternt, i. VICila rat sac1 d.anan m""9\• ....., r d• 14\ll Jeuau 
enraoi.t. 
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rnc~~~~~~~il~ 
lM w11gnifiquea 1alon.a privé. t raoa!érèa it jl8.rÛr du 20 oourwt 

Ga... l'incomparable ullo do la Digue du 

CASINO 
OUVERT TOt:S LES JOURSA PARTIR DE 15 HEL'RES 

CADRE UNIQUE, confortable et LUXUEUX avec vue mllinifique sur la mer 

Le col Demi-Saxe » 
d e nos sous-officiers 

Ce n'e.t pas \ont l fait <e qu'lll eo"'raleoL 
Qu~ot aux adjudaota, bélu .. 

Mon cher Pourqu<>t Pru 7 

P l11$leura rots déjà vous avez bien voulu ln!<!rer les reven
dlratlons des sous.<>1flclera de l'armée concernant leur tenue 
de >Ortie. 

Il y a quelques mols, vous allflallez qu'll é~lt qu .. uon 
d e doter les sous-oU!clers de vareusea à col c Saxe 1. In rtne 
de coi article U é~lt dit; c Tant m>eux. poun11 que ce ne 
soit pu un à-peu-pres 1 

c·est malheureusement l'l-peu-prb que 111 !IOul'Ol!tctera 
n on adju<Wlts >iennent d'obtenir 

En ellet, une Cll'cUlatre mlnLSténelle du 9 oourant apporte 
quelqu,. modtl1cations à la tenue de tonie et pre9Cflt que le 
col dea >'attU.Ses de ces SOUl.()1f:cters aera du type c Demi
Bue •· 

J,~~~ 
j ik) 

Allo, Marcelle, j'ai trouvé: 
Nous fer ons cadeau à nos maris d'un 

Cd appareil élèg'llnt el prat1QU• e. .ra1m ·nt IDEAL 
POUT ctux qu1 :;e rasent tux mlme Mon frtre en est 
entbousiute. Il se rase depuia des moia d'une façon 
merv.,tteuse. t.oujoun> avec la méme lame. 

ALLEGRO Moo. STANDARD AIGUISE rt REPASSE 
'l'OUTES LES LAMES : 9!S FRANCS. 

ALL&ORO MoD. SPECIAL POUR LAMES A 2 TRAN
CHANTS SEOU:MENT : 48 FRANCS 

AFFILOIR Al.LECRO POUR RASOIRS A MAIN: 38 FR. 
- En ~nt• " "' toute• la bonnu couttllmt1. -

Pnnptctu• gratl1 J)CIT 

Allcgm 
99, Wii l. ANVIRS 

Ce D'est pq cola que lu tous.of!lclers a•a.enl .apt ... 
obteDlr 

Quand donc obtlendronl-1.la sallatactlOn complète ? 
Probablement quand U y aura beaucoup mOil!S de meaqW. 

nerle que tors du rameux rerettndum secret 
Quotque n·ayant obtenu que le c Demi.saie 1, lea tou. 

otrlclers non adJudant.I auront une tenue de sortie un 114" 
plus seyante que lorsqu'ils <talent affublés du col am11vlbl1 
<cadeau otrert pendant l'Expo•lllon 1935>. 

CeUJt qui. ccuc Cols encore. sont restés pour compte, ce 
sont les adJudanta. l.la n'ont po.s le col c Saxe•. Dl le c Demi
Saxe ». nt mtme le • Q>Jart-Saxe •. mals oonservent le 
hldeUJt col plat a\'tc col et cra\·ate. celle<! à pelne visible et 
étl'We par le col du vttement. Cette tenue est peu seyan~. 
peu DUl1ta1ro et manque lo~lement d'élégance. Elle Mt 
reconnut comme t.eJ!e par de nombreux otr1c1en,. 

Ent10. Io. conftc• Ion dn elle~ de> rait être plus so:snée ot 
ICU\'ée. O.. toua~t!lelers attendent parfois trols ou quatA 
mols, porto.a plu.a, pour ob:.:rur les el!et-'> d"babW.,ment 
qu"lls demandent. 

J'~re. etc. L«ln.r drpuu plus de quinze ""'· 

Quelques u vieux >· films 
Ctla n 'a pa1 trainé ... 

Dana notre dernier numer<>. un lecteur delDAlld&lt, pour 
les enran~ d'un coron du pa)'s de Charleroi, quelquee 
vleUJt rtlm.• Pathé·Baby ... ayant déjà peu ou beaucoup 
servi. 

La réponse ne nst p,.. !ait attendre : d~ lundi, noua 
~evlom UN caase renfermant ctnquanle-<juatn rUrna -
pu motna 1 - qw n'ont P83 du tout l'atr d'avoir 1tm 
beaucoi;p, clnqu-.n~uatre ru.ma d'blstotres de rablea ans. 
mtt.s. de documentatru. etc. 

Nous est &vla q;1'11 y •Ura 1rande :é!e au coron. l la 
proche Saln1'Nlcolaa 

Que le mun1r!~nt donataire te c Studio Drama •. rue 
de la Banque, 19. t Bruxelles. •ettil:e tTou,-er let noe trà 
vUs remerctemenu - en auendant l'écho de la Jo!e dtt 
petits apectateun ----

On nous écr it encore 
- M. Abel B .... petlt.-llla de M. LOUIS LambOr•Ue, l'auteur 

du • Tl'()no et l'Autel •. do • Ma~<-0n Esoobar •. e~ .. dont 
nous a.vons rappelé te llOUvenll" dans notre dernier numéro, 
nous pn e de dltt qu'il a·y a aucun lien de parenté ent.re 
nottt c <UJ•t • de prcmirre paae de la semaine i;>U6ée tt 
soa erand-pêre. Dont acte. 

- A ùtre d'ln!orma\loo <volt page 41471. Il est ui::e de 
dire qu'une ~~ l la IOIJt'U ée 7 p. c. est el!ectuée IUJ' 

la remuneracon de tous :ea acent.1 de 1 E:a:. :onctlonna!.Ns 
ou non. Dautre pa.::.. la ptn.s.on qU.i ~eur est o:tro)6r à 
~ ans et quFne peut, en aucun eu. """""'' '.es 3 4 de :~ 
tr&itê.ment tLnat mt con.&~1tu~ de !eurs dexera. au mfm• 
tm. que oe:Je dOI emp:O)éa du pmé C <:.<: :à UD<o CW..e •~ 
non un cad"'"1. - Un tldt!o. 



- lloWl vnJ qu'on Tlem de a&:r l'O!&e ~ LoWrs ci. 
~t. de pie f Oomllle je auJa c:bœ>eQr, Je aoIDcl' .. UD 
peU!. :PCJat.4'.t dans ortt.e orpntsaUon o!tlclif!le J 1 ·~ 
la ntnlle \OU.. dnout E. G 

- ~ que Jo voua 6cs1I, 1.,. écbos d'wM f&.ll!&l't 
rieom>ent encore IOUI m.,. tdtrea Un OOl't6i• d'~dlanta 
c e&thollqu,. t tl&rnan<a de l'Unlvel'lll.é de Lounln d• 
tlle. Mbl ~ en fla.maDd m'ont pennla de W.... 
dUJre u.o eeul caUc<>L : c Solldarlt.eit moi On.mmeaa • · N• 
trou•-•ouo pu t.beolument .:andaleux QU9 1 .. auLœ'!WI ~ 
unlvwalt.&lnl perme1.ten1 de penllleo manl!est&Uœa Poil- ). 
llQueo anUbela• 7 - Un ''"""'"t bclv•. 

- Il 1 • U )oun J't.1 tau ma clernaruH poUr ma NDte 
da chevroDA de trou\. EU1 4talt rfdlaM en tn.nçoùa. Or. 
Je Ylma da ...cevolr mon M:CI~ de réception. .. ., !lamand. 
- S., A11ocra 

- n panJt que i. U'Ott<>lra oant tau.a peur la c.IZQIJa.. 
\;OO ci. piftons. .. llMaJ ... doDc de ~ ..... la lz'OUOlr 
ae la ni~ Paul ~ en ta.ce dt.a mlCUûll de la Bou:w 7 
- u .. ,,Ut1111. 

- A propos de colle ou aentea <pqe 4192J : La - pci. 
ta.:e av11e bande n-pUtt et collœ après aon peaare • ;a 
machllle a t~ lnvtm&! pour :& tacCJte de raire la tesw el. 
1·..ir- du m&ne cbl.é. l'Ow'qUOI le couaee 7 Pa.roe que 
les airrar.. pourraient permettre du texte ~. ei. cela 
-ente le ln.val! d,. paat.!Hs. - J. F. 

- Le • Monlt.eur • du 28 novembre pubUe la IJODUDa,. 
tloD, à Eniblcn, comme receveur de l'EnreC!atrement et 
du Domaine" de M. Calens. receveur du Timbre, d,. ~ 
malMI et <IN PrudWta dltera à Vilvorde. C'est riour obll
rer lt!8 EnaJ>Jennola t. p&yer en flamaad ? Ml8ère 1 - X 

7 ' ' 
Cercle Amat, B~ d'ex~n. com.-. recherche membru 

1111Dp&:.b1Qu,. de u. cond. IOClale. Ecr. c P ~ 7 1 '" 10 

- &za4réD&lr•, ana travail depuis ~. ne cou
chant pu rtndcmnll.é de ch~e. ayant ~ - -. 
aources. ecn.1t heureux de rtce\vlr du ua.vall che& lui ou 
l !'Atelier, li cuu>alt la ~que de préc1slon CborJo. 
prie. macblnn t. 6cr1re et à C&lcule.r 1 ei. la J)holocn.pble. 
C'ea un ania.1 U'N rroommandable. - Prendre 1·..ir
au bur<&u du Journal 

- On directeur d'toole oow adresse une lettre pa\hé
tlqUe pour lnV1ter 1-.. l~ura-autmnoblllstes • venJ.r 1111 
aeoours d'wie lfolJlllle honorable QU'un exploit de cbautl:ard 
Tient d'end<'Wller et d'entrainer dans la mlaére. Le con
frère ......,..Ul. lnaolvable, n't.st ~ pas couvert par l'a. 
1t1rance. D Mr& condanui•. c·est entendu. Mala le Juvement 
De rendra p&a la V14! 1\11 vaillant combe.uant et parfait 
bonnft,e b<JGwKo qu'U a abattu; li ne tendra pas davant.ace 
à I& "<euve de aan\6 dtl,c&te et aux deux bravta llllettca. 
admln>l>Jeo et atucta;uou flhes leur ~le 10UUen. 
c R.Acbel«la •. f<:rlt.-11, c la faute de ce frtre lnd~ en 
att4nllant - ~eocea et pour que - aa:nt CbNtopb1 
m'enteodo - pour que nom pere.dloc ne e«t J&m&la ma. 
eu» de cenulle hu:n&lne. 1 Noua tnlZl.sm<"ttrona volontlerl 
COUia obolel qW noua p&n~ont a M., V'• J, :.s 

- aiaua:eur &J'&llt a<"TVI d.lJ: aru dans la -e place, 
Ü ana, Invalide da IUCTe à 10 p. C. aeuJanent, ayant 
re)olnt à tn.vero I• bert>eles, croix de guerre avec palme, 
~ de tl'ola mtan!.e, cb.,rc;t,. place. E W. T. nous ,., 
ahaudœient rwommu11&1 par un lecteur. 

- MèMi• de <leux pcl'IOIUles d'excellente Camille bel11e. 
<l'MucatJon et d1lù!Ul61.<:l.é parfait.es (âge environ '7 ans>. 
ne cll8P<>M que d'UM rente lnSlfllal.nte. Serait rocon.naw&nt 
au lecteur da P. P . qui IUl la.Weni.lt l'usage d'un a,ppe.rtb
ment en 6cb&nl• de ,..rvlue (MlCO!npagner peraonne Ait<. 
rsnplacer mal~ de mataon. .survel.Wance d'immeuble, 
etc., etc.). - A. cl..' M. 

- P. 8, 40 ana. Y0:00Wre de ~ à'lB bons l'elllei· 
snemenu. c611b&!A:re, cherœ. place &arçon do OOW"Ha. 
IW'Veillant, portlc. Par• l'&n111ala. l'allemand. le Crsnç&la 
• la !'.amand. 

- On ~ nauo ,...,,._ • .,... P v D, 22 ana. c611ba
lalr-. OCJ1D1De ina ban abawrwr. n a te:m!nof .,., ...ne. 
~ o..i 11 IOll!ien d'iule tamU:e de quatn penonnu, 
IOD ~ •tant ~· en 1932. 

beaux 
8 

seins 
jou rs 

Vou pou•ta. obttnfr tn 8 à Il 
Joau un bue~ parfall aas for
•• •d•lrebtu. ariet à Sti.DJc .... 

l"'ll'.,jl'Wllllill<J~:,~•, ~~·~r~:~;.~otu:t. •:::nS-. 
1S Joura. •oui ltrft ftonnH • • 

l ........... ~~~fjldr~a•i• dt •olr •oe Mhu dt•tnu ·une bt'aut• parfah.t. Lt trait.-. 
r.'il Hl purt•tnl HUMlt. o. 

-.~~~~~~LC:.:!';:~~~:.~r9ur4~ '!::ic:b:!~ 

'" RO• M••w• 
• ,, .• ,.a.en .... ,...,. ... ,_.~""" .... u.,.,. "' .)c ,..,.,.™ 
-:-..c• °"ru 
l'a"°" H•au ..,.., ... > 
., J&t1• ,. .. A. &. 
uu Dr~c.-bowh 

• A,..n1 ,.Pl4'>• Stin· 
fnfll s>•11dll•t 1' )0111n. 
le p.ilt ~ d•re q..,. 
>°•" ..... ••1• .., ... \ ... '••l .. . Il j,.., ,.,, 
• U• tNI tr.tc.meat • ... u1 P'l .. r •• rdll~• ...... ,.., .... ~" 
fu•.r A11&d ,. tilQ9 

••t•••.,.. •11M.:•r• 
~~·"· ' 1 , ... ,. 111 .. L. •••. 
1Nl. Inn." .a.. 

DECOUPEZ CE BON 

r-- --, 
1 lnd q1.a1~rio1:11 11 ~oui dh~rn . 1 
l ln•tloppu - Roffumir - Réduttt 

'VOS •t~n• tt no111 •OUI tD'Ur?'Otll 1 1 cr-atu1t<:mtnl un tralttsatnt d'eu•'· 1 
1 :,'~;iq~~ f,r5uc•:J,,1~.'~1~~·~1~!01P;:{.'J~ 1 
1 ~~'.!~~1i:,',~'l ::t~: .à~:~~:11::·po11t~~ 1 1 rtua..nte, • A1outt1 11 po11ibl1 • fraaca 1 1 en timbrH·POlll' pow not fnla d'-.n•ol. I 
1 Nom; _ .............. 1 
1 Rue : .............................. N' ...... f 
1 1 
L..i.o:!i!·.::·::·.:;-.:·:;·~=·::.;·~ 
~t!~!~ .. ' r, ..... s.1,.., s.n. 37 
26, A•. Ali..rt Giraud, Brutll• 

"" traitement complet de Seinltrm ut •tl •tnt.t dana tout.t1 
1ea kRAt.s maltoru, à 15 Frantt.. 

· ·······················~··········· Noua t!Jne.; nacuere à et. .., p:.Ce un appel en faveur 
du mtn&&e H. C. <lont le ch6 ru1n6 por ln crlae. 4.! de 
78 ans, sans per.s!on, IMlll plua que aa femme, ~1 
d'une ranerène au p!ro quJ r~e <le M dép!acer w.il 
et :.t r~ d&ri l'aez=e de """ DW!.ler dt OOUJ>tur cbeml
s:tt oo Il exoel.e No111 IOOlD>m ln~ua • dlVUlel 
~ car :a ma:ad.i. ~ i. .S....:r.1 a'""'1arnant our lea 
dola '1elllarda. <>'•ta:t la b&~ oootJnuel:e a..c 14 bul&
alen. H tr, on a!la:t vendre les lllt'llblH. Pzévcnus ' t.empa,, 
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llOUS a\OIIS J•~ un 08 à l'QJre et évl~ la honte l\nale. On 
a trouve un aut,.., local. moms cher Mali U faut dèmé
nager payer un acompte S'U faut réiler tout ça avec Jea 
'rleux papier• qu'on nous en\'ole (noua avons eu une 1eule 
o11're a ce Jour), lea paU\re& sont perdus. El. pilla, M polll' 

ra.:t-<>u leur f&ltt quelques oommAllde.s? Noua 1 &\'on& 61.6 
1tt>1a - et lvrt bien - mau; c·est pour un bon moment. 
R. C., quartier Na Ct.mi>eine. 

- A. de L, ~ ll<ltl'e numéro du 29 octd>r9. llOU.I <»
manda"· en r&l.lon dea m~ qui l'a'llknt accab16 cma
Jad;e de aa fem=. chômaae dll à la cr!le et l IOll lp 

- 5o an.si de lut procurer quelque.s v6ttm .. nta p0ur lut 
permettre de ae ~nter déœmment dans le petit emploi 
qu1J venait de dêcrocber. Noua fume.a - beureux de 
pouvoir le aouatl.lre. Hélas 1 aa lettre de remtteiementa se 
tennlne pnr une mauvaise nou,·ell• : l'emploi t. l'es.s&l 
n'était qu•un prétexte t. la m;re à jour dee am&ea, et u ae 
trouve de nou\:e&u u.ns preans ni tndf."tnnft'. ea.m J"e'Venll 

prol• slonnel C'elt un compUlble ,_.,, prnteeolon. ooonab
aant la d3c1y)oen.phie et toutes les t>esocncs d• bureau et 
Cille nous recommandons vl.ement à nos lecteurs comme 
un élément 5<-rteux et d'excellente educal.!on. 

- Noua avons reçu: Léa et René, !Mlle, &O fr.; R. V. D., 
Journaux et illuatrù; G. M .. berc<1lu avec poupée 1qw 
feront le bor·1eur des enfant$ de la V" G M.1; une l"ran· 
ça~ d'Audenll.l'de: couvr&-Ut.. deux b!ouacs. comblnatson. 
robe, manteau. édlarpe, quatre sa.coches, deux pa.lre& de 
ean·s. chemLse homme, pyjama, gi:et bwu" chemu.ea de 
nwt, et<:., et<:.; M•• M. S. pour O. M. 20 fr; An .. Wanze, 
10 fr.; M•• A., Uccle, 5 fr.: L. J. s .. 5 fr.; L. L, XL. 10 fr.; 
M"'" F., O.W-nde, 5 fr.; J. P. Schaerbeek. 5 fr; un pau'Te 
P!éton. 5 tr.: J. ~. Fœ&es. 5 !r.: un SU!il&e. un étui à 
compas pour la pet!!~ R~me; M- S V., vi'emen:.a d'en· 
fan:S e~ joueta dlvm; An.. wnt>res tlacaux, • fr: G o .. 
un Joli b6bll pour la peUte Renée; s M., Sà:laelWek. en 
wnbres, 7 tr ; A. c. deux erœ J>GQuet.s de v1eUI~ revues. 
Merci. 

'
11•lllillilllllJllllUlliUUlllJlllllllll!HllllllllllllllllllUUIUllllllllllllllUl1' 

~ 
\ANVERS. 36. Courte rue de !'Hôpital 

Sii1ea 1 
1 BRUXELLES, 30, Avenue du Arta 

SUCCURSALES ET ACENCES EN BELCIQUE 

BANQUE 
BOURSE 

CHANGE 
PARIS : 20, Rue de la P.ai11 
LUXEMBOURC : SS, Boulevard Roy.al . 

" 

De POIU'Q110f P411, 26 nowmbre : 
••. C&r, ol>IO!\' ... t.-on, a .cule c.ro1t • œtte qualltlcat1on 

1'~i11M pnnctval• du ale&:e fptacopal, atnat &tnvt.&mt>Prt • 
Lltee ~t 

La ca~e Saint-Lambert, hélas 1 a ftê 611~ par 
l'Olll'aPD de 89. All)ourd'bul: salntrPaul. 

' ' ' 
De Pourq11<>1 P411, 19 OO\'embre : 
Nous noua rappeUona une tln de Joumff d'auto, IW' La 

Loire ... 
Une Joumé<! d'auto-canot, évidemment. 

' ? ' 

LAXATIF AMAIGRISSANT 

? ? ' 
Ou Soir, 24 novembre (feuilleton : c L'Erreur du Jour) ; 
A la eortle de la pre, les Jeunl."9 eeua .. Mpa,rérent et 

Nantor alla Dt9ndre d~mocraUQuen.t"nt l• peUi chtm1D de 
ter dfl)&Tte.ment pouutl et a.ntldedllu\'lt>D 

Le Brontoeall*Expr~Broubtlina Co. 

? ? ' 

Du SOfr /Uuttrt, 20 novembre: 
l'loun et eourltta • la Gra.nd'Place, O(l LI.beau ach.ete 
<1• beUM cbrraa.ntb•m~ au C'Oun ct•w•" prcmtll34e 

matinale. 
La sai10n dœ beaux rooe. et dte belles œtllet& étant 

pa:;<;ée ... 

? ' ? 

Lu BtlJet soucitux dt confort 4esc.endent ; l'Hôtel 

ASTRID 27 •••••• c., •• ,, 27 PAR 1 5 

? ? ? 

De M.<11.J,,,.rnal, 2tl nove..'llbre: 
Le cbautrei_r J°"'pb .M .,, trountt. meTCTtdJ eo~ .. u·ec 

aon auto, au atauonne.::ntn.c. de O:lll<1"'81.:.nt.l-"lerre Trot• 
hommtt .. 1nrent. t!"t lul dt:ma.nd~ri:nt. 11l t:onll&la:ut b1UJ 
la Hlle dt Oaml Sur une rép0nae art1rmat1n, Ils pr!ttn\ 
place ô.a.n1 ta \ulture n~ u;:n Av1u.1t. • ~111e roui• quel· 
ques mtutera <le tllomètre$, l'un dtJrt Clltut.e donua. l'ora.r. 
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d• pttndr. •• chl\alH de eouruat r~ detœndttta.t • 8&1Dta 
Dtna-Westn:n n a L&n.brm&!nt·M6..,....Jl • 

. c:ommlllld qui oe ll'Olirmt, comme cha.cun sait, au 
~.!<! des monla OUnllS. 

f ' f 
~ l'lndipendantt, 24 oovemb<e • 
Au coun dfl la ilOtrl• aura 11-u un 4f:!l.U: d.• ma.nneqUlnl 

Lee onr&n!Mteun on1. w&temen& tait appel awc d.an~l.l.lff de 
1• Monnate &"t JM plu• belle. atc.racuona du c Gan.y • Mrooc. 
6olemu1\. tlt la partle 

La Wotdlctlon nu1>t1•1e leur acr-. donnff • 11 bturn tn 
l'tillJe ~i.sllale. 

Qu'elles 11<Mnt heurtUSea et qu'elles n'almt pu beaucoup 
d en!anta 

' 1 1 
De w NOU•tcw Ptlll Laro1mt •Uutrt : 
c Eu f(ard • • · toc. IJf«P en cona!d.êraUon de. 
c En cm>614traUOn de •, loc pr+p : eu qua •-
l'ous voilà rt~ 

PATINOIRE ST-SAUVEUR 
REXDEZ.VOUS DES FAMILLES 

TEA·ROOM POINT DE VUE - 6ntr• vroti<•U 
TOUS LES JEUDIS, MATINEE ICNFM"TINE . 

Ou JOllrnal ~ L•ége, 22 novembre : 
i:tu.t clvU d~ L1~e. 
Dtda, - liommea: X .... •· p., 2 ana, •p0ux Y ••. 
S. p .. aot~. Mal.$ époux à cet Ase 1 ... 

1 ? 1 
Du .l!onUtur ~ I' Allmentotwn, 1er novembre 1 
S mibre-ux sor.t les «>c.aom.m.ateun •t. Qf-90C:&D'- ftl tto

m&f:d qui 10nt. v"nu.s d~t~r le trli)m&I• X •• 
C'tat un !rom.ace extra nu. sa.ra.nu tabrtqut a•ee clu. lait .• , 
Ceo lnvent~ .. Ls cmploya!ent déjà Je lait pour !abri· 

quer de la !am~ ani!ictelle Vold qu'lla a·eo aen-tnt pOUr 
liure du !ro:nage ! Oil a!JO"'..$-r.00$? 

~& 
PREMl!RE TASSE 

• Plriodùr1tt~nl, nou1 dit M. L. D., 
ma<hini#e a A., je 1ouOraù de dou· 
kur1 dan.t le bu du doe el j'Maù 
'P•rfoù inrapable de marclter. Un ami 
mt rcco,,imanda llnbuan. J'tua~al 
auuitU ce rtmidt; aprt• dtu.z jour1, 
lu doulnArl tÜJna lu rcina ah1Unl 
compla•mml diqaru. En oulr., ma 
/tmIU tlail aUrinle IÙ colUl1poJi<>n 
t~ron•'{W d'' 111..- dangereiut. J'ah· 
gule du ttù dfrn1 qu' tU.e prvt4 il .an.1 
rhullàl, tlk eiJ rerowr1 o /'Hnbnan. 
l:.'111 afirme al'tt foi• aWtir tU 
IOulagt• apri1 l'obaorpli<-n th la i-rf. 
"'"'" la+«. • Réf. 120/U O 

wo pl&nteo 4Went IH remàdH de 
••• &nclueo qui 'riYalent Yln.x. lA 
nature lai a m.iMJ: à notre dapo1ation 
non ••ulement pour noU1 noo.rrir et 
nou..t charmer, ma.il encore pour noua 
gu6nr. N'abu.sez pu de drogueo qui 
font plu. de tort que de bien. ConAez. 
T011'11 l He1be1a.n, mfla.nge bJen 
dc16 de pl&nteo cbobleo, recueilJJH 
au moment le plu. ruorable el awt 
.....u. .... endr.:itto. 

~ Lobt•a /r•cluna f Andrrltchll, t>O\"embre. ce Utre en 
lies Jruaes : 

L"tmDOrtanc. du COQ dt.JU un .fleT&1t- tamUtat. 
Ab""lumtnt d'aetord 

? ? ? 

ES LILAS L'ENDROIT OU L'ON SAMUSE 
3. rue de la Remette, 3, Brwcellu 

1 1 1 

De la Fla •drt l•l>halt, 17 novembre : 
Pour ttre •lttteur, 11 t•v' · 

1. hr. Bala:r: 
2 Atre nt &\ant lt ltr rnat 1937 • 

* fr. 7 .50 la grande boite. 
û. 15 la cure complde. 
fr. 25 la cure /anu/W.lt. 

Ane. Mab. Lou11 Sandera, S. Jt. 

HEÂBÊSAN 
L.lt SllNTt P JlR LES PL.L'i?rS 

D Unt rtvue d'agnculture, cette rtctl!Jca•Jon • 
Jl nou. taut rceû!'te.r c Qt.el4,1\.W!I erreu:a • Q\11 IN' IOllt slls. 

l#n dans un cntntU~ de notre r-rtt~C":it num~ro :r.;~us 
annonClon1 ~u au t!crn~tr cxm.oour. Cleo latu.•n. de Pari.6 une 
''aChr bntonne an1t donll~. en bu1t Jou.ra C1" ualte. 160 Ut:'N 
c1~ Wt A!n.11 :p.rbc-nté I~ tau . .f"at lntuct Ce D"Ht pu & Parti 
QUt" le c:oncoura " eu h~u. IDilla à Zurtc-h, ce n'eat pa.a une 
\&<:ht brtot.ou.ne QU1 a ete laurfate- du CC.hCO\&tl, rn;i.1a uuo 
t·htvre Saant-n dr6 A.lnei: e1. au lteu dt• 100 JltrH c·~•t :n h· 
lr'f'W QU'll fuui. Ure 

l\foJs à P•rt. cela. l'entrelrlet était absolumt'llt exact. 
? ? ? 

De Mœur, inlllne$ du Passé. par le Dr Cab<ln~s. p, 313 : 
li Y a. du rt .. ~. beau tempis que- Jce c:oncautt~a ae 10nt 

avla.tu de im .. n<tre des bat.na de Jal\.. 
Pour fairn dt& ('()Quettes? Au rond, cela tt\ltnt au mt:me. 

? ? ? Les cltoy•m de molm de a<'Pl moi.s ne pe~vent ~Idem· 
n~ être t'h"C'tfurs. 

1 ? 1 

dl-.111)• 

A .. to ~n te1.1 Dana la rur d(' ocnea. une eu:.o a tu- dt-
te =. !., teu L"lnkncnt.lon c.u pc:np:rra n· .. pu e:• 

Pour la Sarnt·N:col!s. o!!rez un abonnement t LA LEC. 
TURE UNIVERSELLE. 86. rue dt la MonlaiDe. Bruxelles. 
350.000 •olumes en iecture - Abonnementa: ~ !rane. par 
an ou 10 !ranc,s par mnis - P'auteulls num~rotés pour :OU5 
1~ th6tros et tesrI'\k P< "r les cln.!mu &\'te une ~~ib:e 
rlduc11<>n de prl.<. - T~l 111322 Jusqi;e 7 heura du 90~. 

Le nouvt""..tu cat:i!ogut de la Lecture t:nl\'t.raellt \.1eni a.e 
pwaltze, On \'Olume rellé <900 paa.sJ. Prll<: 15 francs. 

L ·auto .... t p&rf&l~nt détl\lll~ to<ile seul• • 
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LES MONTRES DES 

Etabl. EXCELSIOR 
17 ... UIC DU M A ,.Al 9 
8RU X llLLll5 

275 
fr. li pa~Sblc 1 

et 20 fr. 
P8! 

mo11 

225 
fr. 

Moif'lt~ac. et pour honVNt 
'°"""" .. ~t 

eni;ta JS NbL 

Moritr ... t>rai«'•t pour da_.,,. 
~~t ...,. .. trk IOtlni 

Modie rtoC'.he. 

Du Soir, 2U no>·em!Jre 1 

Ot!ret d 'em.plo1. 
~c1·~~ tout r&lr• peut m...._e . or. a.a ... 

1' lr~U UM cball$Sée d"lxellft à Obeel 7 

' ' ' 
De w Cr11n. de M lnwt, pa.r ee.x Robmor 1 

Tao<Ue qu•wi de ... 19\1% t u.1Ya.1t lff mou•ei:ne.nta de la 
Mnant. •i que l'autn a tt.uJt aveo auiortt.4 tUl' le vl.aaa• 
.. eo.m. ... 

En français : loue.be; eo wallon : berlu; en flamand : 
llC2-l 

' ' ' 
De L"lnl'JFM Ile CIWIG-TOIC!I, rœ.aa de Ted Burtoo: 

le 0:-..i~M~ud lU1 mtant&lt au ViUi' conent de l&ve QU.1 

Aloro. "" vertlp abourcle. ll>MnM. leo happa '°"' <leu. 

~.;:_~toei. C1~r:,c:~~· d~1r::1.~':~:'i ::::~e:!:C.aod! 
l»ftwv l"ablm• dl.D.I leQ\ltl U M Jet&1t COl'J)I et ime. 

La Uane de POin~ sw1. comme de Just& 

' ' ' tl'll lect.eur s'étonne de Ure cette phrue de.Da la N<1U.· 
WU. R- Thiol~ de LouvaJn : 

ltlpllquoua-ooua pa.r un ueœple 1·•1•.,• Mt...U 1ur te pot.nt 
• JO'Uilllr. de preodre 1& ... tecUOJl.. tt.c. 

I/expl'llll5loo c J)n!Jldre a rétectloo • semble slnlUllère. 
m ertei.. Elle n·en est pu znoln.. oarrecte : elle slinlfi• 
prendre ""' ttpoo.s. Elle n'"6t emplo)'<e, U ~t Tra!, que 
clam loe communau~ "'uaieu- rMJa U n·- pu IW'
~ de la reDCQCtnr dana une revue ~a. 

LE ROI DU CAOUTCHOUC 

La •&UL •Potc;IAl.1STL 

IMPERMÉABLES 
GABARDINES 

LODENS 
VETEMENTS DE CUIR 

C.OUP'& IMP'&C~•L.L 
eUAL.STa aA.eANTIS 

PRIX LES PLUS BAS 
.0 aUCCURSALES 1ltN 811&010Ull 

A -UXlll.Ua 
101 ~. ,... IUJl 111 ...... ··~ 
141. ftW MAUft 81. •• • """HDRI 

10 %--· -------10 % 

Correspondance du Pion 
ON REPOND 

li Cl1T'll>t 1out1111 O"llC dt1 demandu et lkr '"'°""' ftO!â 
pari>Un11ent 14"' adTt111. COt71111C ce pr°".U cnmu.1 gro,.. 
demcnt le feu tk Io. Mlbriqi<;o cl proc!u:t u"" o.ccumulo.llon "" 
Pli• dOnl n<>&U lie llJWM quo faûc, U ne tero. pliu clOfln<I 
mile dûorm<1li qu'ow: llltr., pcrtont 8!qno.turc cl adTtoU 
oompltlc1 et 111111i... 

- Pour c. L. 75. L"Acad<'mle r~ no oou.tno mot 
des expre8.51ora • maoe~ aux vers • ou • manP d .. von 
ou pa.r Je. 'era •· 

Lltlri clonno 1·oownp1e • c C.,Lte tOWTUte a "4 "'"""'9 
par Je. vera •• apree la d6Clnll.ocln : c se dit <ma.ncer> <Id 
~qui rcmctmt ~ ot>Jeu.. • n dte ~iem.m 1·-. 
preulon populalre : • ~le eiila.m êt&lt ~ ~ puera. • 

VO!IA qui noua autorise • cllre : c Cetie f<JWT\U'e ou ee 
vêtement - -~ de vers. t 

Littré danne aUllSI 1'6Xemp~ IUlvaru : c On a l&laR m&I). 

a:er aux vera «<te rourrure. • 
Stnctemeot parlt.nt.. rexprm;lon c mand aux vera t ..i 

donc incon"eete, mats elle a ~ dans la l&nCUe IOUt de 
m6me, et rien ne 1)1'$•aut cooln I~ 

RESlDENCEI.tlTETlA S«ul<e Industrie - Rue de P•<ll 
-------- 61tu,h0n t:•nh• t., vue l'.lr IQl.Mtr• 

à V.ENDRE Bt•wc •PP-arte.rMnh •v«: cu1,1ne et 
.. 1 • Ô9 blin f•i•ncff:. •1 6Qu1P4tt 
.os.000 à 360,000 fo•na -

Ec:m• ~ Bureau wnl• LUTl!TIA. 
21)4 tue Royaie. - TiJ. 17.l 4 96 

- Pour K. L. v. - n raut, sana aucun dou..., dJn : 
c P1erre et .i... &W'OOt ,_tivement une pomme ~ une 
poire t, si 1·on TaUt expnmer ll'U' !A que la J>Omme aera 
pour Pterre et la poire poUr Jean. Mals g1 l'on vwt f&lrl 
entendre que P1me K Jea.n auront cbacun. t.f'llW•U.. 
i'fill'- une pomme ou une poltt, U ra.uclnlt dire : c P1er'N 
et Jea.n auront 1Upectlvement une pomme ou une Il<>"'•. • 
- c. Potou. 

Pour vos Pipes et Réparations u adfeMt"Z·YOUI dlreci.etnent chez le fabrtunt. 

154, rue de Brabant 
Tél: 17 5065 

CBrux.-Nord) <en race de l"Eall.se ss. Jean et Nlcolu) 

- Pour Mad4~ L. - Dam le bu.llet.ln de l"InstlWt ~ 
lorique Uée.ola <t. t.."<I. 1837>, M. E. ~!Ain ec:rtt à propoa 
du a:nPJ d6oelt d .. le XVe llecle dans les toues IJ~: 
c La aupet'lt1tlon populaire y .oyait l"lnttn·eotloo d'un 
gen1e dol la IJllM que les auneun appelaient le c Boublln t 
<bobelln. Cobtlln> • . Or. du pz IOW'd en al>ooclarQ d'1 
l<JI spadoia, IOlt 1ee (motettœJ, aDit mélé à - eaux ml· 
nûales. • 

Dt.na la r~ de Nlvezé, les ton<!$ de certa.ln,. c&Vel 

cont.lenna>t du p:i carbonique Eta.nt donn6 que ces }(). 
eaux. po.r leur &1tuat1on 10U& le niveau du sol et leur obacu· 
"" ont une alml!Jtude avec la mlne, le c BoubUn » d"lceUo 
pourrait bien avolr et<! évO<lllé à propos des émanaUon.t 
constatées dana Ica cave& De là à appeler c bobt•llns • 
lea buveurs d'eaux lmprél'oé<lo de ce& gaz. li y a Mnl dou~ 
un assê2 çand pu. N'empêche qu·u peut avoir ffi! ftJt et 
QU'OD powTtJt VOU' là - faut. de mieux - l'Or1aine dU 

10br1Quot attrlbl1' aux ,.uvanta de la ~l& de$ ~ 
- L. Blldlet, Lltgt. 

t:be Scottish t:ea - Room 
Ope - IUt 1uDok11 fJœ1 1.3(; ....... , ..... ""°' . ,.,... L.-. • ••UX&LD 
~ : 11.K.N - (0- c Pmlol ol. Walll t1 



- Pour JIJIUJ4 l.. - M. 111. de !Uadt, dans c Lca SObrt· 
cr,.ta d"' tt1IIlllWnl'.I bclio • (p. 231', ôcrlt : 

• on donne t. Spa le nom de Bobe!:.n.s &WC él.raolers QUI 
1 v.ezuu:nt boltt lts eaux do 1e1 footalnea. n remonte aux 
premlen 1eu1pa oil Spa reçut des vl&iteurs et rC\'ét a~ 
lu tormeo ôo 8oblln& et Boubhna. • 

Le m~cclo Gilbert Lymborb dans soc Une • ~ ton· 

HOTEL-PENSION THEVENET 
Til . 279 - 81. Rue Royale, 81 - OSTENDE 
TOUT CONFORT - CHAUFFAGE CENTRAL 
Ouvert !o ut e l'ann ée 

Wnea acides de la roresi d'Ardenne• 0559> cons!ate cléJà 
c,ue c los babltanta cl Icelle appellent les eotran&c:s QUI 
Jx>!Tt'llt ~ c:w d'Un "l'Ceable a&sn esl.nni•, à oçavolr 
Boulllna ~ BoubUnl • . A 1011 tour, De Ht<:r 11610 dit . 
c A.dvrnam Bobellnwn Spadanl '"'JCant.. • 

Q'1ant t. l'tt)'nlolovle du mot 1111stbr1eri Uegcols H<nsUX 
la cherche dl.Il$ le laUn et le fait Ô:M\"tt de blbuliaegrand 
buveur. - G. N., Jrtu. 

LES BIJOUX ET MONTRES 
S ACHETENT EN CONFIANCE CHEZ 

G. AUREZ-MIE'/IS 
125. SOUL. ADOLPHE MAX. BRUXEL.L.E& 
OlllAHD AUO•TIMCNT Da: •••uu OK P'IAHÇAIL.L.U 

- Pour O. L - COOes pénala ou codes ptnaux 7 Le pr~ 
mler °" Mmble pu conforme, le 9llCOOd a W> ~tlt air 
comique. Le pluriel ne a·empl01e culre. d'ailleurs. Lon<,J'on 
1 en aat. c il n')' a. dit Uttré, aucune ral.son l)OUr ne pas 
d ire pénaux 1 

- Pour J JI L. - Nous avoœ déjà expliqué œla, Il y 
a que:qu"' temalnes. O:t c!Jt : rot ~ Belge;, parœ que <'t3t 
i:ne forme plus clémocnUqul'. Pour la nation beli;e, qui 
a'e&t ell&-m~me cholal IOn roi en 1830, la royauté n'est pe.a 
de droit dlvln 

Prêts hypothécaires 1 • et 2e rangs 
r..,_ "°"•ta fKllHtt Ge tt'N .._..M,,,.nt IALASU et flLS 
14. nN '-"ll>,.111turt. lutle• t MAISON fONDH IN 1111, . 

...,._ do 9 A ) "t,,~ 1 :. îls3'°''' d""- 9 6 11 h 

- Un lt<:w.ur &!firme que 1 ... ce:1'& et les chl!\reuils ne 
rd<>nt pu Jeun bola rhaQu" aonœ et Il traite lroklewent 
IA!t ci.. l~de. N'importe quel carde ou ouvnu fo..-

auralt pourtallt Pu lui IS15W'et" que les che-Teulla per
ent Jeun bols "'" le 10-1$ no\tmbre et les cerfs •en Io 
0-1$ ••TU. S..ul.I 1 .. maria trompés prdent lea !cura r ad 
1&111 ~ 1. - Un challft.r. 

- Pour N B .• D. o .. /lfOM(le. - • Romancero MC>t"l'SQU• • 
'Arnoux et • Saltounl.lla • de Toussaint ont 6t4I publiés 
es ~. dan.a la CollecUon Orient. Lux. Ces ouvraaes 
nt épuJM!a t'epu!s 1936, - Ma,..,..1 PaulJ. 

UNE SEULE 
QUALITÉ: 

LA 
MEILLEURE 

f.' VE.'ffE : A s.,...ellü : 6. rue Blanche. - A 
A!'v•ra 1 S 1, rue de• Tanneuu. - A Lies• 1 30, rue 
Vinivo d'llo. - A Courtn.l 1 35, Crand'Plac•, • I chu 
l .. principaux orlèvra..b.1ouhcr•horlo1•,. du paye • I de 
J'6tranw:er 

- Pour R. W - c Le baron de Lovaux S&lnt~Anne 1 . 
Neua nous étonnons que voua aimait..: : • 1M llbrall'eoo 
l'ICDOrent. • voc.s vous adressn ans dollte t. des mar
chands de UVl"ftl, non à des spéclallstes. n>utes les bonnes 
Ubralrtel! •ous le fourniront. - Jlaretl Pauli 

- Pour H T . - c Clali.<ae H:lr!O'lre • let non Il.rio..->, 
cêl~bre roman anglais de Rtdiard.«>n. du commm<:tmrnt 
du xvme alkle traduct.lon trançal!e de Letourneur (dJx 
\'O!Umesl. Bon ooura;;c .•• 

POLR 15,000 FR. AU CO\IPTANT 
nous construisons votre maison 

C. C. C., Boui. Maurice Lemonnier, 17 

- Pour M Achille Rot'<KTI, de la c N1euwe Gazet 1. -
N•:>u$ avona transmJ.S votre pnlt recueil de chants tlamsn<IJ 
au dlne:.,-.:r de pe=onnat. On cordial mc:-cl.. 

- Pot1r o. B T. - n trou,·ern cle ttt. Joli"" ehanSona 
<Jeux. rt<' l da& les ttcuet.:• de Jatquœ J);.IJcroze (en Iran· 
ça.Is> et même de Th. Botrtl. - Ch. D. 140. 

- Pour D. G. ,\Janllge, - Je J>OSS'd• les numb'O& de 
il\trre du T. C. de Bele!que Je vous ks ~~rah en ~an~e 
d'un autre Une. Envoyez votre adresse à c P. P.? t. 
- S. R. B. S. 

GRANDS VINS DE CHAMPAGNE 
Ed. BOIZEL & Cie - Epernay 

MAl&OD fondee en 11S4 
Ar•nts ,enéram : BEELl PERE a FILS 

BJUJXELLES, 3.J, rue U.rclunane • Ttltpbone: 1%.40.fl 

- Pour Tâla, r>'lwul KVKdlla. - Adreu<z·\OUI sans 
cra1ote à l"Ofliœ COlonlal, &t'rvice des rcnac~tmtDts gén&
rawc. rue des AU6.istin.s. 19. 

- Pour P. M. M. L. L. Liéçe. - • CatalOfl"U• des chromos 
LleblC •. Le ca!61ogue or~ ... ~ le c DreSer t. li exate 
d'autreoo Cllalogues particullc·rs. ma:a ncn oftlc~!s.-Marcel 
Pauli. 

- Pour Ncmilmate. - Les morutalea qui voua lntéres
s;·ai 10nt 11\SSemb?él's au Cabinet des Mé<!aJlles. rue du 
Mu6'e, Bruxelles 

L'HOTEL METROPOLE DE LA DIPLOMATIE 

DE LA POLITIQUE 

DES ARTS ET LE CENTRE LE PLUS ACTIF DU PAYS 

LA lieu et. rendes -vous des personnalités la plus marquantes DE L' INDUSTRIE 
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MONOCLE'S BAR 
OIVERTISSEME?."'I'S. - OUVERT JOUR ET :-OUIT 

L' itabliutmtnt d' ilitt, lt aaccèa de la oille 
21, rue du Pont-Neut - Bruxelles 
ir.1epbone : l 'T.02.82 Tfltpbone : 17.02.82 

- Pour 6 . L U . - L'oxtn.U do e.lnt..MUl.bo e&t ln
eonnu ni. d11 Roubloa. hu.~t.ro qu'N> voua adnMaDt dl· 
~ t. cette peo&onnalre du Paradlll, vous pourriez 
ttre Klu-6. 

Salnt-Ntcolaa • Nool • Nouyel-An 
POUR VOS CADEAUX trrILE:; 

BONNETERIE MAX 
22. Rlle de F1andro BRUXELLES 
JIJJC tJCt»J>f• lu oameti de tfmbru Jlelior poi.r 27 /r. 

- Pour .ln4r' B. - Adre.o;ses.,·001 l l'Ec-Ole de C<>m-
- SOivay, pazo L6opold. Brwr.eU ... 

- Po\11' L. J. s. - Aœ-vo111 l l'Ecole proftsSlonnelle 
llll~re. 167, .,.. de1 Tanneurs. Bnllcell ... 

- Po\11' J. F, Schaerbeek. - AdrC$'!tz.V<>Ua 0.11 greffe dll 
"1lrunal. 

BAINS-MASSAGES-
oARBo-o .. zrox -Tn<1t41o ""'"\'-'~'f OIPt.O\IEE-PEorc uRE •pklall.te du r•Hrrmb-.. mrnt dn cb.aJn 
MASS/a.GE FACIAL ( ' 0~ "'l Il\ f KO' f 

BEAUTE - SANTE - JEUNESSE 
31, rue Dupont • Bruxelles (:'llord) 

- Pour L. JJ. - c·est a""c i;ra.ncl pl&!.'1r que Je me 
charce de TOUO taire membre d'lln œn:le d'agrèment. 
• L 'Ec1alr J:ttebeekols •. où voua trouvera lts dlsU'8Ctions 
qu. vo111 rtdlercbez et où 'VOW poWT..s vous créer des re-
11.tlona aeré&!>lee. Ce cerele, qw cat préMd6 par M. Henri 
t>eUOt'îe. Il, rue de 1& Tourelle, l EtLUl>ttk. a Wle actlvl~ 
lllJ'lotem.nt lllnlU.. l l'orpn1-UOD de bala. do têtes, d'ex· 
turatona, bref de dlvertl.s.«·mcni., iw.sGl var!& que J)06Slb!e. 
- L'llclalr Etterbeekoû. 

COLS MEY IAdouz.,fr 21,50 
s p1•~-s. rr. 5 50 

CHE..'\U SERIE GERARD ' 
~!, bouleva rd .Maurice Lemonnier 
..-sLSPHONJ: : U.1&.88 (Palal6 c!u 11141) 

- Pour L. 1J, ..,.plOJ;tc llolic. - Pourquoi ne pou vous 
~ au Foyer de l 'Y. W. O. A... ~ OoUdont>trr, .a, ou 
~ JOUJ'<lllD.. '6a, QI) quela qu• IOl6Dt VOi SOO!a el voue 
'milieu IOQlal, lOllAI trouver• uo aocu•ll aympat.blque, UD 
NDln do réunloll H dea con.oeil.a. au bttoln. 

NOIJ.I ol>O!U ,,_ lettre pour 1'0IU. 

- Ncul n. ~ pu de c&t.al08\1M. ~Dl&nde& cee ..,oe1.,,..._1a t. l'une del p-Mldoe llbralri.., de Bnllcelles. 

A•&Hc;.& 
D•CHAM..&•OI u . 

aU& euNa 
~ 

ON DEMANDE 

- Où pourrab-Je me prt>C\lttr le lexte du lj)!r!Wcl 
1 Amour plaWaique • do ~...,t, dollnè l I' 1. N. R. 
~ 28 novembre, entr• mldl et 13 b. ! - L. R. Hu~. 

- Pour J. H. JO. - Puis-Je vo111 dema.nder le Utre ou 1 .. 
Utrel de pel.tt.eo oom6dlle pour Jeunes filles de H l 14 aoa 
e• une "*'•tte pour pou .... flllee de Il ans. e.veo chant et 
Jeux ! O'• pour l'crpnll&tlon d'Ulle tète au profit dff 
ooun1lltolla donDff par des entaols stylés et muatclcna. 
Moral t - G. D, Ancûnn•. 

VOTRB OPTICllCN 

Maurice WAUTERS 
18, rue da Lombud - Tel.: 1112 23 

~"''" iU lO p.c . ...,. pr< ... nWion do cetU o,-"'" 

- Un lecteur demande · Q ui pOUrnllt me d<>Dntr la como 
pooltlon de la paMte dt C<>rot et IA biOiJ"lp.'u• du pelotre 
Polttt.onow 1 Je cberch• éplemen.t. uo tableautto de cet 
aruste, pour examen. - lr. 4l9~. 

- Do (!Uelle plke t'&t tJ1~e <!<'tte phrase de sacha Qwtq: 
Et quant au.: ltin1 qui t•ont plu 
Et qut tu n·~ pai eue•. 
Et Ici boucht1 q~ tu aurau '""''"' 
Et q&<t lu """ pa1 ttu• non plu.1. 
V11nt dOllC lei llolier "'' ltl 111ictnu, - H. K . J9. 

JI• ~"• LOJIBACRT porte à Io con>IOtaance d4 H l 
arnu et twlu cll<Tifl que 10 

K ermesse aux Boudin s 
auni lleii lu 1 à $ c!tœmllo'e l9J1. 

CAFI: Dll L'.lLCAZAR, 171, ch.. d'All•mberv, Bi=. 

- De quJ aont (:('$ 'rra : 
Hier, on cueillait d z·orbrt U714 da-nitrt ~ 
Et ce mcti11, dt1 ral4b1 ipc.W. et /ralcht, 
L'c u1011111<1 qui m.mt "'' les eoùau.r \>0Uin1 ..• 

lJ. K. 11 

- QueUee eont les can'ltru ouvertee aux J)OrtlW'I dia 
c!lpl6me1 do docteur IJUJY&ntl : ldencee eoalaloe. ool.eoce1 
6oonom!Qua et fl.Danclàreo, ec!enca polltlquea, lcleuce9 
coloDlal .. 7 - P. Pllto. 

- L'ouvnac• c L'etrort belre en France pendant l 
ruerre UGH-IGISl •.d'Albert Cbatelle, llH•, o. 3~. '4ltloD 
orig!nt.l• OGS.) de lA llbraJJie F tnDln-Dldot et Ct.e, à 
porte, au mWeu d 'UDe P*C• blanche préeédaot lmmtdla 
ment l 'A\'ant-propœ, l'!MCr\ptlon cl-aprèa: 

N. 
R. O. T . 

O. L P. Z. S. 
S. R. o. 

E. 
QuelqU'WI pourrait-li me cllr• ce 

--C. L. 11 .. 

- Quipo~ me dire lA prov~ d'une p.b de 
Dale ~ Ill indlc&t.kml IUlvanles : tace, 1 Ou. 
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D c; Rex sar Qyp. Et Hier 182G 1; P~. « DV X 5ab 1 
Ckm-ae ~ Montlsf. !'rh"lC, Pl'<l & L. s? - J R. P. 

- Il me manque. de l'Al.'lUllllldl Rachttle les annë.~ 
1339, 1915. 1919 1920 et 1921 S1 quclqties aimables J<e:eurs 
c: e • P. P.? • pou-.-a.ftll. me les ~er. lis m oblictt'alen: 
lnI!nl:nm"- - C L 1$ 

- Suite à la qu'11Uon conttmant le Jeu 0o piquet paru• 
dAll.I • P. P. ? • du 26 ru»embr ... VOICI W1 """ U'1!S rare • 
Rprt1 avoir !ait mon kart de cinq cartes. J'ob~n.o , quatre 
uo!Sltmea hautes, J étals dltenteur du poln~ 31. u. rol 
cUim, trois "'~: ..., roi. dame. Combien d.-.-ak-}e 
compter? J'ai compt.! !Si. - M. L., St. 

- Je voudrais !alorlqucr lee mouchu artt!lelell"" qui .. e 
a.nt nkesaalrea wur la ~h• aux cheve.tnu et à la truite 
Un lecteur roadralt-U me donner !ta rwsclgnemmt.a nkes

? - Pit.Mur .i la lfg1u. 

- Je acra! t~ rooonna.!=nt au J.cteur qui \OU<l:"a bien 
m'khurer aur l'or11!ne et le M·nt dt~ expreulona h<lnlèro& • 
c Cap sno,.·\\IUte 1, c Zelande crutchings '" • 10Ck$ scou
nd 1 - H JJ. J 

- Q~lqae l.cteur obllieent \oudra!t-ll me prtter les 
c ~ de ~métcle p:aue 1 do Daele ~ dé Wule? 
J en prendrll.is soin comme de la prunelle de me> yeux. 
Slnon me les c~eralt-()n? - s. R. 65. 

- Q:ll pown.lt me dœlner ou IN! céder Il bon oompte 
\Ill cours <U dzolt commercial. b:en exp!.qué ? - Il. P. lJ 

CH AM PAGNE EDOUARD BESSERAT 
AY MARNE AY MARNE 

FORTE BAISSE 
Cuvi.11: s~lCIALl . •r:«••uT, A 28 F•AfltCI 

Il• AV. DU ROI BRUXELLES Tl.L- 37 45 03 

- Je me rappclle les deux premlus couplets d~ chan
"' rapporta.ru à la passerelle sur !a l'>leu&e en amont 

u POIU <ks Al'ciles • 
Abd4, accorez, l'IVMn•. tint: d ,,,. lt• •lttche•. 
AVOU$ lu /eumes et lu è/ant• admirer """ t'ovrtche 
On no• a fait on nui:ai pont, la /arid<>ndafnt, la fari-

!c!Ond<>n 
Un crand merd à celui qui pourra!t oomple~ -

• W. 2J 

- t1n aimable lt'<'ttur pourrait-li me procurer la plante 
ul prodWL le y~uihOurt ? C\.t pour un malude. MerCI 
'u-ance. - B. R '~ 

A Vltr.-ORl SUI PLANS 
173, BOl l.l VARO l.\'18[R)l0:\T 

tr.tmt "0"1t to"1tH d1t.ct1ol'lt 
APl'.\RI L\IL.,l'~ 15~.ouo FRA.,Cl> 

RE~SE ~~EJt~~s"'ft~t ~'1w•I~~ TER 
Anh.. \. E\'R \KO 26. ,.,. ''"~ lb 

T 12.7024 - -

- Encore un 1.lolf Qu.1 \loudralt dt!oven.ir m~rn'!.>re d•an 
rcle do • Jtuncs &•ns et de Jeunes tilles (.'()nveni.ble,, • 

que des &UOC!atloru "11llonn<'S ou hê(eols<-3 à B."U
U~ - RB 23 

- Quelqu'un pourrait-il me dire la valeur ketuelle de 
'Encyclopédie du X IXe slt'cle en 60 vol.. 3~ éd1Uon 1872 ? 

volume& 10nt en parlait état. - S. c. E. 

- Un n=Wmtc obll&t:1n~ pourril.lt-11 me dire où je 
me procurtt un Lon ouvraa• tnlltant des mon

fl.ome et de la or._..,. anuque ? -

Un nouveau Parfum ... --==Tid 
quérfra en quelques fteur<'ti 
vos rhume:; et infections du 
n e::. 

PIN EX ISHALA.'"T COSCC.''TRE l'Ol.I 
• 1'.NPANTS ET ADULTES. 

Fr. 4.50 clans tout<;i phamw:ies. 

Etahl. WMINEX, 31 , r. Lebran, Brw:el/es 

- Je ~e <format du Grand D1Ctk>nn:llre Laro 1 
un volume de "7-'ld :uxe, reUé, des Fable$ o,,. La Fontaine, 
a•«: dessina de Q;;sa\e Doré. ed;l.è à l:i Librairie P-"" 
cheLte e\ C<>, 77, boulon.rd S<1.1nt-Oermaln. à Parla en 
!ta8. Queltp'Wl aura1l-il l 'ol>llgoance cfo me dire &I C< to 
~ubllcatloo présente Wle val•ur plUs ou molns consldtt blo 
ou poinL de vue b1bliophUle? - H. \', 112. 

- Une clame a toujours fait les verumenl.I en \'Ue d J:>. 
trrJr la pe:Wm de \lt"Jl.sse MILlll:enant QU elle a at "'Ult 
l'A&e reglementalre, on lUI rcluse le pamnmt de sa pc-;· 
alon pill'Ce ~ue aon loyer mtNUel <SL de 400 tr ... ucs. P<>ur 
on me dire •I ce refus est bl<D contorme à l:t. 101 ? - Il BI, 
ltcuur. Jette. 

Mesdames . 
Messieurs 

Pour vos POSTICHES 
a a 

MAISON GILLET 
89 Bou1evar<1 Emile Jacqmain. BRUXELLES 

- Je dblre "'""" si. poosldant q~elques notions de na.
mand et d'allemand. ll est pCI .:o:e ommen[) d'Bpprtn
dre r:ip1dement et to.ns trop d ~mcuJ .c1 à 11re <non pa_, à 
éer11e ou JJ<Ltler1 l'an1lal.s, - G. B. 108. 

- On ieune rrenad1er vouer • p rer : ex men req LS 
Pour entre: à la ;»'.lce J~d claire. r. <10.t a\'OU' pour ~ 
des nouons de Cù!Il."llerc< îMr.>.phle, droit <orian J:idl· 
clalre ln4:r.ictlon crtmcnelle ~.J. d'anatomie, de phot<>
fl'llph1e et de cllltmat..iirraphle. Q.il peut lw t.elldJ'c u.l!e 
ma11u secour•b:e? 

Pastilles Vicks 
contre la toux 

La puotillc l.Uule que \'vu• clwr
chlc1 Cootenuntdcsingr~Jleuts 
mi:~icinllu:r. JOI VICKS 

tltlttuuus tl tffitat~J V•"0Ru1 

- J'ai lu. 11 y a quelques annéès. un livre relatant 11'1 
molheurs d'un,• Europ..oenne de»enue l'épouse d'un Cho. _._ 
Cmpoi.>ib!e de me rappeler le UI re de l'ounage ni Il' Il '1l 
de l'am:etD'. Qoelq:i·un pourrait-il me remell!r.er • • M D 
Mole•beel;, 

- Quelqu·un auralt·U une methode de dact)·l<Y;r»1llue 
dont il ne se aert plus? - R. L., 1ous-of/. 

- Je cherche à me procurer la c Monographie des cours 
d'e .. u de ~lr!Que 1 par Lucien Huck.st.e\n. Quelt;u'un po!.lr• 
r-t.-11 m'a!Œ'r la trou\tr? - E. M 1R ZlZ6. 

Les mu.nu ,trHs non ln~trts ne sont p.~" rendU.i. 
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DINANT -- HOTEL HERMAN 
rél: 186 ORM'D COr>iPORT 

80D .-caura.nt reput&. a la eut• "' a pru tue 
avec pala "" cbOls. Peosloo a p.uUr de eo fnnc:a. 

/Al ·~ dOtwnt """' pat'W711>' le JnGJ'dl e1-i-ml<li; 

.ilU dolœftt ttr• ~ """ ""'loppt '"""'" d pori. 
- (nt ttteJ a gaucM) - ICI mcilton c CONCOURS 1. 

Solution du Problème N 411 
1 '.S"S6 

HE TE 
t E P 1 T 
J R 0 M E 
# M 1 A S 

~'-"".;:., .. ...:.Ji..::c.. 

1 R -..1...&.:....~="-"-

F R. • FronçolS Rabelala 
Les répomes •<&et.es 6eront publiées dans notre num<·rq 

du 10 d~embre. 

Problème N 412 

2 l 4 5 6 7 8 9 10 11 

1 
~ ... -~--2 
~ ... -~-

) 
~4--+-l>-

4 
~~-"-~-~-~~--
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6 

7 

a 
9 

1---4-4--4-

H"'1z<Ml•lcmtnt • 1 ~nt• de ohys que; 2 b:lruLl -
vtci.otre lrançal&e - letU'e IP'OC'IUe; :f. netUJ)'lt comb!, 
n...on d'eltnwnta anatomiques; i . u1aui:mmt1 de musui~e. 

~~1 .2~<i:1" ,: !:::i"ceië"br:~"'-l~ec!~x 1~ ~~ ~ 
~· d'Oth!lfo' - conquérant tartare; 8 anc en e ron
t.rée- d As.le ~~1mew-e r'l'.'d0ub1e : ce que sont. Cf'T\Alns vt l· 
lU<ls; 9. ~ent-mtx; 10 cx11• - proviens; 11. o!ll'au d'Arné· 
nque - a donné aon oom à un s}>t~me adopw dullll la 
pJupa.n des pays. 

Verllealtnt : 1. livre de pneres - s~mùole chlmlquel 

~: ~~··~~~0~n~~J:uJ'.i0p~ae~11è~~e ~~~~·r!l"~~~: 
5. dlphtol1Jlle - prHtxe - dé!att<l itahenne; 6. protL<Jlll 
- eans decuLstm•n~· 7. muJUplle; B. °""hes - Journal, 
9. obJectll Pb~. ai)Wque; 10. a une goiuoe comme fruit 
- p&r!Je d• e - exorc:ce m.ùitaJre; 11. l'MJJt à pro. 
vlalON Pl 

HYGIENE - CONFuKT - SANTE 
~ Ul.9 - C. l.C.B. 

~---<~ Ill li lllll l llll li llll li ~ 
• 709805405• LI BER 



THEATRE DES 

\1 
23, RUE DE MALINES -- BRUXELLES-NORD 

La plus belle r evu e de m u si c-h all du monde 

dans 

le plus beau m u si c-hall du monde 

avec 

MARTH~ ERRARE 

70 artistes. - 10 attractions. - 40 décors. - 500 costumes, etc. 

A la demande générale : 

NOUVELLE PROLONGATION 

Matinées : 

mardi. jeudi 

samedi 

et dimanche 

à 15 h. 15 

jusqu'au 9 décembre inclus 

Soirées 

à 20 h. 30 

Location 

de 10 à 19 h~ures 

Tél.: 17.63.40 

A PARTIR DU 10 D E CEMBRE 
pour la première fois en Belgique, le célèbre comique 

c . 
Jouera 

SIDONIE PANACHE 
avec les créateurs, les costumes et les décors du théâtre du Châtelet de Paris 

LOCATION OUVERTE DES A PRESENT 

lrnpri'"' pet IMIFI - ld4teur tnpenwbte • H4 ctot OANJOU. O. Nt du Houblon, Bnnctlln 



POURQUOI 

PUISQUE ... 

VOUS CONTENTER 
de la « voiture de tout le monde » 

... pour quelques francs de plus par semaine 
vous pouve:r: avoi r une ma g nifique 

0 
N 
T 

Lo voiture 'I" i a S(l personnalité 

2 

3 

1 
A 

6 

c 

ECONOMIE ET PERFORMANCES Moteur 6 01.. 

8 cylindres en ligne extraordinairement perfect•onné 

AISANCE DE CONDUITE . Direction à attaque cen 
traie, plus stable et p lus p récise. 

TENUE DE ROUTE Roues avant indépendantes à res 
sorts hélico1daux f Système Buick. Cadillac La-Salle I 
SECURITE : Freins hydrauliques à triple blindage 

CONFORT Luxueuse carrosserie Fisher tout acier 
a toit blindé. 

DISTINCTION Lignes profilées d'u ne ra re é léga nce 

Distributeurs : 

a Co • n • 
Té l. : 37 .31.20 f 6 l.l . 239, ch. de Cha rleroi, BRUXELLES 


